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Aocun pays, si toutefois on en excepte I'ltalie, ne 
possede de plus riches ni de plus beaux produits des arts 
que la Belgique. Cette v^it^ est reconnue par tous ceux 
qui out ^tudie Fbistoire des divers peuples de I'Europe. 
Son ^cole de peinture, so8ur atn^ de celle dltalie, exer^ 
d^ le XIV"* siecle une influence prodigieuse sur les autres 
nations qui Fadmiraient et qui venaient lui demander de 
les initier aux merveilleux secrets de ses grands matlres. 
c C'est aux fr^res Van Eyck — dit le comte de Laborde, 
dans son remarquable ouvrage : La Renaissance des 
Arts h la caur de France — que nous dCimes de sortir 
entierement des voies conventionnelles. Guid^ par ces 
puissants talents, nous adopt^mes leur principe, Fimita- 
tion de la nature et leurs moyens mat^riels si habilenient 
perfectionn^y la peinture a Thuile. Les Flandres ^taient 
alors par le voisinage, par la parent^ de leurs souverains 
et des n6tres, tout aussi fran^aises que la France, plus 
fran^aises que la Bretagne^et la Guienne. Leur industrie 
merveilleuse, leurs richesses exub^rantes, le luxe de leurs 
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priDces et les malhears qui bientdt frapp^rent la France, 
durent rendre p]us puissante encore celte influence. 
D'ailleurs, a la fin du XIV* si^cle» ou trouver d'autres 
raodeles? L'ltalie sommeillait encore au milieu des tr4- 
sors amonceles par ranliquit^; r£spagne» FAIIemagne et 
TAngleterre n'avaient pas un arliste de valeur; nous sui- 
viraes les Flamands dans leur resurrection surprenante, 
mais nous les suivimes en faisant quelques reserves qui 
nous permirent de rester Fran^ais dans nos imitations. » 

Ces paroles extraites d'un livre du plus haut inter6t» 
du a la plume d'un savant dont Tautorite en matiere 
d'art n'est contest^e par personne , prouvent une fois de 
plus rimportance de notre ancienne £)cole de peinture, 
et les droits de nos grands peintres k la reconnaissance 
de leur patrie. 

Comment la post6rit^, si souvent oublieuse des faits 
dont elle herite» s'acquittera4-elle envers ces hommes 
dont le g^nie Ta dotee de tant de chefspd'oeuvre divers? 
Leur ^levera-t-elle des statues plus ou moins colossales; 
ou bien, inscrira-t-elle leurs noms sur le frontispice d'un 
monument que la moindre commotion politique peut 
abattre sans en laisser subsister de traces? Non, cette 
maniere de rendre bommage au g^nie est incomplete si 
Ton n'entoure les oeuvres qu'il a cr^^, du respect et 
de la v^^tion dont elles sont dignes. 

Combien de souvenirs pr^ieux pour I'bistoire et les 
arts n'avons-nous pas p^dus au milieu des orages poli- 
liques qui out si souvent boulevers^ noire pays, lorsque 
la multitude abrulie et poss^d^ du d^mon de la destruc- 
tion se ruait furieuse sur nos monuments les plus cbers? 
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Cependant, les tempele$ populaires, quelqne iwribles 
qu'elles soient, oe soot pas les seals perils que les arts 
aient a redouler. II en est d'autres d'adtant plus s^rieux 
qu'on ne 1^ aper^it que lorsqu*ils out deja produit leurs 
desastraix effets. De ce nombre est rigoorance, ennemie 
naturelle des arts et qui devient implacable lorsque la 
cupidite Taccoaipagne. C'est par elle que uotre imposante 
et riche cathedrale a vu muUler, en 1817, la plus belle 
et la plus vaste composition des freres Van Eyck» I'Ado^ 
ration de tAgneau sans lache, dont six panneaux ornent 
aujourdliui la galerie du roi de Prusse; et c'est encore 
par elle qu'Anvers s'est vu enlever le celebre Chapeau de 
paiUe de Rubens; sublimes et inimilables creations du 
gdnie, que la Belgique a perdues sans espoir de les re- 
conqu^rir jamais. 

U existe encore un autre danger que nous ne pouvons 
passer sous silence, notre ancienne Ccole de peinture y 
est particulierement expos^ : c'est celui de tomber entre 
les mains perfides de ces pr^tendus restaurateurs qui 
g&tent ou d^lruisent impitoyablement tout ce qu'ils tou« 
chent. c Cette espece de nettoyeurs — dit Descarops — 
s'etend et augmente tons les jours; je voudrais que les 
magistrats d^fendissent de toucber, sans leur permission, 
aux ouvrages places en public, et qu'on fut certain du 
m^rite de ceux a qui on les confie; ce serait le moyen de 
conserver des productions qui int^ressent ceux qui aiment 
les arts, et qui servent de modeles a ceux qui les ^tu- 
dient (i). » 

(I) J. B. Disc AMPS, Voyage piUoresque de la FUmdre et du Br about. 
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Ce voea exprime par Descamps en 1769, a ^ r^alis^ 
par rinstitution de ]a CoiDmission royale des monaments 
el par les comkes provinciaux, qui veillent a la conser- 
vation des ricbesses artistiqaes et arch^olc^iques qae la 
Belgique poss^e. 

Cesl surtout au z^le et k Tactivit^ de M. le comte de 
Beauffort, pr^ident de la Commission royale, que nous 
devons de pouvoir admirer aujourd'hui tant d'oeuvres 
pr^ieuses pour les arts et Tbistoire, oubli^es ou enfouies 
dans les localites les plus ignorees de la Belgique. 

La constante sollicitude que le Gouvemement a mise a 
sauver, autant qu'il ^tait en son pouvoir, les debris epars 
des iravaux de nos p^res, a eu pour effet d'inculquer 
partout, en mSme temps que le respect pour ces glorieux 
souvenirs, le d^ir de les ^tudier et de les imiter. 

Les ^lises ricbement dotees de cbefs-d*oeuvre inspire 
par Fesprit sublime du cbristianisme, sontdes sources 
f^ndes auxquelles nos jeunes artistes viennent puiser 
la science. Cest ainsi que le g^nie de Tancienne £cole 
flamande se reflate dans les principales productions de 
r£cole modeme (i). 

(I) Paiioat le haat clerg^ prend TiniliaUfe poor rendre k Tart ehretien son carac< 
lire aiihn et * religieoi. En Franee, P^v^e de Langres pablie son imporUnte 
lettre pastorale sur la restanraUon des ^ises. Peodant le eoarant da mois de 
septembre 1856, rassociation pour Tart chr^Uen, inslito^ par Pie IX, se r^unit 
k Cologne; pins de einq cents repr^ntants de toates les parties de rAIIemagne s*y 
rendent poor resserrer les liens entre les arts et la religion et les ramener k lear 
paret^ primitiTe, alors qa'ils sHnspiraient du sentiment de la foi. Dans cette aasem- 
bl^e, d*doqaents et sa?ants pr^lats prennent la parole; Son Imminence le cardinal 
de Geissel, archev^ue de Cologne, indique avec nne clart^ remarquable les causes 
de la decadence des arts Chretiens et les moyens de les relever. 
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Tous les lemptes religieux de la Flandbre poss^dent des 
tableaux d'ua ou de plusieurs peiotres qui ont illustr^ les 
Pays-Bas au XVII'' siecle. La ville de Gand surlout» mal- 
gr^ les pertes qu'elle a essuy^ pendant les revolutions, 
renferme encore les plus belles toiles dues au pinceau 
des Van Eyck, des Yander Meeren, des Otho Yenius, des 
Pourbus, des Jordaens, des Rubens, des Yan Dyck, des 
Rombouts, des Janssens, des Quellin, des Bockborsl, des 
Seghers, des Yan Tbulden, des Roose, des De Grayer, 
des De Gleef, des Franck, des Yan Uden et de bien dW 
tres, qui furent la gloire de Tart flamand. Les eglises de 
Gand sont de splendides musees ou nos artistes moder- 
nes trouveront toujours de grands et admirables modeles 
a suivre. 

Gependant, tous les tableaux qui oment ces magnili- 
ques galeries du catholicisme, ne sont pas ^alement con- 
nus et plus d'un nom illustre qui jeta de Feclat sur la 
brillante phalange des peintres de Tancienne ecole est a 
peine cit& par les auteurs qui se sont occupes de nos 
^lises. Descamps, Mensaert, De Goesin et Augusle Voisin 
n'ont donne que des aper^us g^neraux et souvent inexacls 
des monuments religieux qu'ils ont d^crits. Us n'ont pas 
fait ressortir, autant qu'ils le devaient, les qualites artis- 
tiques des peintres ou des statuaires dont ils avaieut tr 
juger les ceuvres. lis auraient pu mieux initier leurs lec- 
teurs au sujet que Fartiste avait a trailer, pour leur inspi- 
rer le sentiment que le peintre ^prouva lui-mSme lorsqull 
mit la main a Toeuvre. La parfaite connaissance du sujet 
facilite Fappreciation du travail de Fartiste. 

Lliistoire des eglises de Gand elail done a faire. Si 
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nous avoDS os6 rentreprendre* c'est parce que les fasci- 
cules que nous avons public dans le Messager des Scien* 
ces (i) ont rencontrd la sympatbie de ceux qui se d^vouent 
a r^de des arts et qui s'ioteressent a la consenration de 
nos vieux Edifices, glorieux debris d'un passe ou le pre- 
sent, malgre sa pretention au progres, trouve de grandes 
et utiles lemons a suivre; c'est parce que des mines abon- 
dantes et inexplor^s nous ont 4ie confines avec une cour« 
toisie extrdme, Grkce a Tobligeance de Sa Grandeur 
Monseigneur Delebecque, evSque de Gand» les impor- 
tantes archives de la catb^rale nous ont permis d'ecrire 
rbistoire de Feglise de Saint-Bavon, en nous appuyant 
sur Fautorit^ de pieces authentiques et incites. Cest a 
ce dep6t qu'appartient le curieux memoire de Comeille 
BreydeK II suffit de parcourir les sommaires de ce factum 
pour se convaincre qu'il est de nature a jeter un jour nou- 
veau sur les ev^nements qui ensanglanlerent les Pays-Bas 
au XVI* sifecle (t). 

Messieurs les cur^ ont aussi des droits a notre recon* 
naissance. Us se sont empresses de nous introduire dans 
les d^p6ts d'archives des ^lises paroissiales. Nous y avons 
trouv^ des renseignements importants et bien certaine- 
ment inconnus, sur la plupart des oeuvres d'art qui font 
aujourd'hui Tadmiration de ceux qui visitent nos temples 
calholiques. 

Ces archives, que la revolution fran^aise de 1793 a si 
impitoyablement dispersees, mais qu'elle n'a pu ddtruire 



(1) v. aoD^e 1851, p. SSI, Si9 et iifl; annde !85i, p. UH, et ann6c 1854, p. !. 

(2) V. les Pieces jcstificatives, qo IV. 
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comme tant d'autres souvenirs (Vun pass^ qu*e)le cher- 
chail vainement a faire oublier» ces archives ont et^ pour 
nous une mine f^nde que nous avons exploree avec 
tout le zele, toute la perseverance que le d^sir de jeter 
un peu de lumiere sur Thistoire de Fart pent inspirer. 

Cetait surtout des risolutiom et des comptes des conseils 
de fabrique que la v^rite devait jaillir. c Les comptes — 
dit M. de Laborde — sont les documents les plus expli« 
cites, les moins contestables; ils consignent le fait, Ten- 
regislrent parce qu'ils le payent» mais ils ne Font pay^ 
qu'apres avoir reguli^rement constate par t^moin, affirma- 
tion et quittance, qu'il est diiment accompli* Quelle autre 
source d'informations porte avec elle plus de certitude? 
je n'en connais aucune ; car je vois des chroniqueurs se 
tromper quand ils ne se vendent pas, les chartes mentir 
dans tel ou tel inter^t; quant aux medailles, n'en avons- 
nous pas frappees d'avance pour telle victoire que le Dieu 
des batailles a toumee en defaite! La critique, il est vrai, 
vient au secours de Terudition; mais, dans les comptes, 
elle n'a rien a voir; ce qui est paye est un fait accompli, 
desormais acquis a Thistoire (i). » 

II est impossible de donner une definition plus exacte 
et plus complete d'un acte dont Fauthenticite est incon- 
testablement etablie. Que de fois n'avons-nous pas eu 
occasion d'en verifier la justesse ! 

Les comptes etant la preuve la plus forte, la plus irre- 
cusable que Fon puisse fournir, nous les avons compulse 
avec soin et nous reproduisons textuellement dans notre 

(1) CoMTE DE Laborde, Us Duct de ttoHrgogne, 
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travail, les articles dont nous invoquons I'autorite. Quel- 
que arides que soieot ces , citations, elles seront lues avec 
interSt, car, c les comptes embrassept la vie publique et 
priv^; ils trahissent les forces de r£tat et les faiblesses 
des.individus (i). .» 

Des collections priv^s nous ont ^alement ^t^ ouver« 
tes; nous nous; faisons un devoir de les signaler chaque 
fois qu'elles nous fournissent un renseignement utile. 

Les ouvrages imprim^ auxquels nous avons eu re^ 
cours, sont nombreux. Les anciens chroniqueurs, les 
historiens et les iconographes ont ^te consult^ et maintes 
fois nous avons eu occasion de rectifier des erreurs. Mais^ 
c'est principalement dans les auteurs modernes qui tra- 
vaillent avec utie noble ardeur a r^pandre la lumi^re sur 
rhistoire nationale et a exhumer de la tombe de grands 
noms oublies, que nous avons trouv^ les guides les plus 
surs pour arriver a la connaissance de la verity. Comme 
eux, mais dans la mesure de nos moyens, nous apportons 
une pierre an monument qu'ils ^l^vent a toutes les gloires 
de notre belle palrie. 

Gand, le 50 novembre 1856. 



(I) CoMTE DE LiBORDEf Lts Ducs dc Bouvgogne. 
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DE 

SAINT-BAVON. 



Dans la s&y^re et terrible seotence que Gharles-QuiDt prononQa 
le 30 avril 1540 cootre les r^voll^s de Gaud, Femperear irril^ 
s'eiprimait ainsi : « R^rvons et dtelairoDS de faire d^molir et 
abatre aucaoes vieilles portes, tours et murailles non n^cessalres 
k Dostre ville, dont feroos la spteificacion eudedens huit jours; 
pour les mat^iaulx en proc^aus estre employes au chasteau 
encommencye au castel de saioct Bavon, eo ceste nostre dicte 
ville 

En effet, peu de jours apris la promulgaliou de cette senteuce, 
les vieilles murailles de Tabbaye de Saiut-Bavon, que six slides 
avaieut respect^s, lorabireui sous la sape et la hache des d^mo- 
lisseurs. 

(!) Dans les PiicBS jdstificatives, noos publions sous le N« lY on docoment in^t 
de la plus haute importance, non seulement pour Thistoire de la eath^rale, mais en- 
core pour celle de Tabbaye de Saint-Bavon, de la Pr^vdt^ qui lui succ^da, et m^me pou^ 
eelle de la TiUe. Les SS i* 5, 6 et 7 de la pariie francaise se rapportent k la r^olte 
des Ganlois en 1539 ei k la creation du ehapitre de rdglise eoll^giale de Saint-Bavon. 

I 
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Une citadelle formidable deslin^e k mainteoir les Ganlois sous 
Tob^issance imp6riale» allait surgir de lerre k la place mime ou 
saint Amand avail fait relentir des paroles de paix el de pardon, 
en apporlant la lumiire du chrislianisme aux peuplades sauvages 
el idol&tres de la Flandre. 

Aujourd'hui la redoutable forteresse est rasie; il n'en resle 
plus de vestiges; mais, au milieu de la piaine qu'elle occupait 
naguire, on voit encore quelques debris de Tancienne abbaye, 
ruines imposantes et sacries ^chappies k la fureur destructive 
du temps et des tempiles humaines. 

Gependanl Charles-Quint ne s'itait pas empari de ce monastire 
sans indemniser largemenl les moines qui devinrent les premiers 
chanoines du chapitre de la nouvelle iglise colligiale de Saint- 
Bavon. Luc Munich ichangea la dignity abbatiale contre le litre 
de Privdl du chapitre, en conservaul pour lui et ses successeurs 
toutes les prerogatives, immunitis, droits et dignitis donl il avail 
joui. Le Prieur de Tabbaye devint Doyen, le Pr6vdt Chantre, el 
le Privdt de Papingloo Ecol&tre du chapitre. 

L'^lise paroissiale de Saint-Jean ou Tempereur avail re<;u le 
baptime, fut choisie pour devenir la r^idence de la nouvelle insti- 
tution religieuse. 

« L'abbaye fut abandonnie le 12 mai 1540 — dil un icrivain 
moderne (i). — Les chanoines, ayanl k leur tile Charles de Croy, 
transporlirent les reliques de leur antique monastire a la colli- 
giale de Saint- Jean, qui avail Hi placie sous Tinvocation de saint 
Bavon. Le curi de Saint-Jean ne se laissa pas diposseder sans 
r^islance : il s'opposa si inergiquement avec ses marguilliers et 
ses paroissiens k cetle mise en possession, que les chanoines 

(1) A. Var Loierer, Hittoire de Vabbaye de Saint^Bavon et de la cryple de Saint- 
Jean, A Gand, p. 172. Gand, L. Hebbelynck, 1855; in-4o. 
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dureot avoir recours a rinterventioD de I'empereur, qui inaintint 
sa premiere decision , et coofirma de noaveau I'altribulioD da 
spiriluel et du lemporel sur ceUe ^glise, en faveur du chapitre, 
eD d6dommageant le cur^ par le don de la moiti^ d'une pr^bende, 
et ses deux vicaires, par I'aulre moiti^. Ge d^dommagement ne 
contenla cependant pas les fabriciens de l^^glise de Saint-Jean; ce 
ue fut qu'en 1847 que ces difficult^ furent termin^es par une 
transaction y par laquelle le chapitre s^obligea k lui payer une 
somme de 1000 florins, et annuellement 100 livres de gros. 

• En suite d'un arrangement conclu entre la reine douairiire 
de Hongrie et le pr^vdt Luc^Munichy Tempereur s'^tait r£serv6 
la collation des douze pr^bendes de chanoines, si^geant k droite 
du choeur; celles k gauche itaient k la nomination du pr6v6t. 
Ceux de droite se nommaient alors : Josse Arenls, Laurent Boele, 
Jean Uutenhove, Antoine Andries, Alexandre Van Vaernewyk, 
Jacques Damman, Francois Van der Gracht, Li^vin Van Dix- 
mude, George De Backere, Bartholome Wielandt, Antoine Per- 
renot (cardinal de Granvelle dans la suite) et Wautier Van der 
Gracht. Les chanoines de gauche ^laient Guillaume Van Hove, 
Charles Van Poucke, Martin Van Huele, Denis Van Vaernewyc, 
Guillaume Van den Eecke, Jean Mayo, Herman Van Gauda, LiMn 
Megank, Baudouin Van der Meere, Jean De Vos, Nicolas dTve 
et Roger Poth^e. 

» Tons les anciens moines de Samt-Bavon ne furent cependant 
pas doliis d^une pr^bende; car sur la reclamation de Tun d'eux, 
NicaiseVan Male, le grand Gonseil deMalines approuvaun arr^t 
du Gonseil de Flandre, qui avait reco.nnu ses droits k une pareille 
prerogative. » 

Parmi les nombreux documents concernant la translation du 
chapitre k VigMse paroissiale de Saint-Jean, que les archives de 
la cath^drale poss^denl, on trouve une pi^ce fort intiressante. 
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C est Facte dat£ de Bruges du 10 juillel 1540, par lequel rem- 
pereur accorde au chapitre de la ooll^iale les mimes privil^es, 
liberies, fraochises, immanitte, droits, ooatames, usages et exemp- 
tions doDt I'aDcieoDe abbaye avait joui. De Ik vieot la qualificatioD 
de « chapitre exempt de SaiDt-Bavoo • que cette institution a con- 
serve jusqu'ii ce jour (i). 

II n'entre pas dans notre plan de raconter les diverses pirip^ 
ties qui pric^irent la suppression de Tantique monastire fondi 
par saint Amand» Tauteur de VHistaire de Fabbaye de SaifU-Bavan 
a rempli cette t&che avec la plus scrupuleose exactitude. II a dis- 
sip6 les nuages qui enveloppaient le bercean de la puissante cor- 
poration religieuse. II a fouill6 la terre et il a interrogi les 
fondements de ces vieilles murailles. Les tombes de pierre se soot 
ouvertes et elles lui ont montri les ossements blanchis des pre- 
miers moines contemporains pent-itre de saint Liivin, de saint 
Machaire, de saint Bavon, de Florbert ou d*£ginard. 

Aprte la translation du chapitre, T^lise de Saint-Jean fut 
place sous le vocable de Saint-Bavon et devint plus tard la belle 
et calibre cathMrale que nous aliens essayer de d^rire. 

ASPECT fiflfRAL DE LA CATH^DRALE. 

La premiere pens^ qui nous vient k Tesprit aprte avoir con- 
templi ce vaste eiifice religieux, est celle-ci : k quelle ipoque 
appartient-il et par qui a-t-il Hi ilevi? 

A ces deux questions la riponse est facile, griice aux sources 
preieuses que nous avons k notre disposition. 
Disons d'abord que Tantique chapelle de Sain t- Jean- Baptiste, 

(I) v. les Pieces JOsriricATiVES, No* 1 et II. 
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dont DOQS reparlerons eo visilaot la crypte, remonte au sitele; 
qu'eD 1228, le corps ^cheviDal h^ridilaire des Treote-Neuf fit 
MUr le choeur et les nefs lat^rales, dont les piliers sobsistent 
encore aujourd'hui; et que cet Edifice n'etait pas encore achev^ 
h r^poque oii il devint la coll^iale du nouveau chapitre inslitu^ 
par Charles-QninL 

Si nous ouvrons le Memorieboek der stad Ghent, ouvrage im- 
portant pour rhistoire nationale (i), nous y voyons qu'en 1461, 
on jeta les fondements de la tour de T^glise de Saint-Jean et 
que le 25 mai 1462, Philippe Gonrould, abbi de Saint-Pierre, 
posa solennellement la premise pierre de cette roagnifique con- 
struction qui allait s'^lefer rapidement dans les airs et dominer 
ses rivales. 

Peu de temps aprte, Tempereur ajoula aux subsides que la 
fabrique de IVglise avait obtenus, un don de quinze miile cou- 
ronnes italiennes pour terminer les travaux (»). 

Le contrAle de Temploi de ces fouds ^tait confie k trois com- 
missaires d^ignis par Tempereur, savoir : Adrien de Croy, le 

(1) Le Mtmorieboek der siad Ghent wm 'I jaer 1301 lol 1793, est public par lef loins 
de M. Polidore Van der Meersch dans la colleetion des BibliophUet fUmtmd$, 

(S) M. Db GoBsiif donne k la coaroone italienne, qui ^tait d^or, une valear de 43 sols, 
tandis que dans les eomptes de Temploi des fonds on ne lui donne qu'ane valear de 
86 sols, eomme le proave rextrait saivant : 

« Ontfaen Tandea eersamen Gaillae. Tan Walewyck, baillio randen lande Tan Waes, 
* ende gheeomiteert tea ontfongbe ende distribotie Tande Italiaensche eroonen, te 
»xxxTi stQTers stick byden K. gbegbeTcn ter buipe Tan bet opmakeae Tande ede- 
' » ficie Tande kercke Tan Sint-Jans by den Bandt, Tanden eersanen Jan de Hertogbe, 
» ontfangber generael Tan Oost-VIaenderen, betalende Toer den self en Walewyck, de 
» somme Tan Tierbondert Tiennael twinticb scTen ponden ellcTcn seellingben Tier pen- 
>ningben gr. Tan XL gr., die de Toors. Gnillae. Tan Walewyck scboldicb ende tacb> 
» tere es geblcTene by slote Tan xyader rekeningbe gbedaen Toor commissarissen Tan 
vZynder MS ter eansen Tander solve XV>n eroonen. Dus hier de selve llll« 1111^^ 
>ViI lib. XI scb. Ill d. gr. » 
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comte de Roeulx, goaveroeur de Flandre et d*Ar(ois» le comte de 
Lalaing et Louis de Flandre, seignear de Prat (i). 

Le 23 d^cembre 1550, on mit les travaux en adjudication. 
Le cahier des charges stipuiait entre autres clauses, que T^difice 
devait Atre achevi k la Saint-Jean 1 552, et que Tentrepreneur ne 
pouvait employer que la pierre de taille provenant des carri^res 
de Belsbeersch, de Lede, d^Oosterzeele, de Vlierzeele ou de Bae- 
leghem (a). 

Un plafond lambrissi de bois abritait le choeur. Ce ne fut qu*au 
XVII' sitele que Ton construisit la voute actuelle. Le registrum 
contractuum, reposant aux archives de la calh^drale, contient un 
acte passi entre la fabrique de T^glise et Fentrepreneur, par lequel 
ce dernier s'engage k remplacer Taucien plafond par une voute. 
Ge document stipule que ledit entrepreneur sera tenu d*effectuer 
les travaux sans d^tiriorer le maitre-autel, la cidture du choeur, 
les sialics, le jub^ et les autres ornements; qu1l enl^vera les 
fermes ou charpenle du plafond et les remplacera par d'autres 
semblabies k celles du jub^. Une autre clause Tobligeait k livrer, 
alle de ogyven dienende tot vyf cruicen ende huyne, etc., ce qui 
prouve qu'& cette epoque le nom iTogive itait donn^ aux ardtes 
des voutes et non k une forme architectonique. 

Gomme dans la construction de F^ifice on ne pouvait se servir 
que de mat^riaux provenant des carriires indigenes, de m^me 
Tentrepreneur s'obligeait k n'employer que des briques fournies 
par les briqueteries de Hollande ou d'Armentiires. 

Quant k Tensemble du monument, laissons k un savant ar- 
ch^ologue beige, M. Schayes, le soin d*en donner la description 
technique. 

(1) Lc8 comples dc Temploi des fonds reposent aux Archives provinciales de la 
Flandre orienlale. 

(2) V. les Pieces jcstificatives, n® III. 
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« L'^lise de Sainl-BaYon, uoe des belies et des plus grandes 
eglises gothiques de la Belgique, esl, comme d^ordioaire, b&tie 
eu croix laliDe. Deux rangs de colonoes k riervures prismatiques 
r^UDies eD faisceaux la parlagent en irois nefs. A la place du 
triforium de la nef centrale el des traDsepts, il o'exisie qu'une 
simple balustrade en fer. Le choeur, conslruit au-dessus de la 
crypte, et dont le sol est beaucoup plus elevi que celui de la 
partie ant^rieure de I'^glise, est soutenii par des colonnes cylin- 
driques, couronn^es par des chapiteaux k volutes ou feuilles re- 
courb6es. La galerie au-dessus de ce premier ordre se compose 
d'une suite d'arcades g^min^es k ogives tr6fl6es et inscrites dans 
un arc ogival majeur. Elle est surmont^e de grandes et belles 
fenitres de style rayounant, divisi^s chacune par trois meneaux 
couronn^s de rosaces. Les fenfires qui ^clairent le devant du 
choeur et la grande nef^ presentent des ogives tr^s-^vastes» sans 
subdivisions, et dont la largeur igale presque la hauteur. Les 
extr^mit^s des transepts sont perches de deux vastes fendtres de 
style flamboyant. Le choeur et ses collat^raux ont des voutes en 
tiers-point et k nervures croisies; celles des nefs et de la croiste 
soot k cintres surbaiss^s et orn^es de compartiments prismati- 
ques. De nombreuses chapelles s^ilivent le long des bas-cdt^s de 
la grande nef et du choeur. Le rond-point de Tiglise est marqu6 
par la chapelle de la .Vierge, d'nne ^tendue assez grande, et si- 
parie du choeur par des colonnes cylindriques. Xe grand portail 
de Teglise, au bas de la tour, offre, comme celui de IVglise de 
Saint-Michel, un porche profond k voussures cannelies, et sur- 
monii d'une plate-forme bord6e d'une balustrade k quatrefeuilles 
encadrtes (i). La tour, d*un beau style et construite dans des 

(I) Aa-dessos de la porle, on pla^ le 16 octobre 1637, la statoe de saint Bavon, 
doe au ciseao de GuiUaume Hug; Quant aux autres statuettes qui d^orent actuel- 
lement la fa9ade de la eath^rale, elles ont ^t^ posdes en 1849 aux frais du gonver- 
nement; elles sont Taeuvre du sculpteur Van den Bogaert. 
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proportions Iris-^liganles, se compose de trois divisions ou Pla- 
ges perc^ de quatre rangs superposes d'ouvertares lanc^ol^ i 
archivolles hiriss^s de crochets et coaronn^s d'un panache. Les 
deax premieres divisions sont de forme carrie; la troisiime pr6- 
sente un octogone flanqa^ aux angles de quatre contreforts isol^, 
ii^s k la tour par des arcs-boutants. La plate-forme qui termine 
aujourd*hui la tour k une hauteur de 272 pieds, portait autrefois 
one belle fltehe en bois, qui fut consumie par la foudre en 1603. 
Les autres parties ext^rieures de T^glise de Saint-Bavon n'offrent 
rien de remarquable. Les murs des nefs et du choeur ne sont 
soulenus que par de simples piliers-bulants, et n'ont pas de ba- 
lustrades k la hauteur du toit. Ges derniires n*existent que sous 
le galbe des transepts, qui sont encadr^ par de longues et minces 
tourelles oclogones • (i). 

Deux tourelles surmontent ^alemenl les angles de la fa<^de 
principale; celle de droile, situte vers le nord, fut abatlue par le 
vent en ffivrier 1 662, et reconstruile un an aprto, en m^me temps 
que la voute int^rieure du grand porlail. 

Maintenant que nous avons jeti un regard sur Tensemble de 
r^ifice, commen^ons la revue d^taillie de loutes les richesses 
artistiques quMI renferme. 

ChrMitf P«ri«tl lat^rtemr. 

Une large fen^tre qu*un splendide vitrail ornait jadis, r^pand 
la lumiire dans cette parlie de T^lise. 

Au centre, en face de la grande nef, on remarque dans une 
niche de granit, la statue du Sauveur et k sa droile, celle de la 
Vierge Marie (t) au-dessous de laquelle on lit : 

<1) A. G. B. ScHATES, Mimoirt iur I'archileelur* ogwaU en Belgiqne, 
(i) Let comptes de la confr^rie de N. D. aux Rayons font mention d'ane statue de 
la Yiergc, qui pourrait bien dire celle dont nous nous occupons. On y trouve : 
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AMORI iCTEItlfO 
ET 

CEKAKDO DB BLA8IRE (I); 
QUI OEREBB BOB. STUDIO I0B18C. 
DI6R1TATE CANON. HUJUS ECCLBSI;B 
ROMJB ABBEPTC8 MORTB PBAMATDRA 
801 DE8IDEB1CM BELlQOIT PATRIA 
ANNO DC XVII 4tTAT18 XllUI NOVBMB. XX. 

Quartiers : 
Blasere. Bette. Le Poyvre. Bette. 
A gauche de la statue du Sauveur, est celle de Saint-Jean- 
Baptiste. 
Le socle porte cette inscriptiou : 

D. 0. M. 

ET MBMOBIJB N0BIL18 AC TEBBBABILIS TIRI 
lOABRBS-BArriBTJB BABBT 
I. 0. LICBNCIATI, 
CANONICI BIUOS BCCLBSIA, BT 0PPIC1ALI8 
CANDA?., QUI OBIIT II MABTII I6S7. 

Quartiers : 

Baert. Vaoden Heetvelde. De Mares. Anderlecht. 

Ces statues soot de pierre, comme cedes des quatre Evange- 
listes qui d^corent les murs lat^raux, et nous iie pouvoos que 
regretter de les voir badigeono^. 

Sous celle de Saint-Jean^ on lisait autrefois, car les lettres 
sont entiirement effac^es, une inscription destine a rappeler la 
m^moire dn chanoine Jean de Vos, mort en 1731. 

Belaelt voor ooie L. Vroawe beldt Btaende coder den torre aen Jacques Cock 
den li« mej 1696 XX seh. gr. 

Aen m' NkoktU Rooie cm hel beldt van onze L. Vroawe te sehilderen. VIII seh. gr. 

Aen Pr. Nieasios voor de molnere te vergnlden ....... VI seh. gr. 

(1) Les armoiries de db Blasebb sont : d'argent an chevron de gaeales» accompagn^ 
de trois hoehets de sable, virol^ d*or. 

(i) Les armoiries de Babbt sont : de gneoles, an chevron d'argent, aeoompagn^ de 
trois ^loiles d'or; ao chef de mdme, k an lion passant d*azur, arm^ et lampass^ de 
gaeales. 
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Sous celle de Saint-Luc : 



D. 0. M. 

BT 

R. D. JACOBl BICARDT (1), 
BUJDS ECCLESLS CAROBICt 
QUI BE8E01T XL ARlllS ET TARIIS BUirilS PERACTI8 
BEREFICIT BCCLESIA 
ERECTO BOC 8. LDCJB SIBULACBRO 
OBIIT ARIIO B DC XLVII ROmS BARTITS : 
BUIC BENE PRECARB. 

Sous celle de Saint-Marc : 

D. 0. M. 

R. AC VERERABILI D. 
D. PBILIPPO 8TLVI0 (2), 
BUJII8 BCCLE8IiB 
ARR18 XXTlll CARORICO 
QOI OBIIT AR. ATAT. LVII 
M. DCXXVIU. XIX R0¥. 

Sous celle de Saint-Matihieu : 

D. 0. M. 

ROBILt TIRO 
GERABDO DB REBRA (3), ' 
PROTOROTARIO AP08T0LIC0 
PRB8BTTER0 ROBARO 
I. U. LiCERCIATO, 
B. E. CARORICO DICATUH. 

Qnartiers : 

De Nebra. d'AUorf. De Croix, dit Bourguignon. Fispe. 

(1) Le8 tnnoiries de Ricard sont : ]£carteld; aa premier et qaatriime d'or, k ane 
autrache de aable tenant dans le bee an fer & cheval de m^me; an deoxiime et troi- 
si^me, d^aznr k trois anneanx d'or gamis d^nn diamant d'argent. 

(S) Les tnnoiries de Stlvio aont : ^carteld; an premier et quatri&me, tranehd de 
gnenles et d^argent; an deoxi^e et troisidme, d*or k deux branches ^otdes en santoir 
de aable. 

(3) Les armoiries de Nebra sont : d'azur k T^chclle de cinq Echelons d*or. 
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Les comples de la fabrique de F^lise de Tann^e 1645 rivilent 
que cetle statue est ToeuYre du sculpteur Jacques Cocx (i). 

Le porlail de bois, sculpt^ dans le style de la Renaissance, porte 
la date de 1572. 

Cette construction due k la munificence du calibre priv6t 
Viglius d'Aytta de Zuichem, dont nous aurons k nous occuper 
plus loin, porte les armoiries de ce pr^lat (t). Apris la suppres- 
sion de Tabbaye de Saint-Bavon, le portail de F^glise abbatiale 
avait 06 transports dans la nouvelle colMgiale; mais pendant les 
premiers troubles religieux qui dSsolirent la Flandre au XVP 
sidcle, cette oeuvre, sans doute d'une grande richesse artistique, 
fut briste par les Iconoclastes et remplacte par celle que nous 
voyons encore aujourd'hui (s). 



(1) Item soe heefl den rendant betaelt aen meister Jaquit Coex, belsnyder, Iwelf 
ponden Uiten ich. groot, ende dat hj overeoeminghe vande eerw. heeren fabiiek* 
meistera met den took, s* Jaqnes over het maeken van eene nieawe figure Tanden 
apostel Mattheas die ghevallen was ende gheheel ghebroeken, aehtenrolgende sync 
qoitantie in date Tan aeht Aogasti 1643. XII lib. X sch. gr. 



(S) Les armoiries de Yiclius d^ArrrA de Zaicbem sont : d^azar k one gerbe d*or, lide 
de m^me. La crosse abbatiale pos^ en pal derridre T^cn et snrmontde de la mitre 
ponliQcale, le tout d'or, avec la devise : vita ■ortaliuh vioilia. 

(3) V. les Pieces jcstificativbs, N« IV, partie flamande, lilt. A et E. 



{CompUt de la fcibrique d^iglite de 1643). 
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CHAPELLES. 



I. 



line fort belle toile, la Decollation de saint Jean-Baptiste, par 
Gaspard De Crayer (i), est foDique oroemeDt qae cette chapelle 
posside. La Decollation de saint Jean-Baptiste compte k juste 
titre au nombre des chefs-d'oeavre de ce maitre. La lite blime 
du saint martyr^ posie sur un plat, est effrayaole de viriti et 
produit un coutraste frappaot avec la physionomie iusoleote et 
colorie du bourreau et avec le visage frais et impassible d*H£- 
rodiade. Cette toile a He gravte par P. Spruyt. 

Nous avoDS trouvi daus les archives de la cathMrale le cen- 
tral passi le 22 novembre 1657, en ire les adminislraleurs de 
Taulel de saint Jean-Bapliste et le peinlre De Grayer, par lequel 
ce dernier s'engage k exicnler ce magnifique sujet pour la sorome 
de six cents florins. On devait lui remettre Tancien tableau repr^ 
sentant le Precurseur, peint sur panneau par Martin De Vos, et 

(I) Gaspard Db GiiATEft moarut A Gand en 1669, A TAge de qoalre-Tingt-sept ans. 
Sa derniire oeavre qae la mort oe loi permit pas d^acherer, le Marlyrt de saint Blaite, 
appartient ao Mas^e de Gand. Ce peintre illostre fot inham^ dans T^lise des Domini* 
cains, dans la chapelle de sainte Rose. Cependant, toates les recherehes qae Ton a 
faites en 1855 poor d^arrir le cercoeil renfermant les ossements de De Crayer, 
sent rest^ infmctoeases. Ce peintre a habits longlemps one maison marquee q« 16, 
situ^e dans la rue des Peignes. 
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ajoaler au march^ trois palacons pour uoe paire de gaols destine 



Ce tableau demande une importaole restauralion. 

L'aDcienne famille de Gruutere, eleinte aujourd'hoi, avait sa 
s^pollure daos oette chapelle (s). 

Ed sortaDt, les yeux s*arr£(eDt sur uoe aDcieoDe peinture, d*un 
caractire toat-li-fait gothique; elle porte cetle inscriplion : 

MEMOIIB TAfl MR CERSABHKR riETES VAS»B TTTEIE, 
F* UIVER, MB CBBOOBER TAlf 6II8ELB LAXDT TAR RODE WIBR 
P»RBATEDR PROTER DIB RT STRB VRIEROER VTTGEDBELT WOROBR TOT 
TACIERT1CI IR CBLDB 8IAERS EXDB ALLB TRTDAECER EERB GELE8BR MISSB 
EROB BBR lAERCIBTTDB BIRRBR DB EERCEE TAR SIRTB BAEFS. 
SOO OOCE TAR CBBLTCE CIPT CBESTELT BBBPT JORETRADWB GATflELTRE 
TAR C0RCBLLI8, STRB lirTSTRAIJWB, ERDB GEDEELT IR SIRTB 
■AURITIOS EERCEE BtRRER DB STEDB TAR RT8SEL, BE60R8T ARRO 



AL SOO RET SELTB TERRIEUWT DOOR DB TIER T0E8IEDER8 
DESER PORDATIB TB WETER SIBUR SIROER HTRDERIEEX, 
SIBCR J0ARRE8 TAR DRIB88CIB, SIEUR PAULUS DB BRIE ERDB 
SIEUR lACIARIAS TAR DRIBSSCIB, DESER 20 
SBPTBIBBR 1785. 



Ce fat done vers la fin do XVIIP siicle que cette inscription 
fundbre fut renouvel^e. Le manoscrit de M. Van Hoorebeke : 
Recueil de$ epitaphes tant anciennes que modemes de$ eglises, 
convents, monasteres, cloitres et cimetieres de la ville de Gond, 
t. I, p. 8, donne le texte primilif, qai diffire du texte actuel. 
Catheltrb Van Corcellis y est nommee Cathbltnb Van Ronchbllbs 
oa Van Rochbls. 



(1) V. les PliCES JnSTIFICATITES, N« V. 

(3) V. VBUtoirt ehroHologiqw de$ iv^wt 9t du ckapUrt exempt de I'egUie eath^ 
drale de SauU-Baoon, suwie d^un reeueil dee efntaphee modemee et aneiennee de cetle 
egtise, par le ehRooinc Hellir. Gand, 1772| p. 555. 



a sa femme (i). 



DOMIRI 1515. 



R. I. P. 
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II. 



Charlie k Mlnie Calelle, antrefaUi h Mint Michel. 

Le ratable de Tautel rcDferme une toile repr^sentaDt Sainte 
Colette recevant du Magistral de Gand le diplome de la donation 
d'une vaste demeure, faite par une dame noble de la ville pour y 
etablir un couvent, par Joseph Paelinck (i). La composilion de ce 
tableau est gracieuse. Les ^toffes sont bien trail^es, mais il est k 
regretter que les physionomies soient froides et sans expression. 

AnciennemeDt Tautel ^tait oru^ d'un magnifique saint Sebas- 
tien, du au piuceau de Gerard Honthorst et k la munificence du 
chanoine della Faille. Cette oeuvre enlev^e par les Francais, n*a 
jamais M restitute. 

Disons ici un mot de la sainte a laquelle celle chapelle est 
acluellement d^di^e. 

Sainte Colette naquit le 13 Janvier 1381, k Corbie. Elle itait 
enfant unique d'un charpentier, nommi Robert Boellet. Sa mire, 
Marguerite Moyon, avait plus de soixanle ans lorsqu'elle donna le 
jour k cette sainte fille, dont le nom devait briller plus tard d'un 
vif £clat parmi les plus glorieux du catholicisme. En recevant les 
eaux du baptdme, ses parents la nomm&rent Colette, c'est-li-dire 
petite Nicole, a cause de leur devotion k saint Nicolas. 

Le Pire Sellier, auleur de la Vie de sainte Colette, r^formatrice 
des ordres de saint Francois, dit que la naissance miraculeuse 

(I) Joseph Pablirci, n6 k Oosiacker pr^ de Gand, est mort k Bruxelles en 1839, 
L. Db Bast, dans ses Annalei du scUon de Gand et de I'^cole modeme det Payt-Bat, 
Gand, 1823, an beau volume in-8«, orn^ de magnifiqaes gravures au trait par C. Nor- 
mand, donne d'int^ressants details sar les oeuvres de ce peintre. Le Meaager dee 
Seieneei hieUtriquei de Belgique a consacr^ an article n^crologiquc k cet excellent ar- 
tiste, dans Ic volume de TannfJe 1839, p. 308. 
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de Colette pr^sageail la mission extraordinaire qu'elle aurait un 
jour k remplir. « Elle devait, comme saint Jean-Bapliste, pre- 
parer a Dieu un peuple parfait et ramener les enfauls de saint 
Francois k la pratique des vertus de leur p^re. » 

En effet, les religieux de ces ordres avaient compl^lement 
perdu de vue les regies austires prescrites par leur fondateur. 

Ramener ce peuple ^gar^ aux sentiments de ses saints devoirs, 
etait une mission sublime que Dieu r^servait k Thumble et ver- 
tueuse vierge de Corbie. 

Son enfance s'^coula paisible et heureuse au milieu de prati- 
ques de pidte. Arriv^e k Tage de puberty, elle excita Tadmiration 
g^ndrale de ceux qui Tapprochaient, non seulement pour la 
beauti de son visage, qui avait, selon Texpression de son biogra- 
phe, r^latante blancheur du lys, symbdie de la candeur et de la 
puret^ de son kme, mais encore pour sa haute vertu et Fesprit 
transcendant dout elle donna des preuves ^clatantes pendant toute 
sa vie. Elle parlait avec une ^gale facility le latin, Fespagnol, 
ritalien, le fran^ais et Tallemand. 

Ce fut. par des conferences pieuses auxquelles les auditeurs 
accoururent en foule, que Colette d^buta dans la carriire reli- 
gieuse, et ce ful aussi k dater de celte ^poque que les persecu- 
tions de tout genre commenc^rent a Tassaillir. 

II ne nous est pas permis de suivre notre heroine jusque dans 
les moindres details de sa vie. Contentons-nous d'indiquer les 
^poques les plus m^morables de sa carriire, jusqu'au moment ou 
elle arriva k Gand. 

Aprte la mort de ses parents, la sainte fille craignant les dan- 
gers du monde, se r^fugia d'abord chez les B^uines, puis chez les 
Urbanistes et enfin chez les Benedictines; mais aucun de ces ordres 
ne parut possider les qualilds qu'elle aurait desire rencontrer dans 
une institution religieuse ou elle voulait terminer ses jours. 
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En 1402, elie se d^pouilla de ses biens el se retira dans on er- 
raitage d^peadant de Tabbaye de Corbie et alteaanl T^lise de 
Saint-ElieDoe, ou elle vdcut en recluse pendant plosieurs ann^. 

Elle resta dans ceile retraite jusqa*en 1406, ^poque de son 
depart pour Utalie. Ayant reqn k Nice du pape d'Avignon, 
Benoit XIII (Pierre de Lune), Tinvestiture des fonctions de 
r^formalrice des trois ordres de saint Francois, elle fonda k 
BesauQon la maison-m6re de la Riforme; puis elle parcourut les 
principales villes de la Savoie et du midi de la France, ^tablissant 
partout des monastires soumis k la nonvelle r^le qu'elle avait 
introduite dans Tordre* Sa reputation de saintet6 prit tant d'ex- 
tension que les souverains la priirent de se rendre dans leurs 
itats pour y fonder ses institutions pieuses. 

Voici comment le P6re Sellier raconte Tapparition de sainte 
Colette dans la Flandre. « Cette contr^ — ^rit-il — qui s'esl 
toujours distingu^e par la vivacity de sa foi, n'^tait pas rest^e 
indiffi^rente aux merveilles que Colette opirait partout. D6s Fan- 
nie 1426, les habitants deGand Tavaient sollicitte de venir fonder 
un itablissement de son ordre dans leur ville. Une g^nereuse 
demoiselle, nomm^e H£16ne Sclapper, avait concede pour cette 
construction un emplacement convenable sur la paroisse de Saint- 
Jacques (i). Elle avait obtenu de Martin V, le 26 juin 1427, un 
bref qui autorisait T^rection de ce convent. Plusieurs bourgeois 
des plus notables de la ville, jaloux de prendre part k cette bonne 

(1) Un autre biographe flamand de saiote Colette, dit : que la donatrice s'appelait 
Hd^ue Scbappers et qu'elle ^tait yeare de Jean Van den Voerhaute. Nona ignorona k 
qnelles sources ce biographe a puis^ ses renseignements, mais nous sarons quHl n'esC 
nnllement d^accord avec DiEaicx, qui dit dans le tome 11 de ses Memoirei tur la viU» 
de Gand, p. 300 : « Quelques devotes on religienses da second ordre de saint Francis 
^tablirent, vers Tan liiO, leur couvent an quarlier aquatiqne, dans la rue d'Or, non 
loin du petit pont nomm4 Hofkini-brugge, EUes enrent pour fondatrices VLiXtut et 
Barbe Halewyn. Ce fut dans ce cloitre que sainte Colette introduisit plusieurs r6for- 
mes tr^-aust^res et oOi elle dec^da en 1447 * 
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iBUvre, avaient voulu coDCOurir de lears deoiers k la conslruclion 
de ce monaslire. Les travaux farent iDconlinenl commences; mais 
il fallut bienldt les iDterrompre, k caase des guerres qui survin- 
rent el pourd'autres em|)^heinentSy qui dur&reut plusieurs ann^es. 
Les troubles ayaot cess^, les habitaols de Gand reuouvelirenl leurs 
ioslaoces; mais la saiule n'ayanl pu donner de promesse que pour 
UD lemps ind^lermin^y les travaux ne furenl pas repris. » 

Apris UD laps de douze ann^s, on continua la coDSlruction 
du couvent destioi k recevoir sainte Colette, qui arriva k Gand le 
3 aout 1442, accompagnie de plusieurs religienses. Elle donna 
au nouveau couvent le nom de Bethl^em («); puis, elle partit pour 
le raonastire d'Hesdin, ou elle avait ii& appel^e par le due Phi- 
lippe-le-Bon. 

Sur Tordre du pape Eugene IV, elle se rendit a Lausanne aprte 
avoir fond£ un monastire k Heidelberg, pour ramener par son 
intervention Tanti-pape F^lix V sous Tob^issance de Rome. 

Le 6 decembre 1446, Colette revint k Gand. Le 26 f^vrier sui- 
vant, elle tomba malade et trois mois apris, le 6 mars 1447, k 
huit heures du matin, elle rendit le dernier soupir, entour^ de 
toutes ses religieuses dont elle ^tait tendrement tkimie (s). Selon 
ses d^sirs, sa d^pouille mortelle fut inhum^e sans cercueil dans 
le cimetiire du couvent. Exhumes en 1492, ses ossements furent 
enferm^s dans un cercueil de plomb et dipos^s dans un caveau. 
Les troubles qui ^clalirent k Gand, en 1577, forcirent les reli- 
gieuses a quitter cette ville livr^e aux horreurs de la guerre civile. 

(1) Le clottre dont il s'agit, re^t les noms soivanis : le nouveau couvent de $ainle 
Claire, le couvent de BetMeem, le couvent de$ Pauvree clairei et le couvent dee Colet- 
tmet (DiBiicx, Mem. »ur la ville de Gand, t. 11, p. 203). 

(2) Item, in dit jaer, den vi van maerf, orerleet hier binnen der stcde van Ghent, 
in *t clooster ran sinte Claren bachten der Vryndachmaert, faster Colette, die seer 
heylich gheleefl haddc (K. M). Memoriehoek der ttad Ghent, van 't jaer 1301 tot 1795, 
I deel, bl. 

3 
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Ces saintes filles ^plor^s se Kefugi^rent avec la depouille morlcllc 
de Icur fondalrice, en Artois dans ud monastdre de leur ordrc. 

La Flandre ^tant pacific par Alexandre Farnise, les Coletlines 
rentrirent k Gand ou eiles ramen^reut leurs pr^cieuses reliques. 

Joseph 11, par son ^dit da 17 mars 1783, ayant prononcd la 
suppression de ce convent, les religieuses parlirent pour la France 
avec les reliques de sainte Colelte. Prot^g^es par la prineesse 
Louise, fille de Louis XV, elles s'^tablirent dans le convent de 
Poligny, oil elles habilirent jusqu'en 1790 (i). 

La revolution braban^onne ayant change de face les affaires 
poliliques des Pays-Bas, les Coleltines rentrirent k Gand ou elles 
re<;urent Thospitalit^ chez les Bernardines, a Tabbaye dite Non- 
nenbossche. La revolution fran^aise qui mit TEurope k feu et k 
sang, n*ayanl laiss^ aucune institution religieuse debout, dispersa 
les Golettines jusqu*en 1814. 

De nombreuses aumdnes leur permirent de construire un con- 
vent pris du grand B^guinage, ou Ton conserve encore le manteau 
de bure brune ayant appartenu a la sainte reformalrice de TOrdre. 
Pendant la grossesse de Marie-Louise, Napoleon fit demander ce 
manteau afin de le poser sur les ^panics de Timperalrice et d*ob- 
tenir par Tintercession de sainte Colette Theureuse dilivrance du 
fruit qu'elle portait dans son sein. Le manteau revint k Gand 
apris qu*on en eut coup^ un morceau qui fut remplac^ par un 

{{) La narration du depart de Gand des Golettines et de lenr arriv<^e en France, a 
€U 6cT\te dans nn petit opuscule derenu fort rare, intitule : Hiitoire de tMgration 
dei rtligieutes supprimSei dant let Payt-Bat, et eonduitet en France par M. Vahhi de 
SaintSulpke, envoye de Madame Louite de France et du prince^eque de Gand^ pour 
la transUuion det reliquet de tainte ColeUe, d Poligny, en Franche-Comti; ridigie 
d'apree let memoiret de I'abbe de SaintSulpice, par le R. P. tuE Harel, membre de 
plusieura academies. Bruxelles, et se tronre k Paris, chei Guillot, libraire de Morsibur, 
frire du Roi, me Saint-Jacques, vis-^-vis de celle des Mathurins. Et k Druxclles, 
chez G. Le Francq, libraire, M. DCG. LXXXV, avec gravures. 
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autre de soie rouge. Cette particularity ajoule eucore k l^iDt^rit 
que ce v^temeDt grossier inspire. 

Ed 1604, le pape Clement VIII autorisa Ja commuDaut^ de Gaud 
k c^rer TaouiYersaire de la mort de la riformalrice. Paul V 
^teudit cette autorisation k tous les monast^res de Golettines de 
Belgique, et Urbaiu VIII, par une bulle datee de 1626, d^cr^ta 
que les Ordres de saiut Francois en g^D^ral c^Ubreraieul solea- 
Dellemeot eel aauiversaire. Sous le pontificat de Benoit XIV, on 
songea pour la premiere fois a la caDonisation de la vertueuse 
abbesse; toulefois, Tautorisation de commencer rinstruction ue 
fut accord^e qu*en 1790 par Pie VI. Les guerres qui se succi- 
dirent et qui eDsanglaDt^rent TEurope pendant taut d*aDD(§es, 
retardirent la canonisation de Colette jusqu'en 1807. Cette im- 
posante c^r^monie eut lieu k Rome le 24 mai. Un an apris, 
le 28 mai 1808, la m^me solennit^ s'accomplissait k Gaud dans 
la cath^drale de Saint-Bavon, au milieu d'une affluence extraor- 
dinaire de fidiles. 

Aujourd'hui les reliques de sainte Colette ne reposent plus dans 
la chiisse de bois piac^e sous Tautel. Elles sent conserv^es dans 
un reliquaire dont nous dirons quelques mots en parlant de la 
tr^rerie (i). 

Le fronton de Tautel est d^cor^ des armoiries du chanoine treso- 
rier Maximilien-Hippolite della Faille et de ces qualre quartiers : 
Delia Faille. Stechers. De la Haye. De la Caochie ()]. 

Plusieurs membres de I'ancienne famille Borluut avaient jadis 
leur sepulture dans cette chapelle (s). 

(I) V. aa sajet d*uo miracle de sainte Colette les Pi&cbs iustipicativbs, VI. 

(9) V. an sojet do chanoine Maximilien-Hippolyte oella Faille, Vffistovre ehronologi" 
que det eviquet et du chapUre exempt de Viglite calhedrale de Saint-Bavon, a Gand^ 
par le chanoine Helling p. 167 et 551, 

(3) V. idem, p. 351. 
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III. 

Charlie h Mint Jeu •« M«reM« h miIb« CanUIIe^ 

Le tableau d'autel retrace le Bapteme du Christ, par De 
Cauwer-Rame (i). II est slgoi : J. D. Cauwer 1808. 

L'antepeDdium est orni d'uD bas-relief de marbre, repr&en- 
lant Saint Jean prkhant dans le desert, par Angustin Par- 
tois («). 

L*ancienne famille Triest avait sa sepulture daos cette eha- 
pelle (5). 

IV. 

Charlie dlMl^ k la Vlerse Iniaiaciil^e, anlrefala h mmini I«aiirent« 

L'autel est oro^ de la statue de bois de la Mere du Sauveur, 
due au ciseau du sculpteur Jean-Baptiste Van Biesbrauck, de 
Gaud. 

En face de Tautel ou elle figurait eucore en 1855» on voit uoe 
des plus belles productions artistiques que la calhidrale posside, 
un tableau repr^sentant le Christ mort dans le giron de sa mere, 
peint sur panneau par Abraham Janssens, 

Deux anges en pleurs, des flambeaux k la main, se tiennent 
agenouill^s k c6i& de la Vierge et du Sauveur. Une expression 
, sublime de douleur et de r&ignation est ripandue sur le beau 

(1) De Cauwer est mort h Gand en 1853. Voycz aa sujet de ce peiotre : L. De Bast, 
Annalis du ialon de Gand, p. 35. 

(2) Ad«iisti!i-Beriiari>-Fraii(018 Portois, scalpteur, nd k Gand, Ic 17 aoilt 1753. 
(5) V. Hellir, p. 534 et suivantes. 
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visage de Marie, qui coQtraste admirablemeDt avec les trails 
Golords et allrist^s des anges. L^analomie du corps el surloul du 
bras gauche du Chrisl, esl fort remarquable. 

Ce tableau se fend et demande une imp^rieuse et intelligeDte 
restauralioD. 

Voici ce que Descamps dit de ce peinlre contemporaiD et rival 
de Rubens : c Janssens — icril-il — avail une belle maniire. Ses 
compositions ont le feu des plus grands mailres. Son dessin es^ 
plein de gout, sa louche facile et ressenlie, ses draperies sont 
jet^s et pli^s avec choix. Une disposition admirable dans ses 
sujels et soutenue par une entente savanle du clair-obscur, don* 
nail de la force a ses tableaux et lui ilait parliculiire. II £lait 
surloul grand coloriste. G*est avec des talenls de cette esptee, 
qu'il a m^ril^ d'dlre ig^li aux plus habiles peintres flamands. II 
aimait k repr^enler des sujels eclair^s au flambeau. II aimait 
cette extr^mil^ du clair au grand brun, sans £tre noir dans ses 
ombres. On est surpris de Facial qu'il a donn£ a ce qui esl 
iclairi (t). » 

L'anlependium de Tautel esl sculpt^ par Poriois. 



Situee dans le iransept de T^glise, celle chapelle occupe la 
place de Tune des deux entrees lat^rales que T^v^que Fallot de 
Beaumont supprima au commencement de ce siicle. 

Elle ne renferme rien de bien remarquable, si ce n'est le banc 
de communion de hois de ch^ne, sculpt^ k jour el fouilii par 

(t) i. B. DEScAHrs, La Vie des Peintres, t, I, p. S61. 
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QD artiste doDt nous avoas le regret de ne pouvoir citer le nom. 

Autrefois le jour pin^trait dans cette parlie de TMifice par un 
gigantesque vitrail peint, repr^ntant Philippe II et sa seconde 
femme Marie, reitie d'Angleterre, dans Tattitude de la priire. 
Derriire eux on voyait leurs patrons, saint Philippe, Tun des 
sept premiers diacres ilus par les apdtres, et la Vierge Marie. 
Dans le haut du vitrail, Tartiste avait retract un Episode de la 
vie de saint Philippe : le bapt^me de Teunuque de Candace, reine 
d'Ethiopie. Dans la partie infirieure, on lisait : Philippus Dei 
gratia Hispaniarum, Anglim ac ulriusque Sicilim rex, archidux 
Austriw, comes Flandriw, etc., paternw pietalis exemplum secu- 
tus, in Dei et sancti Philippi diaconi honorem et ab eo baptizati 
Eunuchi Candacis, regirwe jEthiopiw, memoriam; D. D. anno 
MDLVI. Ce vitrail itait Tceuvre de Michel Coxie (i). 

L'autel did\& k saint Jean-Baptiste avait autrefois sa place 
entre Tentr^e de la crypte et Tescalier conduisant au pour- 
tour du chceur. Get atitel itait orni de la belle toile de Gaspard 
De Grayer, qui se trouve aujourd'hui dans la premiere chapelle. 

Le chanoine Hellin (2) nous apprend quen face de Tautel 
centre le mur, on voyait jadis le monument ilev& k la m^moire 
de FrauQois de Lummene, qui avait ^pous6 en secondes noces 
Jeanne Hembyze, fille du fameux demagogue de ce nom, dont la 
t^te roula sur T^chafaud en 1584. Ge monument a iii transfir^ 
dans la crypte et figure dans la cinquiime chapelle. 

(1) Cette verriere fat txicoX^ en 1555, car dans les comptes de Tannee 1556, on 
trouve an article qai se rapporle an papier qae Ton employa poar calqaer le patron 
de la feudtre. Voici cet article : « Item, betaelt Michel Neetensone yaer den coop ende 
leveringhe van twee rymen groote forme papiers verorbuert inde Iwee groote veyiiert 
ml eruce vande pairoonen af le maktM om dt veyttere van onten Duirluehteghe K, 
om den cuenic van Inghelandt, compt per qaitan. XIUI sch. VIll d> gr. • 

(2) P. o29. 
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Chapelle 4Ue de« Pr^¥dt0, 4^1^ k Mint Nleelas. 

Le tableau d*aulel a volets, represente Jesus enseignant au 
temple, par Francois Pourbus. Gette OBUvre est sigD^e: F. Pourbls 

INVENTOR BT PICTOR 1571. 

Les paoDeaux int^rieurs des volets representent la Circoncision 
el le Bapteme de Notre Seigneur Jesus-Christ, et k Textirieur le 
panneau de droite represente le Sauveur, el celui de gauche, 
Viglius d'Aytta, prevot de Saint- Bavon, dans Taltitude de la 
priire. Ces deux figures sont de grandeur naturelle. 

Dans cette oeuvre admirable, le peintre a introduil les por- 
traits de Charles-Quint, de Philippe II, de beaucoup d*autres per- 
sonnages considerables de cette ipoque et le sien mdme que Ton 
aper^oil derriire les deux monarques. De \k sans doute cette 
grande variety de types qui donne un cachet de v^ril^ k rensem- 
ble de cette belle composition. Mais rien n'est comparable aux 
panneaux ext^rieurs. La figure du Sauveur, admirable de style 
et de caracl^re, est bien cerlainement le chef-d'oeuvre de Pourbus. 
Cesl bien la le regard plein de bonli et de majesty divine de ce 
Dieu qui s*esl fail homme pour racheter les pech^s de Thuma- 
niii. Le portrait de Viglius, sans doute d*une ressemblance frap- 
pante, est d'une parfaite d^licatesse de ton et les habits pontifi- 
caux donl Tillustre privdl est revitu, couverts de broderies ainsi 
que les autres accessoires, soul iraites avec le plus grand soin. 

Ce panneau porte les armoiries de Viglius, qui sont : d'azur, k 
une gerbe d*or, li^e de mime. 

En face de ce chef-d'oeuvre on voil le mausol^ de ce grand 
homme non moins calibre par ses hautes vertus que par sa 
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science. Arr6tons-nous un instant devant le sarcophage ou sa 
cendre repose, el jelons un rapide coup-d'oeil sur une existence 
qui fut si utile et si bien remplie. 

ViGLius d'Aytta de Zuichem, calibre jurisconsultedes Pays-Bas, 
naquit, le 19 octobre k Barrahuis, village situ£ dans la 

seignearie de Zaichem, pr6s de Leeuwarden, appartenant k la 
famille d*Aytta. Ses parents, Foulques d^Aytta et Ida Hania, Ten- 
voy&rent faire ses premiires Etudes k Deventer, puis k La Haye et 
k Leyden, et enfin k Louvain pour y apprendre le grec et les prin- 
cipes de la jurisprudence. De \k il se rendit k Ddle en Franche- 
Gomt^, ou il se perfeclionna dans la science du droit; puis il alia 
recevoir le bonnet de docteur k Valence, en Dauphin^, et parut 
avec honneur dans les assemblies publiques d* Avignon. La re- 
noDim^ d*Andri Alciat Fattira ensuite k Bourges, ou cet illustre 
professeur lui donna sa chaire lorsqull s*en relourna en Italic. 
Viglius enseigna deux ans le droit k cette university, quil quitta 
ensuite en laissant de vifs et sincires regrets dans le coeur de ses 
nonobreux Olives. Lorsqu'il passa en Allemagne, il fut fort bien 
rcQU par Erasme k Fribourg; puis il se fixa k Padoue, ou il inter- 
prita les Institutes de Justinien. Cesi aussi dans celte ville qu1l 
mit en lumiire ses notes sur le titre des testaments. Enfin, apr6s 
quatorze ans d^absence, il voulut revoir sa patrie. A son passage 
k B&le, il y fit imprimer les Institutes grecqnes de Thiophile, qu'il 
avail tiroes de la bibliothique du cardinal Bessarion, que Ton 
conserve au palais de Saint-Marc, k Venise. Sa reputation se ri- 
pandant de plus en plus en Allemagne, plusieurs princes voulurent 
le voir et le consulter. En 1S34, Francois, ivdque de Munster, le 
cria juge de sa cour. L*annte suivante, Tempereur Charles-Quint 
le nomma conseiller de la chambre impiriale de Spire, et sept ans 
plus tard, Guillaume, due de Baviire, Thonora d'une chaire de 
professeur k Tuniversite dlngolstadt. Viglius ayant exerci ces 
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foocUons jusqu'en IKiS, la princesse Marie, gouvernante des 
Pays-BaSy le rappela en Flaadre , pour lui dooner, en 1 542, uii 
siigd au grand Conseil de Malines. Peu aprte, Charles-Quint le 
Domma soccessivement pr&ident des Conseils priv^ et d'Elal el 
chanoelier de Tordre de la Toison d'or (i). 

Ce grand homme employa Tauloril^ dont il disposail si noble- 
ment k mainlenir les provinces sous Tob^issance de son souverain 
et a temp^rer anlant qu*ii le pouvail, la siviriti du due d'Albe par 
des conseils de douceur, qui ne furent pas (oujours ^ul^s. Enfin, 
louche des malheurs de sa palrie el frapp^ au coeur par la perle de 
sa femoie, Jacqueline Damanl, sceur gerroaine de Pierre, troi- 
sidme ^Y^ue de Gand, el de Nicolas Damanl, vicomte de Bruxel- 
ies, morte en 1552 sansenfants, il quiUa la cour el embras^a Telal 
eccl&iaslique. Le Roi le nomma coadjuleur de Luc Munich k la 
Pr£vAl6 de Sainl-Bavon. Apris la morl de celui-ci, Viglius devinl 
le deuxi^e Pr^vdl milr£ du chapilre (21 Janvier 1562). L'annde 
suivanle Philippe II lui accorda, par lellres-patenles du 18 mai, 
la facull^ de se choisir un coadjuleur deslin^ ^ lui succ^der. II 
jela les yenx sur son neveu, Bucho d'Aylla de Zuichem, chanoine 
du chapilre de Saint-Bavon, el lui assigna pour loul revenu affecl^ 
k la dignili de Pr^vdl, une pr^bende double de celles donl son 
pr^ecesseur et lui avaienl joui, allendu que tons les autres biens 
du premier Prdvol, Luc Munich, dernier abbi de Tabbaye de 
Sainl-Bavon, devaient retourner k la masse ^piscopale apr^ le 
decte de Viglius. 

Les premiers troubles poliliques de Tann^ 1566 ^laient k peine 
^louflTes par la main puissanle du due d^Albe, lorsque Viglius ar- 
riva k Gand el ordonna la reslauralion de loules les ^glises el de 
tons les convents qui avaienl soufferl de la fureur des Iconoclasles. 

(I) v. les Pieces jcstificativbs, no IV, partie francaise, $ 4i. 
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II consacra des sommes coDsid^rables h faire disparaftre les der- 
niers vestiges du rigne des sectaires, « afiD — disail-il — de di- 
verlir le juste courroux de sa catholique Majesty, »qai allait se 
rendre dans les Pays-Bas pour cicatriser les plaies que Th^r^sie 
avait faites. A cette occasion, Vigiius d^pensa k la reslauralion de 
sa chapelle une somme de 1041 florins 4 sols (i). II ne se borna 
pas k embellir sa chapelle particuliire; toutes les parties de la 
cathMraie re^urent des marques de sa munificence. Vivement 
attach^ aux lieux ou il avait puisi la science, Vigiius fonda k 
Louvain un college qui porte encore son nom, destini k rece- 
voir douze ^tndiants, dont six frisons issus de la famille d'Aytta 
et six autres choisis parmi les enfants de choeur de Saint-Bavon. 
De plus, il cr^a deux bourses au s^minaire de T^vteh^ de Gand 
en faveur de choratix qui s*y pr^paraient aux Etudes du college 
de Louvain. II n^oublia pas le lieude sa naissance; Barrahuis fut 
dot£ d'un hdpital ou les malheureux et les infirmes trouv^rent 
un refuge pour adoucir leur misire. 

Vigiius mourut k Bruxelles le 8 mai 1577, k Tige de soixante* 
dix ans. Sa d^pouille mortelle fut transport^e k Gand et inhum^ 
dans la sepulture qu'il avait fait Clever de sou vivant dans la 
cathMrale. 

La perle de Vigiius dut ^tre immense, car il apparatt au milieu 
des illustrations de son siicle comme un consolateur toujours pr^t 
Il soulager les maux de sa palrie. 

Jetons maintenant un regard sur le monument funibre £lev£ 
k sa m^moire (s). 

Le sarcophage de marbre est plac4 dans une niche, dont le fond 
porte les armoiries de Vigiius, surmont^s de la crosse et de la 

(1) V. Pieces jcsTiFiciTiYESf no IV, partie flamande, lit. K. 

(2) Ce mooament a ^t^ grav< par Ch. Ongheoa et pobU^ en 1844 dans le Vrife 
Friei, et le Menagtr dti Sciencci a reprodait cette planche dans son volume de 1846. 
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miire, celles de la seigaeurie de Saint-Bavon (<) el celles du 
chapilre (s). 

Aa-dessous est grav^ lepilaphe suivaole : 

D. 0. M 

ADMOBUa ■CTEREHOO VIIO TICLIO ATTA DE ZOICHBI FBISIO I. COMITI CLARISSIMO 
CATHCD. BCJCS ECCLE8IA PniMO PILEP06IT0 MITBATO AOBEI VELLtniS 
CANCELIIIO SDPIBHI BCLGICJB STATUS ET SANCTI0RI8 CORCILII 
SOB POTBBTISS. PP. CIBOLO V. IBP. ET PBIUPPO II HISP. REOE. 
PBASIDI SCMHO, VICILIRTISSIMO, IRTBCBISSIBO, QOI CUM BANC ECCLESUM 
PTS PONDATIOmBUS, PLDBIBOS BOIIUIIERTIS BEC0RAS8ET. 
ACADEHIAB LOVAniBHSBB BTBUCTO SOI II0UX18 COLLBfilO BOR 
HIRVS LIBERALITER QOAB HAGRIPICB DOTASSBT : RATALB 
SOLCB ROVI BOSPITALIS BENCPICIO PBBPBTDO 81BI DEBERCISSET, 

TARDEH POST LOHCAS TlfitLIAS POST IRDEPE8S0S LABORES. 
PLERCS DIBRCB, PLERCS BOHOBUB, BCCI FIDOS, PATRIA CBARCS, 
0TIL18 OMRIBDS, IRJDRIU8 REBIRI, BAGRO SOI BELICTO DESIDERIO 
QOIEVIT IR DOBIHO ARBO C» 10 LXX Til DIB OCTAVO MAT. 

I8TE VIR POIT, LECTOR, 8BD PUIT. 
BIRABB, IBfTABB, ET TIGIU, MEMOB PRUDERTI98IBI ILLID8 8CITI 
ntk MOBTALimi TIGILIA (3). 

Le tombeau de VigliuSi tel que nous le Yoyons aojourd'hui, est 
loin de valoir le moQument primitif, doDt Tillustre Pr^v6t avait 
adopts le plan et sunreill^ lui>m£me Tex^utioQ. 

Le mauascrit de CorDeille Breydel nous foornit k ce sujet les 
reDseigDements les plus curieux et bieD certainement incoDDus (i). 

Nous avoDS vu qu^aprds les premieres d^vastalious des Icono- 
clastesy Viglius avait fait restaurer la chapelle des Pr^v6ts aiosi 

(I) Qai sent : d'axor, aa lion d'argeot charge de quatre faces de gueoles, arm^, 
lampass^ et ooarono^ d'or. 

(3) Qui soot : d'axor, k an Ph^nix essorant sar des flammes, et une crosse d*abb^ 
pos^e en pal derriire le Ph^nix, le tout d'or btcc la devise : God doet beer. 

(3) Vab Loor donne plosieors m^dailles frapp^ en Thonnear de Viglios. On pent 
encore consolter sar ce personnage e^libre : Wageraar, VaderL Hittorit, t. YI; Hotrck 
VAR Paperdbecit; i. B. Christtr, Lei Umbeaux <Ui hommes Ulustrei, et surloat Vardeh 
Aa, Biographiseh Woordenboek der Ntderlanden. 

(4) V. les Pieces jistificatives, N» IV. 
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que le lombeaii deslin^ k recevoir sa ceodre. Peu de temps aprte 
celte revoke, au mois d'aout de I'ao 1578, les ^glises furent de 
Douveau saccagees et Sainl-Bavon, dont les richesses lentaieDt 
toujours la cupidity, deviot uoe seconde fois la proie des piliards. 
La chapelle des Pr^vols oe pouvait ^chapper k leur fureur des- 
tructive. Les marbresy les albilres et les sculptures pr^cieuses 
furent brisks ou enlev^s. Et qu'oo ne se figure pas que les chefs 
du parti calviiiisle qui conduisaieut celte foule aveugle et effr^u^e, 
fussent animus du saint d^ir de voir disparaitre les idoles du 
papisme. Non, ils n'avaient pas une aversion irresistible pour tons 
les objets rappelant le culte catholique. S'ils lan^aient les fana- 
tiques Iconoclastes dans les ^glises, c'^tait afin de s'approprier 
les ocuvres d'art; qu'elles fussent de marbre, d'or, d'argent, debois 
ou de pierre, peu leur importait. Le rigorisnoe du sectaire servait 
de masque au voleur. 

A la t£te de ces hommes desinteresm et ardents r^formateurs 
de la religion, figure le fameux Hembyze, le premier db Gand ! 
Son hdlel situ^ dans la rue des Foulons, regorgeait de sculptures 
enlev^es aux eglises de la ville. La colore des Iconoclastes de 
Tan 1578, allait se tourner contre la sepulture de Viglius. lis 
voulaient arracher la d^pouille mortelle de ce grand homme de 
la tombe, pour la livrer aux insultes d'une populace en d^lire. 
Dej^ la hache avait entam^ le marbre du sarcophage, lorsque 
deux employes de r^glise, Li^vin Vanden Heede et Joachim 
Derinck, leur demand^reut s'ils ne pr^f^raient pas gouler le vin 
du chapitre. Une ^nergique affirmation sortit de toules les poi- 
trines. Les deux serviteurs conduisirent les z^l^s religionaires 
dans les caves, ou le vin et la bierre les rendirent bientot in- 
capables de poursuivre leur mission d^vastatrice. 

Quoi qu'il en soit, ce mausolte, qui renferme sans doute encore 
les resles de Viglius, subit des mutilations graves, que le Pr^vdt 
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Adrieo Vareus voulut faire disparaltre en ajoatant d'autres degra- 
dations k celles commises par les sectaires. Breydel nous appreud 
que ledit Pr^vdt mutila cetle sepulture, en faisant raccourcir 
la pierre de marbre servant de couvercle au tombeaa (o'estant 
semblable en ceste ville ayant coust^ 150 flor'ms) d'un demi-pied 
k chaque extr^mit^. De plus, il remplaQa la plaque de pierre de 
touche destiute k recevoir T^pitaphe du d^fuot, par une autre de 
granit de Touruai, « y ayant fait meltre — ajoute Tauteur du 
» m^moire — les armes de sa R<»y ressemblant mieux k la comite 
>de raoD^ 1570 comme uoe verge, qvCk une gerbe de bl^, vrayes 

• armoiries de la maisou d*Aytta (i). > 

Cette ^pitaphe ne meDtioDDaut pas tous les litres de Viglius, 
Breydel, qui Fa r^digte, eu fait lui-Diime la nomenclature et ter- 
mine en disant : c Quod rusticus Molebecanus ignorat, > faisant 
allusion au lieu de naissance, Meulebeke en Flandre, du Pr^vot 
Adrien Vareus. 

Dans le mime manuscrit, nous trouvons aussi qu'au-dessus de 
la tombe de Viglius, « la ville de Jh^rusalem estoit bien vivement 

• contrefaicte, • et que la magnifique composition de Pourbus qui 
orne Tautel ^lait surmontte, avant les derniers troubles du 
XVb sitele, d'un cruciGx de pierre de touche portant un Christ 
d'alb&tre. Les statues de la Vierge et de saint Jean, taill^es dans 
un mime bloc d'alb&tre, ^taient poshes k la droite du Sauveur; k 
sa gauche, on voyait la statue d'alb&tre de Viglius, « estant k 

• genoux — dit le manuscrit — acoustr^ avec ses ornements 

• pontrficaux, ainsy qu*il est peinct par le dehors de la dicte 
» table d'autel. > 

Sous la fen^tre, encastr^ dans le mur, on voit le monument 

(1) V. PiicBS lUSTiFicATiTES, ii^ IV, partie flamaode, lit. r, t et v; de la partie 
frao^ise, $$ 43 et 43. 
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dev6 k la mdmoire de Jacques Roose, VI'' Pr^vdt du chapilre de 
SaiDt-Bavon; voici i'iDScriptioD : 

JACOBUS SOOSB 
J. V. L. PBR. 
IXEMfTM BCCLESIA CATBED. SAHCTl BAVOHIS 
BUM TIVBRET, 
CAR01IICD8 BT PRiBPOSITOS 
FEB AlfllOS XXX. 
EPISCOPATUS 6A1IDE1I8I8 BOH SEMEL 
VICABIV8 6EHERALI8, 
AD STATU8 FLAIIDRIA B CLBBO CARD. 
DEPIJTATD8 PRIBARIUS 
TOPARCBA OPPIDI ET TERRITORII SECLIIIIE^. 
P. C. 

VIVERB DE8IIT X. FEBRUARII A^ M. O. C. LXXll. 

Quartiers : 
Roose, Ryogout, Kioschot, Gevaerts, 
Fredericx dit Vander Bouchorst, Ruys, de Moy, de Glerc. 

Au centre da pavemeDt, oo remarque une pierre lumulaire, 
coDcerDaot le mime persoDoage; elle porte cette ipitaphe : 

JAC0BU8 B008E 
PBB. J. D. L. 
EXEMPTiB ECCL. CATB. SARCTI BAYORIS 
ODM VIVEBBT 
CAH0RICV8 ET PRiBPOSITITS 
PER AH1I08 XXX. 
EPISCOPATUS GARDBHSIS MOR SEMEL 
TICARIUS CERERALIS, 
AD STATUS PURDRliB B CLERO CARD. 
DEPUTATUS PRIMARIUS, 
TOPARCHA OPPIDI ET TERRITORII SECLIRIER. 
HIC EXPECTAT BESURRECTIOREB 
ET mSERlCORDIAM, 
QUAB UT CORSBQUATUR, 
PURDAVIT mSSAM QUOTIDIARAM AD BOG ALTARE 
CUM PSAL. MISERERE, DE PROFURD. BT COLLECTA 

ITEM 150 FLOR. ARRUB DISTRIBUERDOS IR 
PAUPBRES, DIB ARRIVER8., FRUCTUS POST OBITUM 
RE8TARTE8 MERSiB SARCTI 8PIRITUS LEfiATIT, ALUQDB PIE. 
▼ITBBB DESIIT 
X. FEBRUARII M. D. C. LXXII. 

Au-dessus de la porte d'entrie k Texterieur, les armoiries du 
chaooioe de Lalaing. 
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VH. 

Le tableaa d*aulel relrace le Martyre de sainte Barbe, par 
Gaspard De Crayer. 

La saiDle, renverste soas la main de son pire, qui la lient 
par la chevure pour lui trancher la t^te, sourit k Fange qui appa- 
raft dans les cieux et lui apporte la palme du martyre. 

Celle toile, pleiue de seDtimeut ct d'harmooiey peut etre cod- 
sid^ree comme une des bonoes produclioos de ce mailre. 

Eo face de Fanlel est plae^ le monumeDt ^lev^ en 1842 k la 
m^oire de Josse et d'Ambroise GoethaU (i). Celle sculpture de 
marbre est due au ciseau des frires Parmentier. L'auge qui ^teint 
le flambeau est la partie la plus saillaute de Toeuvre. 

Sur le sarcophage on lit : 

D. 0. H. 

IT aSHOftlA ROBIUCM VIRORin JCINICI ET AlBSOtll COETHALS, CAROAVIRtlCM, 

JUDOCUS 

ARRO M DCL XXXI IR ALIA ACADEMIA LOTARIERSI IRTER tODALES PRIMUS, JURIS UTRIUSQCE 
LICERTIATU8, HUIUS ECCLESIiE CATBEDRALI8 CARORICOS ET ARCBIDIACU8 SEDE VACARTB SEMEL 
CT ITERCB TICARIC8 CAPITULARIS, IRGERIO, ERUDITIORE, ZELO CATBOLICiB RELICIORIS, CLARDS. 
OBIIT ARRO ^ATIS LXXXl DIE XT DECEBBRI8 ARRI 8ALUTIS MBCCXLII, 
ABBR08IU8 

JURIS PARITEB UTBIUSQUE ET SACRJS THEOL. LICBRTIATUS, HUJUS ECCLBSIiB CATDEDRALIS 
CARORICUS ET ARCHIPRE8BTTER, ULTRA XXX ARROS VICARIU8 CBHERALIS, SUMMIS 
P0RT1P1C1B08 PIO Till, ET GREGORIO XVI, OB PRUDERTIAB, ET IHTICTUB ARIHI 
ROBUR IRPBIBIS CARU8, PRO SACRARUH LEGUM ET ECCLE8TICC DISCIPLIR/fi DBPERSiniTR, 
iERUHRAS, PROBRA, 
CARCERES, TBIBURALIA PERPB8SU8, LXXXT iETATlS ARRO DIE XXVII APRILIS 
ARRI RECUPEBATiB SALDTIS B DCCC XXXVI E VIVI8 EXCESSIT; 
OTEBQCE MORUB 1HTB6RATE, AVITA IR DRUM PIETATE, LIBERALITATE IR PAUPBRIBUS, ROR BIRUS QCAM 
8TIRPB IRCLYTUS, QUARUM VIRTUTVM MERCEDE UT IR C0ELI8 IR8IBUL 
PERPRUARTUR, PRECARE LECTQR CHRISTIARB. 

R. I. P. 

(1) V. UD article biographiqae sar Josse et Ambroise Goetbals dans \c Mesgager des 
Scifnctsde I8i2. 
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Sous la fenilre, le moDumenl du doyen Maxirailien Vau de 
Woeslyoe, dont void Tipilaphe : 

AC 

MEMORISE 

REVERENDI ADHODUM AMPLIS8IM1 OOMIIVI 
■AXIMILIARI VAN DE W0E8TT1IB 
.EX ROBILI ET EQUESTRI PAMILIA DOMIIfOROM DB BECELAERE 
PRESBTTBRI I. V. L. HUJC8 EXBMPTA CATHED. ECCLES. SAHCTI BAVORIS 
CAlfOIfCl GRADDATI, THBSAAT, AC DEIR 
DECANI. 

AU COaiTIA PLAI!DRI« PRO PARTE CLERI CARDAVERS. 
DEPUTATI PRIMARII 
OBIIT 1 JARCART ARHO 1669. 

R. I. P. 

Quartiers : 

Van de Woestyne. Dixmude. Rosymbos. Habarcq. 
Huerne. Hellinc. Le Becq. Le Maire. 

Dans le pavement, la pierre tumulaire du chanoine Cardon, 
porlant cetle ^pitaphe : 

D. 0. H. 

ET PliB MEHORIA 
RET. ADM. AC AHPLIS8IHI DOMIRI 
PETRI BBRRARDI CARDOR 
S. T. BT J. V. LICERTIATI IR CAPITDLARl 
COEBETERII COHMDRIS CRTPTA 8EPDLTI 
H0JD8 EXEHPTJI ECCLBSliB CATHBDRALI8 

ARROS XXV CARORICI GRADDATI 
ARTE HAG PAROCHIJI DB IRESSBLAERB 
TICB PASTORIS, AC PER ARRO XXX 
SARCTIHORIALIUB S. 6E0RGII CORPESSARII 
AC DIRECTORIS, QUI OBITT 
CALERDAS SEPTEBBRIS M DCC XCIII. 
JETATIS ARRO LXVill PORDATA 80LBHR1 
COHMBHORATIORE. 

R. I. P. 



Digitized by 



DE SAINT-BAVON. 



35 



VUI. 



L*aulel est orn^ d*uDe toile, repr^sentant Le$ quatre tlvange- 
lutes, saifU Matthien, saint Marc, saint Lnc et saint Jean, ecri- 
vant sur FEucharistie, par Bemaerd. 

ADcieoDement, l*aulel de cette chapeile possddait un autre 
tableau de grand m^rite, Job sur son fumier, par G. De Crayer. 
Cette (Buvre, comme beaacoup d*autres, a iii enlev^ par les 
Fran<;ais et n'est plus revenue dans le pays. 

Jetons maintenant les yeux sur une composition pr^ieuse, 
appartenant k Tancienne ^le flamande : le Calvaire, tryptique 
peint sur panneau, par Gerard Van der Meeren, ilive des frires 
Van Eyek. 

Le Christ est en orOix entre les deux larrons. Les saintes 
femmes, des pr^tres, des soldats et des bommes du peuple sont 
groups dans les diverses parties de la composition. Les pan- 
neaux lat^raux retracent des Episodes de la vie de Moise, Vtle- 
vation du serpent d^airain et Moise faisant jaillir Veau du rocher. 
Ces panneaux portent Finscription suivante : pinx. discip. Hub. 
Van Etck Gbr. Van der Meeren, et plus bas : Anno mdcccxxiv 

RESTAURAVIT J. LORENT. 

Ce tableau est un des meilleurs de T^cole k laquelle il appar- 
tient. Les figures ont beaucoup d'expression. Toutes les parties 
de Foeuvre sont d*un fini remarquable. et il est impossible de ne 
pas reconnaitre dans Gerard Van der Meeren, F^I6ve des cali- 
bres inventeurs de la peinture k Fhuile. Ce tableau, le seul que 
Gand possMede ce maitre, a H& restaur^ en 1824, par J. Lorent. 

Sur le monument 6lev£ k la m^moire du chanoine Jean-Antoine 
Triest, on lit : 
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D. 0. H. 

AC REVBIBHDO ADMODCM ET ROBlLf VIRO 
DOMIRO lOAimi ANTONIO TRIE8T 
I. V. LICBNTIATO 
PRIinni ECCLSSliB C0LLB6UTA SANCTI AMATI 
IN CIVITATB DDACENA 
CANONICO, DBIN DECANO 
AC UNITERSITATIS DDACENjB 
VICE CANCELLARIO 
DEHDM BUJ08 BXEMPTiB CATHEDRALIS 
ECCLBSMI CANONICO NOBILI CRADUATO, 
NBC RON ELBBMOSTNARIO. 
AD COMITIA PLANDRliB PRO PARTE CLERI GADAYEN. 
DEPDTATO. 
ANBO mtlS SOM 49* 
PARTA, YERO SALDTIS M. DCLXV 
III IDBS DBCBHBRI8. 
YITA FCNCTO. 
APPRECARE YIATOR VT RBQUIESCAT 
IB PACE. ABEN. 

Quartiers : 

Triest. De Gruutere. Wttenhove. De Baenst. 
De Oalaneda. Martines Sumero. De Aranda. Sandelin. 

Dans le pavement : 

I'' L*^pi(aphe da chanoine Ferdinand Sigers : 

D. 0. M. 

BT 

RETERENDO ABB. AC ABPLI8SIB0 VIRO 
DOBINO PBRBINANBO 8I6ER8 
PATRIA LB0BIEN8I 
BA8LBTI NATO 16 APRILI8 1657 
I. U. L. PRE8BTTER. 
PROTOBOTARiO AP08T0UC0 : 
AC PRIBOB CANDAVi 
APVO O*"" PBARAILDEB 
CANONICO 
DDOB178 SUCCESSIVE EPI8C0PIS 
PER PLUREB ANN08 A 8ECRETIS 
DEBOB IN BAC EXEBPTA 
ECCLE8IA CATBEDRALl SANCTI 
BAV0NI8 CANONICO 
NEC NON 
PER ANN06 25 IN CIIRIA 
ECGLE8IASTICA OPPICIALI GRNERALI 
BORTALEB VITAB 



Digitized by 



DE SAINT-BAVON. 35 

COM IMMOBTALI COMMOTAVIT 

17ft SEPTt. 1730 

DBPURCTO VIATOR 
PACEM APPIBCARB iBTERRAM. 

2*" Celle da chanoiDe p^nitencier Gilles Eslricx : 

MORUHERTDM 
R. D. iBCIDIl E8TRICX 
PRE8BTT. 8. T. L 
M0JU8 BXERPTiB CATBED. 
ECCLE81A 8. BAVORIS 
CARORiCI fiRAO. P0BR1TERTIAR1I 
AC BEIR 8CBOLA8TIGI 
OBIIT 10 MAII 1658 

R. I. P. 

AMER. 

Eo sortant de celte chapelle, on s'arrdle devanl le mausol^ de 
marbre, ^evd k la mdmoire de Jean-Baptiste De Smet, XIV« ist- 
que de Gand. Ce monument, qui avail d'abord sa place dans la 
chapelle A' Adam et A'tlve, fut ex^ut^ en 1745 aux frais de la 
famille De Smet, par le sculpleur Jacques Berge, dont il porlc 
la signature : Berg£ iny. et fecit Brux. 1745. 

Le prdlat, en habits sacerdotaux, est repr^ntd k demi-couch^. 
D*une exteution parraite, cette statue est surtout remarquable par 
le fini et la ligiretd des details. 

Sur le sarcophage, on lit : 

D. 0. H. 

HtC REQUIB8CIT A LAB0RIBU8 8UIS 
ILLUSTBISSIMUS 
AC 

RBYBBlRDI88Ui08 DOMIR08, 
O. I0ARRB8 BAPTISTA BB SMET, 
L0IBBBR8I8-WA8IARII8, 

QCORDAM LOVARIIf BRUXELUS, * 
MECBURIA CLAR08, EX XV. IPRBRSlUB, 
XIV. CARDAVBRSIOM EPI8C0PU8, 
UBICUMQOB OPTIMB MBRITCS, 
PIETATB, DOCTRIRA, BERIfiRITATE, 
0MRIBU8 CHAROS BT HA6RU8, 
nOMILITATE, 8IBi V1U8 ET PARVUS, 
VIVCRE DE8IIT XXVII 8EPTEMB. M.D C.C.XLI. 
iETATIS LXVIII., EPI8COPATD8 XXI. 
IR PACE SIT lOCUS EJUS. 
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IX. 



Le ratable de Fautel renferme ime toile assez mMiocre, Jesus- 
Christ pardonnant a la femme adultere, par Antmio Vanden 
Eeuvele. 

Si I'on lourne le dos k Taatel, les yeux se fixent sur una 
tombe de marbre snr laqaelle deux statues d*^v^ues, en habits 
sacerdotaax, sont coach^. MonaroeDt simple et d^pourvu de 
tout m^rite artistique, mais rappelant la m^moire des deux pre- 
miers ^v^ques de Gaud, de Cornelius Jansenics et Guiluumb 
LiNDANDSy doDt Thistoire a consenr^ le souvenir (i). 

Philippe II, ayant crM de nouveaux 6vteh6s, nomma en )568 
Jansenius dv^ue de Gand. Aprfts sa mort, Lindanus lui succ^da 
en 1588; mais ce v^nirable prilat n^occupa ce si^ge Episcopal 
que pendant quelques mois, la mort Tenleva aux travaux apos- 
toliques de son diocise le 2 novembre de la mime annte. 

Au fond de la niche d^rie des armoiries des deux prilats 
et de celles du chapitre, on lit : 



(I) Les armoiries de Jarsirius sont : (for d iroii IroMpef de iobU, d mm feuUU dM 
XoMxitT en o6l»e. 

Les armoiries de LiaftAnos son! : d/t tinople a troit $auloirt d'argent. 



URIGUi BST PHARIX, ClRBaSS EMC TDMBA DUORUM 
PHiSRICDH YBBiB RBUfilORlS HABBT. 



D. 0. M. 

BEYBBBRDISSmiS IR CmUSTO PATRIBOS, 
TB. BOCTOaiBOS, 
CORRELIO JARSBRIO 



BT 



WILBBLMO DAHASI IIRDARO 



PRiaO BT SBCORDO BOiUS UBBIS BPI8C0PIS, 
OB HULT08 IR fCBOTARDIS, 
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ET mrnraiTAiiBis sacus scBimniw 

CXAITLAT08 LABORBS, 
ET HUUTA in BBI BCCLESIAM 
ET Rn POBL. CIRISTIAIIAV, P08ITVR. 
OMIT nC II ROT. R.D.XXXTIII. 
ILL! TBRO II APR1U8 R.D.LXXTI. 
QOORODO II TITA tUA OILKXBRVRT 8E, 
ITA BT IR MORTB ROR 8URT 8BPARATI. II. RBC U 



Celte lombe fut ^lev^ en 1595 et restaur^ en 1657 par le 
scalpleor Rambaui Pauli. 

Aa-dessas da mooameDt fanibre, on remarque ane toile d'une 
grande valeur, parce qu*elle est dae aa pinceaa da peintre-poele 
Lue De Heere. Ella retrace T^pisode de la reine de Saba devant 
le rai Salomon. Le roi assis sar sod trdne, ayant k sa droite ses 
coDseillers et ses coarlisans, re^it la reine deSaba; celle-ci £mer- 
▼eillfe de la sagesse des r^ponses de ce monarque, lui offre de 
For, des parfams et des pierres pr^ieuses dont ses serviteurs 
sont cbarg^. 

Soas les traits de Salomon, on reconnalt Philippe If, flalterie 
assez grossly qae rien ne justifie. Le cadre porle rinscription 
soivante : 

COLLE SIOIIA sou VEIIIENS IVICACLO SABiEl, 
SPBH SURER ET FAMAM 6RANDIA MIROR AIT, 
ALTER rrEM SALOMON, PIA REGUM GEMMA PHtLIPPUS 
irr FORIS HlC SOPHIiE MIRA THBATRA DEDIT. 

Le tableaa est signd : Dercjs, iny. fecit 1559. 

Dans ane exoellente biographie de ce peintre par M. Philippe 
Blommaert, noas troavons quil ne signait pas loajoars de m^roe; 
ainsi, sor qaelqaes*unes de ses OBuvres artistiqaes oa liltiraires, 
son nom est terit, tant6t L. lyheere, tantot De Heere, el tant6t 
Lucai Derui, comme sar le tableaa qai noas occupe (i). 

(I) Lei arehiTes de la eath^drtle renferment an compte dat< da S7 mai 1S59, 
coBeemant let reparations ftules k eette ^poqae aa JaM. Soos les rabriqaes ; tehU- 
den (peiBtres); noat trooTons : Lucas myn iietre receTant 6 sols et 3 gros par joar 
poar ses travaox. Plas loin, il figure encore poar ane somnie de S Iit. de gros. 




38 



^GLISE CATH^DRALE 



Ce peinlre-poete naqait k Gand en 1534 et y tripassa le 
19 aout 1584. II ^tait fils da fameux scalplear Jean De Heere, 
que nous auroDS occasion de ciler plus loiui et d'Anne Smyters, 
coDDue par ses charmautes peintures k Faquarelle. Paquot dit 
qu'il ^lait nou seulemeut habile peiulrei raais encore boD poele 
en sa langue, savant chronologiste, fort vers^ dans la numisma- 
lique et les antiquites, dont il s'^tail form6 an assez beau cabinet, 
et enfin Tun des plus beaux g^nies de son temps. 

L*^lise cath^drale posside peut-£tre seule des oeuvres de Luc 
De Ileere, toutes les autres ayant 6i6 d^truites ou perdues pen- 
dant les troubles du XYl' siicle. 

Sous la fen£tre> on voit le monument de raarbre du vicaire- 
gin^ral Pierre de Mey, avec celte ^pitaphe : 



MEMOSliB 

ADHODCM IBVEHBRDI ET AMPLIS8IHI DOMIIII 
O. PETRI OB MET 
EXEHPTA CATHED : ECCLESIiB SARCTI BAVORIS 
THESAORAlll 

QUI CRDS EX VACARTI8 BPI8COPAT08 VICARIIS GEIfERALIBUS 
PONBAVIT m PEUVTUOM 
ET SACBDM MATOTIRALB SUB OBOCO. 
ET BERSTRUOS PARES PADPBRIBUS OI8TRIB0BRD08 
OBIIT 2i A0GU8T. I €79 iBTATIS 68. 

R. I. P. 



Sur la pierre tumulaire du doyen Corncille Ooms, incrustee 
dans le pavement, on lit : 

D. 0. H. 



CORRBL108 00B8 
1. C. BUIU8 ECCLESIiB CATHED. 
OBCAROS 

OLIH DEI SACERDOS RORC TIGTIMA 
DECIDI iBTATIS MEiB A«. LV. RATIVITATIS 
OOBIRICJI CI9. I3CL1III. XII. CAL. OCTOBR. 
BT TV QUISQUIS TRAR8IS, 
IMHORTAUA HIC RB SPBRE8 VIATOR 



D. 0. M. 
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AD HOC SACRAMBRTDM 0MIIE8 REDACTI SUNOS FERRE MORTALIA : 



VIXI ET QDEM DEDERAT PROTIDERTIA 
IR HOC VITA 8TADI0 
nORORUM SACRORUM CURSUM, 
PEREGI 

AR AD RIGIDAM VIRTUTIS RORHAM, 
APUD TB OPIRIORIS SIT SUPFRAGHJM, 
APUD HE DIVIRI JUDICIS 



Le ratable de Taalel renferme les volets r^unis d*un tableau 
que nous verrons dans la dix-neuvi^me chapclle. lis represented 
La parabole du mauvais riche, par Michel Coxie, 

Le dessin de cette double composition est correct comme tous 
les sujets sortis du pinceau de oe maltre. 

N'est-il pas deplorable que Ffleuvre de Michel Coxie paraisse 
incomplete et mutil^e? Le tableau central de la composition est 
place dans la chapelle de Saint-Pierre, tandis que les volets 
sont dans une autre. Incrusiees dans la boiserie de Tautel, les 
peintures exterieures sont cach^es et expos^es k se deterio- 
rer. II conviendrait de r^tablir cette arlistique composition 
dans son etat primitif et telle qu'elle a ete con<;ue par le 
peintre. 

*Dans le fronton de Fautel on voit le Christ dans le jardin des 
oliviers, peint sur toile par uu artiste inconnu. Le soleil a con- 
siderablement endommage cetle piece. 

Sur le^ monument de marbre du chanoine Corneille Pierin, 
place sous la Tenetre, on lit c^tte epitaphe : 



SBRTERTIA EST. 



X. 



ChareUe * Mia* fairln. 




1 
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D. 0. M. 

MBMOIIJB 

REVERERDI ADHODOM ET AMPLISSIMI DOMIRl 
CORRILII PIERIll PBRI. I. D. L. 
QUI PR0CDRAT0R18 CERBRALIS ET CORSILtARIl ORDIRARII 
IN CORCILIO FLARDRIA 0PF1CII8 LAUDABILITER FUNCTUS 
0. PRJBBERDAM 6RADUATAM 111 JURE IH HAC BXEMPTA CATHEDRA LI 
BCCLB8IA SARCT1 BAVORIS PROHOTUS FUIT, AC IN 
UTROQUB FORO ET MURERB SB EXEMPLARBM BXBIBUIT 
OBIIT AO XV|C LXVIII HARTII. DIE VII. 

R. I. P. 

Dans le pavemeDt^ les pierres lamulaires 

l^" Du chaDlre archipr£tre Matlhiea-Hyaciiilhe Happaerl : 

D. 0. M. 

ROBILISSiaUS, AHPLISSiaUS 
BT ADM. RBV. DOMIRUS 
D. VATHAUS HTACIRTHUS HAPPART, 
QUIDQUID MORTALB HABUIT HIC 0EP08UIT. 

CERUS ILLU8TRB, 
ILLU6TRI0RIBU8 ARIMiB DOTIBUS ILLU8TRAVIT. 
COLUIT PIBTATEM ERGA DBUH, 
CHARITATEM BRGA PROXIMUM, 
CURCT08 EXBMPLO iEDIPICAVIT. 
RATITITATBM DEDERAT ARTTERPIA, 
CAHPUM VIRTUTIS EXERCEKDiB DEDIT GARDAVUM, 
FUIT IR ACADBHIA LOVARIBRSI J. U. L., 
BUJUS EXEHPTiB ECCLB8LB CATBEDRALIS 
CARORICUS GRADUATUS, 
ARCHIPRBSBYTER ET CAHTOR. 
VIXIT ARRIS LXIV, OBIIT XYlIt lARUARII H.DCC.XXX. 

R. I. P. 

S'' Du chanoiuc Michel : 

D. 0. M. 

MORUBERTUM 
REVERERDI ADMODUM DOBIRI 
D. BAXIBILIARI-ICRATII MICHEL, 
BUJUS EXEBPTiB CATBEDRALIS ECCLESIiC S. . B4V0RIS 
CARORICI GRADUATl ROBILIS, 
QUI OBIIT 29 BAII 1740. 

R. I. P. 
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De lous les cliefs-d^oeuvre que la calh^drale reDferme, il n'en 
est aucun qui jouisse d'une aussi grande reoomm^e, que le 
tableau qui orne Tautel de cetle cliapelle. Nous voulons parler de 
VAdoralion de FAgneau sans tache, due au pinceau des calibres 
frires Hubert et Jean Van Eyck. 

Arr^toDs-nous devantcette vaste compositioDy que nous essaye- 
roos de d^crire quoique de Dombreux anteurs se soient di'jk 
charge de celte mission. 

Au commenceroeDt du XV^ siicle vivait k Gand un genlil- 
homme nomin6 Josse Vtdts, seigneur de Pamele (i). fl poss^dait 
une imnoense fortune dout il faisait un noble usage en prot^geant 
les arts. Les fr^res Hubert et Jean Van Eyck^ inventeurs de la 
m^lhode de peindre k Thuile, ^(aut venus se fixer k Gand, exci- 
t^rent Tadmiration de ce seigneur, qui les produisit k la cour 
de Philippe-le-Bon, ou ils obtinrent un succis prodigieux. Ce- 
pendant Josse Vydts voulant laisser aprds lui un gage de sa lib^- 
raliti ichirie envers les deux plus grands peintres de T^le 

(I) JossB Ytdts, seigneur de Pamele au pays cfAlost, ^tait fils de Nicolas et d^Amel- 
bergfae Van der Elst; il ^pousa Isabblli Boblvot, fille de Gerlin III* du oom et de 
Marguerite Sersanden. lis fondireot k Beveren, an pays de Waes, un hdpital qnl ful 
tnmsforflid plus tard en couvent de Tordre de saint Gnillaume. Let religieuz de ee 
roonaslire ^taient tenns de c^I^brer annuellement un anniversaire pour le repos de 
r4nie des fondateurs de leur convent. Isabelle Borluut ^tant Yeuve, monrut le 
5 mai liiS. Josse Vydts n>ut point dVnfanls; ses biens devinrent rh^ritage de la 
famille Vilain et ceux de sa femme retonmirent k la famille Borluut. 

Les arrooiries de Vydts sont : d'or^ d deux fatees eehiquelets d'azwr et d' argent, de 
deux trails. Celles de Borluut sont : d'axur a trou cerft pattants, (Tor. 
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flainaDde, leur commaDda^ eD 1420^ une composition grandiose 
devant servir a la decoration de la chapelle que la famille Vydts 
poss^dait dans P^lise de Saint-Jean. Les artistes, maltres de 
choisir leur sujet, le prirent dans TApocalypse et purent, an 
moyeti de la latitude qui leur £tait accord6e, donner un libre 
cours aux inspirations de leur g^nie. Citons le texte : 

Je vis ensuite une grande multitude que personne ne pouvalt comp- 
ter, de toute nation, de toute tribu, de tout peuple et de toute langue. 
Its se tenaient debout devant le trdne et devant TAgneau, et v^tus de 
robes blanches et ayant des palmes dans leurs mains. 

lis s'^criaient et disaient d^une voix forte : G'est k notre Dieu qui est 
assis snr le tr6ne et k TAgneau, qu^est due la gloire de notre salut. 

Et tous les anges ^taient debout autour du tr6ne et s^^tant proster- 
n^s sur le visage devant le tr6ne ils adorirent Dieu, en disant : Amen. 
Benediction, gloire, sagesse, actions de graces, honneur, puissance et 
force k notre Dieu dans tous les si^cles des si^cles. Amen. 

Alors un des vieillards prenant la parole, me dit : Qui sent cenx-ci 
qui sent v^tus de robes blanches? et d'od sont-ils venus? 

Je lui r^pondis : Seigneur, vous le savez. Et 11 me dIt : Ge sent ceux 
qui sent venus ici apris avoir passe par la grande tribulation et qui 
ont lave et blanchi leurs robes dans le sang de TAgneau. 

C*est pourquoi ils sont devant le tr6ne de Dieu, et ils le servent 
jour et nult dans son temple; et celui qui est assis sur ce tr6ne, les 
couvrira comme une tente. 

Ils n'auront plus ni faim ni solf, et le soleil ni aucun soufOe brAlant 
ne les incommodera plus; parce que TAgneau qui est au milieu du 
trdne, sera leur pasteur, et il les conduira aux sources d'eaux vivantes, 
et Dieu essuiera toutes les larmes de leurs yeux (i). 

Ce magnifique sujet etait bien certainement capable d'inspirer 
des artistes tels que les Van Eyck. Voyons comment ils Finter- 
pretirent. 

(I) Apocalypte de saint /ean^ chap. Vll, 9« verset et saivanls. 
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L^cBUvre enli^ devail former un ensemble de douze panneaux 
divis^ en deux series, el disposes conformdmenl h la configura- 
tion que nous en donnons ici : 





n 


r 1 






n 




1 

V 


vn 


11 




I 

m 


vni 

1 


VI 












1 




X 


IX 








XI 


xn 



Sttivons mainlenant autant que possible le docteur Waagen, 
qui a public dans le Kunslblatt de Stultgard, un article extr^me- 
ifient int^ressant sur V Adoration de VAgneau, article qui a ix^ 
tradttit et reproduit dans le Messager des Sciences et des Arts, 
(knuies i824 et i825. 

I. Dieu le Pere, assis sur son tr6ne et vu en Tace, y est repr^- 
sent£ non pas, comme chez Raphael et Michel-Auge, sous les 
traits d*un homme ligi avec une longue barbe ondoyante, mais 
sous ceux d*un homme dans la force et la vigueur de Tage, tel 
que les anciens figuraient le Jupiter Olympien; celte maniire de 
repr^senter la divinity, sll est permis loulefois de prater k T^tre 
Supreme des formes humaines, nous semble la plus digne, la 
plus convenante; elle est au surplus tres-remarquable ici, comme 
ctant tout-Ji-fait particuli&re aux frt^rcs Van Eyck. La physiono* 
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mie du P^re £ternel, qui rappelle le type ancien de la t^le du 
Christy exprime une auguste gravity, un calme profood et sa- 
blime, une majesty qui, seloo nous, ont ii6 rarement atteinls 
dans les productions modernes. La t^te est couronnie d*une tiare 
richement orn^e de pierres pr^cieuses. De la main gauche, Dieu 
tieut un sceptre *de cristal, d'une transparence sup^rieurement 
rendue. Le sommet du sceptre, egalement garni de riches pierre- 
ries, est surmont^ d*un grand saphir. La main droite est lev^e 
dans Patlitude de donner la benediction k la reunion des fiddles, 
qui, dans le tableau place en dessous, sont rassembies autour de 
TAgneau sans tache, qu'ils adorent. 

Les vetements, tant superieurs quinferieurs, sont d*nn pour- 
pre edatant; le premier, ratlache sur la poitrine par une agrafe 
magniOquement garnie de pierreries, descend par dessus les ge- 
noux jusqu'li terre, en Tormant des plis qui montrent, surtout 
dans les sinuosiles d*un bord large et richement brode en perles, 
les lignes les plus elegantes, les plus belles, entre lesquelles on lit, 
en lettres brod^es, dont les sens est interrompu par ses differents 

plis : SABA(oT PEXf PEFY f A .... ANG .... M f PED .... OANXIM f D .... 

NC t ANaNx... ANF .... Nous u'cssayerous pas de restituer ce texte; 
le melange de lettres grecques et latines et de signes qui lient ces 
lettres, pent faire croire que le peintre n*a pas eu Tidee de faire 
une phrase suivie qui offre un sens, mais qu'il les y a placees en 
guise d'ornement, et pour figurer une sorte d'ecriture, comme 
plusieurs artistes le font encore. 

Les pieds, dont on ne voit que la poinle, ont une chaussure 
recouverte, k ce quil parait, d'une etoffe tissue de fil d*or et de 
soie verte. Devant les pieds est place Tembieme de la Toute- 
Puissance : une couronne magnifiquement enrichie de pierres Ones 
et de perles. Trois lignes de lettres capitales gothiques, ferment 
des demi-cercles parall^les autour de la lete de Dieu; on y lit : 
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niC E DEUS;P0TET1SSIM> PP DIVINA MAJESTATE f SU* OIM OPfl PP 
DULGEdFs BOITATE. I REMUNERATOR LIBERALISSIMUS PROPTER INME | 
NSAM LARGITATEM. 

Aux deux cdiis de la couronne, au devanl de la marche sur 
laquelle est plac^ Dieu le P6re, est ^crit en lellres plus petites : 

VITA. SINE. MORTE. IN. CAPITE. JVVET>. SN. SENECTVTE. I. FRONTE. 
GAVDIV. SN. MERORE. A. DEXTRIS. SEGVRITAS. SN. TIORB. A SINISTS. 

II. La sainte Vierge, igalement assise sur un (rdoe, est (ouro^e 
vers Dieu le P^re, de sorle que sa figure est un peu moius qu*en 
profil. La l^te l^gdremeDt iuclin^e, les yeux baiss^s sur ud livre 
qu'elle tient dans les maiDS, elle lit alteDtivemeut. Une candeur 
sublime de T^me, joiule k la tranquillity, k la b^titude, k la de- 
votion la plus inlime et la plus profonde, s'exprime dans ses 
traits divins. Quoique d'autres t£tes de Vierge de cede ^cole s'ap- 
prochent plus ou moins de cette m^me expression , nous n'en 
connaissons aucune qui, pour la beauts, la gr^ce et la pureld des 
formes, puisse £tre compar^e k celle-ci; le bel ovale du visage, 
les grands sourcils arqu^, le nez sup^rieurement trac^, la bouche 
delicate et gracieuse, l^irement enlr^ouverte, la placent au rang 
des Madones de Leonardo da Vinci et de Raphael. Ses cheveux 
ch&tains flotlent des deux cdl^s de la t^le, qui est ornee d'une 
magnifique couronne d'or, enlrelac^e au sommet de roses et de 
lis. La couleur des v^tements est bleu-azur, k Fexception des 
manches qui sont rouges; la partie supirieure est rattachde sur 
le sein par une riche agrafe. Une inscription autour de la i&le 
contient les paroles suivantes : 

HEC E SPECIOSIOR SOLE, f SUP. OEM STELLARU DISPOSICOE*. LUCI 
9PATA JYEFt' PO..CAPOR EENI LU..S ..ETNE f SPECLM SN. MACLA DEI. 

Les mots sont interrompus par la couronne de la Vierge el les 
etoiles qui planent au-dessus de sa Hie. 

III. Saint Jeati'Baptiste, placi dc Taulre cole de Dieu le Pcre 
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qu^il regarde, forme avec la Vierge, un Ir^beaa contrasle. Sa 

barbe el sa chevelure 6paisses et d'uo brun fonc<i, lul doooent 

• 

un air sombre, qui convient parfailemeut h la sivire aust^rili 
qu'expriment ses (rails males el vigoureux. De la main gauche il 
lienl un livre pos6 sur ses genoux el 'm\i& avec un arl surprenant 
qui fail une illusion complete. G'esl probablemenl le livre de 
fancienne alliance, de la promesse ou des prophetes donl saint 
Jean-Bap(is(e a eii le dernier; comme, au contraire, le livre dans 
lequel lit la Vierge, parait £(re celui dc la nouvelle alliance ou 
de Vaccomplissement, dont elle avail ili elue Tinstrument. De la 
main droile, saint Jean-Baptiste monlre celui donl il est Tenvoy^i 
el le pr6curseur. II porle, par-dessus un velement de peau velue 
a longues manches, un manteau vert, relenu sur la poilrine par 
une agrafe orn^e d*un rubis. Ses pieds sonl nus. Aulour de la 
tele on lit celte inscription : 

HIG E BAPTISTA JOHES MAJOR UOIE PAR ANGLIS LEGIS SUMA EWAGELII 

sAcio (sanctio?) aplor. vox. sileciv pphetar. lucerna mund ... 
MNi. (homini?) testis. 

La tenture derriire Dieu le P^re est verle, les ornements sont 
en or; Tobjet principal qui y est plusieurs fois rep^l^, est un 
pelican avec ses jeunes, au-dessous duquci on lit, sur une petite 
bauderolle : ihesus xps; celle derri^re la sainte Vierre est blanche, 
les feuillages sont en or et rinscriplion, ou peut-^lre des signes 
imaginaires, s'y riphie plusieurs fois; il en est de m^me des letlres 
de la (apisserie rouge, orn^e de feuillages verts et dor^s, du ta- 
bleau de saint Jean (i). 

IV. G*est dans ce tableau, pi^ principale de la composition, 
que Jean Van Eyck, frire dllubert, s'est inspire du texte de 
TApocaiypse. Une pelouse d'une ^clatante verdure, parsem^c de 

(I) Ccs Irois tableaux sonl dc la main <lc Hubert Van Eyck. 
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fleors de lis et de violeUes, est oroee de cyprte, de palmicrs, de 
rosiers et d'arbrisseaux de loute esptee. Dans le loiDlain, on 
dperi^oit les tours de Jerusalem. Sar un autel, au centre da ta- 
bleao» on voit TAgneau sans taclie, dont le sang expiateur jaillit 
dans le calice. Dans la bordore de Tantependium de Tautel on lit : 



Quatorze anges, dont quatre tiennent les instruments de la 
Passion, sont agenouill^s et en adoration devant TAgneau. Tous 
ont des traits extrimement beaux. Leur front est orn6 d*une croix, 
ils sont v^tus de longues tuniques h larges manches. lis portent 
de grandes ailes rougedtres on jaunes. Derri^re eux, on voit sor- 
tir de la cite sainte et s*avancer enlre les arbres et les buissons, 
la troupe des martyrs; k droite, les hommes, k gauche et en plus 
grand nombre, les femmes; tous portent dans leurs mains les 
palmes de la victoire. Parmi les femmes-martyrs, dont les t^tes 
sont coiffies de grands turbans, on reconnalt k leurs attributs les 
saintes Agn^, Barbe et Dorothto, qui marchent k la t£te des 
autres. Sur le devant, k droite, un pen vers le milieu du tableau, 
Ton voit une quantity de personnes k genoux, les regards Ox6s sur 
TAgneau et tenant dans leurs mains des livres ouverts; ce sont 
vraisemblablement les prophiles de Tancien Testament, qui ont 
pr^dit le Messie. Plus vers le cdl^, se trouve un nombre plus con- 
siderable encore dliommes rev^tus de longs et amples manteaux. 
On y distingue principalement, par une grande dignil6 de carac- 
tire et d*expression, un homme v£lu de blanc, portant sur la i&ie 
une couronne de laurier et, dans la main droile, une branche 
d'oranger avec un Truit; c'est probablement un poele; ensuile un 
autre en manleau bleu, avec une coefle rouge; il tient ^galement 
k la main une branche, mais qui parait de myrle. A la gauche 
de Tautel, on remarque quatorze figures d'hommes, alTubi^es de 



ECCE AGNUS DEI QUI TOLLIT PECA MUDI. 
IHES VITA. 
VfA VITA. 
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mauteaux bruns, les pieds d^haoss^s; la pluparl soot agenouill6s 
pour adorer TAgneau; ce soot vraisemblableinenl les apdlres ou 
les plus anciens ermites, premiers h^ros de la nouvelle alliaDce. 
Un peu plus vers rinl^rieur, suivent trois papes lisanl d^votement 
les saintes Ecrilures; puis sept £v£ques» dont Tun se fait recon- 
ualtre par sa laugue qu'il porte en sacriOce; c'est saint Li^vin, 
patron de la ville de Gand, martyrise en 633. On voit ensuite 
plusieurs autres saints et martyrs, parmi lesquels saint Etienne 
est disign^ par les pierres, instruments de son martyre. Une 
grande foule de peuple de toules les classes ferme la marche, con- 
form^ment encore au passage citi de TApocalypse, qui dit : qu'une 
multitude innombrable de tons les genlils et de tons les peuples 
avait ii& rassembl^e autour de FAgneau. On aurait, sur la signi- 
fication de tons les sujets repr^sent^s dans ce tableau, une certi- 
tude complete, si le cadre primitir, qui contenait sans doute des 
explications semblables k celles qu'on voit Writes sur les autres 
panneaux, eut 6li conserve. 

Au milieu du tableau, toul-i-fait sur le devant, les artistes ont 
figuri la fontaine d'eau vive, k laquelle, d^apris le verset XVIP du 
chapitre c\i6 de TApocalypse, TAgneau conduira les fidiles. Une 
colonne, plac^e au milieu de la fontaine et surmont^e d'un ange 
en bronze, fait jaillir Teau dans le bassin par plusieurs benches 
de dragons. La clarte de Teau et les cercles que ferment sur sa 
surface les diff^rents jets dont elle est battue, sont imil^ k 
merveille. Sur la plate bande, en haut du bassin de la fontaine, 
on lit : 

HIC EST PONS AQUiC VlTiC PROCEDENS DE SEDE DEI f HONI. 

Au bord de la partie sup^rieure du tableau, au-dessus de 
PAgneau et aux pieds du P6re J^ternel, on voit le saint Esprit, 
envoys par Dieu sous la forme d'une colombe, repandant des 
rayons d*or sur la multitude assembl^e. 
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V et VI. Ces deox volels represenlanl Adam ei tJve de gran- 
deur nalurelle, sonl indubilablemeut de la main de Hubert 
Van Eyck. A cause de leur nudile, ils sent deposes acluellemenl 
dans la grande sacristie; mais, nous devons reconnaiCre que cette 
nudil^ n'a rien qui cheque la d^cence. La honte et le d^espoir 
peints sur le visage d'Adam expriment au conlraire loule T^tendue 
de la faule commise par nos premiers parents. Adam regarde le 
centre da tableau; il est plac£ k peu prte de profil, ayant la main 
gauche sous le sein droit, tandis que de Tauire il couvre sa nudite 
d'une branche de figuier. Une grisaille (a), repr^ntant le Sacrifice 
de Cain et d'Abel, surmonte le mot Adam, dcrit entre le sommet 
de la niche et la grisaille. Le second volet repr^nte £ve, regar- 
dant Element vers le centre.du tableau; elle se couvre aussi de 
feuilles de figuier, mais de la main gauche, tandis que de la 
droile, elle elive le fruit d^fendu — qui ressemble plus h un petit 
ananas qvCk une porome — jusqu'd la hauteur de la poitrine. 

Au bas du panneau on lit : Eva occidbndo obfuit. 

La niche dans laquelle notre premiere mire est placde, est sur- 
niKMit^ d*une grisaille (b), repr^ntant la Mart d'Abel, et dans 
rintervalle qui s^pare la grisaille du sommet de la niche, est ^ri( 
le mot Eva. 

Sur le revers des volels reunid, Tartiste a represents VAnnon- 
ciatim. Une vue de Gand, ou Ton aper^oit entre une colonnade 
gothique, la maison que les frires Van Eyck occupaient et ou ils 
execut^rent cette oeuvre grandiose, est reproduite dans le loinCain. 
A ia hauteur des arcades, on lit en lettres d'or : plena dns tbcu. 
Dans la partie cintr^ du haut, on voit une figure agenouillte sous 
une banderole flottante dont les plis portent en lettres gothiques : 

NIL MORTALB GONAB. AFPUTA... ES NUMINE CELSO. Au-dcSSOUS .* 81B1LU 
ERITREA. 

Sur le revers du volet d'Eve, la partie cintrte supSrieure ren- 

7 
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ferme aussi une figure agcnoaillee, donl la rob^ est ferm^e par 
une ceiDlurc, sur laquelle on lit : meiaparos. La banderole flottanle 
porle celte inscription : rex ai... adueiet p secla futur sciz i carm. 
Au dessus de la bordure est ^ril : sibilu cumana. 

M. WaageUy en examinanl les revers des tableaux qui sont ^ 
Berlin, remarque que les parties ext^rieures, k Texception des 
teles et des mains, ne sont pas d'une execution £gale aux autres 
parties de celte vaste composition. A ce sujel, le traducteur de 
M. Waagen ajoute : « Un oeil un pea exerc^ y reconnalt facile- 
ment le pinceau d*un jeune peintre, qui cependant a deji su 
donner k son ouvrage un caractire qui le distingue de son mat- 
tre. En faisant la comparaison de la Sibyllb db Cumana avec la 
composition de Gerard Van der Meeren, conserve dans la mime 
cglise (0> nous ne devons plus douter que cet Hkye de Hubert 
Van Eyck n*ait peint cette partie du tableau. » 

Sur le revers des panneaux X et XII de la s^rie infdrieure, 
Tartiste a peint les statues de saint Jean r£vafigeli$te et de saint 
Jean-Bapliste. Les revers des panneaux IX et XI occupant les 
extr^mit^, sont orn^ des portraits des donateurs Josse Vydts 
et Isabelle Borluut, agcnouill^ et en pri^res. Sur les cadres 
on lit : 

Pktor Huberm ah Eyck, major quo nemo repertus 
Incepit; ponduique Johannes arte secundus 
Perfectt laetus, Judoci Vyd prece fretus 
VertV seXia Mai Vos CoLLoCat aCta tVerl. 

Ce qui veut dire : 

Le peintre Hubert Van Eyck, le plus grand qui ait jamais 

eociste, a commence cet ouvrage, et Jean, le premier de son art 

apris lui, s'est charge d*achever celle grande mivre, engagi par 

les prieres de Josse Vyd. Dans ce vers, le 6 mai vous montre les 

tableaux acheves et exposes a la vue du public. 

(i) "i, boitidme cbapelle, page 33. 
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Quaol atix six aulres paoneaux, tout le monde sait qu'ils ii'ap- 
partiennent plus k la cathMrale. lis oot 6i& vendas en 1817, par 
les membres de la fabrique de Teglise, pour 6000 francs k un 
brocantear de Braxelies, qui les a vendus en 1818 ud mar- 
chaiid aiglais au prix de i 00,000 francs, lequel les a vendus k 
son tour au roi de Prusse pour la sorome ^norme de 100,000 tha- 
lers (410,000 francs). 

Indiquons les sujets de ces maguifiques productions dont la 
Bdgique d^plorera dternellement la perte. 

Les tableaux de la s^rie sup^rieure d^ignte sur le plan par les 
chiflfres VII et VIII, offrent un admirable cbosur d*anges. Le pre- 
mier panneau contient les cbanteurs groups de la maniire la plus 
graeieose, et le second, les instmmentistes qui accompagnent leurs 
bymoes sacrto. 

Dans la sirie infMeure, les panneaux IX et X montrent les 
milices du Cbrist i cbeval, banuiires d^ployto, allant adorer 
TAgneau sans tache. Parmi ces cavaliers on retrouve les por- 
traits de plusieurs personnages illustres et m£me ceux des fr^s 
Van Eyck. 

Du o&a gauche de cette s^rie, l^e XI« panneau repr^nte les 
saints ermites, le rosaire k la main, se rendant ^alemeut vers 
TAgneau. 

Dans le XIP panneau on voit saint Christophe k la Hie d'une 
troupe de pelerins', arrivant de loin pour se prosterner devant le 
sang de la RMemption. 

Lorsque Josse Vydts consacrait avec un noble enthousiasme 
nne partie de sa fortune k doter son pays de la plus belle creation 
des princes de nos peintres flamands, il ^tait loin de privoir que 
cette oeuvre sublime, aprto avoir ^happ6 k la fureur destructive 
de la revolution du XVP sitele, serait mutiiee et disperse en 
lambeaux au XIXs par la coupable ignorance d'un marguillier 
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plus daogereuse pour les arls que ne Ic fureut jadis ies Vandaies 
el les Iconooiastes (4). 

Mais reportons-uous a T^poque oil V Adoration de rAgnean 
venait de sortir des mains de son cr^teur. Ge ful le 6 mai de 
Tan liSSy aprte douze ans de travaux» qu'elle Tut inaugur^e 
solennellement. II n'avail pas donnd k Hubert Van Eyck de 
voir luire ce jour de triomplie et de gloire. La morl Tavait frappe 
six ans auparavanl, le 18 seplembre 1436. II ful inliumd dans la 
chapelle du seigneur de Pamele, et pendant plus d'un demi-sitele 
on exposa k la v£n£ration du public Tos du bras de cet ilkistre 
peitttre. 

Le seigneur de Paroele n'avait rien n^lig^ pour rendre la cha- 
pelle digne du tableau. Les murs et la voute merveilleusement 
sculpt^ dans le style gracieux de T^poque, portaient au milieu 
d^ornements divers, des fcussons aux armes de Vydts et de Bor- 
iuut (i), et formaient un encadrement qui s'harmoniait admirable- 
ment avec la peinture, tandis qu'un superbe vitrail repr^ntant 
des sujets bibliques, ne laissait penitrer dans oe saint lieu qu'un 
jour myst^rieux qui ajoutait encore k Teffet magique que produi- 
sail d^j^ Tetonnante composition. L'ai&uence des personnes aceou- 
rues a Saint-Jean pour admirer ce chef-d'oeuvre, fut si prodigieuse 
qu'on pouvait comparer la foule — selon Texpressiou dc Van Man- 
der — & un essaim d'abeilles autour d'unc corbeille de fleurs (3). 

(I) Dans le Messager det Sciences et de$ Arts, annie 1823, M. Libvik De Bast a Joddc 
dc caricax details sur cetlc spoliation. 
(3) La def de voAte portc encore les armolries de Vydls. 

Plus Card, lorsque Ton construistt la belle balustrade de marbre qui ferme la cha- 
pelle, on y reproduisil les armoirics de Vydls et de Borluut, ainsi que celles de Tricst. 

(3) Le Messager des Sciences ct des Arts a donn6 de nombreux articles snr les 
rr^rcs Van Eyck ct Icurs oeavres. V. les Tables generates du Messager des Seienees 
historiques de Detgiquc, p. 96 Gand, L. Ucbbelynck, 1854; in-8«. 
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A r^poque des troubles du XVI* sitele, le chef-d'oeuvre des 
Van Eyek courul les plus grands dangers. Corneille Breydel rap- 
porle que cetle pr^euse peinture fut Iransport^e k I'hdtel-de-ville 
par ordre des chefs du parli calviniste; que leur intention £tait 
de prier ie prince d'Orange de I'offrir k Elisabeth^ reine d'An- 
gleterre> en reconnaissance de Tappui qu'elle accordait aux sec- 
taires gantois; mais que Josse Triest, seigneur de Lovendeghem, 
appuy^ de ses amis, s'y opposa en all^guant qu'il avait des droits 
sur cette omvre d'art en quality de descendant des donateurs (i). 
Sa rtelamation fut admise et Gand conserva la sublime creation 
du gdnie des Van Eyck. 

Aprte la reddition de la villc au prince de Parme, la composi- 
tion fut r^int^rte dans la chapelle de Josse Vydts (i). 

On salt que Philippe 11, voulant poss<^der une copie de V Ado- 
ration de Vagneau, chargea Michel Cocxie de la reproduire avec 
la plus scrupuleuse exactitude. Le calibre artiste s'acquitla de sa 
tache en donnant le jour k un nouveau chef-d'oeuvre, qui de 
meme que Toriginal est actuellement disperse dans les plus riches 
collections de TEurope. 

Lors des incendies de i640 et de 1822, Y Adoration de 
rAgneau fut enlev^e du ratable et sauv^ d'unc destruction 
certaine. 

Le peintre Antonio Van den Heuvele neltoya ces tableaux en 
1663 (5). 

Les plus anciens comptes de T^glise nous apprennent que Tan- 

(1) v. le crayon gdn^logiquc aux Pieces jcstificatiteSi no VII. 

(2) Item betaelt FroMhoit Ooorebaut van zulx als by ?erleyt haddc in tdragben 
▼ande twee stox vande tafel van Adam cndc Eva, van up sladthnus tot inde kerckc, 
i I sch. gr. {CompUt de i 584). 

(3) Item bctaclt U' Van den Ueuvel over bet scboonmacckcn vande scbilderj'e van 
Adam en Eva, per billet ord. ende quit. Ill lib. gr. 

{Comptes de 1663). 
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niversaire de la mor( de JosseVydls avait liea le 18 mars et celoi 
de sa femme, Isabelle Borluut, le 22 du in^me mois. 

Cede chapelle est orn^e du mausol^c de marbre blanc et ooir, 
clevi k la mimoire du chanoine Ferdinand de Brunswyek-Lune- 
bourg. Ce monument, d'un style s^v&re et d'une bonne execution, 
et Toeuvre du sculpteur Jacques Martens, couta 280 livres de 
gros (i). Le c^notaphe porte cette inscription : 

D. 0. H. 

PliBQUB HIHORliB 
IfOBlLISSIlfl BT AlirUSSIlfl DOMINI 
FERDIRARDI DB BRORSWrCK-LURBBORC 
EX LIRBA BARDOBAICARA, 
UCJU8 EXBMPTiB CATB. ECCL. PBRI, GARORICI 
AECll DEIR CART0B18, BT BLBBI081IAB1I 
SARCn BAT0RI8, 
VICEC0WTI8 TARTEB TTRCKT, 
TOPARCBiB DB SCB00RBBR6BB, BORLUUT, ETC., 
QUI, FURDATO ARRITBRSARIO OBIIT 36 OGTOB. 1753. 
CUJUS ABATUS LURBBURflICA STIRPB GI.AR1I8, 
FIDB GLARIOR, BiBBBDITABlO lURl UBBRTIUS, 
QUAH ORTBODOXiB FIDBI 
TALBDICBRS, 
GERBR08D8 EXUL IB DOMUfO OBDORHITIT. 

A c6t^ de ce monument on voit celui de la famille de Draeck; 
sur lequel on lit : 

D. 0. H. 

HORmiBRTDB 
REVBRBRDI AOHODUH AC AHPLISSni DOHIRI 

ARTORIl I08BFRI DB DRABCE 
TOPARCBiB TARDBR CABMBR, TB0RI8WALLE 
BRTABRDB, ETC., I. Q. L. PBB8BTTERI ET BXBMPTiB 
CATBEDRAI.I8 BCGLE8|jB 8ARCTI BAT0RI8 GARORICI 
PRIMUS GRADUATI R0BILI8, DEIR 6GB0LA8T1CI 
PROTOROTARII AP08T0UCI 
QDl ODIIT 17 MAU 1784, iBTATIS WM ARRO 91<». 

(1) Item bctaeU aen den bacs Habters, mcester belthouwer, dc sommc van twee 
hondert en Uchentig pondcn grooten over bet maken cnde stellen volgens accordc 
onde qnittantic bet Epitaphiom van den eerw. beer de Brimswyck-Loncbourg. Lib. S80. 

{Compte de la donation Trial de I'ann^e 1758). 
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!<0BILI8Snil AC ILLCSTRISSim DOMII^I 
FBCDBAICI FRARCISCI JOSEPH l' 

BABOIfIS DB DIUECK 
TOPABCniBDE RORSELE, ETC. 
QUI OBIIT BILDESir, i APBILIS, i795. 
ET PBAfOBILIS DOMIRiB MARliB LVCIK 
GAGE CORICGUH QVM OBIIT GARDE 



Courtewille. de la Bacque de Basseydde. de Lannoy. dc Hane. 
AUegambe. Snoeck. Rlyleven. Triest. 
Volckaert. Backelle. Nieulant. Castillio. 



Elle est ainsi nominee, parcc que F^v^quc Triest y Ol executer 
de son vivant des travaux d'embellissement» et que depuis celle 
^poque elle a toujours servi de chapelle parliculi^re aux ev^ues. 
Anciennement cettc chapelle dtait r^serv^e k la corporation des 
bouiangers qui y cildbrait ses ceremonies religieuses. Plus lard, 
le prevot Luc Munich rembeliit considirablement. li y fit <^lever 
un autei qui portait cette inscription : 



AD BOROBBlf DEI 0MR1P0TERTI8 BT MEMOBIAII 
O. IVCM BVARflBL. MOC ALTABE R. D. LUCAS 
■URICB ABBAS SARCTI BAVORIS REROVABI AC MISSAM 
IR BO BEBDOHADATAH CBLBBRAll TESTAMBRTO DBPOSUIT, 
QUO ET CAR0RIG08 CETBB08QUB BUJU8 BCCLBSliB MIRISTROS, 
ET PAUPBBB8 ARRIYBRSARIA OBITUS 8UI DIE, ARIHAH 
EJUS DEO COMMBHDARTBS BERI6RB REMURERATIT. 



Get aulel fut bris6 pendant les troubles du XVP sitele. 

Aujourd'hui la chapelle communique avec le nouveau palais 
Episcopal construit en i843| sur les plans de M. Wo^ters, ingd- 
nieur en chef de la Flandre orientale. 



15 OGTOBBIS, 1793. 
EOBUMQUB HABEDUI IR PEBPETUUM. 

R. I. p. 

Quartiers : 
De Draeck. Yiron. Adorncs. Oracle. 



xu. 



ChapeUe 4l«e i die P^Te^ne. 




£glise cath£drale 



Le ratable de Taatel reoferme uoe grande (oile, repr^seotant 
le Christ mart stir le giron de sa mire, par Gerard Van Honh 
horsL Ce tableau » Tun des meilleurs de ce maltre, est d'un style 
vigoureax et d*une harmonie de couleur digoe d^adroiration. Le 
seal reproche que Ton puisse adresser k Tartiste, c'est d^avoir 
dooni trop peu de noblesse k ses figures et notamment aux auges 
group^s sur le premier plan, dont les physionomies ont une ex- 
pression beaucoup trop triviale. Ce tableau est signi : Gerardt 
Van HoifTHORST) fecit i633. 

Cette date correspond a celle d*un document que nous avons 
trouv^ dans les archives de la cath^drale et que nous publions 
dans nos Pieces justificatives, sous le n<* VIII. C'est l*autori- 
sation donnto par Philippe IV au calibre graveur Paul Pontius, 
d'Anvers, de reproduire au moyen du burin Toeuvre de Gerard 
llonthorst, et d'en vendre la gravure k Texclusion de tout autre (i). 

Jetons maintenant les yeux sur une autre grande toile ogivale : 
le Christ mourant, par Gaspard De Crayer. Dans le haut du ta- 
bleau on voit le P&re Eternel pr^t k recevoir son divin fils. La 
divine r^ignation empreinte sur les nobles traits du Sauveur et 
le sentiment plein de po^ie qui r^e dans le groupe qui Ten- 
loure, donnent k cette toile un cachet qu'un grand artiste seul 
sait imprimer k ses oeuvres. 

Deux paysages, saint Jean prechani dans le desert et la Tenia- 
tion de saint Antaine, dus au pinceau de Luc Van Vden, ornent les 
c6i6s lat^raux de cette chapellc. L*£glise de Saint-Bavon possMait 
autrefois beaucoup de tableaux de ce calibre paysagiste; les meil- 
leurs ont ^t^ enlev^ sans que Ton sache ce qu'ils sont devenns. 

(!) PADt PoRTiro naqoit k AoYers en 1596. £Uve de Lue Yogtermam, fl Joait con- 
jointement tTec eet artiste et avec BoUwtrt des conseils de Rubtnt dont ils farent les 
gravears de predilection. Pontius a gra?6 pins de eent pieces, portraits et sijets, 
d'aprte tons les grands peintres des dcoles flamande et hollandaise. 
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Avani r^poqae ou une ouverlare Tut pratiqu^e dans le mur 
qui s^pare oelte chapelle de celle de Notre Dame aux Rayons, 
pour y Clever le mausolee de Tdv^que Maximilien-Antoine van der 
Nooly avant cede ^poque — disons-nous — on voyait h la mime 
place un monument bien simple, mais qui ne pouvait manquer 
dinspirer un vif intirit, puisquMI renfermait les restes mortels 
de Luc Munich, le dernier ahhi de la riche et puissante abbaye 
de Saint*Bavon, supprimie par Charles-Quint. 

Le manuscrit de Corneille Breydel (i) nous apprend qu'apris 
la premiere invasion des Iconoclastes dans les iglises de Gand, le 
Priv6t Viglius flt restaurer la chapelle et la (ombe de son pride- 
cesseur (s). Mais en 1S78 la tempite rivolutionnaire ayant iclat^ 
de nouveau avec plus de fureur, ce monument Tunibre subit 
d'affreuses d^radations. Des forcen^ ivres de carnage, se ruent 
sur le mausolte qu'ils brisent k coups de hftche; ils en enlivent 
le cercueil de plomb dont on Tait sauter le couvercle, en arrachent 
le corps encore saignant de Luc Munich, qu'ils livrent aux flam- 
mes aprte Tavoir dipouilli des ornements avec lesquels il avait 

(I) V. les PiicBS JUSTiPicATivES, Memaire Breydel. 

(i) Nous trooTons dans un recneil d'^pitaphes appartenant au baron J. de Saint- 
Genois, Textrait suiraot eontenant rinscHpUon grartfe sur la tombe de Luc Munich : 

In eapella ? algo dicta de Backers capeUe ad latds septenlr. inter banc et D. Marie 
eapellam huic proximuni est nionumentuni elevaturo ex marmore nigro cum bae 
inscriptione, qun respicit sacellum suprad. pistorum Abbatis in ordine 6t Luc» 
Muniaex. 

RFYBBEIfDO PATRI tVCM MUHICR LXI ET ULTIMO MOIIASTBRII SARCTf BAYOHIS ABBATI , 8VB 
QUO, ID AIJCTORITATB PAOLI TEBTll PORTIPICIS ROHAITI ET CABOLI Y. IMPBRATOBIS ill COLLBfiltni 
CAnOlfiCim BRBCTim et DEUM IR HARC ECCLESIAH TRARSLATCM PVIT YITA PVRCTO, BT MIC SEPVLTB, 
D. YICLIVS SWICHBMI1IS BJUSDEM 8CCBS80R, ET PRiBPATI C0LLB6II PRiBPOSITDS MOC MOtTUMBRTUM 
POSUIT. OBIIT D. LUCAS XYIII JARCARII A« IRCARHATIORIS CHRISTI 1 56S. iBTAT. SUA 7f. 

Quod supd. monnmentum ab hnreticis destructuro, fuit restanratum a<> 1600, in 
eodem loco in luroba eleYRta euro bac inscriptione. 
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ele eoseveli Cesteii vain que Coroeille Breydel, qui rapporle 
ce fait, a recoups k Taulorit^ du fameux d^magoge Jean Hem- 
byze, c'est en vain qu'il lui rappelle les liens d'amitii qui Tanis- 
saient naguires au d^funt. Rien n'y Ol. Hembyze, int^ress^ au 
pillage comme nous Tavons d^j^ dit, resta soard k toules les 
supplications et permit — toujours dans Tint^r^t du nouveau 
culle — que la profanation Tut complete. 

Le manuscrit contemporain ajoule que les principaux auteurs 
de cet acte impie p^rirent mis^rablement. 

L*abb^ Luc Munich ^lait mort seize ans auparavant, le 18 Jan- 
vier 1562. 

Le Pr^vot Vareus attribua plus tard au chapilre Thonneur 
d'avoir fait restaurer cette tombe si souvent mutilee. 

L'^pitaphe qu^il fit graver dans la bordure du sarcophage ci 
que nous reproduirons lorsque nous visiterons le tombeau de 
Luc Munich dans la crypte, prouve la v^rit^ de cette assertion. 
II parait que les frais de ce travail furent supportis, apr&s que 
Gand se fut soumis au prince de Parme, par un certain Benedic- 

tus , hdtelier des Lombards, en expiation d'avoir participi 

anx acles des Iconoclastes. Ce fut au commencement du XVIh 
siicle que le tombeau du dernier abbi de Saint-Bavon fut des- 
cendu dans la crypte. 

Luc Munich avait approuve lui-mime le plan de son mausol^. 
Le sarcophage devait dtre support^ par quatre frires cellites de 
pierre de touche. Ces figures ont iii ex^cut^es, mais n*ont jamais 
servi k Tusage auquel le pr^lat les avait destines. 

Les trois statues de marbre, le Sauveur entre deux anges, qui 
surmontent Tautel, sont d'une execution midiocre. Celle de 

(I) lis furent tromp^s dans leur aiten(«, car Luc Munich fut inhum^ avec dcR 
bagues de cuirre aux doigts, comme Breydel Tatleste dans son MMoire, n^ IV, lit. L, 
parlie flamnnde. 
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sainte Dorothee, plac^ du c6ii de Tepilre, n'est guire preferable. 

Ed sortaot, il esi impossible de ue pas admirer les belies por- 
les de cuivre dore et travailltes k jour qui ferment cette chapelie. 
Sur le pilastre qui r^uoit les deux ballauls, Tarlisie a place dans 
uoe niche la sialuetle de sainl Anloine, palrou de T^veque Au- 
toine Trieste qui fit executer ce beau travail en 1U53. Au-dessus 
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de la niche le mooogramme du prdlat figure daos un cartouche. 
Les baitanls soot arlistemeot travaill^s a jour et portent au centre 
les armoiries de la seigneurie de Saint-Bavon et celies de Triest, 
et k rint^rieur celies du ceroid d^Everghem et de Triest. 

II n*y a pas longtemps qu'on voyait encore les peintures de la 
voule, dues au pinc^u de Nicolas Roose. Elles ^talent d*une exe- 
cution tris-m^diocre, ce qui nous console un peu de les avoir 
perdues. Les comptes de la donation Triest nous apprennent que 
le peintre Van Reysschoot y fit des restauralions en 1791. 

XIIL 

Cliapelle dlte i de ]i*tre Mise mn WtMj9wu§* 

L'origine de celte confr^rie remonte au commencement du 
XIII" siicle, comme Talteste Tinscription du fronton de Tautel : 

D. 0. M. 

EJUS UMXtUm 
■ATRI VIRCim MARIA AO RADIOS, 
80DALITA6 OLIH CIRCA AURDM 1200 INSTITUTA, 
rOSTEA HJCRETICORDM IMPROBITATB COLLAPSA, 

TanOBM All. 1625 RBSTITCTA, 
MARMOREDM HOG ALTARS P08DIT ARRO 1630. 

L'autel enliirement de marbre est Toeuvre du seulpteur Hubert 
Hanicq (i), el le tableau qui en fait le principal ornement, repre- 

(1) Le contrat entre les adninistratears de la confr^rie et le seulpteur fat pass^ 
le 11 f^vrier 1627, et les comptes consUtent que Tautel codta i37 liv. 13 esc. 4 gr. 
II fat achev^ en 1633, et c'est au bas du compte de eette aante quo Tod trouve ce 
qui suit : 

« Je soobsign^ Hubert Hanicq congnoit avoir receu par les mains de Monsieur le 
ehanoisier Matthias, la somme de tUux cent fiorms, provenant du testament de made- 
moiselle Emma de Courova, qu'icelle at I^at^ k la chapelle de Dame sur les rayons 
de r^glise catb^drale de S* Bavon k Gand. Oultre et pardessus ay encoires receu autre 



Digitized by 



DE SAIfCT-BAVON. 



seole le Manage de sainte Catherine, par Nicolas Liemaecker, 
surnoiume Roote. 

La Vierge Marie est assise au miliea d'uoe gloire celeste. Elle 
lient sur les genoux renfaol J^sos, qui passe uo aoneau d'or au 
doigl de sainle Caiberioe. Saiote Agoto agenouill^e prte de Marie, 
embrasse avec respect e( amour la maio gauche du divin Enfant. 
Gette toile, que Ton considire comme uue des meiileures de 
ce maitre, est d'uoe belle ordonnance, suave et brillanle de cou- 
leur. Elle fut pay^ trente-neuf livres. Voici la quittance de Tar- 
tiste que nous avons retrouv^e dans les archives de la cath^drale. 

Ick onderschreven kenne ootfaen thebben vaoden Eerwd. Heer 
Gaononick Heer Matbias, de somme van oegeoenderticb ponden over 
tmaken ende leveren vaode schilderye van Onse lieve Vrauwe op de 
Radien, dienende inde kercke van S** Baefs my toorconde, desen 
9.U. augusti 1644. - 



Remarquons que cette quittance, au lieu d*£(re siguie Nicolas 
Liemaecker, est sign^e Nicolas Roose, pseudonyme sous lequel 
ce grand peinire, ^mule et ami de Rubens et c^mme lui &i\e 
d*Otho Venius, ^tait connu dans le monde artistique. 

cinequante florin* de mtdemoiselle Josyne Polaer, vefve de feu M^* Jaecques Delval, 
procedanl aouy par la moitU da testamenl qu'en at faicl le susdit Jaecqaes son 
mary k ladite chapelle. Oullre aye encoires recea de Monsiear Pierre Delval vingic 
qmaire fiorms poor une aamotne qu'il donne k la susdile chapelle, de surplus lay 
reoeu ung asslgnalion de vinete six florins, sur Jan van Gbeldere, recepveur de ladite 
chapelle, portanl eosamble les susdites sommes trois cent florins, qui est la reste par 
pay^ et entiirement payement de la table d'autel de marbre et albastre que lay faict 
et poa^ en la susdite chapelle de Nr* Dame, pour lequel ouvrage ie me tiens en- 
ti^mant satisfaictz et pay^, tesmoing mon sing manuel de ce Xl« de mars XVf< 
trente trois, et plus has sign^ Hubrecht Hanicq. Hoy present Ltcompte et Pierre 
Lacompte. » 



Dico negeoendertich pool. 



NicoLAES Roose. 
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li est facheux qae la stalaelte de la Vierge, enlour^ de larges 
rayous dor&, iolerceple la vue des plus belles parties de cette 
composition (i). 

Autrefois cette chapelie eoti^remeot teodue de cuir dor^, ^(ait 
orute de huit tableaux de forme ovale, doDt quatre de la maiu 
de Nicolas Roose^ its relrai^ieot la Glorification du saint Sacre- 
ment. Les quatre autres repr^otant les quatre Elements adorant 
le saint Sacrement, ^taient d'Anselme Van Bulk (s). 

Le revdtement de marbre que nous voyous aujourd'hui, est 
Toeuvre du sculpteur Philippe Martens, qui entreprit ce travail 
en 1713, pour la somme de six cents livres de gros, argent de 
change (s). Les deux peliles portes lalerales de bois de ch^ne 
sculpt^, sont de la m£me dpoque. 

A la droite de TauteU on remarque le mausolto de marbre 
ilev6 k la m^moire de Philippe £rard vander Noot, X1II« ^vdque 
de Gand (i). — Le pr^lat k demi couch£ sur le sarcophage, md- 
dite sur le douloureux mystire de la passion de Notre-Seigneur 

(1) Ce tableaa fut rcslaanS en 166i par Pierre Le Plat, et en 1710 par GiUes Le 
Plat. 

(2) Betaelt aen NieUue Rooee, voor vier ovaleo figaren met Iwelfve engelen, 
boockxhoofden ende fusions met een groote remonstrance van haul vergult, de soirme 
van XXVIfl lib. XIIII scb. VIII gr. 

Betaelt voor lint om de fusions te hanghen, XVIII sch. gr. 
Voor de naghels, VI sch. 

Voor imtvell quaent papier om de letters te maken, VI sch. gr. 

Betaelt aen sieur Aneelmue Van Hulle, voor vier schilderyen rcpres^nterendc de 
vier Elementen eerende bet H. Sacrament. Voor elc stuck i pont gr. compt XVI p gr. 

Item aen Francois Van der Beken over de ramen en molueren dienende aende 
voors. schilderyen, XXXVl sch. gr. 



(3) V. les Pieces jdstificatives, chapelie de D. aux rayons. No IX, lit. A 
(i) Les armoiries de vander Noot sont : d'or k cinq coquilles de saint Jacques posccs 
cn < ruix, dc sable. 



{Comptee de la confrerie du taint Sacrement, annee 1635). 
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J^SQS-Christ, qu*un ange lui presente au moment de la flagella- 
tion. Les traits de r^vdque sont eropreints d'une expression dou- 
looreuse pleine de verit^; cette statue est due au ciseau de Gery 
Helderberg. Le groupe repr^ntant ia Flagellation est de Jean 
Boeksent, frire laique r^collet (i), et Tange de De Sutter. Cette 
partie du monument est loin de valoir la statue du v^n^rable 
^v^ue. Le cintre de Tarcade qui encadre tout le sujet est d^cor^ 
de irois anges de marbre soutenant la croix, et des statues de la 
Foi et de rEsperance. 
Sur le sarcophage on lit Tdpitaphe suivante : 

D. 0. M. 

VEIOBtA 

ILLUSTRI8SIMI 
AC 

■ ETBBEllDISSiai DOHINt, 

D. reiLiLri eaardi 

VAlf DEI HOOT 
Xlil. EPISCOn GARBEIISIS. 

Quartiers : 

Vander Noot. Uinckaert. Enghien. Berchem. 
Masnuy. Bernard, de la Croix. Foarneau. 
Leefdael. Gavre. Schooohove. vander Elst. 
Eynatten. Basleyden. van Schoore. van der Noot (a). 

En face ce de mausol^e, on ?oit celui ^lev^ ^ la memoire d'un 
autre membre de lancienne et illustre maison de Van der Noot, 
a Maximilien-Antoine van der Noot, XV" ivique de Gand, et 
neveu de Philippe Erard. 

Cetle sculpture dont les details sont admirablement soignes, 
est i'oeuvre de Pierre-Antoine Verschaffelt (j). 

(I) JcAi BoEiSEHT k Gaad le 33 octobre 1660, prof^ le 33 aodi 1685, mort dans 
la dileTillelc lOavril 1737. 

(3j Ce oiooaraent.a €v€ grav^ par Heylbrouck. 

(3) PiERRE-AHToniE VERscBArrELT, naqu'il k Gand en 1710. Pierre De SuUer, son 
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L'artiste a repr^sent^ le prilat h genoax, adressanl de ferventes 
pri&res h la Mire de Dieu el k i'EnfaDt Jisus. Le soromet de 
i'arcade est coaronni par des anges portaot les insignes de la 
dignity ^piscopale. 

L'inscriplion suivanle orne le sarcophage : 

■BIOBIA 

ILLDSTBI88IHI AC BBVBBBIIDISSIHI DOMIlll 
■illHILUni AllTOlfll TAN DBB ROOT 
XT. CPISCOri CA1CDATBR81S. 

Qaartiers : 

Vander Noot. Enghien. Masnuy. de la Croix« 
f^efdael. Schoonhove. Eynatten. van Schoore. 
van der Gracht. Berlo. de Gruutere. Rym. 
de Varick. Damaot. Michault. Halniale. 

Au centre du pavement, cetle pierre tumulaire : 

D. 0. M. 

IR CRTPTA SUB HOC 8ACELL0 
TDMDLATD8 B8T 

PRjBROBiLis oomifva 

BHHAlfCBL CAR0LU8 TAR ROOBROOCK 

TOPABCHA PAROCHIAROM 
d'a8PBR, SIRCHBM, W0RTB«HBH BT 
HUJDS CIT1TATI8 THB8AURARIIIS, 
QUI OBIIT 21 UBUARII 1789 ^ATI8 S5 
BT 

PBAR0BILI8 DOMIRA ELEORORA FRARCI8CA 
RATA BAROH188A DB 8CHIPPBR 
EJUS CORJOX, 
QVK OBIIT fl lAII 1797 POSTBROBDM 
RBCROR 

REV. ADM.^ET R0BIL18 D0HIRC8 
D. CAROLUS TAR HOOBROCCK 

onde maternel, lui enseigna les premiers ^Idments de son art. Soiv nom brille aTec 
dcltl parmi les sculptears beiges, ^lant k Rome, il y ex^uU la statae colossale de 
Tarchange saint Michel, qui couronne le fort saint Ange, et la sUtae da tombeau 
du pape Clement XII. Pins tard, 11 deTint statuaire de T^Iecteur Palatin et mourut k 
Munich en 1793. 
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UVIVS EXEIIFTJZ CATBBDKALIS ECCIESI^B 
CAHORICCS GBAD0ATD8, 
Qira PURDATO ARIflTBRSAIIIO, 
OMIT 31 lAROABIl 1707. 
REQUIBSCART IR PACE. 



Van Hoobrouck. Doormael. van Cuyck. Taye. 
Ballet, van Spiere. Volckaert. Nieulant. 
Schiffer. de Sonderndore. de Herbenstein. Perchtolt. 
Sandelin. van Scfaeynghem. Nieulant. Wouters. 

Le banc de communion artistement sculpt^ k jour, est de la 
main de Gaspard Cappers, d'Anvers, qui executa celle pi^ce 
en 1727- 

' Combien de triors artistiques nVt-on pas vus disparailre au 
milieu du tourbillon rivolulionnaire du XVI« siicle? II suffit de 
jeter ies yeux sur les inveutaires qui sont conserves aux archives 
de la cathMrale pour se convaincre que les arts ont fait k cette 
^poque orageuse, des perles k jamais regretlables (i). La con- 
fr^rie de Notre-Dame aux Rayons dont les richesses ^taient 
connueSy a 6i& particuliirement ^prouv^e. Les comples de Tan- 
nie 1475 parlent d'un tableau qui repr^entait la Passion de 
Notre-Seigneur, point sur toile par un artiste dont le nom n*est 
pas citi (s). 

(1) Item betaelt voor tsalveren eode vertraDsporteren rande beelden, ornameolen, 
eouffers ende andfr jaweelen den roorseyden oullaer consernercnde epde iode zelve 
capelle weieode ter date vander destractie ende spoliaetie in deser ende ander kercken 
ghescbiet, in als ter somme ran metter ende vracht ende . . . XVlll seb. II gr. 



(3) Item den scbildere vandcr Passien te levcrne van handghedade alleene. . . 



Item Tan drie yserendaer de passie ons Heeren gbesehilt,ap gbestelt was III seb. gr. 



Quartiers : 



{Comptes de favn^e 1566). 



Item Tander rame daer de passie ap staet .... 
Item randen lynwade daer de passie np gescbildert es. 



VIII lib. XVI seb. gr. 
. . . . XLII sch. 
. . . XXIlllscb. 



{CompUs de Fmnee 1475). 
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Vers la m<^nie i^poquc, cn 1481, un pcintre Domm£ Mathys, 
travailla pour la mdme eoDfr^rie. 

A la fin du XVI*» sifccle et au commencement du XV 11% cora- 
bien de fois ne renconirons-nous pas ie nom (THorebotU, si connu 
dans les annates artistiques de Gand? 

En 1 567, les compies nous r^vilent les noms de deux sculp- 
ieurs gantois, Sitvestre et Jean Schucrmans. Le premier ex^cuta 
Ie labernacle de la chapclle dc Notre-Dame aux Rayons, tandis 
que le second Torna de plusieurs statuettes d*alb&tre. D aprte ces 
compies, Jean Schuermans ^tait le gendre du sculpteur Jean 
Mynheere ou De Heere, et par cons^uenl le beau-fr^re du pein- 
tre-poelc Luc De Heere, dont nous avons parl^ en esquissant la 
neuvieme chapelle (i). 

Toules les pieces d^orfcvrerie ancienne out disparu. C*est ainsi 
que nous avons k d^plorer la perte d'un calice antique offert h la 
eonfr^rie de Notre-Damc. Cetle piice superieurement emaillee, 
portait les armoiries et les quarliers des donateurs (s). 

Ne quillons pas cetle chapelle sans avoir jet£ un regard sur 
la belle cloture de marbrc, oeuvre du sculpteur Jacques Cocx. 

(1) Item Doch betaeli Silvester, bildcsnydere, voor hct upmakeo onso vrn. taber- 
nnkcle ende eenen Inghele ghesnedcn van haote, ende dc pylarcn te vervaslene ende 
andcrsios ende ander scrinwerken van dachuere by specifleaticn van billeite compi 
isamen II lib. XI sch. gr. 

Item, betacU Jan Schuermans den scboonsone meesler Jan myn Hetren voor 
divcrschc beclden van albaester te maken, dachueren, bielden te snyden, rcparercn, 
leveren van albaeste ende plaeste met hen onderrckent ende tzclve gkestelt by billetlc 

l>cdraccht tcr somme van VI lib. XIX sch. IllI gr. 

{Compies de Vann^ 1567). 

(3) Eerst ecn zilvercn vergulden kilck, cam patina et cocleari. De kelk gheteeckent 
met twee wapcnen, deenc de wapen int roode veil ende dander met vier qnartiercn, 
ende tpastcelken gheteeckent cum Brachio Dni. ende tlepclken zclver vergult. 



{Invenlaire de Vantiee 1505). 
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Elle date de Fau 1657, et couta sept cents livrcs de gros. Les 
portes de bois scitlpt^es k jour avec beaucoup de delicatesse, 
soot Toeuvre de Jean Bambost (i). 

La vin^tion que les Flamands oot pour la M^re du Sauveur, 
a donoi aux associations qui lui sont sp^cialement d^i^es une 
importance que le temps u*a pas amoindrie. 

L'aotique confn^rie de Notre-Daroe aux Rayons ^tablissait jadis 
dans tons les quarliers de la ville des monuments pieux destinds 
a rappeier au peuple le souvenir de la Reine du ciel. Plusieurs 
de ces monuments, dont la plupart ^taient des ex-voto plus ou 
moins omes, existent encore aujourd'hui. Celui que nous voyons 
au coin d*ttne maison situte dans la Scheldstraete, date d*une 
^poque tres-recniee. Les comptes nous apprennent qu'en 1637, 
le fameux peintre Nicoku Roose fut chargi par la confrerie de 
Texecution de deux toiles; Tune devant servir h la station de la 
Seheldstraele, et Tautre k celle adoss^e k Vh6ie\ de Madame de 
Norman (s). 

La place de TEv^ch^ nomm^e anciennement le Pleyntje, etait 
onie d'un ob^lisque de granit, surmont^ de la statue de Notre- 
Dame aux Rayons et d^r6 sur les quatre faces de medaillons de 
marbre et d'armoiries. Get obelisque £tait pos^ sur un piedestal 
et entour^ d*un grillage. Imitant les monuments de Tanciennc 
Grtee, les sujets sculpt^s en bas-relief des medaillons, etaieut 
peints par Nicolas Roose (3). 



(f) V. les PiicEs JosTiFicATives, no IX, lit. B. 

(2) V. les PikES msTiricATivBS, n« IX, lit. C. 

(3) V. les Pikes jvsTiFicAmES, n« IX, lit. D. 
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Cliapelle dite t d« Cur^, dMl^ k Mint S^batfilen. 

Le retabie renferme Tane des plus belles et des plas vastes 
compositions du prince des peinlres de Tancienne icole flamande, 
de Pierre-Paul Rubens. 

Le sujet retrace un ^isode k la fois religieux et bistorique : 
saint Bavon ayant renonce au tnonde et distribue ses richesses 
aux indigents, se presente d saint Amand, et le supplie de Vad- 
metlre dans le monastere que Fapotre de la Flandre venait de 
fonder a Gand. 

Pour bien nous rendre oompte de celte admirable toile, disons 
d'abord un mot du sujet. 

Sans avoir recours aux nombreux auteurs qui se sont occupy 
des travaux apostoliques de saint Amand, nous nous arr£terons h 
un seul ouvrage : la chronique rimte de la vie de ce saint apotrc 
^rite en flamand vers le milieu du XIV« sitele, par Gilles de 
Wevel (i). Le chroniqueur y raconte dans ce style simple, naif 
et pittoresque qui caract^rise les oeuvres lilt^raires de cette ^po- 
que, qu'un faroucbe et cruel Leude d^Hasbanie (Hesbaie), nornm^ 
Bavon, inspirant la terreur a ses sujets et ^ ses voisins, avait 
jel£ impitoyablement en prison, un marchand flamand qui s'^tait 
rendu k Tongres pour des affaires concernant son commerce. Lc 
terrible Leude conflsqua ses marchandises et allait le meltre a 
mort, lorsqu'Agellrude, la fille unique de Bavon, vint interc^der 
en faveur du prisonnier qui g^missait depuis plusieurs jours dans 

(I) Uwn van iinU Amand, palroon der Ncderl^iuien, dichUluk dtr XiV^ eeMto. 
Ce document imporUmt a ^t^ public dans la collection des BibliophUtt flamandi, par 
Ics soins dc Mr Philippe Blommacrl. 
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les affreux cachots du manoir ftodal. J}avoD aimail lendrement 
celte belle et gracieuse cr^ture, dooce comme un agneau, le seui 
fruit qu'il avail eu de son union avec la Glle du puissant comle 
Odilon* II se laissa attendrir h la voix de son enfant et permit k 
Ageltrude de d^livrer elle-mim^ le prisonnier de ses fers. Aus- 
sitdt elle se rendit dans les sombres et humides prisons du cha- 
teau, ou elle apparut au pauvre condamn^ comme une blanche 
colombe envoys du ciei. « Mon ami — lui dit-elle — mon p^re 
m'a permis de vous rendre la libert^; pardonnez-Iui et priez votre 
Dieu pour lui et pour moi, car je sais que vous etes chr^tien et 
j'ai conflance dans votre sainle foi » (i). 

Le C4iptif relourna i Gand et alia raconter a saint Amand cc 
qui lui ets^it arriv6. II tra^a le portrait le plus sombre du carac- 
lire du redoulable comle, et ne tarit pas en eloges sur la belle 

(I) « Gaet toot hem, • seide hi melUen, 



« En trireleertene, aU ghi wilt, 

Ic bem met awen woorden ghesUlt. » — 

« Vader, dane hebil » seide Adeltruut, 

Eode 80 ghinc al overlaat, 

Daer so den gheyanghenen vond. 

« Vriend, » seide so altehand, 

« Gbi ligghet hier te owen meskicvc, 

Dat sal ic door sine lieve, 

Bcteren, daer ghi an gheloovet, 

Al eysl dat mijn vader doovet, 

Verghevet hem, dies biddic ha, 

Ende ooc hem ic begheerende nu, 

Dat ghi uwen God bidt Toor mi, 

Want ic weei wel dat ghi 

Sijt een kerstijn salich man, 

Ende ic gheloore seke daer an, 

Dat es die helighe wet, 

Die tcr wecrclt es ghescd. > 



Leven van iinte Amand, bl. iVo. 
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Ageitrude, qu'il d^peignil soos les traits d*UQ ange gracieux, plein 
dc douceur ct de piiSle filiale. Apris cc r^it qui im\xi vivement 
le saint missioooaire, le marchand se rctira et Tapdtre pria Dicu 
d'avoir pilid du comte Bavon et de faire iuire h ses yeux Tecla- 
taute lumi&re de la Foi. 

Peu de temps aprte, saint Amand poursuivant le cours de ses 
predications, arriva a Tongres ou il eut le bonheur, griice h la 
pieusc intervention d*Ageltrude» de convertir, en 651 , le comte 
Bavon ao christian! sme. 

« Ne pouvant risister a Tiloquente parole d'Amandas, Adhiiek, 
surnomm^ Allomn — icrit un historien moderne (i) — se rendit 
k Gand aupris de lui» il le supplia de le recevoir au nombre de ses 
disciples, afin qvCk jamais \ii par la rigle du cloltre, il put d^r- 
mais repousser avec plus de force les tentations de sa vie passte. 
Amandus ie conduisit dans T^lise de Gaud, et li, aprte avoir 
fait tomber sa barbe et sa chevelure aa pied de Tautel de Saint- 
Pierre, il Tadmit dans la milicc chr^tienne. Le farouche Allowin 
devint le doux Bavon. » 

Cest cet episode de la vie de saint Bavon que Rubens a choisi 
pour le sujet de son tableau. 

Sur le palier d'un large escalier de pierre conduisant au 
monastire, on apen^it saint Amand rev£tu des insignes de T^pis- 
copat, accompagn^ de Florbert, le premier abb6 de Tantique ab- 
baye dont le saint apdtre est le fondateur. Le comte Bavon se 
jetle k ses pieds et fondant en larmes, il fait Taveu de ses crimes 
el demande la pdnitence (4). « Saint Pontife — s'icrie-l-il — 

(1) AUo'Win, qui prend lout. Kcrvtr de LETTEnnovE, HUtoirc de Flandre, i. \, 
p. 68, fre Edition. 

(2) Daer dedc Bavc an H abijl 

Van dcr ordencn dcs clooslcrs gocd, 
Endc st€lde Toordan sincn mocd 
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pour le saiu( de mon &me, donnez-moi de ss^es conseils. Je 
vcux les suivre, jc vcux corrigcr ma vie cniiire el la purifier. 
Je m*abandonne vous, saint Pontife, ayez pili£ de inoi, sauvez- 
moi » (i). 

En pronongant ces paroles, deux pages lui enlivent son ^p^c 
et son manteau ^carlale double d'hermine. 

Au has du tableau sont group^s ies pauvres et les infirmes 
recevant des mains d*un moine les auroones du comte Bavon qui 
s'est depouiII6 de tons ses biens pour ne plus songer qu'au salut 
de son kmc, Sur le premier plan, on remarque deux dames dont 
les types se rencontrent dans la plupart des oeuvres de Rubens; 
ce sont ses deux femmes, Isabelle Brandt et H^line Fourment. 
Quant a Tartiste lui-mdme, il n'est pas dilBeile de le reconnaitre 
sous les traits males et expressifs du comte Bavon. 

Cette composition grandiose, pleine de figures admirablemenl 
groupies, r^nnit toutes ies brillantes quality que Ton rencontre 
dans la fameuse Descente de Croix de ce grand maiire; oeuvre 
capitale h laquelle le tableau de saint Bavon n'est pas infi^rieur. 

Cette toile offerte k la cath^drale par T^v^que Antoine Triest, 
dont elle porte les armoiries, ornait primitivement Fancien maitre- 
autel du choeur. Ce ne Tut qu*apres la construction du maitre- 
autel actuel que Toeuvre de Rubens prit place dans la chapelle 
ou nous Tadmirons aujourd^hui. Nous n'avons pas besoin d'ajou- 
tor qu*une pitee aussi remarquable cut le sort de tons les 



Om cen Icren, in sulker vise 
Tc leeJene, daer hi ten paradyse 
Christuse by anescouwea mochte; 
Vul pcnilencien nict sochte 
Was sijn staet, die hi uphief. 



Leven van iintc Amand, bl. 191. 

(1) Destoibes, Hiitoire de iaini Amand, 
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chefs-d'oeuvre de TEurope, qui allireut orner le Musee imperial 
de Paris. Rendu a la Belgique, ce tableau fut eovoyi k Bruxelles; 
mais en 1817 Guillaume I le restitua a F^glise calh6drale de 
Gand, pour laquelle ii avail ^te ex^cul^. 

Celle fameuse loile a &i& graviie par Franfois Pilsen (i). Nous 
ne quiderons pas ceUe belle oeuvre sans rappeler les restauralions 
qu'elle a subies. 

Eu 1648, elle ful restaur^e el uelloy^e par Pierre Hals («), 
el en 1670, elle fut nettoy^e par Pierre Le Plat. Le peinlre Phi- 
lippe Bemaert la neUoya en 1647 el en 1663. En 1722, le 
peinlre Albert Fortain la reslaura aussi el re<;ut pour son travail 
une somme de seize livres de gros. 

Celle cbapelle renferme encore une loile : la Glorification de 
la sainte Vierge, par Nicolas Roose. La Mire du Sauveur poHant 
son divin Enfant, est re<;ue dans le ciel par le Pire ^lernel et le 
saint Esprit, tandis que des choeurs celestes cilibrent sa gloire. 
A ses pieds sont group^s les palriarcbes, les propb&les et les 
sainles femmes de Tancien Testament, qui la binissent et Tho- 
noreut. Marie est pos^ sur un croissant porlant ces mots : 
Bbnedicta tu in mulieribus. 

Celle loile a beaucoup de mirite. La figure de Judith est sur- 
lout bien Iraitie; la seule observation qu'on pourrait adresser k 
Tarlisle, c'est de ne pas avoir assez varii les types des physio- 
nomies qui semblent loules ex^cut^s d'apris un mime module. 

L'auleur anonyme d'une notice sur la calhidrale de Saint- 

(1) Francois Pilsen, peinlre et gravear, ft Gand en 1700, mori en 1786. 

(2) Item, betaelt aen meester Pibtbr Hals, over het aceomoderen ende schoon 
maecken vande schilderie Tanden autaer inden hooghen ehoor vande voors. kercke, 
de somme van twee ponden groot. hier de zelve per qufttentie code aocoort gemaeckt 
by den heer Cantor. II lib. gr. 



{Comptetde la fabrique de Veglise, ann6e 1648). 
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BavoDy Dous apprend qu'on voyait eucore dans celle chapel le, 
vers la fio du siicle dernier, une verriere remarqudkle, repr^- 
sentant Farchiduc Philippe-le-Bon et son Spouse Jeanne-la-Follc, 
lears deux fils et leurs quatre filles en priires devant le symbole 
de la sainle Trinity, reproduit dans la parlie supiirieure du 
vitrail. 

Dans le pavement, on trouve les inscriplions tomulaires ci- 
apris : 

■IC JACET 

BeveaEKDOs admodcm ac amplissimus domincs 

PETBC8 TAN DAMMB, 8. T. L. 
SEIIRARII EP18C. «AlfNR8. QOOROAM PROFESSOR 
OEIR HDJ08 EXEIPTiB CATBBD. ECCLESliB 
CAR0R1C08 GRADOATOS, 
AC OEIUM THESACRARICS; 
VIR C0RVER8AT10RB AC CORSILIO 
OMRlBOf CHAR08 
PtmOATA COMMEMOIATIOHB SOLBMRI, 
NEC ROR RELICTA PAITPBRIBCS 
IIATALIS Stn D^BXABRDE 
SOMMA C0R8IMRABILI : 
VIVERB DBSIIT 26 ROTBMB. 1765. 

R. 1. P. 
D. 0. M. 

ET Pin KBMORliB 
REVBRBRDI AC COR8CLT18S1MI 
DOMINI LDCJI JOARVIS DE HAESE, 
PRB8BTTBRI IN ALMA 
ORIVBRSITATB LOTARIENSI JCRIS 
DTRID8QUB LiCBNTIATI KIG 
RESORRBCTIONEM 
BXSPBCTANTIS 
OBIIT 

13 MER8I8 PBBR0ARII I7i0, 

iBTATis nm 6i. 

INTERIM 81 QUID SOPBRSIT 

QCOD REQUIEM BiC8 
MORETUR LECTOR PRBCIB08 
MEDERB Vr QCARTOCICB. 
R. I. P. 

10 
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D. 0. M. 



SISTE VUTOa, AUDI, LEGE, LUGE. 
JACBT HIC 
aByBllBilOCS AOMOODM DOMUICS 
PBILIPPDS JACOBUS VAH HULLE, 
HCJU8 ECCLB81A CATHE0RALI8 35 ARRIS 
PASTOR ▼IGIURTISSIICS, 
QUI DEPURCTUS iBTATIS SUJt 75 IRCARRATIORIS 
DOHIRI 1772, MER8IS PEBRUAEII DIE 4". 

CUM 80R0RB SUA 
DOIICELLA CATMABIRA JOARRA TAR BULLE, 
PILIA DBVOTA iBTATIS 72 DEPURCTA 30*. 7**"* 1765 
HOC MARMORB TEGITUR. 



RE8URRECTI0REM 

IR DOIIRO 
BXPECTART ILLIC 
B0R0RABILI8 VIR DOMIRUS JU00CU8 00BTBAL8, DOIIRI 
ADRIARI BUJU8 0RB18 PRIII SUBSBLLII SCABIRl PILIUS, 
MORTIS PIETATIS C0R81LIAR1US REGIUS, 
ET CAMERiB PAUPERUM RECTOR PIDELIS, 
QUI lERCATURm ROR MIRU8 QUA! 
FAMILLA REBUS IRDU8TRIE CESTIS, 
CUM DILECTA CORJUGB DOMIRA 
THERESIA MICBAELE DE PEBURB 

SIBI POSTERISQUB 
BURC 8EPULTURJI LOCUM ELEGIT, 
QUI ET OBIIT QUIRTA JULII 1760. 
BiBC TERO DBCIMA APRILIS 1736. 
TU VIATOR, QUI BiBC LEGERIS, 
RE DISCEDAS QUIR ORATERIS, 
UT ^BRRUH. 



BIG IRPIA RE8URRECTI0RIS OIBM BXPECTART 
DOHIRI AC MAGISTRI 
PRARCISCUS DB PICEBRE, 
TOPARCBA, DB WILLBBBKB IR ELSEGBBH, 



R. I. P. 



D. 0. M. 



R. I. P. 



D. 0. M. 



ET 



JOARRES BAPTI8TA IGRATIUS DE PICEERE, 
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TOPABCHA Dl DIEFBRBEU IR BTIIE, 
AMBO IH C0R8IU0 PLAXDRIJt ADTOCATI, PILII 
DOnin AC MAfilSTRI PIARGISCI, BTIAM IN DICTO 
CORSILIO ADfOCln BT UBBIS ALOBBABOBWSIS 
PBR810RABII, BT 
SOSABRJI TAWDB WOBSTTIIB, 

BBC ROB HABBB8 
OOWRI JCBOCI BE DECIERE, 
TBBBITOBII 8. BAT0RI8 PR0T08CAB1RI, 
QDORCM PRIMUS OBIIT 12 APBILI3 1722, 
BT FiniBATIT IR ARIHJI SOJt REFRI6ERIDM 
QVATOOB MI88A8 IR PERPETDUM QDOT ARRIS 
ANRiyBRSABIO S0O DBP08ITIORI8 DIB IR HOC SACELLO 
CELBBBAR0A8 CCM DISTBIBUTIORB PARUI. 
OBIIT TERO SECOfBUS 8 HAII 1728. «TAT. 82. 

R. I. p. 
D. 0. M. 

■ORCMBRTOII 
FAMILIJt BABORIS 
OB IIRXBRLIRO. 

D. 0. M. 

BIC JACET 
PETRCS FBARCISCOS 600S8ER8, 

PER QCATUOR ARROS 
HUIOS BCCLBSIil CATMEDRALIS 
PASTOR TlfilUBTISSIMOS, 
QUI OBIIT 7 JURIl 1776, 
MtkTlB 59 ARRORUM. 

R. I. p. 

Cede chapelle est cl6turte par une riche balustrade de marbre, 
doe, d'aprto le chanoine Hellin, k la monificence de J. 1. Van 
Parys, pelit-fils du calibre Rubens, mort ^coljitre de Saint-Bavon, 
en 1702. Ses armoiries sont sculpt^ dans le fronton extirieur 
de la cidture. 

De magnifiques portes de cuivre dor^, travaill^ & jour et 
omtes des armoiries de van der Noot et de celles du chapitre, 
ferment Ventrie de !a chapelle. Sur le pilastre on lit : G° Db Vos 

FECIT 1711 A. 
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XV. 



Chapelle dMIee Ik Mint Pierre et mmlmi P»«l. 



Le tableau d^aolel sur panoeau repr^senle la Resurrection de 
Lazare, par Otho Venius. 

Cette belle composition, chef-d^ceuvre de rhorome de g^nie 
qui enseigoa Tart de peindre k Rubeos, produit un eflet saisis- 
sant. Quelle expressioo sublime de conflance en lui-m^me, ne 
lit-on pas sur le visage majestueux et doux du Christ? II va 
operer un noureau miracle sous les yeux de Marthe et de Marie, 
les sceurs d^oldes de Lazare, et confondre d*^tonnemeut les Juifs 
qui n'ont pas encore reconnu en lui le Fils de Dieu. Ne croi- 
rait-on pas entendre ces paroles sortir de sa bouche divine : 
« Lazare, levez-vous ! » 

L'^Ie italienne n'a certainement rien produit de plus beau. 
Style, coloris, dessin, expression des figures, en un mot toutes 
les qualitis sont r^unies au plus haut degr^ dans cette admirable 
peinture, Tune des plus prteieuses que la Belgique posside. 
Elle est marqute : 0. Voenius F. 1608, et eut Thonneur comme 
tant d'autres chefs-d'oeuvre, d*exciter la cupidity de la France 
et de figurer au Musto imperial. 

En face de Tautel, on a plac^ depuis peu de temps une toile 
moderne : la Mori de saini Roch, par Charles Picqui. Ce tableau, 
un des meilleurs de cet artiste, est marqu6 : Carlo Picqu^. 

DOENSANUS. PINX^ AN<» lill3. 

Sous la fenitre on remarque le mausol^ ^leve k la mimoire 
de Pierre Damant, \\V ev£que de Gaud. Le pr^lat y est repri- 
sen(6 en habits pontificaux et k demi-couch^. Les armoiries de 
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Damant (i), de la seigoeurie de Sainl-Bavon et du comti d^Ever- 
ghem, ornent le monument. Celle sculpture n'est pas sans m^rile. 
Sur le sarcophage on lit : 

D. 0. M. s. 

FETBCS DAMAKT 
EX FBilPOSITO OLTliJECTEllSI ET BOJUS 
CCCiESliB OBCAHO, III. CARD. BPISCOPVS 
MIG SITUS EST 
DCPUECTOS UmO CHRISTI CI9.0.C.IX. 
iETATIS SUiB LXXIX. 
SBSSIOIfIS TBEO XIX. 
■08PBS ABI, BBBB PILECARB 
CT PIO Pll PBJtSDLIS lORlTO 
OECH REOAHA. 

Quartiers : 
Damant. Harcilly. Saxon. Perrenouc. 
Bave. Wielant. Halewyn. Milet. 

Dans le pavement : 

I"" La pierre tumulaire d^cor^ d*armoiries de Gilles-Franfois 
Audenaerty doyen du chapitre de Saint>Bavon; en voici Tin- 
scriplion : 

QCOD MOBTALB BABDIT 
■IC DBPOm TOLVIT 
BET. ADM. AC AMPLISSIHCS DOMINIIS 
iBfilOIUS FRARCI8CU8 AODERABBT, 
LOKBRBRSIS-WASIAiniS 8. T. L., 
OLIM LOVARII IN QUATUOB PiBDACOfilOntlll 
CORCURSU PBIHUS IR ABTIBDS 
DBGUBATOS, 
IBIDBV PHILOSOPHIC AC UMQfJM OUMCM 
PROPBSSOH, PBIRDB BCCl. MBTtOPOLITARiB 
MECHURIA CARORICOS, 
TARDBM HDI08 
EXEMPTS CATBBD. BCC. CAR. 6RADUATD8 

(I) Les armoiries de Dahart sont : d*or, k la fasce de gueules, charg^c de deux 
stales d^argent rang^ run k c6li de rautre, accompagiiiSe do trois ^loiles d'azur, 
deux en chef et une en pointe. 
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ET 8UCCB8SIVB PJOriTBllTIARlllS, 
ARCHIPRE8BTTER BT DECARCS; 
FDIT CENSOR LIBRORUM, PASTOR CHORl, 
EXAMIRATOR AO JUDEX 8TKOOAL18, 
NEC ROM SBOB TACAIITB VICARICS 

OERBRALIS, 
IN OMNIBUS ACUnSSIMO INCBRIO, 
RECTA AC 8IRCMA INDOLE nCELLDIT, 
FACTA OPULENTISSIIA APUD LOTANIBNSES, 
PRO WASIAN18 PUNDATIONB BX QUA 
IN BAC CATHEDRALI ARNITBRSARIUli 
PBRPBTUUM, 
«TATI8 SUiB ANNO 77 DIEM ULTIMA M 
CLAU8IT 15 NOTBMBRIS 1768. 
R. I. P. 

La pierre (umulaire d6cor6e d*arnioiries de Jean Le Mouier^ 
doyen du chapitre; en void Tinscription : 

D. 0. M. 

REV. ADM. ET AMPL. DOMINUS 
D. JOANNES LB MONIER, ' 
EXEMPTS CATH. ECCLBSLB 8ANCTI RATONIS 
DBCANU8, 
TRIUH BPISCOPOBUM CUM ALUS 
▼1CARIU8 0BNBRALI8, 
ILLOBUM, CAPITULI, BT ALIORUM 
BENE MERITUS, 
DIGNITATIS CUM LAUDB BT INFATIGABILI ANIMO 
FUNCTUS 

OBIIT AO M. D. C. LXXT, ▼! AU6USTI 
PAUPERIBUS BT ALII8 PUS LBOATIS CIRCA 
QUADRAGINTA PLORBN. MILLIA 
FURDATIT. 
REQ. IN PACE. 

La cloture de marbre de cette chapelle est Fceuvre du sculpteur 
RombaiU Pauly, qui Fex^cuta en 1669. 
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XVI. 



Chaiielle dMl^ 4 Mint LI^itIb. 



L*au(ely don de Philippe Lanchals, seigneur d*Olsene (i), est 
dicori d'ane toile repr^sentant le Martyre de saint Lievin, par 
Gerard Seghers. Ce tableau que nous (rouvons en trds-mauvais 
£(at, n*est pas compt6 parmi les meilleurs de ee maitre. 

La cldture de cetle chapelle est surmont^e de la statue de 
marbre du saint patron de Gand et d^corto des armoiries du 
chanoine-tr&orier Maximilien-Hippolyte della Faille, qui en paya 
les frais (s). 

Dans !e pavement on lit sur une pierre : 



■lEa OHDIR IR DIN CROCH 
LIGHT BI«RA?BR 
JOFP. MARIS GHBTLE, 
PILIA PHILIPPU8, IR BAER LEVER GBE8TELTCEE 
DOCHTER, OTERLEDER DER 6 DECEMBRI8 1736, 
OUDT 75 JABBER. 
BIDT VOOR OB ZIELE. 



En quittant cette chapelle, on passe devant Tentr^e de la 
sacristie du chapitre. Au-dessus de la plate-forme, il y a une 

(I) Dans les comptes de la fabrique d^^glise, de Taiinte 1627, noas troayons : 
Den aataer in S** Lierens capelle heeft doen maeeken ende betaelt, min heere Tan 
Olse, ende cost hondert driendertieh pont les schellinghcn ende acht grooten, dus 
bier Toor memorie. 

(S) Les armoiries du cbanoine della Faille sont : ^carteU an premier et qaatridme 
de sable an ebevron d'or, cbarg^ de trois fleurs de lis d*azar, aceompagn^ en cbef de 
denx t^tes arraeb^ et affront^es de lions d*or, lampassto de gneoles et en pointe 
d'ane t^te de l^pard d'or, mordant nn anneaa d'argent. An deuxi^me et troisi^me de 
sable, k trois ^trilles d'or poshes 2 et I , aecompagn^es de trois ^Crilles de m^me, 
pos^ I et 2, qni sont de la Haye. 



D. 0. M. 
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toile qui mirite une roeilleore place; elle reprisenle Y£pisode de 
la vie de saint Philippe, dont nous avons parii page 22. On 
ignore k quel piuceau elle appartient, mais il est k supposer 
qu'elle a ii& command^e par Philippe II. Ne serait-elle pas 
Foeuvre d'Olho Venias? Quoiquli en soiC, nous esp^rons que ce 
tableau obtiendra Timportante restauration dont il a besoin et 
une place plus favorable qui permette d*en apprteier les beaut^s. 

XVII. 

Le tableau d'autel peint sur toile n'a rien de remarquable; il 
repr^eute le Martyre de sainte Catherine; copie mediocre d'apris 
Toeuvre de Rubens qui se trouve k Lille. 

En face de Faulel on remarque le monument ileH k la m^moire 
du prince de Lobkovntz, XVlh £v£que de Gand (i). Ce monument 
d'une grande simplicity, est d^ori des armoiries du pr^lat et porte 
rinscriplion suivante : 

D. 0. M. 

IT 

PliB MBMOIUiB 
RETEBElfOISSIMI IN CHUSTO PATRIS 
AC 
DOMINI 
FBROINAIOI MARliB 
S. R. i. PRINCIPIS 
DB LOBIOWITZ, 

(1) Les armoiries du prince db Lobiowitx sent : parti d'un, coup^ de dem et sur le 
tout de LobkowUz et de ZertUn. An 1*', d'or k la t£le de buiDe de sable boaclte d*or 
et pos^e de ftront; an 2«, de gneoles k Tange naissant d'or; an Z; d*azar an rocher 
k trois pointes d^argent surmont^ de trois ^toiles d^or pos^ deux et une; an i«, 
d'azur au lion rampant et coaronn^ d'or; an 5«, d*or k trois pals de sable; et an 6«, 
d*or k Taigle ^ploy^ de sable cbarg^e en ccenr d'un croissant d*argent; et sur le 
tout, (Scartel6 an l** et i«, coup6 de gneules et d^argent; an 5h et 3«, d*argent k 
Taigle ^ploy^ de sable couronn^e d^or et pos^e en bande. 
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DOCIS Dl KADDIIiTt, COMtTIS DC 
STCUISTIIR, ETC., ETC. 
QUI CX CAIHIDKALIOI ECCLBSIAIDM LBODIENSIS, 
AMDSTAltiB AC HEttOPOLITANA lALISBCRaEllSIf 
CAROmCO CAPITTLABI, 

Aimo 1771 RAMimcEiisis, 1779 episcopds candaveI^. 
otirr ■ouastemi WEsmALoaci S9 jaxcarii 1795, MJirti 

ARia 69, niBEl in CATMEDRALI 8EPOLTU8. 

R. I. p. 

Soos la fenttre s'ilkve le mausol^e de Joachim du Puget, baron 
de la Serre,chaD(redo chapitre de Saint-Bavoo. Au centre de Voh^ 
lisque qui sormonte le sarcophage, on voit le m^aillon de marbre 
coDlenant en relief le portrait du difunt, dont voici T^pitaphe : 

D. 0. M. 

CT CIST 
MESSIEt JOACHIM, 
BARON DB LA 8ERRB, 
00 PU€ET, CBAROIRB 
ET CBARTRB DE CETTB 
eXEMPTB ^LiSE CATH^DRAtB, 
QUI BOUROT LE 29 BE 
D^CtlBBE 1717. 
BCQ0IB8CAT IR PACE. 

Quartiers : 

De la Serre. de la Gariqne. de la Motte. d'Auberi. 
Sjburg. Spanheyn. Elteren. Stombouii;. 

Ce monament funibre est Toeuvre du sculpteur Matthys, il^se 
de J^rAme Duquesnoy. 
Dans le pavement : 

I* La pierre tumulaire du chantre Robert d'Aubermont : 

D. 0. M. 

IR CRTPTA SUB BOC 
SACELLO TUIUUTUS EST 
RETERERDU8 ADHOOUB, 
ARPLISSIHUS BT PR^OBILIS 
O0HIRU8 
ROBERTUS d'aUBERMORT, 
67 ARRIS BXEIPTvB 

11 
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CATHEDIULIS HDJUSCB 
ECCLESliB CAROmcUS, 
36 VERO CARTOR : 
DEUM PRECARE LECTOR III iETERllVII. 
REQ. Ill PACE. 

Quartiers : 

Aubermont. Cottrel. Henneron. des Margais. 
des Paers. Metteaey. Landas. Dimance. 
Preys, la Chapelle. la Tremouille. Millot. 
Savary. Paillar. Cottrel. Corner. 

Celle du chaotre Pierre Van Esch : 

D. 0. M. 

R. ADI. D. 
PETRI VAN ESCH , 
I. D. L. HUJDS ECCL. 
CANOIf. ET CANTORIS 
QUOD lORTALE FUIT HIC 8CBTUS 
DBPOSITUM DOHEC INDHAT 

IMMORTALITATEI 
YIXIT A. LXIX I.X.D.XV. 
OB. A. D. VDGXXXTII 
KAL. J6N. 

DOMINE OILEXIT DEGOREM ftOMDS IVM. 

3" Celle du chanlre de Grave : 

D. 0. M. 

iCGlD. FRANC. 
DE GRAVE 
nUJDS ECCLESIjE CATB. 
CAN. ET CANTOR, VENERABILI 
DOIINO JOSEPBO PHILIP. 
COMITI CASTEL SAM PETRO EJCSD. 
ECCLESLA PaCPOSITO 8IBIQUB 

HOC MONDMENTCM POSUIT. 
OBIIT ILLE 28 VARTII 1813, 

MLTkT. 83 ANNOR. 
HIC VERO 22 FEBRUARII 1806 
ATAT. 72 AIVROR. 

R, I. P 

Dans le fronton de la cl6(ure, on lit : 
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D. 0. M. 



PIISQDB 11111809 BEVERBUDI aomooom, 
AMPLISSmi ET P1IJUI0B1L18 
OOMIlfl ROBBRTI 0*ADBERIO(IT, 
67 AimiS EXBHPTiB CATHEDBALI8 
■0JII8CB MD18 CAROlflCI, AC 36 CARTOBIS, 
ROll MIIIOS ARIII CARBORB, 
ET LADDABILI VIVBRDI RATIOITE, 
QOkU SAHCCIBB KT FR08APIA COBSPICDI 



VITAB COLDIT UT 8EMEL 



BBIFISBOAM, VIRTUTBH UT COMITEI 



IlfSEFABABILEI. 



MCmPlCDS FDIT PATER PACPEROM, 
OB ILL18 TITERS ET MORlBilS OPTIIB 
■ERITIJS : QUI TIVOI AMARCRT, 
MORTCCM OEPLORARCRT. 
RON OBIIT, BED ABUT FAMA SCPERtTES 
SEXTO IDDS HARTIAS, 
▼ITifi FBRAGTIS ARRIS 85. 



R. 



1. P. 



Les armoiries de Robert d'Aubermoot d^coreul la balustrade 
de marbre. 

Ed sortant de cette chapelie, on s*arr£te devant le beaa mausolee 
i\es& k la m^moire de Govard Gerard van Eersel, XVI* isiqne 
de Gand (i). 

Ce monumeDt exicnii d'apris les dessins du sculpteur Van 
Poucke, est consid^r^ comme une des meilleores pitees de 
sculpture que F^glise de Saint-Bavou renferme. La statue de la 
Charite, oeuvre de Van Poucke, comme Tiudique rinscription sui- 
vaole grav^e sur le socle : Van Poucke MAusoLiEi prototypon et me 
FECIT i78% est la pi^ la plus remarquable; celle de la Foi, due 
au ciseau de F. J. Janssem, de Bruxelles, lui est de beaucoup iu- 
firieure. Cette deruiire est marquto : E. J. Janssbns faciebat i 784. 

(1) Les armoiries de yas Eersel sont: d'or A trois castors an naUirel, deux affronUs 
en ehef et uo en poiole. » La biographie de ce pr^lal a 6ii public dans le Mettagir 
du Sciencetf ann^e I8AI, avec uoe gravure du mooumenl par Ch, Onghena. 
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li est k regretler que le portrait da pr^lat exteute k Rome eo mo- 
saique, d*apris un tableau du peintre Valcke, dTpres^ ait iii 
coDfi6 a un artiste peu habile, qui o'a pas su fixer coDvenabie- 
ment le marbre. 
Sur Tob^lisque qui surmonte le sarcophage, on lit : 



PliB MEMOftliB 
ILL1I8TEI88III AC BETEREIDIMIMI DOMIRI 
OOVARDI CERAROI VAIf BEBSEL 
XVI CARD. EPlSCOri, QUI 
OMIT U MAII 1778. 



L*auteur anonyme de la Notice stir la calhedrale de Saint- 
Bavon nous apprend que les deux arcades suivantes, ainsi que 
les trois autres de la nef oppos^e, sont destinies ^alement k re- 
cevoir les mausolees des iviques; mais qu'elles itaient oru^s 
jadis de curieux tableaux exicut^ d'aprte les dessins de Luc 
de Heere^ par Benjamin Sameling, un des meilleurs Olives du 
cdibre Frans Floris (i). 

Pendant les grandes solennitis religieuses, ces peintures dispa- 
raissaient sous de magnifiques tapisseries de haute lice provenant 
des fabriques d*Audenarde, repr^sentant des sujets sacr&. 

Au commencement de ce siicle, un autre peintre gantois, Maes- 
Canini, orna ces arcades de sujets exdcut^s en gouache, qui 
ont disparu comme tant d'autres oeuvres dont nous regrettons la 
perte; elles repr^sentaient : UArcke de Noe sur les eaux, VArc-en- 
ciel apres le deluge^ le Samaritain, el F Enfant prodigue. Ces trois 
derniers sujets ornaient les arcades de la nef, du cAt£ nord du 
choeur. 

(1) Frans De Vrierd, dit Frars Floris, d^tbord scalptear, pais run des peiaires les 
plus renomm^ de T^ole flamande, oaqoit 4 Aoyers en 15S0 et moanit en 1575. II 
eot plus de cent ^l^ves, parmi lesquels Berjamir Samelirc , n€ k Gaud la Hi^me aon^e 
que son maltre et morl en 1582, figure au premier rang. 
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XVIII. 

CeUe chapelle appartenait autrefois h la famille du Faing, 
comme le prouve rinscripUon soivante, grav^ au bas da ratable 
de Taotel. 

A L'BORllBUa BB DIBU BT DB 8AIIITB MAMDBRITE, 
OUT FAIT ORC88BR CBSTB AOTBL, 
HC88IBE 0ILLB8 DO PAIIffl, 
BABOB OB JAHOICRB, CHEVALLIEB, SEKUfEUB DE FAIRC, 

LIRAT, BA88ELT, MARKECHEM, VRTB, HOTEH, 
PORTRATE, RYE, BT DU C0R8BIL DB COBRRB DC ROT, 
BT BB SOB ALTEIB S^R™* CERTILBOMMB DB LA BOUCBE, 
CORgBILLIBR DB COURTE-ROBBE ADX G0R8BIL DO FATS BT DUCB^ OB 
LUXEBBOURO, 80UVBRAIR BAILLT DB FLARDRES; 

BT DAMB HARCUERITE DB ITEEUROT, 
8A FBBBE, BARORRB BT DABB DBSD1CT8 LIECX, 
BT A0-DE88OUB DB CBSTB CBAFPELLB BT EH CELLB d'bBBAS 
EST LEOR FRABCBB S^FOLTURE ET DB LEURS SUCCESSEORS 
I6S6. 

Le tableau reprisentant sainte Marguerite, est trop mediocre 
pour Dous y arriter. Jetons plutdt les yeux sur un paysage plae6 
sous la fenitre. On y voit saint Ives, protecteur des veuves et des 
orphelins, sauvant par ses prieres un peuple entier d'un incendie 
et d'une inandation, par Luc Van Uden el Thierri Hals. Ce der- 
uier peigoit les flgures. Le site est pittoresque el la perspective 
excelieute. Au bas de la toile on lit : 

S. IVO PATRONUS VIDUARUM ET PUMLLORUM SIGNO CRUCIS SISTIT AQUAS 
ET INCENDIUM EXTINGUIT. 

Au-dessous de ce tableau est le monument desi k la m6nH)ire 
de Philippe-Frani^is du Faing , comte de Hasselt, baron de Ja- 
moigne, et de sa femme P^tronille Morel de Tangry, orni d'ar- 
moiries et de cette ipitaphe : 
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D. 0. M. 



CV GIST ILLCSTRB 8BI6REUR lESSIRB 
PHILim-PRAilfOIS DO FAIilC, 
COHTB DE HASSBLT, BAKON DE JAHOIGRE, 
SEIGRBUR DU FAIHG, lAREEGHBM, BOTER, RTE, 

FORTRAVB, RORRBCE, ETC. 
C0R8E1LLIER OB COORTB-ROBBB AO C0R8E1L DE 
LOXBHBOORG, 

D^POTlf ORDIRAIRB DE l'bSTAT ROBLB DE LAMCTB PROVIRCE, 
6ERTILH0MIB DB LA BOOCHB DO ROT, 
PR^OST ET ORARD-icUTER 00 COITB DE CBIRT, 
QDl TRB8PA88A LB 2 otfCEVBRE 1680. 
ET 

ILLU8TRB DAIB P^ORILLB MOREL OB TARGET, SON BSPOOSE, 
QOl EST LA DERRlftRB DB CB8TB TRftS-ROBLE ET ARCIBRRB 



Quartiers : 

Du Faing. de Tassigny. de Cugooo. de Wal. 
de Steelandt. de Ediogheu. de Martens, de Cabiliau. 
Morel de Taugry. de Pressy. de Bracle. de Vlaminepoorte. 
de Watripont. vander Meere. de Sehietere. de Damhouder. 

Dans le pavement, on voit une pierre armor ite avec celle 
inscription : 



D. 0. M. 

AO PIAH MEMORIAM 
R0B1LI8 AC REV. ADM. DOMINI 
FRARG18CI LBOPOLOl TAR GROOTVEN 
TERERAMORDARl, 
U0J08 BCCLESliB SARCTI BAV0RI8 
PER i3 ARR08 CARORICI, 
OBIIT 17 JAROARIl 18i4, 



L'inscription du fronton ext^rieur de la balustrade est compl^- 
tement efface. L'entablement porte les seize quartiers qui d^co- 
reut le mausol^. 



FAMILLB QDl A LAI8SiB DBS BRFAR8, 
ET HOOROT LB 7 JOILLET 1686. 



PRIBZ DIEO POOR LEORS AMB8. 



jBTATIS 78. 



R. 1. P. 
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XIX. 



Chapelle 4 Mint Pierre. 



Le Triable de Taulel est orn6 d'uo tableau peint sur bois, 
reprteentant les CEuvres de la misericorde, par Michel Coxie. 

Dans la dixiime chapelle didiee k saint Quirin^ nous avons vu 
les volets de cette composition, et la remarque que nous avons 
faite alors, nous revient naturellement k Fesprit. En effet, ce 
serait augmenler la valeur des diverses parlies de Toeuvre que 
de les r^unir pour en former un ensemble, renfermant la pens^e 
complete de Tarlisle. 

Quoique de la m£me main, ce tableau est inf^rieur aux volets, 
dont les figures ont infiniment plus de relief. 

Sous la fen^tre est plac^ le monument ^rige k la m^moire de 
Jeau Le Monier, doyen du chapitre de Saint-Bavon, le mime dont 
nous avons parii page 78, comme Tinscription Findique. 



D. 0. M. 

ET PII8 lARlBDS 
REYERENDI ET AMPLIS81MI VIRl 
DOMIRI JOARRIS LE MONIER J. D. L., 
HDJD8 EXBHPTiB CATH. ECCLB81A SAIfCTI BAV01II8 



Dans le pavement une pierre tumulaire armori^ avec cette 
ipitaphe : 



DECARI, 

TRIDlf EPISCOPORDM CUM ALUS, SEDB VACAHTB, 
VICARU GBIIERALI8, 
IN SACELLO EPI8C0PI DAMARTII 8EPULTI, 



BOC MARMOR POSOIT 



ROB. 0. FERDIRARDUS OB TOLLERARB TOP. DE GRAMEZ, ETC. 
FRARCOR. BRHBERS. CONSUL BT 8CABIRU8 PERPBTCU8, 
AD COMITIA FLARDRIiB DBPUTATU8, 
C0R80BRIRU8 EJU8 URICU8 
ARNO 1676. 
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D. 0. M. 

MOlfmiEllTlIM R. D. PETRI BOELB PIIB8BYTBRI, 
J. U. LICERCIATI, CATH. HOiUS ECCLESliB 
8. BAVORIS CAlfORICI CRADCATI, QCI 
MORTALB QUOD HABUIT HIC SOBTCS 
DBPORI VOLDIT. OB. il FEB. 1655. 



Siir le fronton ext^rieur de la cldtare de ceUe chapelle, on 
irouve les armoiries du chanoine Gilles Estrix, ainsi que cetle 
inscription : 



APOSTOLORUM PRIIICIPI D. PETRO 
R. D. AGID1U8 E8TRIX, 
PRB. 8. T. L., HCJOS ElBHP. CATII. 
ECCL. 8CB0LASTICUS 

PORI FECIT. 
OBIIT 19 MAtI 1658. 



Cette chapelle situ^e dans le transept nord^ k la place de Tune 
des entrtos lat^rales de T^glise, ne renferme que les fonts bap- 
timattx. 

D'une simplicity extreme, cette chapelle atlirerait k peine 
Tallention du visiteur, si Ton n^e savait que ce vase de granit 
grossiirement tailli est le mime dans lequel coula Tonde sacrte 
du bapt£me r^pandue sur le front de Charles-Quint. 

Disons un mot de ce grand ^vdnement, en rappelant ce qui se 
passa dans la capitale de la Flandre^ lorsque Charles-Quint ?it 
le jour. 

Le 23 fi§vrier de Tan 1500, les vastes et somptueuses salles 
du Princenhof, residence habiluelle des souverains, dtaient bril- 
lamment ^clair^ par de nombreux cierges de cire. Une musique 
douce et milodieuse excitait la noblesse flamande k la danse et k 
jouir des plaisirs que I'archiduc Philippe-le-Bel leur offrait. 
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Au milieu de cette file somptuease, Finfante Jeanne ressentit 
les premieres douleurs de l*enfantenient; elle quUta la (tie, et peu 
aprte) k trois heures cinqaante minates du matin, elle accoucha 
d'un fils dans un lieu tris-dangereux et nullement destine k cette 
auguste naissance. 

£st-il besoin de dire que la joie des Flamands fut grande lors- 
qu1ls apprirent que le Giel leur avait accord^ un prince? Heureux 
d'un ^v^nement qui assurait k la Flandre la continuation de la 
dynastie de .ses princes, les Gantois firent ^clater des transports 
d*all^resse dont Thistoire a conserve le souvenir. 

La relation des r^jouissances extraordinaires qui eurent lieu k 
cette occasion, a conserv6e dans des documents coatempo- 
rains et notamment dans le Memorieboek der stadt Ghent, ou 
nous trouYons de pr^cieux details sur le baptime de ce prince qui 
donna son nom au sitele qui le vit naitre. 

La cdrimonie religieuse devait s*accomplir k T^glise de Saint- 
Jean, qui devint plus tard la calh^drale de Saint-Bavon. A cet 
effet, et sans doute pour rendre le trajet plus commode dans une 
saison ou le terrain est constamment d^trempi par la neige et la 
pluie, k cet effet, disous-nous, on coustruisit une galerie de bois, 
depuis le palais jusqu'ii T^glise. Le plancher de cette esptee 
d'^chafaudage ^lev^ a cinq pieds au-dessus du sol, ^tait reconvert 
de riches tapis. Une ^Idgante balustrade orn^e de dix-huit cents 
torches, dont T^datante lumiire ^clairait la marche du cortege, 
rignait de chaque c6ii de cette route adrienne, couronn^e elle- 
m^me par trois arcs de triomphe, portant les armes de Philippe- 
le-Bel et pavois^s aux couleurs nationales et autrichiennes. Le 
premier arc s'^levait pris du Pont du Jugement et repr^sentait 
la SagetBB; le second, la Justice, ornait le Marche aux Herbes, et 
le troisiime, la Paix, cIAturait le passage du Beffroi. Au-dessus 
de ces arcs de triomphe charges d*un grand nombre de torches. 
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des fanfares faisaient retentir Tair de lears bruyanls accords. 

Ce fut done le 7 mars de Tan 1 500^ que le cortege partit du 
Princenhof et se dirigea vers T^lise de Saint-Jean. Les magis- 
trats de la vilte accompagnis de la noblesse, au nombre de trois 
cents personnesy ouvraient la marche. Venaient ensuite les mem- 
bres du conseil, les seigneurs de la cour et de nombreux gentils- 
hommes. La v^ndrable veuve de Charles-le-T^m^raire, Marguerite 
dTorck, portait le jeune prince; et derriire elle marchait Mar- 
guerite d'Autricbe, Fillustre soeur de Philippe-le-Bel, accompagnto 
de sa nitoe, la princesse l^l^onore. 

Le peuple dont la joie ^clatait de toute part, remplissait les 
rues et m^lait ses cris d'all^gresse k la voix sonore du Beffroi et 
aux detonations de rartillerie de la ville. 

Arrive k reglise de Saint-Jean pompeusement ddcoree, Ten- 
fant fut tenu sur les fonts par Marguerite dTorck, Marguerite 
d'Autriche, Charles de Groy, prince de Chimay, et Philippe 
de Gloves, seigneur de Ravesteyn. Tout le clerg^ de Gand, en 
habits sacerdotaux, les abb^s de Saint-Pierre, de Saint-Bavon et 
les chefs de tons les ordres monastiques, assistaient k la c^r^- 
monie. Pierre Kuick, alors ^vique deTournay, versa Tonde sainte 
sur le front de Tenfant, auquel on donna le nom de Charles, en 
m^moire de son bisaieul Charles-le-T^m^raire. 

La c^r^monie termin^e, le cort^e reprit le chemin du palais, 
precede de deux h^rauts d'armes qui faisaient largesse de mon- 
naie d'or et d'argent au peuple, en criant : Vive Bourgogne! 
Vive Bourgogne 1 

Philippe-Ie-Bel donna k son fils le duch^ de Luxembourg, et 
la ville de Gand lui flt cadeau d*un vaisseau d'argent de vingt li- 
vres, que six hommes portaient dans la c^r^monie du baptime. 
Le prince de Chimay et Philippe de Cloves lui Grent don d'un 
casque d'argent et d'une ^p^e d'or; sa bisaieule Marguerite 
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dTorck, d*un baste d'or garni de pierreries, et sa (ante Margue- 
rite d*Autriche, d'une coupe de m£me mdtal, remplie de diamants 
et de perles. Quant au clerg6 de Flandre, il offrit au jeune prince 
un magnifique exemplaire manuscrit des saints Evangiles, enrichi 
d^ientuminares admirables et de leltrines brillantes (i). 

Aa nombre des constructions remarquables que la vilte fit 
exteuter lors de la naissance du prince Charles, nous ne pouvons 
onblier de mentionner la fameuse galerie qui joignait le sommet 
du Beffroi k la fltehe de T^glise de Saint-Nicolas, construction 
aussi bardie qu'originale ei dont nous reparlerons quand nous 
visiterons la vieille tour de T^lise de Saint-Nicolas. 

Les fonts dans lesquels le grand empereur fut baptist, sont 
renfermte dans un grand globe de cuivre, point en azur, parseme 
d'^toiles d'or. Les anges qui le soul&vent sont de marbre et de la 
main du sculpteur Portois. Les armoiries sculpt^es sur le socle, 
sont celles du cbanoine Kervyn, donateur du monument dans le- 
quel le prteieux vase de granit est conserve (s). 

Limmense fen^tre dont le sommet touche k la ?oute du transept, 
toit ornie autrefois d*un magnifique vitrail que Charles-Quint y 
avait fait placer avant son abdication, en souvenir du bapt^me qu'il 
avait reqn dans cette ^glise. Au centre, le peintre avait repr^senl^ 
k Baptetne du Christ, et dans la partie inf§rieure, Tempereur et 
rimp^ratrice Isabelle de Portugal, k genoux et en pri^re. 

Les armoiries de Tempire que Ton y voit encore avec Fembl^me 

(1) Ge beta mannierit fait aojourd^hoi pariie de la oollecUon dite : BibUothique de 
Bcmrgogne, k Bnuelles. 

Le berceao de Cbarles-Qui»^ existe encore, on le eonsenre 4 Bnixelles an Utu6e de 
la porte de Hal. 

(2) KsavTH porte de sable au cbevron d'or, accompago^ en chef ft deitrc d*un 
gland sur sa tige ft deui feuilles d'or, ft scneslrc d'une eloile ft six raies de m6me, el 
en poinle d'un membre d*aigle d'argent. 
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du mouarque : les colonnes d'Hercule couroDD^ el unies par la 
devise : pliis ultra, ^taient reprodaites dans la partie infirieure. 
Au bas de cette splendide verriere, on lisait : 



CAROL08, DEI QRATIA, ROHANORUI IMPKRATOR 
SBMPim AUfiUSTUS, EJUS 1I0HI1II8 QD1RT08, - 
AD DEI ET 8. J0AlfIIIS-BAPTI8TA HOROBEH ET ■EHORIAM, 

8U8CSPTI III HAC ECCLBSIA 8ACBI BAP1I8HATIS, 
POST TRADITA BBCI PHILIPPO, fILIO BELCICiB BEIPDBUCiB 
fiUBERRACtlLA HISPARIAM RBPETERS, P06U1T 



A c6ii de 1 escalier conduisanl au pourlour ext^rieur du choeury 
il y avail autrefois un aulel didii h la sainte Croix. Gel aulel 
semblable a celui de saint Jean-Bapliste, plac£ dans la parlie 
oppose du transept, dlail dicori d'une Descente de croix de 
/. RombouU, toile admirable dont nous aurons k nous occuper 
plus loin. 



CliapeUe 4 iVo«re name anx Ab^m e( 4 JMeph. 

Le tableau d'autel : CAssomption de la Yierge, esl de la main 
de Gaspard De Crayer. Gette toile est considdrte comme une des 
bonnes oeuvres de ce maltre. Le beau visage de la mhre du Sau- 
veur a une expression charmante de grace el de bont^ divine. Les 
petits anges sont parfaitemenl groupds; ceux qui planenl au- 
dessus de Marie el qui semblenl la pr^^der au ciel, sont d*une 
finesse de Ion trte-remarquable. Nous ne croyons pas que ce 
lableau ait gagni k la reslauration qu'on lui a fait subir, car 
dans certains endroits^ le glacis parall avoir Hi enlevL 

En face de Tautel^ on a ^lev^ depuis peu d'annies un monu- 
ment sous forme de triptyque, destine k conserver les noms des 
eccl^siastiques qui furent incorporis en 1813 dans Tarmie 
fran<;aise. 
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Au bas de ce moDument, on lit cette inscriptioD : 



D. 0. M. 



BT rijt iiaoiiiii 

SUPBRIOBim BT ALOMHOBUH SEMlRABll CARD., 
QUI, DUM ARBO ■DCCCIIII, 
CUABCTATO IR AB60STA C08TODIA PIO VII, P. M., 
PRO LEGITJMA EP18C0PI E10LI8 AOCTOBITATB 
1LLE6ITIMA BCCLBSliE CARD. OBTRCDEBETCB, 
MOBl ■ALOBBORT QDAM DIRO 8CHI8MATE POEDABI, 
CLEBDS CARD. BT BRU6. 
PRMULIBCS L. DELEBECQUE, 6AR0. ET P. BOCSSBR, BRD6. 
P C. 



Avant de parler de la belle toile qui orne Taalel, il convieul 
de jeter un coup-d'oeil sar la vie de Tillustre saint dont la Flan- 
dre entiire implore la protection lorsqu*ane nialadie .pestilentielle 
vient la frapper. 

Saint Macaire^ issu d'une famille honn^te et pieuse« vit le 
jour en Pisidie, contrto du patriarchat de Constantinople. II 
avait ^t^ tenu sur les fonts baptismaux par Macaire, archevique 
d'Antioche, qui lui donna son nom et se chargea de Telever dans 
les principes de vertu et de pi^l^, afin de le rendre digne de lui 
succ^der un jour dans son saint minist&re. 

Le v^n^rable patriarche ne fut point dd^u dans ses esp^rances. 
Le jeune Macaire^ excite par I'exempte de son parrain^ devint 
aprte avoir re^u les ordres^ Tun des prddicateurs les plus re- 
uommds de son temps. Indulgent pour les aulres et s6v^re pour 
lui-m£me, il op^rait de nombreuses conversions, lorsqu'apris la 
raort de son bienfaiteur, it fut appeld k le remplacer. Devenu 
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archev^que d'Anlioche, Macaire ne changea rien h la rigidity 
de sa vie. II ne portait que des v^lements de poil de chameau et 
ue se Dourrissait qae d'aliments grossiers, tandis que sa main 
bieufaisante ne cessait de dispenser Taumdne aux malades et aux 
souffreteux que Texc^ de leur misire amenait constamment 
aupr^s de lui. 

Cependaut son &me enlhousiaste brulail du d^sir de visiter le 
sol sacr^ fould par le Sauveur. It voulait voir ces lieux d'ou le 
christianisme s'6tait ripandu sur Thumanit^ enti^re, comme une 
ros^ bieufaisante sur la terre qu'elte fdconde. 

Macaire se d^pouilla de la dignity Episcopate, la remit entre 
les mains d'Eleuth&re, et partit accompagni d'autres pElerins 
pour la Palestine. 

ArrivE sur cette terre encore impr^gn^e du sang de JEsus-Ghrist, 
Macaire voulut suivre autant que possible Texemple de son divin 
maltre et s*Evertua k ramener les Juifs et les payens k la vraie 
foi. Ses Eloquentes predications lui atlir&rent la haine des ennemis 
du catholicisme. II supporta les plus cruels supplices avec une 
Constance et une resignation h^roiques. On le jeta dans une 
prison infecte ou il soufTrit d affreuses tortures. 

La tradition rapporle, qu'un jour, aprte avoir subi le plus 
horrible traitement, ses bourreaux le croyant mort, Tabandon- 
nirent apr&s avoir fermE les portes de son cachot, dans le but 
d'y laisser pourrir sou cadavre. Aussitot, une lumi^re celeste 
brilla aux yeux du saint martyr. Ses blessures se cicatrisirent et 
les lourdes portes de son sEpulcre s'ouvrirent pour lui livrer 
passage. A la vue de ce miracle, plusieurs Juifs crurent en JEsus- 
Christ dont ils devinrent de fervents adorateurs. 

Quittant ensuite la Palestine, saint Macaire dirigea ses pas 
vers rOccident. II parcourut le centre de TEurope, faisant luire 
partout la lumi&re eclatante de la Foi. Les bords du Rhiu furent 
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t^moius des prodiges du saint apdtre« qui traverse Mayence, 
Cologne et Aix-la-Ghapelle poar se rendre en Belgique. 

II alia k Malines^ d'ou sa reputation de saintet^ se r^paudit 
dans les contr^s Toisines. Infatigable pour le service de Dieu, 
ce zil6 missionuaire visita le nord de la France. Maubeuge et 
Gambrai Taccueillirent avec des transports enthousiastes, que la 
foi vive et sincere de ces temps recul^s inspirait aux populations 
chr^tiennes. Se d^robant aux louanges des hommes, le saint 
apdtre visita Tournai, ou il parvint k apaiser une sedition 
populaire, centre laquelle le comte de Flandre lui-ni£me dtait 
resti impuissant. 

Fatigu^ de tant de p^nibles voyages, saint Macaire alia en 101 1 
k Gand, dans le monast&re de Saint-Bavon, fond6 peu de sidles 
auparavant par saint Amand, Tillustre iv^que de Maestricht. II 
y ful re<;u par Tabbi Erembold, qui Taccueillit avec le plus vif 
empressement. 

A peine ilait-il dans cette pieuse retraite qu'une maladie pes- 
tilentielle s^vit k Gand avec une violence extraordinaire. Ghaque 
jour le fl^au enlevait de nouvelles victimes, lorsque saint Ma- 
caire qui prodiguait ses soins aux pestif§r^s, fut atteint lui-m£me 
du mal qui d^cimait la population avec une effrayante rapidity. 
La tradition rapporte qix'k peine saint Macaire eut-il rendu le 
dernier soupir, le. 10 avril 1012, la maladie disparut. Selon 
le d^sir qu'il en avait exprim^, il fut inhumi dans la Grypte de 
Sainte-Marie (i). 

La chapelle dMiie k saint Macaire en 1 1 79, subsiste encore 
au milieu des sombres et imposantes mines de Tabbaye de^Saint- 

(1) Dans les Pi^bs justificatites, nous poblions sous le n« XXI, un document 
corieox sppartenant aox archives de la calb^drale, oik Von rapporte an miracle qoe 
saint Macaire op^ra pen d'instants arant sa mort. 




96 



I^GLISE GATH^DRALE 



BavoD. Les reliqaes de ce saint sont renferm^ dans one cUsse 
d'argenly dont nous aurons occasion de parler lorsque nons visi- 
terons la trisorerie de la cath^drale. 

Revenons maiolenaul au tableau qae nous ayons devant les 
yeux. II retrace saint Macaire en habits pontificaux implorant la 
misericorde divine poxir la guerison des pestiferes de Gand, at$ 
moment meme ou il se sent frappe par la contagion, par Gaspard 
De Crayer. 

Celte toile est regard^e comme un des chefs-d'oeuvre de ce 
grand peintre. Le coloris en est d'une fratcheur remarquable, et 
s*il est permis de le dire, plein d'expression. Quelle pitii sincere 
et profonde ne lit-on pas sur les traits d^jii altdr^ du saint 
^v^que agenouill^ au milieu des malbeureux qui Tentourent! II 
sent que Dieu vient de le frapper et dans son regard attrist^, 
mais plein de confiance, tourni vers lui^ on lit cette sublime 
pri&re : c Seigneur 1 acceptez le sacrifice de ma vie pour sauver 
celle d*un peuple entier ! Faites, Seigneur! que je sois la derniire 
victime! » 

Au bas du tableau, le peintre a plac£ le cadavre d*une femme 
sur lequel un enfant cherche encore k se nourrir du lait maternel, 
et d*autres malheureux au teint h^ve et livide, que la mort sem- 
ble itreindre de son bras inexorable. Gette partie de Toeuvre de 
De Grayer est d*une effrayante v^rit^ et laisse dans Vkme un sen- 
timent profond de piti^, mt\6 d'horreur. L'expression de physio- 
nomie du diacre distribuant des aumdnes, le seul personnage que 
la contagion ait ^pargn^, est parfaitement en harmonic avec le 
sinistre sujet que le peintre a traits en poete inspire. 

L'autel de marbre de cette chapelle a ^t^ offert k la cathidrale 
en 1617, par les Etats de Flandre dont les armoiries sont sculp- 
ts dans le fronton, avec ces mots : Sancto Machario ordines 

FLANDRliC D. D. 
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Dans I'aDtependium od remarque ud bas-relief de marbre, 
le Carps de saint Macaire parte en pracessian et suivi d'un grand 
HQmbre de fideles, par le sculpteur Partais. 



Le tableau d'aulel reprisenle le jeune saint Lambert, en cas- 
tume S enfant de choeur, appartant d saint Landaald des charbans 
ardents dans son surplis, par Pierre Van HuffeL 



Oo n'y voit qu'uD seul tableau : la Descente de craix, par 
Theodore Rombauts. 

Ce sujet que tous les graods maitres out abord^ el qui r^ume 
en quelque sorte toutes les difficult^ de Tart, a iii traits par 
Rombauts d^une maniire si large, si graodiose, qu'on ne s'^tonne 
pas que cet artiste se soit d^clar^ le rival de Rubens. 

Cette toile admirable de style, a une vigueur de colon's peu 
commune. Les nombreuses figures colossales, group^s avec un 
gout ezquis, sout pleiues de senliment et de v^rild. 

Quelles pens^es sublimes de douleur, de veneration, d'amour 
et de confiance, ne lit-on pas sur les nobles trails de tous ceux 
qui accomplissent la sainte t&che d*ensevelir le corps du Sauveur? 
Comme le dessin de cette belle composition est correct^ plein de 
force et de caractire! 
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II est impossible qu'elle ne soil pas le chef-d'oeuvre de ce 
grand peinlre. Cependant^ cette loile pr^cieuse se d^l^riore con- 
sidirablementy el nous croirions manquer a noire devoir, si nous 
n'engagions Tadminislration de F^glise k prendre promptemeul 
des mesures pour sauver une oeuvre que Ton compte parmi les 
plus belles de noire ancienne ^cole. 



CeUe chapelle converlie en veslibule au commencemenl de ce 
siicle, ilail aulrefois d^^di^e h sainle Anne. Deslin^ primilive- 
menl aux fonls baplismaux, Charles-Quinl y avail re^u le bap- 
l^me. Le 17 Janvier 1666, sa deslinalion ful changde; elle deviul 
le reposoir du sainl Sacremenl. A ceKe ipoque on y voyail de 
beaux vilraux, quelques monumenls funiraires donl un seul sub- 
sisle encore. G'esl T^pilaphe de Fran<;ois van Wychhuus, gravfJe 
en lellres golhiques sur une lame de cuivre. 

Le d^funl y esl reprisent6 k genoux avec ses huil fils devanl 
la croix; en face de lui esl sa femme Marie van Pollynchove, 
accompagn^e de ses Irois filles : 



■lER VOORBll LIGHT BBGRAVEll JORCHEBR 
FRARCB0I8 VAN WYCHHD08, SCBILCRAPPE, 
IN 8YRER TTT CDEWEBST HEBBBRDB MAR VAN 
WAPERE BRDB BBRDTBRDBLB OP COTDOR 
VARDB BERDB VAR ORDORRARTIE VARDER 
MARQUBT8 TARDEII VERRE, HEERB VAR BEVERER, ETC., 

TRESORIBR VARDER GROOTER CA8TEELE VAR CHBRDT, 
CAPITBIR VAR EER VBRDBLB IRECBTER IR *T iABR 1 566, 
JF6BER8 DE HERBTICQCER RBBELLE VARDB CORIRCEL. 
MAIB8TBTT BRDB DAERRABB CAPITETR LIBCTERART 
VAR BET VERDEL COLORREL VARDER ORAVE VAR 
ROBCX, COUVEBRBUR VAR VLAERDERBR, ERDE 
COLORREL VAR VTFTHIER VERDBLER DEB BUBGBBLICKE 
WACRTB TER DIER8TE VAR COD, DE HELICBE BERCKE, 
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COR. MUISTBTT BRDE STHB 8TA»T VAN MIRDT, 
DIE OVBRL. OER 13 iARRBWARY 1599. 
KR»E VAN JORCVR. MARIE VAR POLLYRCHOVB, JO' DARRBELS, 
YOORS. JOr FRARCHOYS WBTTBL. H0Y8VR.» 
DIB OTERL. DER 17 JULY 1585. 
BIOT GOO TOOR OB ZIEtBR. 



Quartiers : 

Wychhuus. Driessche. de Crane. Goetghebuer. 
PoUyochove. Knibbe, Castelberghe. Duryock. Wyemersch. 

Celle inscripliou n*esl pas sans intir^t pour riiistoire. Elle rap- 
pelle le souvenir d*un de ces courageux capitaines qui combatlirent 
vaillamment avec le grand d'Egmont k Saint-Queniin el k Gra- 
velines. 

Au XVII* Slide, les non-francs bateliers de Gand cil^braient 
leurs solennit^ religieuses dans la chapelle de sainle Anne, qui 
porle encore dans les cleCs de voule les embl^nies de celle corpo- 
ration : des ancres en sauloirs sur fond rouge. Ces derniers ves- 
ligesde peinlure murale dalenl probablemenl de Tann^ 1644,, 
^poque k laquelle la chapelle ful reslaur^ el embellie. 
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CHAIRE DE VfiRITfi. 



Cetle (Buvre du scalpteur Laurent Delvaux fait radmiratioD de 
tous ceux qui visitent la cath^drale. 

Le regard s'arrite d'abord sur le sujet principal plac6 sous la 
Chaire m£me. II retrace le Triomphe de la Foi chretienne sur le 
Paganisme. 

L^Humanit^ plough dans les tiu&bres de ridol4trie, y est re- 
pr^seutte sous les traits d'un robuste vieiltard ail^ et assis sur 
le tronc de Tarbre de vie qui supporte la chaire. II soulive le 
voile £pais de Perreur qui lui couvre le visage, et contemple 
etonn^ la Verity, qui lui iodique ce passage de T^pitre de saint 
Paul aux Ephisiens : Surge qui dormis, et exsurge a mortuis et 

ILLUMINABIT TE GuRlSTUS. 

La y^rit^ a le pied gauche appuyA sur le globe terrestre, et 
sur sa poitrine brille rembl^me du soleil, symbole de la lumidre 
que le Ghrislianisme r^pandra sur le monde. Des anges embou- 
chaut la trompetle, annoncent cette heureuse nouvelle k Tunivers 
et c^librent la victoire que la V^rit^ vieot de remporter sur 
TErreur, 

Des couleuvres et des lizards rampent au pied de Tarbre, au 
milieu de fleurs et d'herbes de toute espice. Le trouc porte cetle 
inscription : 

L.^ Delvaux Gandavbnsis invent et fecit Nivellis 1745. 
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Des bas-reliefs de marbre ornenl les quatre faces de la chairc; 
ils repr^Dteol : 

1"* La Naissance du Christ. 

La penitence de saint Bavon dans la foret de Mendenck. 

S** La Conversion de saint Paul. 

4« Le bnste de Veveque Antoine Triest. 

Aax extr^mil^ du double escalier, dant la rampe est sculplee 
comme la Chaire elle-in6me dans le slyle gr^eieux du XVIIl* 
sitele, Tarliste a plac£ deux anges de marbre, de grandeur nalu- 
relle, s'appuyaut sur T^cusson de I'evique Triest. Du regard el 
du geste, ces deux belles figures semblent inviler les fiddles k 
^couler avec attention la parole de Dieu qui retentit sous les 
voutes sacr^ du temple. 

Les branches de Tarbre de vie soutiennenl Tabal-voix, dont la 
eonception est digne du sujet repr^sente dans la partie sup^rieure. 
Sur le devaul, deux anges soutiennenl la croix du R^dempteur, 
tandis que le g^nie du mal, sous la forme d'un serpent, se glisse 
le long de Farbre, lorsqu'un ange descend du ciel et lui arrache 
de la gueule le fruit fatal qui causa la perte de nos premiers 
parents. 

La description que nous venous de donner de cette belle com- 
position, itait ^rite lorsque nous jet&mes les yeux sur celle que 
Laurent Delvaux en donne lui-mime : « L'id^e de cette chaire — 
dit-il — est all^orique k la naissance de J^us-Ghrist, qui se 
trouve reprteentde dans le bas-relief principal. Le monde, qui 
jusqu'a cette ^poque avait croupi dans les t^nibres de Tidolatrie, 
est repr^nt^ dans la figure du Temps, qui semble soKir d'un 
profond sommeil au son des trompettes qu'un groupe de G^nies 
fait entendre autour de lui; il l&ve le voile qui le couvre, et la 
V^rit^, qui s'offre h ses regards interdits, lui moutre les livres 
• saints. Comme ce n*a ^te que par sa mort que Jesus-Christ a 
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achevd de d^lraire Fempire de Terreur el du mensonge, le sculp- 
(eur place k eel effeiy daos le devaot du eiel de cetle chaire, uit 
groupe d'anges qui porlenl une eroix eo triomphe, el ud autre 
groupe d'enfants qui arrachenl de la gueule du serpent la pomme 
fatale. Les deux figures k la rampe n'ont aucun rapport avec cette 
all^gorie » (i). 

Ghaque figure exprime avec tant de vdritd le sentiment que 
Tartiste lui a donu^, qu1l est impossible de ne pas T^prouver 
soi-m^me en la contemplant. Les poses sont naturelles et pleines 
de noblesse, et Tharmonie la plus parfaite rigne dans Tensemble 
de cette admirable et po6tique composition. 

Ouvrons les comptes de la donation Triest (s) et nous verrons 
que ce chef-d'oeuvre de sculpture couta environ 33,000 francs. 
En outre, les comptes de Tannic 1739 r^v^lent que le sculpteur 
Allaert ex^cuta en terre cuite rouge plusieurs modules dus aux 
raeilleurs maitres, tels que Verbruggen, d'Anvers, Theodore Ver- 
haegen, de Malines, et Torf&vre Gaspard Lanoy, de Bruxelles. 
Mais aucun ne produisit un plan aussi complet, aussi digne d*ad- 
miration que Laurent Delvaux. Son oeuvre, acceptie par les cha- 
noiues sp^cialement charges de la surveillance des travaux, obtint 
un eclatant et legitime succ&s. Model^e d'abord en terre par Tar- 
tiste lui-m^me, elle fut ensuite dessin^e par le peintre Le Roy el 
le graveur N. Heylbroeck. Jusqu'ii present nous n'avons pas re- 
trouv^ ce precieux dessin. 



(1) F. V. GoETUALs, Hutoirc den leUrcs, \ I, p. 306. 

(2) V. les Pieces justificatives, X. 
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LES STATUES DE SAINT PIERRE ET DE SAINT PAUL. 



Avantde moDler les degrees qui conduisent a 1 eglise sup^rieurc, 
arr^tODS-Dous devant les statues colossales de marbre de saint 
Pierre el de saint Paul, dues au ciseau du sculpteur Charles Van 
Poucke, qui les modela h Rome en 1778. 

Saint Pierre est repr&enl^ dans TaUitude de Tapdtre anuongant 
TEvangile aux gentils; saint Paul secoue dans le feu la vipire qui 
lui avail mordu le doigt (i). 

Ces deux statues admirablement drap^es, cout^rent 1 600 ducats. 

Les modules, de moindre dimension, sonl k rh6lel-de-ville et 
appartiennent au Mus^e de la Soci^t6 royale des Beaux-Arts. 

(I) Dsns les comptes de la donation TritH, on troave qu'en 1780, Charles Van 
Pouck$ re^Qi an ft-comp(e de 116 livres de gros, 13 escolins ei i gros, argent de 
change. 

Voici an extrail des comptes de 178S et 1783 : 

Hem aen s^ Ck. Van Poueke, meester beeltboawer, de somme van twee bondert 
ponden wisselgell, op rekeningbe van syne twee marbele figure voor dese kerke, par 
twee qaitt. komt in conrant L. S33. 6. 8. 

Item, aen sieor C. Fon Poucke, meester beltboawer, de somme Tan Tier bondert 
acht ponden, ses scbellingen en acbt grooten, op rekeninge Tan twee marbele figiiren 
Toor dese cathedrale, par Tier quitt. L. i08. 6. 8. 

Nocb finalyk aen den selven beer Van Poucke betaelt de somme van vyfbondert 
viertig ponden seventhien scbellingen en vier grooten courS OTcr restand hem loe- 
gestaen par accord van den Si november 1776, met bet capittel aengegaen Toor twee 
marbele figsren, SS. Pieter et Paul, in dese catbedrale gelevert, waermede by beVent 
fen geheele Toldaen te syn, too over de 1600 dacaten als TOor de L. 69. 16. 9. Voor 
de twee marbele pederstaelen voor de selve figuren, door hem ook gelevert par quitt. 
L. 5i0. 17. i. 

Le transport des statues de taint Pierre et de sotnl Paul, de Tatelier du sculpteur 
* la eatb^ralc, codta 12 liv. 6 esc. 8 den.; cbaque chariot ^tait atlel^ de quatrc 
^ cbevaux. 
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CH(EUR. 



I. 



Description 4Lm dnetir actael* 



Dix marches de marbre noir conduisent au choeur, ce sanctum 
sanctorum du chapitre de la calh^drale, ou la staluaire a reani 
ses plus pr^cieux chefs-d*(BUvre« 

L*autel enliiremeDt de marbre d'llalie, el posi sur cinq mar- 
ches, porle le laberDacle ^alemenl de marbre, figurant un lemple 
%vet circulaire et h coupole, donl rentablemeDt est support^ par 
huit coloDoes de fordre iouique. Les chapiteaux el les pi^destaux 
de ces colonnes sont de cuivre dor6, ainsi que la porte figurto sur 
le devant, repr^sentant le Sauveur ressuscite se faisant connaitre 
aux disciples (TEmmaus. Toules ces ciselures soul Toeuvre de 
Torf^vre anversois Picavet, quoique le dessin de la composition 
enti&re soil du c^l^bre sculpteur P. H. Verbruggen. 

L'aulel est plac6 sous un dais magnifique, soulenu par quatre 
grandes colonnes cannel^es de Tordre corinlhien; au centre de 
cette splendide construction, le sculpteur a placi la statue de 
saint Bavon, au milieu d*un nuage soulevi par des anges. Cest 
Tapoth^ose du saint patron de T^glise, taillie dans le marbre. 
Sur rentablement des grandes colonnes, k la naissance du dais, 
sont conchies les statues de la Foi et de la Penitence, et pris du 
globe terrestre surmont^ du signe de la Redemption, deux anges 
etalent uue banderole sur laquelle on lit en lettres d'or : Grucifixo 
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viLiTAviy CRUcis GLORiAM AGNOsco^ paroles sdCF^ quB saiot Bavon 
proDOD^a deHx ans avant ^a roort dans un moment d'extase. 

Des deax c6(^s de ce giganlesque autel, Tartiste a plac6 au- 
dessus des porles de cuivre qai ferment eette partie du choeur, les 
statues colossales de marbre de saint Lievin et de saint Amand, 
ces deux apdtres qui apportirent les premiers daus les contrtes 
sauvages de la Flandre^ la bienfaisante lumi^re du christianisme. 
Ces figures sont d*une belle execution et produisent avec Tensem- 
ble de Tautel un effet rtellement grandiose. 

Les comptes de la calhedrale nous onl fourni de pr^eieux ren- 
seignements sur celte oeuvre de Verbruggen. La composition en- 
ti^ couta 7681 livres 6 escalins 2 gros et 6 deniers^ argent de 
change^ ee qui ^quivaut, si nos calculs sont exacts^ k la somme 
de fr. 97,540-32 (i). 

Tons les ornements de bois, y compris les trente-huit rosettes 
qui d^rent le couronnement, ainsi que la partie posl^rieure du 
tabernacle donnant accis aux vases sacr&, ont Hi sculptds par 
Jacques Coppens, et les autres ornements de marbre par Philippe 
Martens et Hebbelynck, trois artistes gantois, dont la plupart de 
nos ^lises conservent encore les oeuvres. 

Le sanctuaire est d^cor^ de quatre mausol^es, dont nous allons 
donner la description, en commengant par celui plac6 & la droite 
de Tautel, du c6i& de TEvangile. 

MAUSOL^E D'EUGI^NE-ALBERT D'ALLAMONT, 

rxt iytqvB DE 6AND. 

Sur un sarcophage de marbre noir est plac^e la statue de 
r^vdque. Le prdat est repr&ent^ agenouill6 devant la Vierge 



(I) V. les PiftcEs jusTinc&TiTES, no XI. 

li 



Digitized by 



Google 



106 



^GLISE CATHtoRALE 



Marie» portant dans ses bras Tenfant iisus. Au bas de la statue 
de la Mire du Sauveur, placto dans une niche, on lit : Et hora 
MORTIS sosciPE. Sur le mausol^e mime en face du sujet principal, 
est couchie la Mort sous la forme d*un hideux squelette de cuivre 
dori, diployant une banderole, sur laqueile est icrit : Statctuii 

EST HOMINIBUS SEMEL MORI. 

Dans la niche opposie a celle qu^occupe la sainte Vierge, Tar- 
tiste a placi un ange armi du glaive flamboyant. Anx pieds de 
cette statue, on lit : Tu nos as hoste protege. 

Dans rornementation de marbre qui entoure ce monument, 
on a reproduit les armoiries de Fivique d*Allamont, accom- 
pagnies de seize quartiers (i). 

Les armoiries du comti d'Everghem et de la seigneurie de Saint- 
Bavon y figurent igalement (s). Le monument est surmonti d'une 
croix portant ces mots : Parebit signcjm filii homiris in coelo. 

Ce mausolie est Foeuyre du sculpteur liigeois Jean Delcourt, 
dont il porte la marque : Opus Io^ Delcoor (s). 

II faut convenir que la conception de ce monument funibre 
n*est pas heureuse. Le squelette inspire un sentiment de repul- 
sion et de terreur que bien certainement le vertueux prilat 
n'iprouva pas k son heure derniire. La cousolante et sublime 
pensie d'une vie meilleure, dont la foi dipose le germe dans 
r&me du chritien, disparait en presence de Thorreur que la mort 

(I) Les armoiries de d'Allamort soni : de gueales an croissant d*argent, aa chef 
d'argent obarg^ d'oo lambel k trois pendants d'azur. Devise : patiers esto. 
Les seize qnarliers de T^v^qoe d'Allamont sont : 

Allamont. Pavan. Costines. Fioqaemont. Lenoncoort. Haraocoort. ChoisenL Ray. 
M^rode. Warfas^. Tbiant. Ghistelles. Harcbies. Wissocq. Liedekereke. yander Graebt. 

(S) Les armoiries da coml^ d'EvEBCHEH sont : d'ainr, ao lion d'argent ebarg6 de 
qnatrc faces de goenlcs, arm^, lampass^ et cooronnd d'or. Une couronne comlale 
sur r^cu. 

(3) V. le comle de Becdelii^vre, Biographic univertelle, I. II, p. 512. 
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inspire dans ce qu'eile a de plus affreax el de plus d^esp^rant. 

Celte (Buvre a du m^rile. La l^te et les mains du pr^lat sont 
bien models. L'artisle, en vonlant ^viter la roideur dans les dra- 
peries, est tomM dans un excis contraire; T^toffe semble chiffon- 
nie. La figure de la Viei^e d'une bonne exteution n*est pas sans 
grace, quoique d'un caractire trop mondain. Nous en dirons 
autant de Tange, qui manque de siviril^ et de grandeur. 

Dans le pourtour du choeur, derriire le mausolte de r^vique 
d'Allamont, on lit Tinscription suivante : 

D. M. 

CCCERIOS ALBBITU8 d'aLLAMOHT 
COMES DC •RAJIBCVILLB, TOP&BCHA BB aiLAIIOBI, ETC , 
EX ROBILI CAHOVICO CATI. LE00IER8JS 
CBEATtJS, 
RCIiUOIIDEllSlS ftLMSVL V, 
OEIR 

VACARTIS ECCLESIiG STLVADUCENSIS 
VICAUD8 AP0BT0LICU8, 
DBHOM 

«A!IDAVB]I8IS EPISCOrUS IX, 
QCIA aOBTBII 8eaPEII PBM OCCLIS lABQIT, 
■OC VIVBJITI 8IBI 8EP0LCaBDa CORBIOIT. 
ARTEJI ET PBETIO AOOIOIT, 
OT E8SET RON 8IB1, 
SEB 80JI ECCLESIJI ORRAIERTUII. 
BI8CB VIATOR, 
RE PRJBOCCOPERIS A HORTB, 
ILLAN SEIPBR PR/B OCDLIS BABERB. 

Eugi^nb-Albert d'Allamont, baron de Bussy, seigneur d'Alla- 
mont, de Malandri, etc., naquit k Bruxelles en 1609; il fut tenu 
sur les fonts baptismaux par les archiducs Albert et Isaibell^- 
Claire-Euginie, qui lui donn&rent leurs noms. II re<;ut Tonde 
sainte des mains du cardinal Alphonse de la Cueva. II itait fils 
de Jean, seigneur d'Allamont, et d'Agn^ de Mirode. Ge v^ni- 
rable prdat, qui fut le bienfaiteur des pauvres et de son dio- 
c^, mourut a Madrid, oil il s'^tait rendu dans le but de r^gler 
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certaiDes affaires GoncernaDt sod 6v£ch6. A peine Att-il arrivi 
dans la capilale de TEspagne que la mort renleva, le 20 aout 1673» 
k Faffection de ses ouailles. Scion ses dispositions testamenlaires, 
son corps fut inhum^ dans T^lise de Tfadpital Saint-Andri, k 
Madrid, et son ccear dans la crypte de la calh^drale de Gand (i). 

MAUSOL^E D'ANTOINE TRIEST^ 
vii« ev£qdb de card. 

Nous voil^ en Taee de la plus belle oeuvre de la staluaire 
nationale. Le noble pr^lat en habits pontificaux est repr^senli a 
demi-couchi sur le sarcophage. La tite appuyte sur la main 
droite, il contemple avee confiance le Sauveur qui lui montre la 
croix. En face de rHomme-Diei!, Tartiste a plac6 la Vierge Marie, 
qui semble lui dire : Recordare fili msERicoRDiiC tvm. De chaque 
cdli du sarcophage, deux petits genies, dont Tun tient un clep- 
sydra et Tautre un flambeau renvers^, rappellent sans cesse k 
rhomme la bridvet^ de sa vie qui doit s'itetndre un jour dans 
Nternit^. 

Sur la face ant^rieure on lit T^pitaphe suivante, gravte dans 
un cartel que deux petits anges sculpt^s en bas-relief d^loyent : 

AifTomus Til 

EPl)S CARD. OESIDERAVIT 
QUOD MORTALB HABDIT, HIC OEPOIII. 
8ACERB0S, DCM MB ARA DESCEROIS, 
TE OBTESTATDR 
CT QUOD DEFURCTO DEBB8, EXSOLVAS; 
■OC AQUA SACRA A8PER0E, 

ET IHMOBTALI 
^TERRAM PACE! APPRECARB 
ET VALE. 

(1) V. la biographic de cet ev^quc dans Hellir, Hitloirc du chapUre de I'eglise 
rathedrale dc Gand. 
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Les armoiries de F^vique Trieste lenues par deux g^nies (i), 
Goarounent le mouament; au-dessous on lit : non intres in judf 

ClUM COM SERVO TVO, DOMINE. 

L*eDlablemeDt porte celie inscription : In foraminibus PETRiC 

MEA CONPIDENTIA. 

Telle est cette oeuvre admirable due au ciseau de rimmorld 
Jerome Duquesnay, frire de Fran<;ois Duquesnoy, dont le nom 
brille avec ^clat k coii de edui de Micbel-Ange, ce prince de la 
statuaire italienne. 

La statue de T^v^que, ind^pendaroment de la ressemblance 
qui est parfaite^ riunit k un haut degr^ toutes les qualites qui 
en font un de ces rares chefs-d^oeuvre connus de TEurope enti^re. 

Quel sentiment de confiance et de rteignation ue lit-on pas sur 
les traits de ce vin^rable pr^lat! Nouveau Prom^thtoy Thabile 
artiste semble avoir d^robi un souffle de T^me de T^v^que pour 
la faire passer dans sa statue. Que dire du models de ce morceau 
de sculpture? de ces mains si naturelles, si parfaites que le 
marbre semble transform^ en une chair delicate? de ces drape- 
ries que Ton n'ose toucher, de crainte d*en d^ranger les plis 
gracieux? 

Les deux petits g^nies assis k c6ii du tombeau, indiquant la 
durde et le but de la vie de Thomme, sont certainement deux 
morceaux de la plus haute valeur artistique, et nous ne crai- 
gnons pas de dire qu'aucun artiste n'a jamais produit en cc 
genre une oeuvre d'un dessin plus correct, d*une gr^ce plus par- 
faite et d'uue v^rit^ plus saisissante. Sur la demande de Tadmi- 
nistration de TAcadimie royale de dessin, le chapitre permit, 

(I) Tribst porte : de sable k deax core de chasse en chefd'argeot emboach^s, virotcs 
et engoicb^s d'or; et en pointe un Idvrier courant, accolld de gaeulcs. L'^cu supporlc 
par deux Uvriers d'argent accoil^s de gueuies. 
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eu 1783, de couler ces petits g^nies en pUlre, sous la direcliou 
du sculpteur Charles Van Poacke (i). Ces charmaDles statuettes 
ont excite souveot la couvoitise des amateurs. 

Plus heureux que le chef-d'oeuvre des Van Eyck, celui de Du- 
quesnoy a Hi pr^erv^ jusqu'ii ce jour d*une mutilation qui serait 
UQ veritable acte de vandalisme. 

La figure du Sauveur, si difficile h traiter, respire cette majesty 
divine mtiie au sentiment de bont^ in^puisable qui caractirise 
celui qui est mort sur la croix pour sauver Thumanit^. Nous en 
dirons autant de la figure de la M6re de Dien. L*amour maternel 
le plus pur brille sur son beau visage. Elle supplie son divin Fils 
d'avoir pitii du vertueux ^v^que qu1l vient d*appeler k lui. 

Un fait que sans doute peu de personnes connaissent, c*est que 
la main droite de la statue de la Vierge ayant Hi brisie, le cha- 
pitre chargea Van Poucke d*y ajuster une autre main (s). 

En 1741 9 Tadministration de la cathMrale^ voulant garantir 
autant que possible ces deux statues centre les degradations et 
cmpicher les voleurs de p^n^trer dans le choeur, chargea le scr- 
rurier Jean Arens de faire deux niches de fer, travaill^ k jour 
avec beaucoup de gout (s). 

(1) li novembris 1783. — Op versoek yan de Heeren Directenrs der KoDinklycke 
Academie der teeken, schiider en boawkande deser stad, hebben de seer Eerw. hee- 
ren gepermitteert van io plaester aflegieten de twee marbele kindekens, staende onder 
den maa8ol<$ Tan Syne Hoogw^^^ Triest, midts dat aldaer sal present syn den beelt- 
bonder Van Poucke, en dat alle schaede gecoveert worde. 

{Regitlrum actorum Exempii eapUuU eathedraU$ eecletim tancH Bavonis Gandaventi$ 
ab 8 ati^ttfli 1783). 

(2) Aen sienr Van Poucke, de somme van seven en twintigh ponden en vier grooten, 
soo voor de bemel vanden throon vanden Bis8cho|f in onse eboor, als van eene 
nieuwe bandt aen bet beldl van 0. L. V der tombe van Syn Hoogbweerdigheyt den 
Bisschop Tricst, als eenige andere kleynigheden, per specificatie, dus L. 37. 0. i. 

{Compies de la donation Triett, annee 1781). 

(3) Item, bclaclt acn Joannes Aren$, meester slotmaeckeft de somme van acbtbien 



Digitized by 



DE SAINT-BAVON. 



in 



La cloture de marbre derri^re la tombe a iii donu^e a la cathd- 
drale en 1624 par le magistral de la ville. Ce travail ful entrepris 
par Robert De Note, pour la somme de 1200 florins. La cidture 
achevtey le chapilre invita le premier ^chevin de la Keure^ Guil- 
laume de Blasere, seigneur de Hellebus, Jean Van Lake, tr^sorier 
de la ville^ Tabb^ d'Audenbourg el d^autres personnages h un ban- 
quet, qui couta quatre livres de gros dix escalins el dix gros, sans 
le vin rouge (i). 

Ne quittons pas ce monument, auquel on revienl une derniire 
fois aprte avoir admiri toutes les richesses du choeur, sans dire 
uu mot de Thomme de g^nie qui Tex^cuta. 

J^ndMB DuQCJESNOY, u6 k Bruxelles, avail cinquante-deux ans 
lorsqu'il termina le tombeau de Pevique Triesl que ce pr^lal avail 
fail dever de son vivant dans la cath^drale. Ce magnifique travail 
ne couta que 8000 florins, somme que Tartiste n*avail pas encore 
rcQue en enlier lorsqull se rendil coupable du crime affreux de 
sodomie dans T^glise mime ou il mettait la derniire main au 
mausolie de Tivique. II Tut arriti au mois d*aoul 1654, el pour- 
suivi d'office par le magistral de Gand. Apris avoir subi plu- 
sieurs interrogaloires, il fut jugi el condamni h 6ire itrangli el 
bruli ensuile, au Marchi aux Grains. Cette terrible sentence, 
datte du 29 septembre 16S4, ful eximXie immidialemenl (s). 

ponden grooten, over het maecken van twee oichen van yzer met lootwerek elk, achter 
de twee figueren van de tombe van Syn Hoogweirdigheyt Donatear dezer. Donatie, 
tot bet versekeren van den cboir jeghens de dieven, per accord, ordonnantie en 
qoitantie. XVIII lib. gr. 



(1) V. les Piices jcstipigatives, n« Xll. D'apr^s les comptes de Tannic 1561, un 
lot (een ttoop) de vin du Rhin valait k cette ^poqne 13 deniers. 

(3) M. Var Lokerer a public dans le Metsager dts Scieneet el des Arts de Delgique, 
unn€e 1833, page i6S, un int^ressant article sur la mort tragique et Ignominieuse 
de Jf^rdme Duqucsnoy. 



{ComptM de la donation Triesl, annie 17il). 
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Pourquoi faut-il qu'un si beau g^nie ait terni sa gloire par un 
aussi detestable crime? Mais ooblions I'homme que la justice 
bumaioe a frapp^, pour ne nous souvenir que de Tarliste illustre 
qui dota sa patrie d'un chef-d'oeuvre. 

Disons maintenant un mot du digne ^v^que dont le ciseau de 
Duquesnoy a immortalise les traits. 

Antoine Triest naquit en 1576 au ch&teau d'Auweghem, dans 
la ch&tellenie d'Audenarde. II etait fils de Philippe Triest, che- 
valier, seigneur d'Auweghem, premier ^chevin du magistrat de 
Gand, et de Marie-Philippine Van Royen. Apris avoir fait de 
brillantes etudes k PUniversite de Louvain, il obtint la faveur des 
archiducs Albert et Isabelle et de Pierre Damant, llh ev^que de 
Gand. Voulant visiter la capitale du monde chretien, il alia a 
Rome, ou il fut reQU avec toute la distinction due k son mirite 
personnel et au nom qu'il portait. 

Revenu dans sa patrie, il fut nommi doyen du chapitre de 
Saint-Donat k Bruges, et peu de temps apris, en 1616, revtehe 
de ce diocese eiant deveuu vacant par la mort de Charles Philippe 
de Rodoan, le pape Paul V eieva Antoine Triest k la dignite epis- 
copale. En 1622 il passa k Yis&cM de Gand. Pendant sa carri^re 
si utilement employee, il remplit plusieurs missions diplomat!- 
ques qui temoignent de la confiance que ses merttes inspiraient 
aux archiducs, qui le nommerent, conjointement avec Tarcheve- 
que de Malines, Boonen, leur executeur testamentaire. 

Possesseur d'une grande fortune, il la consacra k doter son 
diocese et principalement la ville de Gand, dinstitutions utiles, 
entre autres du Mont-de-Piete (i). 

II fut le Mecene des artistes, en leguant des sommes conside- 

(I) M. De Decker dans son excellent travail, inlituld : Etudet hitloriquet et crili- 
quet sur les monts-de-pi^te en Belgique, donne Thistoire de celte please institotion 
due ft la bienfaisanle munificence de r^v6que Antoine Triest. 
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rabies destia^es k rembellissement de la calh^rale, qui est de- 
venoe, grice k sa lib^ralit^ ^clair^e, le plas splendide mas^ de 
la Belgiqoe. 

Monseigneur ADtoine Triest mourol i Gand, le 28 mai 16S7, 
et sa d^pouille mortelle fut dipos^e dans an caveau situi dans 
la crypte, au-dessous du moDument sculpts par DaquesDoy. 

Ce gin^reux prilat, digne de figarer parmi nos tllustralions 
nationales, mirilerail une biographie complete, el ooas regrettODs 
qae le cadre que nous nous sommes trac^, ne nous permette pas 
de peindre dans tons ses details, une vie aussi utile » si bien 
remplie et si capable dinspirer une salutaire Emulation (i). 

HAUSOL^fi DE CHARLES VANDEN B0SCH» 

VIII« ihrlQCB DB CARD. 

La premiere tombe qui s'Uhye du c6i6 de T^pltre, est celle de 
Monseigneur Charles Vanden Bosch, sculpt^e par le statuaire 
Gery Helderberg. 

Un sarcophage de marbre noir supporte la statue du pr^lat, 
que I'artiste a reprteeut^ en habits sacerdotaux et agenouill^ 
devant le Sauveur. Derriire lui on remarque saint Charles-Bor- 
rom^e, son patron. 

Ce monument est d^r£ des armoiries du prilat et de ses 
seize quartiers (s). Des ginies de marbre soutiennent les ar- 

(I) Smbios, DiBMci, Hbllin, a. Voisiir, Db Dicut et d^aotres aateon, ont 
tor ee e^l^re ^Tdqae. 

(S) L«s armoiries de VAiiaBa Bosci foot : d*or k la eroii de sable cantonnte en 
chef de deux flears de lys d'axar et en pointe de deax roses de mdine. DeTise : CauciBa 
RB caociBa. 

QoAariBBS : Vanden Bosch. Ortys. Vergas. Segnra. 
Maes. Tassis. Wachiendonck. Merlo. 

15 
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inoiries de la seigneurie de Saint-Bavon et du comte d'Everghem. 

Les draperies de la fifgure principale sonl jet^es avec beaucoup 
de gout. La Blatue du Sauveur, quoique bien dessin^, mauque de 
majesti et perd aiosi lout Teffet qu'elle devrait produire. Quant 
a ceile de saint Charles-Borrom^ey nous ia consid^rons comme 
une des meilleures oeuvres de sculpture de la cathMrale; elle est 
pleine d'expression et de naturel/ 

MAUSOLEE DE CHARLES MAES, 

IV* BV^QOB OB CARD. 

Ce dernier morcean de sculpture^ du au cisean deRombautPau- 
wels, de Malines, est plac6 en face du tombeau de I'^vique Triest. 

Couchi sur son sarcophage, le prilat rev^tu de ses habits pon- 
tificauxy la mitre en t^te, et s*appuyant sur la main gauche, 
goute les douceurs d*un paisible sommeil, symbole de la s^r^nit^ 
d'kme qu'une conscience pure apporte au juste a son heure der- 
ni^re. Cest bien \k le sentiment que Tarliste a voulu exprimer, 
et il y a r^ussi avec un rare bonheur. Tout dans cette belle oeuvre 
est d*une s&riii frappante. La pose du v^nirable pr^lat est natu- 
relle, les traits de son noble visage respirent bien le repos, cette 
tranquility d*&me dont nous venons de parler. Les draperies sont 
largement trait^; en un mot, Tensemble pr^ente un caract&re 
imposant qui convient parraitement au sujet. 

Plac^ en face du chef-d'oeuvre de J^rdme Duquesnoy, ce mo- 
nument ne perd rien de son effet. Cest le plus bel ^loge qu*on 
puisse lui adresser. 

Le monument est orn6 des armoiries du prilat (i), et Tinscrip- 

(1) Mabs porte de sable k deax qointefeoilles d'argent boatonn^et d'or, one en 
chef k senestre et une en pointe; au franc-canton d'or charge d*un roc d'^chiqnier de 
gueules. 
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tioD suivaDte est gravte sur la parlie post^rieurey en face de ia 
dixiime chapelle : 

D. 0. M. 

CAROLDS MiSIUS 
a. 8. E. 

AD SVMIA RATDS, PBl 0IIADU8 ASCKROIT 

SEA ILLU8TRE8. 
DECARUS ECCLE81iB CATHED. ARTV. PUIT, 
IH QUOD aiJllUS RE ALIERVS VERIBRBT, 
AVDRCULO RDTGBRO DB TA8SIS 8IICCB8S1T. 
FUIT ET PRIRCIPIBUS BELCH AB ELEBH08TRIS, 
IROE 1P«BRS1D>, POST CARDBHSIOM, 
EPISCOPUS 
gUA DI6RITATB, EA VIRTOTE 
ECCLEBIiE BT REIP. 0TILI8. 
V08 LUGETB BELG« 
ECCLE81A AMTI8TITBM AHI8IT, RESP. TIRUM 
XII EAL. iOH. CIO. lOCEII. 
COM VIXI88BT ARR06 LIU. 

Ce prilat fit sod enirie k Gand le 21 novembre 1610. 

Avaut de quiUer le sancluaire, jelons uq regard sur les trois 
magnifiques porles de cuivre dore qui fermeot le c6ii oriental 
du choeur. 

Le dessin des battants est form^ de rinceaux travaill^s a jour 
et cisel^s de la maniire la plus gracieuse. 

Le nom de Tartiste qui ex^cula ce beau travail est gravi sur 
le pilastre de la porte du milieu : on y lit : Guil. De Vos fecit 
AUTV. 1708- 

Les comptes de la cathMrale nous apprennent que ces portes 
coutirent 12,355 florins, argent de change (i). 

Les quatre candelabres places prte de Tautel ont Hi offerls k 
la calhidrale par les chanoines Robert d'Aubermont (s) et Maxi- 
milieu Hippolyte della Faille, dont ils portent les armoiries. 

(1) V. Ie8 Pieces jcstificativeb, n« Xlil. 

(S) D'AcBERMORT porlB : de sable k la fleur dc lb d'argeot epanouic d'or. 
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Les quatre autres caodelabres de cuivre rouge soot compl^ 
parmi les objet ies plus curieux de Teglise. 

li serait assez difficile de fixer posilivemeut Torigine de ces 
belles pihces, ^ la fois ^liganles de forme et ornies d*uD dessin 
correct et plein de gout. 

Elles porlent les armes d^Angleterre et furent acquises par 
r^vique Trieste lorsque la t^te de Charles I eut roule sur Ticha- 
Taud ^lev^ par Cromwell et que le nouveau culte eut chass^ la 
foi catholique des temples. Ces caodelabres Tureut plac^ de front 
devant le maitre-autel, en 1669, par le sculpteur Pauly. 

L^architeclure du choeur, quelque riche qu*elle soit^ n*est nulle- 
ment en rapport avec le style de F^glise; mais cette opposition, si 
contraire au bon gout et si choquante ailleurs, disparalt k Saiut- 
Bavon. 

Les colonnettes et les moulures gothiques ont fait place k des 
pilastres corinthiens de marbre blanc. La transformation a Hi 
complete. Le vieux style gothique a disparu sous les lambris et 
les sculptures de marbre du XVIP sitele. 

La porte lat^rale en face de la sacristie est marqute du mille- 
sime 1630. Celle qui lui fait face est d*une date post^rieure et a 
jkii ex^ut^e sur les dessins de Torfivre P. /. Tiberghien (i). 

Le choeur est entouri de stalles de bois de mahoni d'un style 
severe. Celle de T^v^que plus spacieuse et plus ornementte que 
les autres, est plac^ sous uu dais de velours cramoisi, garni de 
franges d'or. Ce dais est Foeuvre du sculpteur Charles Van Poucke, 
qui Texicuta en 1781, comme le prouve un extrait des comptes 

(1) Aen P. /. Tibirghien, silversmif, de somme van dry en balre loaisen ofte seten 
pondeu iwalf scbellingen ende Tyf grooleu, orer bet maecken Tan een teekeninge Toor 
de deare Tan onsen choor. L. 7. 12. 5. 

(CompUi de la donation TrieU de 1780). 
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cili plus haul (i). L^ib^nisle Philippe Begyn Tut le constructeur 
de ces stalles^ qui coutireot plus de 40,000 florins. Les sculp- 
tures soQt de la main de Dominique Crtiyt. 

Au-dessus des slalles figureut ouze grisailles imilaul des bas- 
reliefs de marbre blanc, dus au piuceau de Pierre-Norbert Van 
Reysschoot, de Gand (s). La premiere s^rie repr^seute des Episo- 
des de rancien Testameut. 

Melchisedech, roi de Salem, off rant le pain et le vin a Abra- 
ham apres sa victoire. 

Cesi dans la Gen^e, chapilre XIV, que Tarlisle a pris son 
sujet. 

c Mais Melchisedech, roi de Salem, ofi'raot du paio et du Yin, parce 
qu'il Etait pr^tre du Dieu tr^-haut, benit Abraham en disant : qu*Abra- 
ham soit b^ni du Dieu tr^haut, qui a cre6 le ciel et la terre : et que 
le Dieu tr^-haut soit b^ni, lui qui par sa protectioo vous a mis vos 
eonemis entre les mains. Alors Abraham lui donna la dime de tout ce 
qu'il avait pris. • 

Ce tableau porte les armoiries de TEv^que van Eersel, qui en 
ful le donateur. 

S"" La Manducatian de Vagneau pascal. 

D*apris le 11* verset du HIV chapitre de TExode : 

c Yoici commeu|^vous mangerez Tagneau sans tache; vous vous 
ceindrez les reins, vous aiirez des souliers aux pieds, et uu b4ton k la 
main, et tou$ mangerez k la h4te : car c'est la p4que (c'est-k-dire le 
passage) du Seigoeur. • 

(1) V. la note page 110. 

(2) Leg comptes de la donaUon Triett de Tann^e 177i, menltonnent deux tableaoz 
das Element h cet artiste, lis 6taient places k Teutr^e da choBor. Voici Tartiele qui 
Ics signale : 

« Betaelt aen sieor Reyssehol de somme Tan seseodertigh ponden acbtien schellingen 
ro acht grootea, over het schilderen van twee schilderyen staende voor den coor, dus 
per qaitantie. Lib. 36. IS. S. » ~ Que soat devenus ces tableaux? 
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Ce tableau a iii donni par le chanoine Pierre-BerDard Cardon, 
doiU il porle les armoiries. 

3"* Les Israelites recueillant la tnanne celeste dans le desert. 

Le sujet est iiri du XVI« chapitre de I'Exode : 

c Vous maDgerez ce soir de la chair, et ce matin vous serez rassasies 
de pain, et vous saurez que je suis le Seigneur voire Dieu. 

> II vint done le soir un grand nombre de cailles qui couvrirent tout 
le camp, et le matin il se trouva aussi en bas une ros^ autour du camp. 

> Et la surface de la terre en ^tant couverte, on vit parattre dans le 
desert quelque chose de menu et comme pile au mortier, qui ressem- 
blait k ces petits grains de gel^e blanche, qui pendant Thiver tombent 
sur terre. 

> Ce que les enfants d'Israel ayant vu, ils se dirent Tun k Tautre : 
Man-hu? c'est-^->dire : qu'est-ce que cela? car ils ne savaient ce que 
c*etait. Moise leur dit : c'est la le pain que le Seigneur vous donne k 
manger. 

> Et la maison d'Israel donna a cette nourriture le nom de Manne. 
Elle ressemblait k la graine de coriandre; elle ^tait blanche, et elle avait 
le goAt qu'aurait la plus pure farine m^lee avec du miel. 

> Molse dit encore : Voici ce qu'a ordonne le Seigneur : emplissez de 
manne un gomar, et qu*on la garde pour les races k venir; afin qu'ils 
sachent quel a ^t^ le pain dont je vous ai nourris dans le d^ert apres 
que vous avez ^t^ tir^s de r£gypte. 

> Or la gomar est la dixi^me partie de T^phi. t 

G*esl il la munificence du vicaire-g^niral Maximilien de Meule- 
naere que la calhidrale doit ce tableau, qui porte les armoiries 
de son donateur. 

4.* Le grand pretre Achimelech dmnant a David les pains de 
proposition et le glaive de Goliath. 

Voici le texte du Livre des Rois, Liv. I, chapilre XX, qui a 
servi de sujet k ce tableau ofi'erl par le chanoine J. -J. Van Royeo, 
dont il porte les armoiries : 
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c David r^pondit au grand-pr^tre Achimelech : si done vous avez 
quelque diose k manger, quand ce ne serait que cinq pains, ou quoi 
que ce soit, donnez-le moi. 

i Le grand-pr^tre lui donna done du pain sanctifi^; car il n'y en 
avait point 1^ d'autre que les pains exposes devant le Seigneur, qui 
avaient 6x6 6i6s de devant sa presence, pour y en mettre de chauds en 
la place. 



* David dit encore k Achimelech : N'avez-vous point ici une lance ou 
une ^pee? car je n*ai point apport^ avec moi man ^p^e ni mes armes, 
parce que Tordre du roi pressait fort. Le grand-pr^tre lui r^pondit : 
Voilk r^p^e de Goliath le Philistin, que vous avez tu^ dans la valine 
du T^r^binthe. Elle est envelopp^e dans un drap derri^re Tephob. Si 
vous la voulez, prenez-la; parce qu'il n'y en a point d'autre ici. David 
lui dit : II n'y en a point qui vaille celle-1^, donnez-la moi. > 

Ces quatre oeuvres font complelement illusion : vues du centre 
du choeur, on les prendrait pour de magnifiques bas-reliefs de 
marbre. 

5** Elie dam le desert eveille par un ange. 

Ce tableau est un don du comte Joseph de Castel San Pietro, 
prevot du chapilre. Le sujel est iiri du Livre des Rois, Liv. 
XIX« chapitre : 

c Elie fit dans le d^rt une journ^e de chemin : et etant venu sous 
un geni^vre, il s'y assit, et souhaitant la mort, il dit k Dieu : Seigneur, 
c'esc assez; retirez mon ftme de mon corps; car je ne suis pas meilleur 
que mes peres. Et il se jeta par terre, et 8*endormit k Fombre du ge- 
ni^vre. En m^me temps un ange du Seigneur le toucha, et lui dit : 
Levez-vous et mangez. 

* Elie regarda, et vit aupr^s de sa t^te un pain cuit sous la cendre 
ct un vase d'eau. II mangea done et but, et s*endormit encore. 

i L'ange du Seigneur revenant la seconde fois, le toucha de nou- 
veau, et lui dit : Levez-vous et mangez, car il vous reste un grand 
chemin k faire 
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> S*6taDt lev6 il mangea et but, el s^^tant fortifi^ par eette noarri- 
ture, il marcha quarante jours et quaraute nuits jusqu*^ Horeb, la 
montagne de Dieu. > 

La seconde s^rie reprisente des Episodes do nouveau Testa- 
ment. 

1** La Conversion de Zachee. 

Voici le texte extrail de TEvaDgile de saint Luc, XIX« chapilre, 
qui a fourni le sujel de ce tableau offert k la cathidrale par le 
chanoine L.-J. Van Kessel, dont il porte les armoiries : 

c J^sus ^tant entr6 dans Jericho, passait par la ville : et il y avait 
un homme nomm^ Zachee, chef des Publicains et fort riche, qui ayant 
envie de voir J6sus pour le connattre, ne le pouvait a cause de la foule, 
parce qu'il ^tait fort petit. G*est pourquoi il counit devant, et monta 
sur un sycomore pour le voir; parce qu'il devait passer par 1^. 

• J^us 6tant venu en cet endroit, leva les yeux en haut; et Tayant 
vu, il lui dit : Zachee, hfttez-vous de descendre, parce qu*il faut que je 
loge aujourd'hui dans votre maison. ' 

• Zachee descendit aussit6t, et le re^ut avec joie. 

• Tous voyant cela en murmuraient, disant : il est all6 loger chez un 
homme de mauvaise vie. > 

2« Le Centenier implorant Jestis-Christ pour la guerison de son 
serviteur. 

LTvangile selon saint Matlhieo, chapitre VIII, a fourni le 
(exle de ce tableau, payi sur les fonds de la donation Triest, 
conime Faltestent les armoiries de T^vique de ce nom reproduites 
sur le bouclier d'un soldat, et un exlrait des comptes (i). Voici 
r^pisode que TapAtre rapporte : 

(I) Aen siear P. ran Reynehoot de somme van dry en sestig ponden, eerst Toor 
twee bareliefen geschildert in de choor, rerbeldende de Voetwaaehmge, en tUn 
Hooflman ovtr himdtrt, twee andere Ternieawt roor de choor, de SamarUiHne en 
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c J^sus iiSLUi eatre dans le GapharnaClai, un centenier vint le trou- 
ver, et lui fit cette pri^re : Seigneur, mon serviteur est couch6 et 
malade de paralysie dans ma maison, et il souffre extr^mement. 

1 J^sns lui dit : j'irai et je le guerirai. Mais le centenier r^pondit : 
Seigneur, je ne suis pas digne que vous entriez dans ma maison : roais 
dites seulement une parole, et mon serviteur sera gueri. t 

S"" La Multiplication des paitis. 

Co tableau a iii donni par le chanoine Emmanuel-Augusle 
HelliUy Tauteur de VHistoire chronologiqtte des eveques et du cha- 
pitre exempt de Saint-Bavon. 

c Or J^us ayant appel^ ses disciples, leur dit : J'ai compassion de 
ce peuple, parce qu'il y a dejk trois jours qu'ils demeurent continuelle- 
ment avec moi, et ils n*ont rien k manger; et je ne veux pas les ren- 
Yoyer qu'ils n'aient mange, de peur qu'ils ne tombent en d^faillance 
sar le chemin. Ses disciples lui r^pondirent : Comment pourrons-nous 
trouver dans ce lien d^ert assez de pains pour rassasier une si grande 
multitude de personnes? 

> £t J^us leur repartit : Gombien avez^vous de pains? Sept, lui 
dirent-ils, et quelques poissons. 

» II commanda done au peuple de s'asseoir sur la terre; et prenant 
les sept pains et les poissons, apr^ avoir rendu graces, il les rompit» 
et les donna 'Il ses disciples, et ses disciples les donn^rent au peuple. 

» Tons en mang^rent, et furent rassasi^s : et on emporta sept cor- « 
beilles pleines de morceaux qui ^taient rest^. 

> Or eeux qui en mang^rent ^taient au nombre de quatre mille 
hommes, sans compter les petits enfants et les femmes. • 

S* Mathieij, chap. XV. 

Christut als havtnier, hei vyfde siuk in de capelle van deu Bisschop onder hel plafond, 
par 5 qniti. 63 lib. 

{Comptes de la donation Triest de I'annee 4791). 
D'apris cet extrait, deux grisailles : Jesus- Christ apparaissant a Marie^Madeleine, 
el la Samaritainet ont disparu. 

10 



Digitized by 



^GLISE CATH^DilALE 



i"* Jesui lavanl les pieds de ses apotres. 
Ce tableau, pay^ sur le foods de la donation Triest, porte les 
arrooiries de cc prelal. 
Le texte de TEvangile dil : 

t J4sus se levant de table, quitta ses v^tements, et, ayant pris un 
tinge, il le roit autour de lui. Puis ayant vers^ de Teau dans un bassin, 
il commen^a k laver les pieds de ses disciples et h les essoyer arec le 
linge qu*il avait autour de lui. > 



La derniere Cene. 

Gette toile, offerte k la calh^drale par le chanoine Kervyn, 
porte les armoiries du donateur. 

Ce sujet est trop connu pour citer le texte des livres saints. 
Nous dirons cependant que cette oeuvre est une des meilleures de 
la collection. 

6"* JemS'Chrisi eacpHquant les saintes £criture8 a dettx de ses 
disciples sur le chemin dCEmmaus. 

Ce tableau est encore dii ii la g^n^rosit^ du chanoine Hellin, 
dont nous avons parl£ plus haut. 

Quatre lutrins de cuivre s*^livent au milieu du choeur. Celui 
pos6 sur la marche du sanctuaire, repr^ente irois enfants les 
bras entrelac^ et la partie infirieure du corps enveloppie dans 
les replis d*un serpent. 

Deux de ces lutrins portent les armoiries des chanoines- 
chantres Pierre Van Esch et Nicolas Breydel, qui en furent 
les donateurs (i). 

Le lutrin des chantres, oeuvre du commencement du XVII' 

(\) Van Esch porte : ^cartel^ aa et i« d'argeot, k un arbre de sinople terrass^ 
de Illume ; ao 2* et 3* de sable au lion d^argent, sur le tout an de sable h deui 
pals d*argent. 

BabTDEL porte : de gueules & trois tdtes ct cols de cheval d'argcnt bridges d'azur. 



Jean, chap. XIII. 
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sitele, repr^sente le Phcenix des armoiries du chapitre. Ces quatre 
pieces ne soot pas d^poarvues de m^rite. 

Les lourds volumes relics en cuivre qui reposent sur ces lu- 
triDS, sont des manuscrits sur v^liu contenant des messes, des 
hymues et d'autres chaots religieux, ^rils par le chaDoioe 
Gugart eu 1653, qui mit six ans k rachiveroenl de celte oeuvre 
de calligraphie. 

Autour du choeur, k la uaissauce de la galerie gothique, sont 
places les blasons des chevaliers de Fordre de la Toison d'or. 
Nous nous occuperons plus loin des deux chapitres de cet ordre 
illustre qui furent tenus h Gand par Philippe-le-Bon e( Philippe 11. 



Nous avons dit au commencement de cet ouvrage, qu*anierieu- 
rement au XVII'' si^cle, le choeur avait un plafond k gitage de 
* chine. Les archives de la cathidrale nous ont fourni encore 
d*aulres renseignements, qui permeltent de recoustruire en quel- 
que sorte en idie tout Tancien chocur. 

Les premi&res constructions datent de Fannie 1 55S. 

Les trois escaliers conduisant au choeur et celui donnant acces 
dans la crypte, ainsi que les marches des autels itaient de pierre 
de Baeleghem, dont la qualite itait fort estimie (i). 

(I) Item indcn eersten betaelt Gheert de Moor, ter caasen vande lereringhe van ses 
hondert sesendertich voelen goede witte vtaenuche trapptn , te IX grooten VI my ten 
muDte den voet, verurbuert aen alU de capptUen vande bueke ende an de drie etee- 
ghers upgaende Un hooghen choor ende aen beede de zyden ende aen den sleeghere 
vanden crocht, mils noch drie luUcn ghelegt aen den aultaer vanden heleggen cruccy 
cclir ende cen aen Jan Baplitte auUaer eenc, cndc dander acn den aultaer vande 



II. 
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A cetle ^poquc le mailre-autel ^tait orne de quatre magoifiques 
colouues de cuivre. 

Les Iconoclastes s*^ianl ru^ deux fois sur la calh^rale, y 
avaient laiss^ de d^solanles traces de leur passage. Les slataes, les 
orDemeDls, les tableaux ilaient tomb^ sous leurs coups, et le 
mailre-aulel surtout avail iii Tobjet de leur rage divastatrice. 
Apris cetle p^riode orageuse, Paulel fut restaur^. Les colouues 
de cuivre furent couservtos, et le sculpteur Jean Schoorman, 
charge de la restauralion, offrit k la cathidrale uu beau crucifix 
d'alb&tre doot il orna le matlre-autel (i). 

Les comples nous appreuuent que le peintre Arent Van Wy- 
nendaele peigoit le pied de cette croix, et qu'il nettoya les ta- 
bleaux de la Toison d'or repr^sentanl les Actes de saint Andre, 
peints par Pourbus^ qui ornent actuellement la salle du chapilre 
et qui ^taient places i cetle ipoque au-dessus des stalles (%). 

Le jub^, oeuvre du sculpteur Jean De Heere (s), itail de marbre 

vonten eappelle, bedraghende de zuUen tsamen II seh. Yll d' gr. Compi naer rer- 
claers zynder quiUn. by hem gheteeckent den IX«n aprilis, XV* LV. — X lib. 
XIIII sch. Ill dr gr. 



(I) V. les Pieces jcstipicatites, no IV, parlit flamande, lit. Q. 

(3) Item, betaelt roeester Arent Van WynendaeU, schilder, Toor bet eruuct van 
alabaMtere dwelc upden hooghen a«ta«r sUut to vernisschen ende bet baut Taoden 
cruuce een ander cokur te gheven, ende voor tscbilderen vande candelaer daer de 
paeskeersse up slaet anden boom, mits ooc voor tscbilderen van tachterste bert van 
troonken dat men set in monumentum op den wittendonderdach, tsaemen III scb. X gr. 

Item, betaelt roeester Arent Van WynendaeU, voor dat by gheschildert ende gbe- 
prumiert beeft leker paneelcn vanden bauden toesoene inden cboor, ende dtt by 
ordonnan. van mynen Heercn vande capUle met qoitan. XXYI scb. gr. 

(3) Item, betaelt mcester Jan Myn Heere, beeldesnydere, in roinderingben van 
tweerck vander Docxsale vandcr selver kercken volgbende der ordonn. vanden selven 
ghcsubrogierde hceren, ende quitan. inboudcn XVI lib. XIII scb. Illl gr. 



{Comptet de 1555). 



{CompUs de I'annee 1555). 
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et orue de bas-reliefs el de figures; il cl6turai( cede partie r^ser- 
vee aux dignitaires, aux chanoines et au clergi de F^glise. 

Le grand candelabre oo arbre armorii du chapilre de la 
Toison d'or tenu en 1559, figurait i cdl^ du maitre-autel. 

Eotre oe vasle candelabre et I'aotel, oq voyait ud lustre orni 
des armoiries de Viglius et destine k recevoir dix-huit cierges de 
cire, que Tod devait allumer aux douze f^tes de Tann^. 

C6lait Ik une foudaUoD pieuse due au c^l^bre pr^vdt de Saint- 
Bavon. A T^poque des troubles, ce lustre fut bris^ par les seetai- 
res, qui ne touch&rent cependant pas au candelabre de la Toison 
d'or. Le manuscrit de Corneille Breydel, Tun des exicuteurs testa- 
mentaires de Viglius, donne au sujet du refus du pr^v6t Vareus, 
de faire restaurer ce lustre, de curieux details, qui prouvent que 
la plus touchante union ne r^gnait pas toujours au sein du cha- 
pitre. A la requisition de Breydel, les chanoines interpellirent le 
privdt et le sommirent de se conformer aux voeux du testateur, 
en faisant allumer les dix-huit cierges. Le pr^vdt, sans altacher 
grande importance k cette juste reclamation, se contenta de r^pon- 
• dre « que la cire etait trop chire 

Un demi-siicle plus tard, le chceur de la cath^drale subit encore 
de grands changements. 

Un grand Christ en croix ou Confession vint couronner le jubi 
en 1617. . 

En le maitre-autel fut reconstruit par le sculpteur Ro- 

bert De Nole, d'Anvers, et nous savons que cet artiste plaqa la 
statue du saint patron de la cath^drale au-dessus du fronton de 
son oBuvre (%). 

(I) Voir les PiicES lOSTiricATiTES, IV, partie flamande, lil. S, partie fran^aite, 
SS 36 4 36. 

(3) Nous tenons dc M. Coetcuebobr que eel aatel a vcndii 6 IVglisc dc Salnt- 
Gomairc, k Lierre, oA on le voit encore aojoard'bui. 
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L'eveque AQloioe Triest, dont le nom oe sera jamais proDonce 
qu*avec respect et reconoaissance par les amateurs des arts, ve- 
nait de s'asseoir sur le si^ge Episcopal. Le d^sir d'embellir sa 
cath^drale oe c^a devant aucun sacrifice. Cest ainsi qu*il com- 
manda k Pierre-Paul Rubens la splendide toiie que nous avons 
dijk admir^ et qui ornait alors le mattre-autel, ou die de?ait 
produire le plus bel effet. 

En 1627, riv6que et le chapitre jugirent convenable de faire 
construire des deux c6t^ du chceur, parallilement au jnhij deux 
d^ants portails sculpt^s. Celui de droite itait surmont^ de la 
statue de la Vierge Marie, offerte k F^lise par Guillaume de Bla- 
sere, seigneur d'Hellebus, en m^moire de Gerard de Blasere, cha- 
noine du chapitre. 

Sur le portail de gauche etait placee la statue de saint Jean- 
Baptiste, en m^moire du chanoine Jean-Baptiste Baert (i). 

Plus tard, en 1647, ou entreprit de nouveaux travaux. Les 
deux pi6destaux qui masquaient les entr^s du choeur construites 
en 1627, furent enlev^s (s). 

(1) Item 800 sjmder ghemaect twee say-portaelen inden hooghen choor, waer van 
elck cost twee bondert pondeo groolen. ende deen es betaelt by myn Eerw. Heere 
den Btsschop Antonius Trieste ende dander by myn Eerw. Heeren van tcapittel, dus 
bier voor memorie. 

Item onse Lieve Vraawe staende 4>oven tportael neffens thelicb craya. anlaer, heeft 
doen maeken mher Ue Blasere, heere van Hellebus, voor een memorie van men Heere 
Gerardus de Blasere, in xyn levene Canoninck van deze kercke, dus bier voor me- 
morie. 

Op dander zyde vande kercke boven tportael nevens S^ Jans autaer, bebben doen 

roaken ende stellen S^ Jan Baptiste de testementeurs in memorie van men heere 

den Canoninck ende OfBciael Jan Baptiste Baert, das bier voor memorie. 



(2) item betaelt aen Baudwyn Van Dickele, de somme van dry schellyoghen groo. 
ecns over hot vutcappen vande pcedestaelcn, staende voor de choordeurcn op den 
opperstcn (rap onder den I'oxacl cndc thcrhangen vande dunnc dcurc omt tweerco 
vanden wint, per quit, ill schcl. gr. 



{CompUt de la fabrique de I'eglise de Fannee 1637). 



{€omp(es dc la fabrique de I'annce 1647). 



Digitized by 




DE SAINT-BAVON. 127 

En 1656, on ^leva sous le juM, de chaque col^ du porche, 
deux autels prot^^s par une cidture (i). 

A c6ii de ces autels, on voyait les antiques groupes dus au 
ciseau de Gnillaume Hughe, qui ornent aujourd'hui les oratoires 
ext^rieurs de la catbMrale (s). 

Au commencemeDt du WW sitele, la cath^drale possMait de 
roagnifiques vilraux. Le chceur en ^tait richemenl pourvu. La fe- 
n^tre princlpale au-dessus de Tautel ^tait orn^e d'un vitrail que 
Philippe III, surnomme le Pieux — ce n*est que de lui qu'il pent 
6tre question ici — avait offert k T^glise: c'itait Toeuvre de Jacques 
De Liemaekere, peut-£tre le pire du calibre peintreiVico/a« DeLie- 
maekere, surnommi Raose (s). 

Les autres vitraux du fond du ebceur, repr^sentant des sujets 

(I) Les comptes de la fabriqae de FaoD^e 1656 constateni : qu*Alexandre Raelle, 
peintre doreur, re$oit 36 lib. 13 es. i gr., poor peindre, vernir et dorer le jub(S; 

Qae Bandooin VaD Dickele, menaisier, coDstniii sous le jub^ deax aatels et one 
cidture poor la somme de 8 lib. 10 es.; 

Qa'Alexandre Roelle peini les sasdits aatels poar la somme de i lib.; 

Qae le m^me Alexandre Ruelle dore les sasdits aatels et les cartooches qai se 
troavent soas le jab(S poor la somme de li lib. de gros. 

(S) Le sculpteur GmUaumt Hughe figure parmi les jur^s de la corporation des 
peintres de Gand en 1471. 

(5) Noeb betaelt Jacques Liemaeker, van bet rikaecken de renster inden hoogben 
Choor Tande Conincklicke Ma^ ran Spaingnen, staende boven den hooghen autaere, 
tot welcke ick by ordonnancie ran men Heeren Tande Financie ontfaen hebbe wyt 
hondert guldens eens, als blyckt bier Toren inden ontfanck, fol. XIX f*S art. il*, 
de somme ran Tier bondert guldens, das bier de seWe LXVI lib. XIII seb. fill gr. 

En effet k la page 19 t« du mime compte, on lit : 

Noch ontfaen by ordre van men Heeren vande Financen, tot bet oprechten endc 
maeken vande ghelaese vcnster vande Con. Ma^ van Spaingnen boven den hooghen 
autaer inden Choor, dc somme van vyf hondert guldens de tselve hier. Lib. LXXXIII, 
V! sch. Vll! gr. 

{Comptes de la fahriqne dc Veglisc de I'anne'e 1629). 
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religieux, ^taient' de la maio de Comeille Horenbaut, peinlre 
sur verre (ghelaesen schilder) (i). 

A la Qq du XVIII^ sitele, on voyait encore dans la parlie an- 
tirieure du chceur, de beaux vitraux donnas par Viglius. G^est 
de ces vitraux qu1l est question dans le mimoire de Comeille 
Breydel (a). 

Presque lous les souverains qui gouvern&rent la Flandre au 
XVI« sitele, se firent un pieux devoir d'orner la calhMrale de 
Gand d'une verriere. Les compl^s de Tann^ 15S6 nous appren- 
nent que la reine Marie de Hongrie, avant de quitter les Pays- 
Bas, fit placer par un certain Lievin Luevis, une verriere dans 
r^glise ou Charles-Quint avait re^u le baptime (s). 

Disons mainicnant un mot d*uue autre ornementation non 
rooins pr^cieuse. 

Les iglises possidaient autrefois de riches tapisseries represen- 
tant des sujets tir^s de TAncien et du Nouveau Testament ou des 
episodes de la vie des saints, qu'on exhibait aux grandes Ktes 
de Tannic* La plupart de ces magnifiques produits de Tindustrie 
d'Audenarde ont disparu; T^glise de Sainte-Gudule, k Bruxelles, 

(f) Item, beUeli aen ComeUi Horenbaut, ghelaesen schilder, achi guldens by acte 
capiiuler, over het maeken vande Modellen vande vensters boven den hoeghen Aathaer 
in dale van XXV1I«« Aprilis 1640, welcke vensters voor vuve jaeren gheschildert syn 
gheweest ende een voors. Cornells daer van niet betaeit en is gheweest, diis al hier 
lib. I, VI sch. YIll gr. 

{Comptes de la fabrique de Veglite de I'annee 1640). 

(2) Voir les Pi&ces JOSTincATivBS, n« IV, partie fiamande, lit. E. 

(3) Item betaeit Pieter vandcr Haghen, vner lynen dienst vandat hy Lievin Luevie 
gheholpen heeft int stellen vande veynstere van vrauwe Marie Conigbine van Hon- 
ghrye, VI sch. gr. 

Item betaeit by den ghesellen van Lievin Luevis, int stellen vande veysterc van 
Vrauwe Marye voor eenen pot wyns by laste van myne Heeren van cappitele, 
111 sch. VI d. 

{Comptes de I'annee 1556). 
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est peut ^tre la seule qui en posside encore; mais vers le milieu 
du XVII'' sitele, Saint-Bavon n'avait rien ^ envier sous ce rap- 
port aux autres temples religieux du pays. 

On le voit, en consultant les comptes de la cathidrale, sources 
f^ndes d'ou la lumi^re ne cesse de jaillir sur le pass^, on par- 
vient a reconstruire le choeur tel que nos p^res Pont vu. 



II ne nous reste, pour terminer notre esquisse, qu*i jeter un 
regard sur les orgues, dont le beau buffet de bois de chine ri- 
chement sculpt^ et couronni de statues, porte les armoiries de 
r^vique Triest. 

Nous ignorons par qui ce puissant instrument, qui compte k 
juste titre parmi les meilleurs du pays, fut construit. Cest en 
vain que nous avons fouilli dans les archives pour dicouvrir 
quelque chose de positif k cet igard. Nos recherches sont resides 
infructueuses. dependant les comptes de la confririe de Notre- 
Dame aux Rayons rivilent qu*en 1566, un certain Thomas Key- 
gherman, facteur d'orgues, travailla pour la cathidrale; et qu'eu 
1595, le chapitre contribua pour 200 florins dans les dipenses 
de nouvelles orgues. Geux de Tann^ 1617 font mention d'un Jules 
Anthony, ^alemeut facteur d'orgues (prghelmaecker), qui re<^it 
du chapitre une somme de 30 livres 6 escalins et 8 gros, pour 
avoir restaur^ et ac^ordi les orgues (omme dCorghelen dezer 
kercke te vermaecken ende stellen) (i). 

En 1646, le chapitre passe un contrat avec PiVrr^ Vander 

(I) V. Ics Pieces jdstificatives, XIV. 



ORGUES. 
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Haegen, autre facteur d'orgues; mais comme nous u^avous pas 
trouvd ce contrat, doul Texistence nous est signals par un ar- 
ticle des comptesy nous ignorons si en effet Pierre Vandcr Haegen 
est Tauteur des orgues actuelles de la calhMrale (i). 

En parlant des orgues, nous nous rappelons que les archives 
de la cath6drale nous ont fourni queli]ues notes sur la musique 
au XVP sitele, qui ne sont pas d^nu^es d'int^rit. 

En 1637, une contrebasse (basse viole) coutait 20 livres de gros 
ct 12 escalins, argent courant de Brabant. 

En i S66, un certain Jacob, maitre de cbapelle (zangmeestere) 
de Saint-Bavon, re^^oit 5 escalins de la Conrr^rie de Notre-Dame 
aux Rayons, pour avoir annot6 quelques chants et avoir compost 
quelques cantiques (Voort tanenteren van lofsanghen ende te dien 
fyne ghecompaneeri hebbende eenighe canticque, dragende ocxx bla- 
deren). 

Ces cantiques existent-ils encore? 

Le Metnorieboek der stad Ghent rapporte, que le premier salut 
en musique qui eut lieu k Gand, fut c^libr^ par une confrerie de 
N.-D. le avril 1502, & F^glise de Saint- Jean. Voici le texte de 
cet article : 

« Den 1' in April wart t' sente Jans te Ghendt *t lof inneghe- 
stelt van Onzer Vrauwe, dat men nu alle dagen singt, ende het 
was *t I"" dat In musycke ende ooc in discante ghestelt was. i 



(i) Item beUelt aen PHtum Vandtr Haegen, orgelmaeker, Tytfentwintich poDt gr. 
ende dat over den heere archidiaken Tayaert, tot die Tolle betaelinghe ran het con- 
tracte met bem gfaemaeckt by qailan. in date ran 38 feb. 1647. 

Item noch betaelt aenden selven ryft sehellinghen acht grooten, oorer eenich ofer- 
wepck by hem ghemaeckt in het contract niet begrepen, VI sch. VIII gr. 

{Comptet de la fahrique de Vannee l(ii6). 



! 
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ORDRE DE LA TOISON Dm. 



Tout le moDde sait que le due Pfailippe-le-Boo iustitua le 10 
Janvier de Tan de grftce 1429> dans sa bonne ville de Bruges, le 
trto-noble Ordre de la Toison d'or. 

Dans quel but cr^-t il cette assoctatron illustre? on Tignore. 
Les uns pritendent que la galanterie seule lui en inspira Tidee, les 
autres au contraire assurent que la polrlique et la religion lui ser- 
virent de mobiles. Celte deruiire hypotbtee nous paratt la plus 
vraisemblable, n*aurions-nous d'aulre preuve que ces deux vers 
de r^pitaphe du prince : 

Poor mainctenir r£glise, quy est de Diea maison, 
ray'mU siu la noble Ordre qa*on nomme Tboyson. 

« A Toccasion de ses noces avec Isabelle de Portugal — dit le 
baron de Reiffenberg — Philippe-le-Bon prit la devise : Aultrb 
if*AiUT, Tappliquant sans doute au mariage seulement, observe 
M. de Barante; car pour les amours, il ne s'en fit faute, pas 
plus apr^s qu*auparavant. Les mots Aultre n*aray itaient brod^s 
sur les manteaux des chevaliers; mais le due Charles, surnomm^ 
le Tefiieraire, en changeant F^toffe et la couleur de ces manteaux, 
les orna de sa propre devise : Je l*at emprins, expression de Finer- 
gie et de Fopini&tret^ de son caractire » (i). 

Notre intention n'est pas de raconter Fhistoire de cet Ordre 

(1) Lc baroa de Reiffe?iberg, iiittoire de I' ordre de la Toiton d'or. 
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place sous la protection de la mire du Sauveur et de Tapolre 
saint Andr^y patrons de Bourgogne. Nous nous bornerons k rap- 
peler les cirimonies des deux chapitres, qui furent tenus k Gand, 
le premier en 1445, par Phiiippe-le-Bon lui-m£me, et le second 
en 1559, par Philippe II. 



Les archives de la cathedrale ne renferment aucun document 
au sujet des c^rimonies qui eurent lieu 'ii Toccasion de oe cha- 
pitre tenu par le foudateur de TOrdre, dans la vieille ^glise de 
Saint-Jean. 

Gand cilibra cetle solenniti d'une mani^ splendide, en 
donnant au peuple des rijouissances publiques. Philippe-le-Bon 
appela la noblesse de tons les pays k de brillauts toumois, ou 
elle acquit par ses prouesses los et lumneur. Jacques de Lalaing 
y Tut armi chevalier par le due de Bourgogne et se distingua 
dans la lice, en combattant k pied et k cheval centre un noble 
sicilien, nommi Jean de Bonifazio. M. de Barante donne sur 
cette fftte chevaleresque, qui eut lieu au Marchi du Vendredi, 
des details curieux et pleins d*int^£t. 

A difaut de pieces incites, nous aurons recours aux sources 
connues, en reproduisant ce que rapporte le savant et dernier his- 
torien de TOrdre de la Toison d'or (i). 

« Le souverain avait r^solu de tenir, le jour de saint Andri 
1 445, un chapitre de TOrdre en la ville de Gand (a), auquel il 
avait dijk invito tons les chevaliers; mais, ses occupations ne 

(1) Le baron de ReipreifBERC, ibidem. 

(2) C'^tait le srpti^me chapitre et la quiuzi^me IHc depuis la fondation de I'Ordre. 



ntem de 1% T^^m^n d'or en «44ft. 
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lui ay ant pas per mis de se reudre pour ce temps-lji eb la dite 
ville, cette f<&(e ne put commeocer que le 1 1 d^cembre. Elle se 
cil^bra dans F^lise de Saint-Jean. Le souverain et seize autres 
chevaliers y assisterent. 

Le 1 1 du mois apris midi, les chevaliers, etant assembles dans 
une salle du ch&teau de Gand, convinrent de procider le lende- 
main k Tilection de sept (i) nouveaux confreres, pour remplir 
autant de places vacantes; ils y nomm^rent, en effet, le lende- 
main : 

Le roi d'Arragon (a); 

Le due de Bretagne; 

Le comte de Saint-Pol; 

Franck de Borssele, comte d*Ostrevant (s); 

Monsieur de Brederode (4); 

Monsieur de la Vkre (k); 

Monsieur d*Auxy (e); ^ 

Monsieur de Humiires (7), qui fut ^lu h la place du due de 
Bretagne. 

Le 15, aprte midi, les chevaliers ^tant capitulairement assem- 
hl&s k rh6tel du souverain, on flt la c^r^monie de revitir du collier 
Messieurs de la Vire et d'Auxy; et comme les grandes occupa- 
tions de Monseigneur le Due ne permettaient pas qu*il fnl procidi 

(1) Les lUtes Imprim^es annoncent sepi ebevaliers ^las dans ce chapitre, et n'en 
donnent que six. Oo en nomma en effet sept; raais deux reftis^rent, et M. de Humid- 
res fat alors le sizidme : ce qai n^est pas remarqad dans les mdmes listes. 

(2) Alpbonse V, mort le 28 juillet ii58. Dans les MSS., les nonvelies nominations 
sont fantivement indiqa<&es; on les a corrigdes an moyen des pi^s imprimdes. 

(3) Le man de Jacqueline de Baridre; il mourot en ii73. 

(i) Renaud, seigneur de Brederode et de Viane, mort le 16 octobre ii73. 

(5) Henri de Borsseele, seigneur de la Vdre on de Veere, mort le 17 f^vrier 1470. 

(6) Jean, seigneur et Ber d'Auxi. 

(7) Dricu ou Andr6 de Humi6re8, mort vers 1460. 
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dans ce*chapitre k I'examen de la conduite des chevaliers, le 
chaocelier de Bourgogne, remplissaot les fonctions de chancelier 
de rOrdre, proDonga uo discours, par lequel il exhorlait ceux 
qui se trouvaient charges de quelque faule de s'en ameDder, pour 
qu'au chapitre prochain Too ne fut point obligi de leur infliger 
de correction. 

Ayant ^t^ trouv^ convenir de faire quelques changements aux 
ordonnances de TOrdre, Tassembl^e nomma Messieurs de Croy, 
de Chimay, de Teroant (i), de Santes et de Willerval, chevaliers 
de rOrdre, k Teffet d*en examiner les statuts et ordonnances, el 
d y faire les additions, retranchements et interpretations conve- 
nables, lesquels changements devaient avoir force, comme s*ils 
itaient compris dans les constitutions primitives. 

Le comte de Meurs s'^tant plaint de ce que le due de Gueldre 
ne voulait pas agr^er la proposition qui lui avait ii& faite dc 
soumettre au jugement du Souverain ou de ses commis le difiK- 
rend qu'il y avait entre eux, au sujet de quelques voies de fait 
exerc^es par ledit due, tant centre le remontrant qu'envers ses 
sujets, Tassembl^e r^solut de requ^rir itirativement le due de 
Gueldre de se prater k cette demande; et en cas de refus de sa 
part, les chevaliers convinrent de donner au comte de Meurs tout 
Tappui et Tassistance qu'il dependrait d*eux, conformiment aux 
statuts de TOrdre. Monsieur de Ternant demanda la protection de 
Tassemblte en faveur d'un nomm^ Jean Sommain, condamn^ par 
coutumace k £tre banni du royaume de France. II fit connalire, k 
cet effet, que ledit Sommain avait obtenu du Roi surstonce k Vexi- 
cution de la sentence jusqu*au lendemain de la Saint-Jean; que 

( 1) Philippe, seigneur de Ternant et de la Molte de Tboisy, fut cberalier de la 
Toison d'or, conseiller et cbambellan du due. Son fils Ferdinand fut armc par le Due, 
cn 1452, a researmouchc d'Overmeire. 
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le condamne ^tait sujet du Due souveraia, et que le fait dont il 
etail accuse avail Hi commis hors du royaume; qu*co outre^ il 
offrait d'ester k droit par devant le Souveraio, juge competent de 
Tune et de Fautre partie. II fut r^poodu k M. de Teroant que 
iQODseigneur le Due parlerait de eette affaire k Tambassadeur frau- 
<;ais9 qui devait iueessamment se reudre vers lui; qu'au surplus 
il avait permis au due d'Orl^aos, present k eette stance, d'eo 
^erire au Roi. 

Le trdsorier ayant eosuite repr^sent^ que quelques chevaliers 
de rOrdre lui ^latent redevables^ en. leur quality, de plusieurs 
sommes d'argent qu'il devait renseigner k la chapelle de Dijon, il 
leur fut enjoint de satisfaire le remontrant la Saint-Jean prochaine. 

II fut aussi ordonn^ au greffier de r^diger incessamment par 
^crit les aetes capitulaires de TOrdre, et k Toison d'Or (i), roi 
d'armes, de faire son rapport par ^erit des gestes et fautes des 
chevaliers. » 

La relation que Ton vient de lire ne mentionne pas les details 
de la c^nimonie qui eut lieu k T^glise de Saint-Jean, mais elle 
nous initio aux actes capitulaires de TOrdre. 

Ce chapitre g^n^ral, le vingt-troisiime et dernier, compie 
parmi les plus remarquables de TOrdre. Philippe II y d^ploya la 

(I) Le premier roi d'armes de la Toison d'or fut Jean Lefebvre, seignear de Saint- 
Remy, de le Vacqaerie, d'Avesnet et de Mariennes, ni k Abbenlie en Picardie. II 
^tait pr^cMemment conseiller et b^raot da dac de Boargogne, avec le titre de Cha- 
rMcii. Le 7 mai ii68, il demanda k se faire remplacer par Giiles Gobert» h^raut da 
m^me Ordre, avec le titre de Fu$Ut qa'il avait instruit d^s son enfanee dans Tart 
h^raldiqae, et qu'il avait amen<i avec lui dans plusiears voyages. Giiles Gobert fat, 
en effet, nomrod son substitiit. Joan Lefebvre rooarut lo jour du saint Sacrement 
en 1468. 
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plus grande magnificeQce, comme TattesteDt de Dombreuses piioes 
d^pos^es aux archives de la cath^drale et d'autres sources authen- 
tiques. Le 4 mai, le roi, chef et soaverain de I^Ordre, r^unit les 
chevaliers i Bruxelles et prit lear avis sar rintentioD qu*il avait 
de teDir qd chapitre h Gand. Cette resolution ayant ^t^ appron- 
v^e, 00 en informa imm^diatemeDt le magistral de Gand par la 
letlre suivante dont nous avons trouv^ la copie dans les archives 
de la cath^drale : 

De par le Roy, due de Bourgoigne, chief et souverain 
de Tordre de la Toison d'or. 

c Tr^s-chiers et bien amez, comme en nostre conseil de TOrdre, ayons 
r^solu c^l^brer feste et chapitre g^n^ral dicelluy Ordre, le premier joar 
et aultres ensuyvans du mois de juillet prochainement venant. A quoy 
ayons bien voulu choisir nostre bonne ville de Gand comme celle que 
trouvons ad ce fort convenable, oultre ce que lavons en singuli^re re- 
commandation. A ceste cause nous a sembl6 vous en pr^advertir de 
bonne heure ad ce mesmement que pour ledict temps regardez daddres- 
ser deuement toutes bonnes commoditez tant de logiz que daultres 
choses que pour telle solempnite (que ne sera sans tr^-grande assem- 
bl^e) entendez estre requises. Aussy que insinuez ceste nostre reso- 
lution aux r^yerendz et ven^rables noz tr^s-chiers et bien amez les 
provost et chapitre de l^glise Sainct Jehan, oil entendons tenir les 
solempnit^z de ladicte feste, affin que pour lors ilz tiennent d^sempe- 
schie le coeur dicelle ^glise, et pareillement le lieu de leur chapittre 
pour nous en povoir accomoder comme il conviendra, vous mandant et 
ordonnant ainsy le faire. Tr^s-chiers et bien amez, nostre Seigneur 
Dieu vous ayt en sa garde. De Bruxelles, le V*" jour de may i559. 

i Phle. 

• A nos tr^s-chiers et bien amez^les Bailly, Eschevins et Gens de loy 
de nostre bonne ville de Gand. » 

D'apres celte lettre, datee du 5 mai, les solennit^s qui se pre- 
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paraieot allaieDt attirer une grande affluence de moade dans la 
vieille ciii de Charles-Quint. 

Le 16 on ^rivit au pr6v6t et au ohapitre de Teglise coll^giale 
de Saint-Bavon, ou la c^r^monie devait ^Ire c^l^bree, pour lenr 
enjoindre de se conformer aux instruclions que le premier rot 
d^armes, Toison d*Or, leur donnerait. Voici celte piice : 



c R^T^rend pere, chiers et bien ames. Pour ce que avons determine 
c^lebrer la feste de nostre ordre de la Thoison dor en vostre ^glise, le 
premier jour et aultres subs^quens de julet prochain, nous vous reque- 
rons que pour ledict temps vous tenez le cceur dicelle ^glise, aussy le 
lieu de vostre chapitre desempeschiez et mesmes que donnerez ordre que 
le tout soit appropri^ k nous en povoir accomoder selon que nostre Roy 
darmes Thoison d'Or, pr^ent porteur, vous d^clairera plus amplement 
de nostre part et ce nous sera plaisir agr^able. Atant r^v^rend p^re, 
chiers et bien amez, nostre Seigneur Dieu soit garde de vous. De 
Bruxelles, le XVI* de may i559. 



i A r^v^rend p^re, nos chiers et bien amez les Provost, Doyen et 
Chapitre de T^glise coll^giale de Saint-Bavon en nostre ville de 



T&chons, a'il est possible, de donner d'apris les documents 
conserves dans les archives de la cathMrale (i), la description du 
choeur, tel qu'il ^tait dispose le jour de Touverlure du chapitre, 
qui fut d^flnitivement fixfie au 29 juillet, apris avoir Hi remise 
une premiere fois, parce que les pr^paratifs n'itaient pas termini, 
et uneseconde fois, k cause de la mort du roi de France, Henri II, 
ini par Montgomery, dans un tournoi. 

(1) V. les PiicES JcsTiPicATivES, n« XV. ' 



De par le Roy. 



i Pule. 



Gand. • 
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Le choear ^(ait entouri de cinquante-et-un si^es ou stalles de 
bois de ch^oe, ayant chacaa ud dais orui de dorures et de peia- 
tures. Au-dessus de chaque si^e brillait le blason, peiot sur 
parquet^ du chevalier qui devait Toccuper. 

Deux si^es plus hauls et plus richemeut ornis que les autres 
^laieot dispose pr^ de TeDtrte du edit de rEvangile, et en face 
de ceux-ciy ^alement k c6i& de Fautel, on eo voyait un sembla- 
ble. Ces trois sieges ^taient r^serv^ k Jean III, roi de Portugal, 
k Christiern 11, roi de Danemarck, et k Alphonse roi d'Arragon. 

Au fond du choeur, centre le jub6 et k droite de Tentrte pria- 
cipale, s*^levaient les sieges ou pour mieux dire les tr6nes du Roi, 
chef et souverain de TOrdre, et du defunt Empereur, son pire. 
Leurs blasons n'elaieut s^par^ que par une l^ire colonne tra- 
vaill^e k jour. Le si^e de Tempereur Ferdinand , de m^me 
hauteur et de mime forme, occupait le coii gauche. Les dalles 
froides et humides du pavement itaient masquies sous un solide 
plancher. 

De riches tapisseries flamandes, reprisentant des sujets bibli- 
ques, tels que Thistoire de Gideon, des Machabees ou de Salomon, 
remplissaient Tintervalle entre les blasons des chevaliers et les 
galeries gothiques qui rignent autour du sancluaire. 

Les nefs lalirales ilaient igalement tapiss^s. Partout les anti- 
ques piliers avaient disparu sous les itoffes les plus riches, dont 
les couleurs s'harmoniaient admirablement entre elles. 

Devant Tautel que Ton avait ii& forci de diplacer a grands frais, 
se dressait le vaste et somptueux candelabre de TOrdre. II repri- 
sentait un arbre doni les branches sans feuilles, mais entrelac^s, 
allaient rejoindre les cdt^ latiraux du choeur. Cinquante-et-un 
cierges, armoiriis aux armes des chevaliers, couronnaient cet 
ornement et projetaient au loin une lumiire jaunatre, qui donnait 
aux brillants costumes des chevaliers, du clerg^ et des hiraults. 
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el k i^ornemeDtalioQ gio^rale, on aspect k la fois myst^rieax et 
imposanty qai laissait dans Time ud sentiment profond de res- 
peel et d'admiralioD. 

Les orgaes ^talent plac^ au c6ii droit de Pantel, et prto d*elles 
les chaotres el les enfaDts de choear formaient des groupes dignes 
da piaceau des Van Eyck ou des Memling. Les gaieries gothiques 
^taienl occupy par les trompettes, dont les ^latants accords 
reteDtireot lorsqae les chevaliers firent leur entr^ au chapitre. 
Le chaocelier Viglius d'Aytla de Zuichem occupait le centre du 
choBur. A lui appartenait la mission de recevoir des chevaliers 
le sermeni de tenir les deliberations secrites. 

Cette description, qnelque snccincte qu*elle soil, suffit pour nous 
donner une idie de la grandeur et de racial que Ton donnait aux 
ceremonies de eel Ordre illustre, brigue par toutes les tetes cou- 
ronnees de TEurope. 

Les Iravaux que Ton execula k Saint-Bavon furent prodigieux 
et il va de soi qu'ils coutereni des sommes considerables. Une 
discussion assez vive s'eieva au sujet du paiement des frais entre 
le prev6l du chapitre et le magistral de la ville. Enfin on s'ac- 
corda, en divisani la somme en deux parts egales, k supporter 
par le magistral et par le prev6t (t). 

Des le S juillet, le Roi etait arrive k Gand. Le Memorieboek, 
loujours precieux k consulter, revile que le 29 le monarque, 
accompagne des chevaliers de TOrdre, tons vetus de deuil, as- 
sista aux vigiles et autres offices qui furent ceiebres k Saint-Bavon 
pour le repos de T&me des chevaliers decedes. 

Le lendemain, le Roi se rendit en grande pompe k reglise 
pour y entendre la messe. Cette fois, ce chef et souverain de TOr- 
dre de la Toison d'or et les illustres chevaliers qui le precedaient, 

(I) v. les Pieces JcSTiricATiYEs, n<»> XVI, XVll, XVIII, XIX ct XX. 
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parurent en grand costume de c^rimonie^ de drap rooge borde 
d'or, et le chaperon de m^me couleur sor la t^te. 

Devant cetle noblesse marchaient cinq dviques et cinq abbte 
mitr^ et revitus de leurs habits pontificaux. Ceux-ci ^taient 
prte&l^ de deux gentilshommes k cheval, portant chacun sur 
i'^paule une colonne d'or^ surmontte de la couronne imp^riale. 
Quatre h^rauts et douze trompettes, dont tes cottes ^taient armo- 
ries aux armes d^Espagne, ouvraient la marche de ce brillant 
cortege, qui s'achemina lentement par les principales rues de la 
ville et au milieu d*ttne population compacte, vers la vieille ^lise 
dont les cloches sonnaient k grandes vol^. 

La ville deviut le th^tre de r^jouissaoces magnifiques. La 
foule accourut des cit^ voisines pour y prendre part et voir ces 
hauts et puissants seigneurs que les ffttes de la Toison d'or 
avaient r^unis. 

Les blasons ranges dans la partie sup^rieure du choeur^ sont 
ceux des chevaliers de I'ordre des chapitres tenus en 1445, par 
Philippe-le-Bon, et en 1559, par Philippe II. 

Nous aliens les indiquer, en reproduisant textueliement leurs 
inscriptions. 

Autour du sanctuaire sont ,plac^s les blasons des chevaliers 
de rOrdre en 

Du c6ii de TEvangile : 

1. Les embl^mes de la Toison dV, avec la devise : Anu ferit quam 

flamma micat. 

2. Tres-haut, tr^xcellent, tr^magnanime et tr^s-paissant prince 

Philippe, par la grjice de Dieu, doc de Boui^ogne, de Lothier, 
de Brabant et de Limboarch, comte de Flandre, d'Artois, de 
Bourgogne, de Namur, palatin et marquis du Saint-Empire, sei- 
gneur de Salins et de Malines. 

3. Messire Charles, due d'0rl6ans et dc Vaiois. 
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A. Messire Roland de Uutkercke, seigneur de Hemsrode et de Her&- 
trunt, tr^pass^. 

5. Messire David de Brimeu, seigneur de Ligny. 

6. Messire Jean de la Glyte, seigneur de Gommines, tr^pass^. 

7. Messire Guillebert de Lannoy, seigneur de Willerval et de Tron- 

ebiennes. 

8. Messire Antoine seigneur de Groy, comte de Porcien, seigneur de 

Renty. 

9. Messire Jacques de Brimeu, seigneur de Grigny. 

10. Messire Philippe, seigneur de Ternant et de la Motte. 

11. Messire Jean, seigneur de Gr^uy et de Ganaples. 

12. Messire Fr^d^ric, dit de Valeran, comte de Meurs. 

15. Messire Jean de Melun, seigneur d'Antoing et d'Espinoy. 
iA. Messire Baudouin de Noyelles, seigneur de Gasteau. 

15. Messire Jean, B. de Luxembourg, seigneur de Haubourdin. 

16. Messire Jean, seigneur de Neuchfttel et de Ghatel sur Meuselle. 

17. Messire Jean, due d^Alen^on, comte de Perche. 

18. Messire Francois de Borsele, comte d'Ostrevant. 

19. Messire Henri de Borsele, seigneur de Vere, comte de Grandpr^. 
SO. Messire Drieu, seigneur de Humi^res. 

Du c6t£ de FEpltre : 

1. Le collier de Tordre avec la devise : Pretium non wle taborum, 

2. Tr^haut et tr^xcellent et tr^puissant prince don Alphonse, 

roy d*Aragon, V du nom. 

3. Messire Jean, seigneur de Roubaix et de Herselles. 

A. Messire Antoine de Vergy, comte de Dammartin, tr^pass^. 

5. Messire Hugues de Lannoy, seigneur de Santes. 

6. Messire Jean de la Trimouille, seigneur de Jonuelle. 

7. Messire Jean de Luxemboui^, comte de Ligney, seigneur de Beau- 

revoir et de Bouhaing, tr^pass4. 

8. Messire Florimond de Brimeu, seigneur de Masiucourt, tr^pass^. 

9. Messire Baudouin de Lannoy, dit le Begue, seigneur de Malembais. 
iO. Messire de Beaufremont, seigneur dc Gharny et dc Monfort. 
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11. Messire Jean de Groy, seigaeur de Tour sur Marae. 

12. Messire Simon de Lalaing, seigoeur de Hantes. 

13. Messire Jean de Vergy, seigneur de Fouvens et de Venarry. 

14. Messire Charles de Bourgogne, comte de Gharolois. 

15. Messire Robrecht, comte de Vernenbui^, tr^pass^. 

16. Messire Jean, due de Bretagne, comte de Montfort, iripass^. 

17. Messire Matthieu de Foix, comte de Gomminges. 

18. Messire R^gnauld, seigneur de Br6derode et de Mane. 

19. Messire Jean, seigneur et Ber d*Auxi. 

20. (Un ^cusson blanc). 

Les blasoos des chevaliers apparteaant au chapitre tenu par 
Philippe II en 1559^ sent places au-dessas des stalles des cha- 
noines et s^paris des blasons des chevah'ers appartenant au 
chapitre tenu par le fondateur de I'Ordre^ par deux inscriptions 
plac^ au-dessus des portes latirales du choeur; Tune^ celle du 
c6{& de I'J&vangile, est ainsi con<;ue : 

AURBl YELLBRI8 
IR COMITIIS GAIIDAVI CBLEBRATIS 
HOPOHBITA, BT TOBQQATOBUH 
DB CENTIBOS BEKODH PI6IUTA, 
TBHPORDH IRJORIIS LACE8SITA, 
ILLQSTIB QCONDAH PILBOBCE880RUN 
EXEMPLAR. 



PRO 0I6RITATE AD P0STER08 
TRAN8HITTERD0 BT PERERRITATI 
YOVERDO EXBVPLUli, HCJOS 
CATHEORALIS ECCLBSMt CAPITDLUH 
IR HELIORBV PORMAM RE8T1T0IT 
BT REROTAYIT. 
ARRO SAL. MDCCLXXl. 

L'autre inscription, celle du cAi& de TEpitre, est celle-ci : 

PBILIPPB-LB-BOR 
ODC DB BOURCOCRE, PORDATEOR 
BT CUEP DB LA T0180R d'oR, 
ATART CORTOQU< A 6ARD LE CBAPITRE 
DB l'oDDRBi Vfl« DEPOIS 80R 
IRSTITOTIOR, Y PR^SIDA ET BR C^L^BRA 
U fitTB ER CETTE ^Ll&£ 
LE 6, 7 ET 8 ROYEMBRE, Iii5. 
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PBlLirPB II, ROl D^BSPAGRE, 
CHEF DB l'oRDBB, AVART 801f DEPART 

POUR l'bspaorb, 

TIRT SOLBRRRLLBMBIIT ER CETTB 
tffillSB LB CBAPITRE DE LA T0180R D^OR, 
LB XXlll* BT LB OBRRIBR DB 

l'ordrb, lb 23, 2i et 29 db juillbt 1559. 

Du cot^ droit, en entrant dans le choeur par ie grand escalier, 
on remarqae les blasons de : 

1. Tr^haalt, tr^xcellent, tr^magnanime et tr^-puissant prince 

Charles, par la dirine cl6mence Empereur des Remains, toajours 
auguste, cincquiesme de nom, trespass^. 

2. Tr^hault, tr^s-excellent, tr^magnanime, tr^-puissant Philippe, 

par la gr^ce de Dieu Roy de Gastille, de L^on, d'Arragon, des 
Siciles, archidue d*Austrice, due de Boui^ogoe, de Brabant, de 
Limboui^, de Luxembourg, de Gueldre, etQ., comte de Flan- 
dre, etc., chef et souverain de tr^noble ordre de la Toison d*or. 

3. Tres-hault, tr^-excellent et tr^-puissant prince Ghristiern, par la 

grice de Dieu roy de Denemarque, de Zuveden et Norweghen, 
trespass^. 

4. Tr^-hault, tres-excellent et tr^puissant prince Maximilien, roy 

de Boheme, archidue d'Austrice. 

5. Messire Pedro Antonio de Saint-S^verin, de Saint-Harcq, prince 

de Visignano. 

6. Don Beltran de la Gicua, due Dalbuequerqz. 

7. Messire R^gnault, seigneur de Br^derode et de Viane, trespass^. 

8. Messire Gharles, conte de Lalaing, trespass^. 

9. Don Imigo Lopez de Mendoga, due del Fusantado. 
iO. Messire Gosme de M^dicis, due de Florence. 

H. Hault et puissant prince, messire Emanuel-Philibert , due de 
Savoye, prince de Pigment. 

12. Don Hanrique de Lara, due de Najara, trespass^. 

13. Messire Joachin, seigneur de Rye, trespass^. 

14. Messire Lamoral, conte Degmont, prince de Gavre, seigneur de 

Fiennes. 
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15. Messire Maximilian de Bourgogoe, marquis de la Vere, seigaeur 

de Bevres, trespass^. 

16. Messire Jehan de Lignes, conte Daremberghe, baron de Barbason. 

17. Messire Jehan de Lannoy, seigneor de Molembaiy. 

48. Hault et puissant prince Fernande, par la grice de Dieu archiduc 
Daustriche, conte de Tyrol. 

19. Don Goncalo Ferdinando de Cordaua, due de Sesa et de Terre- 

neuve, conte de Labra. 

20. Pour le due de Medina de Ryo Scio, reste d^laisie de mettre les 

armes jusques apr^ qu'il aura receu le colier. 

21. Messire Charles, baron de Berlaymont, seigneur de 

22. Messire Charles de Brimeu, conte de Meeshen, seigneur de 

23. Messire Jehan, marquis de Berghes, conte de Wolhain. 

24. Messire Jehan de Montmerency, seigneur de Gourieres. 

25. Messire Vradislaus, baron de Bernstein. 

26. Messire Antonio Dorio, marquis de Saint-£tienne, seigneur de 



Du c6te ganche, en commenQant ^alemeut du c6i& de Tcntrte, 
sont les blasons de : 

1. Tr^hault, u^s-excellent, tr^-magnanime et tr^puissant prince 

Ferdinande, par la divine cl^mence Empereur des Remains, 
toujours auguste, Roy de Hongrye, etc., archiduc Daustrice. 

2. Tr^-hault, tr^ -excellent et tr^puissant prince Jehan, par la 

gr^ce de Dieu roy de Portugal, tr6pass^. 
5. Hault et puissant prince, Messire Fr6d6ric, conte palatin, ^lecteur, 
due en la haulte et basse Bavi^re, tr^pass^. 

4. Don Pedro Fernandez de Velasco, due de Frias, conestable de 

Gastille. 

5. Don Fernando Gonzaga, prince de Malsette, due Dariano, trespass^. 

6. Messire Jehan de Hennin, conte de Boussu. 
>7. Messire Andrea Daria, prince de Melphe. 

8. Don Fernando Alvarez de Toledo, due Dalva. 

9. Hault et puissant prince Messire Albert, due de Baviere, prince de 

Lempire. 
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IT), ttessire Octavio Farnete de Parma et Placentia. 

11. Messire Fr6d^ricq, conte de Furstenberghe, trespasse. 

12. Messire Pondius de Lalaiog, seigneur de Bagaicourt, trespass^. 

13. Messire Claude de Vergy, baroo de Ghamplite. 
iA. Messire Pierre Crust, conte de Mansele. 

15. Messire iPienre, seigneur de Werchin, s^n6cfaal de Haynault, 

trespass^. 

16. Hault et puissant prince Henry le Seusne, due de Brunsweych. 

17. Messire Philippus de Groy, due Darschot, prince de Chimay, conte 

de Partien et de Smeghen. 

18. Pour don Charles par la gr^ce de Dieu prince des Espaignes* At 

est^ d^laysi^ de mectre les armes jusques apr^ qu'il aura receu 
le colier. 

19. Pour le due de Cordoue et Segorbe. At est^ d^laysi^ de mectre 

les armes jusques apr^ qu'il aura receu le colier. 

20. Messire Philippus de Stavele, baron de Chaumont, seigneur de 

Glaion. 

21. Messire Philippus, baron de Montmorency, conte de Horn. 

22. Messire Guillaume de Nassau, princes Dorenges, seigneur de Breda. 

23. Messire Jehan, conte Doystfrise. 

24. Messire Franchois Fernando Davalos de Aquinno, marquis de Bes- 

cara et de del Vasto. 

25. Messire Sforsa Sforsa^ conte de Santa Fiore, marquis de Varsy, 

seigneur de Castello Arquato. 
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ce:remonies ET FUN^IRAILLES CELEBRES. 



II D*est pas hors de propos de jeler uq regard r^trospectif sor 
les priacipales c^r^moaies fun^res qui eurent lieu dans cette 
^glise, k Toccasion de la mort des prioces appartenaot aux mai- 
SODS souveraines de TEurope. 

Le premier nom qui se pr^ente sous notre plume, est celui 
d'uoe femme que le chagrin conduisit au tombeau k la fleur de 
r^ge, de riufortuote Michbllb de France. T^pouse Philippe-le* 
Bou. Elle rendit le deruier soupir k Gaud au palais de la Po- 
terae (Bestorm'poorte)^ doot quelques vestiges subsistent eocore 
aujourd'hui. M. de Baraute racoute aiusi cet ^v^nemeDt, qui jeta 
la coDSteroatioD et le d^espoir dans loute la Flandre, 

« Le due — icri(-il — regut la nouvelle triste et inatteudue de 
la mort de madame Michelle de France, sa femme; elle Teuait 
d'etre enlev^e tout k coup, k Yk$e de viugt-huit ans, par uoe ma- 
ladie vive et rapide. Les peuples de Flandre et surtout les Gan- 
tois, t^moins, depuis plusieurs aou^es, de sa douceur, de sa 
bonl^, de ses aumOnes, furent frapp^s de douleur par cette fu- 
neste mort; ils ne voulurent pas croire qu*elle fut naturelle, et 
y cherchirent quelque cause de sortilege ou de poisou. Leurs 
soupi^os se portirent bieut6t sur la dame Ursule, femme du 
seigneur de la Fiefville, et dame de la princesse. Aprto avoir joui 
de toute sa faveur, elle venait d'etre renvoy^e de sa maison; sur 
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oette idie, les Gantois eavoyireDt cent viDgt homines pour se 
saisir de la dame de la Viefville, qui itait k Aire; qaelques gentils- 
hommes de sa parent^ s'opposirent k celte extoutioD» Les gens 
de Gand itaient si animis, qu'ils mirent en prison leurs commis- 
sairesy pour s*£tre mal acquittte de la charge qa*ou lenr avail 
confite. L*affaire fit (ant de bruit, que les ofiSciers de justice du 
Due firent des informations k Lille, k Arras, k Dijon; le Parle- 
ment de Paris en ordonna aussi; le sire de Roubais se trouva 
compris dans ces accusations. La procedure dura longtemps; le 
sire de Roubais fut d'abord condamn^ au bannissement par con- 
lumace; enfin, aprte une ann^e, la complete innocence de la dame 
Ursule fut reconnue, et le due lui fit mime une reparation. » 

La dipouille mortelle de cette princesse fut port^ en grande 
pompe le 8 juillet de Tan 1432, k Tabbaye de Saint-Bavon, et 
un chroniqueur remarque que le cortege passa par le pont de 
la Tour rouge, nouvellement construit. Le corps fut inhumi au 
centre du choeur de r^glise de Tabbaye, et ses entrailles dans le 
cimetiire des religieux (t). 

En IKiO, apris la translation du chapitre de Saint-Bavon k 
r^lise de Saint-Jean, le corps et le mausolte furent transfer^ k 
Saint-Bavon (s), dans la chapelle iidiie k Saint-Nicolas, situte 
k cette ipoque, selon un curieux recueil d'^pitaphes du commen- 
cement du XVI1« sitele, k c6ii de la sacristie. Cette pierre que 
nous avons vainement cherchie, portait Tipitaphe suivante : 

c Prions Diea pour la defuncte tresnoble dame et princesse, dame 
Michiele, fille de feu le roy Charles de France, princesse, femme et 
espouse de tresexcellent et trespuissant prince, mens' Philippe, due de 
Boui^ogne, de Thirol, Brabant, Limbourg, et comte de Flandres, Ar- 

(I) v. les PliCES JCSTIPICATITBS, 0^ XXI. 

(3) Memoriebo€k, t. I, bl. 176. 
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thois, Bourgogne, Heoault, Hollande, Zelaode, Naomr, marqda do 
Empire, seigneur de Frise, Salins et Malines, dont le corps esl icy 
reposant et expira de ce siecle le YUI* jour de joillet Faa M. GGGG. 
XXIl (i). 1 

Eq li^5» ce mausot^e fut descendu dans ta crypte, ou des 
fouilles rev^leraient indubitablemeni son existence (s). 

Le m^moire de Breydel, si pricieux k coBsnlter, boos apprend 
que Phitippe-le-BoD donna, ^e 8 mai 1458, k l*^abbaye de Saint- 
Bavon une somme de huit cents couronnes dW, k la condition 
de c^librer perp^tuellement uu anniversaire pour le repos de r&me 
de sa vertueuse Spouse. Un drap mortuaire, brod^ aux armes de 
France et de Bourgogne, couvrait le catafalque pendant la cali- 
bration de ta messe (s). 

En nommant Philippe-le-Bon, nous devons citer un de ses fils 
naturelSy Raphael Mercatel, iv^ue de Rosence in partibui, qui 
devint en 1478 abbi de I'abbaye de Saint-Bavon. Apris trente 
annies d*une fructueuse administration, ce prilat, ami des lettres 
et des arts, se retira k Bruges dans le refuge de son monastire, 
ou il expira te 4 aout 1508. Sa dipouille mertelle fot transport^ 
h Gand et inhum^ dans T^lise de I'abbaye (i). Tens les ans on 
cilibrait son anniversaire, jusqu'li T^oque de la grande revolu- 
tion du XVI'' sitele. Le drap mortuatre, orni de ses armoiries, 
servit dans (a suite aux anniversaires des iv^ues de Gand (s). 

(1) MS. apparlena^t k Bl. le baron de Saiht-Girom. 

(S) item, betaelt meester Jan den beeMeniyder (sans doyate /tan Bt Beert)^ Toor 
den saero Tan Traowe Michile van in bet oagren buns inden crocht le doene met zyne 
knecbten, tsamen II II scb. gr. 



(3) V. les Pieces mjstipicatites, no IV, lit. B. 

(4) Van Loeerer, Histoire di l*ahhay$ di Saint'Bavan et d« la crpple tU SaifU-Jtan, 
prcmidre partie, p. 156. 

(5) v. les Pieces ivsTiricATivcb, n^ IV, lit. B. 



(CompUs dt I'egUit de tannie l8i7S). 
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En 1504, on c^libra a I'^glise de Saint-Jean les fun^railles 
d'lsADELLE, reine de Gastille et mire de la cointesse Jeanne, Spouse 
de Philippe-le-Beau, XXXP comle de Flandre, qui mourui a 
fiurgos le 24 septembre 1506, et dont on c^libra igalement les 
obs^ues k T^glise de Saint-Jean. 

Ed 1515, la mime cirimonie funibre se renouvela pour le roi 
Ferdinand V, dit le Catholique, et pire de la comtesse Jeanne. 

Quatre ans plus tard, en 1519, Tiglise de Saint-Jean reviiii 
de nouveau ses habits de deuil pour Tempereur Maximilien I, 
et en 1530 pour la fille de ce prince. Marguerite d'Autriche, 



comme elle le dit elle-mime dans ses charmantes et uaives 
poisies. 

En 1539, Hmpiratrice Isadelle ilant morte, Charles-Quint 
ordonna de cilebrer un service funibre dans toutes les villes de 
son empire. Gette pieuse solennili s'accomplit k Gand, h Tiglise 
paroissiale de Saint-Jean, le l"*' mai de la mime annie. 

De pompeuses funirailles eurent encore lieu k Saint-fiavon, 
le 14 septembre de Tan 1564, pour Tempereur Ferdinand I. 
On y celibra aussi, en 1568, avec la mime magnificence, celles 
d'^LisABETH DE FRANCE, la troisiime femme de Philippe II. Ce 
prince ayant payi lui-mime son tribut h la nature en 1598, 
ses funirailles furent celibries a Saint-Bavon avec une splen- 
deur inusitee. 

Le 19 mai 1621, le magistrat de Gand fit solennellement cili- 
brer dans la cathidrale un service funibre pour Philippe HI, roi 
d*Espagne (i); et le dernier jour de Janvier 1634, une solenniti 

(I) Item bctaelt Thomas de Clippel, ten tyde als myn heerc van Erpelghem als 
voorscepenen, midtsgaders myn heere van Vinderhaute ende Slalens scepeoen der stedc 



.... la geote demoyselle 
QuVust deal maris et sy mourut pucelle, 
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eul lieu pour la vertueuse archiduchesse IsABBLLE-CLAiRS-EuG^fUE, 
morte k Bruxelles, le 29 novembre 1633 (i). 

Cette revue n^crologique de taut de t^les couronn^s dont This- 
foire a appr^cie les actes avec uoe juste s^v^ril^, est loin d'etre 
complete. Beaucoup de noms illustres ont M omis, parce que les 
documents contemporains que nous avons sous les yeux ne les 
signalent pas k noire souvenir. Cependant, it nous eut Hi facile 
d'^teudre cette lugubre nomenclature jusqu'ii nos joi^rs, pour rap- 
peler au lecteur quil y a peu d'ann^s les voutes sacries de la 
vieille cath^drale retentirent des accents funibres et solennels du 
Miserere, entonn^ par un nombreux clerg^^ en presence d'un 
peupie ^plor^, pour le repos de Tame de la meilleure des reines^ 
de Louise-Marie d'Orl^ans, morte k Ostende le 11 octobre 18S0. 



van Gliendt, als ghecoroiUeerde van hemlieden collegie ghecomen lyo om te spreken 
meat kerckmeeslers, toucherende bet bereelsel ende ceremonie die men doen zoude 
int TuytTaert Tonde Co. van Spaignen, Philippas den derden (zal. oi''*), inde 
catbcdrale kercke van S<* Baefs, ende alsdoen de kerckmeeslers met de voom. beeren 
verleert in onzen capittel kelder de soromevan XXI scb. II gr. 



(I) Nocb ontfaen voer bet bebangben vanden gebeelen cboor met vier breedden 
midtsgaeders den gebeelen oacxael van buyten ende binnen, ende byde d^aataeren 
onder d'oxael int vuytvaert vande Sern* Infante (saligber), op den lesten January 1634, 
t^saeroen de somme van V lib. X sch. gr. 

Noch onlfaen van mvn Edelen Heeren Scbepenen vander Keare deser stede, voer de 
redemptie van alle bet fluweel dat ronttomme den gebeelen eboor ende de capelle 
ardante gebangben beeft int voytvaert vande bovenscbreven Ser*"* Infante (saligber 
memorio) de somme van lib. Illl gr. 



{CompUt de teglise dt tannic 162f). 



{Comptet di Veglite de tannee 1633). 
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Ui HigMi porUque de marbre, eo harmonie avec les cidtures 
des cbapellesy conduit k la sacrisUe supirieure risevyie aux digni- 
taires et aa chapitre de la catbedrale. Apris avoir franchi le 
vestiaire des cbapelaios, qui o'a rien de remarquable, on arrive 
dans celui des cbanoines. Cest une salle spacieuse et carr^e, 
dent les arites des voussures reposent au centre sur un pilier 
massif. Dans les clefs des voutes sent sculpt^ les symboles des 
quatre ^vang^listes. 

L'arcbitecture de cette pitee, comme celle de toute cette partie 
de r^ifice, date du commencement du XIV* siicle. 

Indipendamment du vestiaire, deux autres salles composent 
le premier itage. La plus grande, meubl^e de belles armoires de 
cb^ne, dans lesquelles on conserve les ornements sacerdotaux, 
est orn^ d*un lustre de fer attacbi au gitage k nu du plafond. 
Cette CBUvre, dont nous donnons ici le dessin, est peu connue, et 
cependant elle mirite de fixer Tattention des arcbeologues. Evi- 
demment elle appartient h cette ^poque ou le style ogival fleuri 
n'avait encore rien perdu de sa puret^ primitive. 

Ce lustre est probablement Tceuvre d*un artiste gantois, car 
il est surmont^ de Timage du dragon byzantin qui couronne la 
fltebe du Beffroi de Gand. Dans quelques parties il a conserve 
des traces de dorure et de peinture. 
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L'autre salle n'offre de remarquable qu'uo petit tableau peint 
sur bois, divis^ en huit compartiments, dans lesquels un artiste 
dont le Dom n'est pas parvenu jusqu'a nous, a retract divers 
sujets, rappelant la mort et les fun^railles de Saint-Bavon. 

« Sur troisde ces compartiments — dit le chanoineDeSmet(i) — 
on volt le tombeau du saint religieux et un autel auquel trois 

(1) /Notice iur la cathedrale de Saint-Bavon. 
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^v^ueSy portanl aatour de la tdte le nimbe de la saintet^, celi- 
brent le saint sacrifice. Si Ton en croil le chanoine De Bast, les 
figures, dont on a charg<i ce tablean, sont tont-i-fait barbares, 
sans goat, sans dessin, sans proportion, mais toutefois ils nous 
apprennent le costume et rhabiilement de ce temps. Le tableau et 
rinscription, dit-il, portent Tempreinte du commencement du 
XIII* sidde. Cette critique nous semble fort exag^rte. Les figures 
du tableau et les caractires de Tinscription accusent une date 
post^rieure de beaucoup k celle quindique M. De Bast. > 

Cette inscription, compos^e de trois strophes de quatre vers 
flamands chacune, est ainsi con<;ue : 

^ itBtu grane b; Irag^e nac^te 

Stnit Ctenen i^iu pntttentte ge^erttc^ 
wtx Un f^tml latcnit Unisc^t suit 
men BC^reef %tB i^onitxt tv^t etn en Irerttc^. 

2Hb men Bente i^anen begronf meet Ht ii00rmaer 
Celebreerire ^ter %pi mtmttt sente 2Lmaut 
lHoot Bente Bmcub litU Mt ^ter 00c Htxuatx 
Hertte^ mtsstn stnU Cteoen I»te ^eltc^ smt 

0ente €10$ ^ter 00c me^se las 

2Hs i^Ti Btntt i^aoenB Uc^ame ner^tef 

dente Macifms mnntc^lie ^ter took 

2Hb gfftuas in pejattlentte mant it iooi btsitt 

Voici comment le chanoine De Smet traduit ces trois strophes : 
c Pr^ de ce tombeau, de jour et de nuit, saint Bavon (i) accomplit 

(I) Le Ubifaa porta Lieven, mais le sens exige Daven. Ctsi sans doute en 
renonvdant rinscription qu'on a commia cette erreor. 

Dtns les comptes de Fann^ 1669, nous trourons Textrait saifant : 
Hem an W PieUr U Plat, XXXVI sch. groot., over bet sehoonmaeeken^ ende ver- 

to 
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sa penitence cordiale; il monta au ciel, quittant la cit6 terrestre, quand 
on ^crivait DCXXXI. 

Lorsqu'on enterra saint Bavon, saint Amand celebra ici ses fun^- 
railles, et saint Li^vin, ce saint missionnaire, c^l^bra ici k son tour 
trente messes pour l*4nie de saint Bavon. 

Saint Iilloi cdlebra aussi la messe en ce lieu, quand il exalta le 
corps de saint Bavon, et saint Macaire y pr^cha les fideles, quand its 
furent gu6ris de la peste, parce que lui en mourut. • 



Fau(-il ^num^rer les vases sacr^, les pr^ieax reliquaires, les 
ornements sacerdotaux de toute esptoe et d'une richesse inouie 
que Tantique abbaye de Saint-Bavou a poss^d^s depuis T^poque 
de sa fondalion, et que le temps, les tourmenles politiques, et sar- 
tout la cupidity el Tavarice des hommes, ont fait disparatlre du 
tc^r de la cathidrale? Ce serait la une t&che impossible h rem- 
plir. Les inventaires fails k divers ^poques, mats qui ne sont pas 
ant^rieurs au XIP sitele, atlestent que depuis fort longlemps les 
plus beaux joyaux n'existent plus (i). Nous nous bomerous k di- 
crire les objets principauxque le tr^sor renferme encore. Toutefois, 
avant de commencer celte revue, n'oublions pas de mentionner la 

nieot een schilderyken vande meraeckelen, soo van Sint Baven, Sint Lieven, als Sint 
Machari, mitsgaeders in de Gapiltelcamer gheschreven onder en boven de protretlen 
vande Bistchoppen, per billet, ordon. ende quit. XXXVI sch. gr. 

(I) M. Van Loeerer donne Tanalyse d'un de ees inventaires dans YHittoire de I'abbaye 
de SainhBavon, l*"* parlic, p. 2*7. 



TRESORERIE. 
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fameuse Crdx if or que les chanoiDes vendirent vers la fiu du 
XVI* sitele. Elle 6tai( d*or massif et provenait de l*abbaye. Eq 
1579, quelqaes chanoines r^fagi^ k Anvers ali^Q^rent cette 
prteietise pitee d*orfi6vrerie, veritable lingot d*or cisel^ et eDrichi 
de perles et de pierres prteieuses. Gorneille Breydel nous apprend 
qu'k ce bijou d'une grande valeor, les chanoiDes ajout&rent encore 
1089 marcs et 11 eslerlins d*argenterie, provenant de reliquaires, 
de crosses et d*autres joyaux, qui pass^ent Element dans le 
creuset des sp^.ulateurs de cette ^poque (i). Peut-^lre est-ce k cet 
acte sacrilege, que Thistoire ne saurait trop flitrir, que nous de- • 
vons la perle d'un bijou que saint Eloi fa^nna de sa main pour 
senrir de ch&sse k des fragments de la croix et de la couronne 
d^epines du Sauveur* Peut-^tre est-ce k cette spoliation inquaii- 
fiable, extent^ par ceux-lii m^mes qui devaient en £tre les fiddles 
gardiens, que nous devons la perte de la crosse de saint Amand, 
du sceptre de saint Bavon et de nombreux reliquaires d*une haute 
antiquity et d*une valeur artistique reconnue. 

Sous le n* XXI des Pi^es jdstificatives, nous donnons un do- 
cument extrimement curieux, Intitule : La chronique du sacriitain 
Henri d'Hooghe. L'auteur y trace en peu de mots Thistorique des 
reliquaires qui ont successivement servi k reenter les prteieux 
restes de saint Bavon, de saint Li^vin, de saint Landoald, de saint 
Macaire et d^autres saints et satntes. 



Selon ce document, saint Bavon arriva au monastire qui porta 
plus tard son nom, en Tan 613. Dix-huit ans plus tard, c'est-ii-dire 
le l^' oclobre 631, ce saint persounage mourut en odeur dc 

(I) v. Ics Places JOiiTiFicATiYES, D« IV, parlic flamaode, lit. F, G el II. 
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$ain(ei^(i). L'exbttmaUoD du corps de saint Bavoo wi lieu te 
1"" aoul 680, en pr^ence de saiut Eioi, ^^oe de Noyoa, de 
I'abb^ Wilfrid et d*autres encore. On d^posa les restes do saint 
dans une chiisse ou ils s^journirent pendant plus de treis siteles. 
En Tan 1010, Fabbe Erembold ouvrit Tancienne chiisse, en pre- 
sence du peuple, et posa les reliques de saint Bavon dans une 
autre plus somplueuse. Un certain Bruno ayant donni i l^abbaye 
9 i/) oiarcs d'or, deux calices, deux ebapes, deux chasubles et 
d*aulres objets pricieux, ainsi qu'une somme d'argent considera- 
ble, on confecUonna une ch^sse d'or, dans laquelle les reliques de 
saint Bavon furent postes le 10 mai 1058, par Baudouin, iv£que 
de Noyon, en pr^ence de Tabb^ Florbert et du peuple assemble. 
Le chroniqueur ajoute qu*au moment ou il terit, c*est-ii-dire au 
commencement du XVI' siecle, k en juger d'aprte T^rilure, les 
reliques de saint Bavon se trouvent encore dans cette ch&sse. 



SaintLi^vin arrivadansnotre monastire — dit le chroniqueur — 
le 17 aout de Tan 633> et c^l^bra trente-trois messes sur le tom* 
beau de saint Bavon. Le mime auteur ajoute que la tombe de 
saint Liivin fut conslruile par les anges dans un lieu appeli 
Houthem, et que le 27 juin de Tan 824*9 le corps de Tapdlre de 
la Flandre, conGi k la terre depuis deux cent neuf ans, fut ex- 
humi par Thierry, evique de Cambrai, et Eginhard, abbi de 
Saint-Bavon. 

Le 2 octobre 1083, ces pr^ieuses reliques furent dipos^ 
dans une autre chasse, par les soins de Tiv^ue de Noyon, Bad- 
bode, et de Tabb^ de Saint-Bavon, Widinans ou Wichman. 

On remarqua que le crftne itait perci de plusieurs trous, 

(1) Nicolas Dcspahs a&signe la mdme dale k la mort de saint Bavon. C'est done 
tort que plusieurs autcurs fixent la mort de ce saint k Tannic 654. 




DE SAINT-BAVON. 



157 



ende den volcke xverdt ghetoocht zyn helich ghebeente ende zyn 
ghebenedyde hoofi, doer vele gate in standen, de wekke hem 
waren ghesteken eer hy mthooft was. 

Une nouvelle ch&sse, plus somptueuse que la premiere, ayant 
Hi coufectionn^e par ordre de BeUo, abb^ de Saint-Bavon, Gau- 
tier, ^vdque de Cambrai, proc^da le 27 juiu 1171, k la (rans- 
latJOD soleDoelle des reliques de saiut Li^vin. L*abb^ Betto obtint 
h la mime ipoque cinq cr&nes des onze mille vierges de Cologne, 
les oompagnes de sainte Ursule; deux de ces cr&oes itaient encore 
garnis k Tipoque ou le chroniqueur rapporle ces fails, de longs 
cheveux blonds tresses (waer van de twee hoofden noch hebben 
ghevlochte ghelu haer). 

Les comptes de la donation Triest de Tannie 1777, nous ri- 
vilent que la cathidrale fit Tacquisition dans la vente du mobilier 
ayant apparlenu aux J^uites, de la ch&sse d'argent contenant les 
reliques de saint Liivin, pour la somme de 15S livres de gros 
7 escalins el 4 gros (i). 



Le ehroniqueur donne de curieux details sur la mort el la bea- 
tification de saint Landoald, dont les reliques furent transport's 
du village de Wintersboven k Tabbaye de Saiut-Bavon en 980, 
pour iire dipos's deux ans plus tard dans une chisse par V6v6- 
que de Noyon, Landolf, en presence de Tabbi Womare. 

(I) De seer Eerweerde heerea hebben geresolveert te coopen in de venditie van 
der Jesoilen deter stadt, de siWere ende yergolde reliqoie casse van den H. Livinus, 
ende de betaelinge le doen alt de donatio. Waer yooren betaeJt hebbe par qnitantle 
aen m' de Lannoy als preposeert tot den ontfanck der aelve goederen, de somme yan 
seren hondert negenennegentich gnldens seslbien stayrers wissegelt, doeade in pon- 
den grooten ter somme ran een hondert vyf en vyfiigh ponden, seven schellingen en 
fier grooten; diis : L. 7. 4. 



{Comptes de la donation THcti, 1777). 




158 



i^GLISE CATR£DRALB 



Les reliques de ce saint soot enferm^ dans one chasse qur 
D'a rien de remarquable et qui contient encore d^autres restes 
v^nir^, ayant apparlenu k d^autres saints. 



s^e encore, est, sans contredit, la belle Chasse n^ARGBivTy conte- 
nant les ossements de saint Macaire. Elle reprisenle un temple 
dans le style de la renaissance, flanqu^ de colonnes corinthiennes 
cannel^. Au centre de la toiture k rinceaux s'^live un pinacle 
h d6me, surmontant des pignons decor^s de medallions aux ar- 
mes ^maiil^es de Mons et des chapitres de Saint-Germain et de 
Sainte-Waudru, avec le millisime de 1616. L'une des faces, 
couple au milieu par une niche, renfermant la statuette de sainte 
Waudru, reprfeente saint Macaire gxierissant tes pestiferes, ciseM 
au repousse. Le premier compartiment porte : ab ejus cibum agci- 

PIBNTBS REVALESGUNT, Ct plUS baS : LEPROSOS CURATtJR ElUS SUDARIO, 

puis le nom de Tartiste montois, Hugo de la Vigne, qui exicuta 
ce beau travail : Hugo de la Vigne Montensis invenit et fecit. 

Dans le second compartiment, saint Macaire preserve la ville 
de Malines, par le signe de la croix, d'un epouvantable incendie, 
comme Texplique Tinscription suivante : ignem MEcuuNiiE signo 

CRUCIS COMPESCIT. 

Sur un rocher figure au bas du sujet, on lit : 



4»AIKT. 
A. MONS 

DAP. rm. 

AA. BIFNE (i) 

VIM El INPCRCRTES 
PARBNTUM RONCII CX COCCARTOR. 




(I) Fail d Mont par Ugo la Vigne. 
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L'aalre face est ^galement coopte par une niche renfermant 
la statuette de saint Germain, qui tient dans la main gauche ud 
livre ouvert portant les mimes mots que nous venons de tracer; 
elle reproduit un autre Episode de la vie de saint Macaire, ou 
fV disperse ses ennemis par le meme signe de la Redemption. Ge 
compartiment porte ces mots : crucem opponens telis hostium rbum 
LiBEBAT. Le second compartiment reprisente la' mort de saint 
Macaire, avec cette inscription : Cameraci fores EccLEsiiC oranti 
DiviNiTiis APERiuNTUR. Sur Ic soubasscment du temple repr&enti 
k gauche, est ^rit : S*°* Macarius peste moritur , et plus has : 

CERTATIM SINGULI SB INGERUNT UT VEL EXTRBMUM FERETRI TENEANT. 

Ces quatre bas-reliefs sont exiculis avec beaucoup de gout et 
miritent d'etre citis parmi les belles oeuvres de ciselure du dix- 
septiime sitele. 

Le soubassement de la ch&sse mime est orni de rinceaux, et la 
plinthe porte Tinscription suivante : Pestem biontibus HANNONiiC 

CRDDBLITER SiEVIENTEM ANNO 1615^ BEATUS BIACARIUS, GANDAVO MISSUS, 
SEDATy VINCIT. VlCTOREM GLERUS, SENATUS POPULUSQUE IN HANG THECAM 
CUM GAUDIO ARGENTEAM REPOSITUM REMITTUNT A^" 1616. 

Cette ligende indique suffisamment Torigine de ce pricieux 
reliquaire; cependant nous aureus Toccasion d*entrer k ce sujet 
dans quelques details que les archives de la calhidrale nous ont 
fournis. Mais achevons d'abord la description de la ch&sse. 

Les faces latirales occupies par des niches, sont ornies des 
statuettes de saint Macaire et de saint Bavon. Les armoiries 
imaillies de Francis Vander Burcht, cinquiime ivique de 
Gand (i), et celles du chapitre de Saint-Bavon, sont placies 
aux pieds des saints. 

Cette belle piice est supportie aux quatre coins par des lions 

(I) Vaxder Burcht porte : tl'liermines h Irois ^trilles do guenles. 
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^ deux tiles, de bronze dori, et le fatte est sarmonti d'un couron- 
nement riche, mais pea en harmonie avec Farcbitecture ginirale, 
et que nous n*hisitons pas k attribuer k une ipoque plus rteente. 

Le lecleur a i&}k appris par les nombreuses inscriptions dont 
la ch&sse de saint Macaire est couverte, qu'en 16i5» la peste 
sevil k Mons et que les reliques du saint furent transport^ dans 
cette ville. En eifet, le registre des r^lutions du chapitre de 
Saint-Bavon nous apprend que le 15 septerobre 1615, le cba- 
pitre dicida qn'k Tinstante priire du magislrat de la ville de 
Mons, le corps de saint Macaire y serait transfer^ pour rester 
expose k la viniration du peuple pendant tout le temps que 
durerait r^pidimie. 

Les reliques furent envoy^s k Mons et confines k la garde des 
dames chanoinesses du chapitre noble de Sainte-Waudru. La 
peste ayant cessi et le pr^ieux trisor devant retoumer k Gaud, 
les dames chanoinesses ^rivirent k Tivique de Gand, Francois 
Vander Burcht, afin qu*elles« puissent estre beneficiez de quelqne 
portion dudict Macaire > (i). Cette demande ayant ii& accord^, 
le chapitre de Mons timoigna sa reconnaissance en offrant k la 
cathidrale de Gand le magnifique reliquaire dont nous avons 
essayi de donner la description (t). 

La chronique du sacrislain Henri d'Hooghe (s), nous apprend 
que des reliques de saint Macaire furent exposies le 9 mai 1047 
par Baudouin, ivique de Noyon, el Lethberl, ivique de Cambrai, 
en presence de Philippe, roi de France, de Baudouin de Lille, 
comle de Flandre, et de son fils Baudouin, comle de Hainaut. 

(1) V. les PliCES JCSTIPICATITES, XXII. 

(2) On trooTe de corieax details sur eette peste et &ar le transfert des reliqnes de 
saint Macaire k Hons, dans : Jul, Waudrm Monientit lAgmothiatrum, tie. Mons, 1618 
et 1638 [Bibl. de Gand, Belles-lettres, n<» 1842 k I8ii]. 

(3) V. les Places JosTiPicATivBS, n» XXI. 
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Le 94 joiD 1619, T^v^que de Gand, entour^ da chapitre de la 
cath^drale, proc^da h la Tirification soienoelle des reliques de 
saint Macaire. Celles-ci ayant Hi troavtes intactes, on en relira 
plusiears morceaux destines au service de I'^glise, et quatre de 
ces prteieox debris farent offerts k r^vdqne de Bruges. 

L'ancienne cb&sse de saint Macaire, ceuvre de broderie des 
premieres ann^es du XVIP siicie, puisqu'elle porte les arrooiries 
de r^v^ae Jacques Boonen (i), est rel^gu^e acluellement parmi 
le mobilier bors d'usage. Cependant, elle m^rilait an meilleur sort. 
Les six m^daillons repr^ntant des portraits de divers saints 
illastres, brod^ en soie sur satin, sunt ^videmment de la main 
d'nn bon artiste. 

Celte ch4sse n'est pas la seule qai ait ^t^ mise au rebut. Nous 
en trouvons encore une autre de m^me forme, garnie de velours 
rouge; sur Tune des faces on lit : Reliquib sanctordm, et sur Tau- 
tre : Marttrum gorgomibnsium. 

Ce reliquaire contient, indipendamment des ossemenls du pa- 
tron de la cath^drale, des reliques appartenant k d*autres saints. 
Comme ceuvre d'art, cette ch&sse d'argent cisel6 n*a rien de bien 
remarquable. 

Nous ne dirons pas que ce reliquaire est le plus gracieux et le 
plus ^l^gant du tr^or de la cathidrale; sa forme est assez origi- 
nale. II repr^sente la tile du Pricurseur du Christ, de grandeur 
naturelle, posie sur un plat porti sur les ailes de quatre anges 

(I) BooRBii poHe : d'or, au sautoir d^argenl, k la bordure de gacales, accoDpagn^ 
tn chef d*an aigle 6p\oy6 de sable. 

91 
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agenouill^; le toat d*argent et d*un poids considerable. Les re- 
liques soot incrust^ dans le bant du crjlne, et sous le col soot 
gravto les armoiries du donateur, le cbaQoine tr^rier Melcbior 
de Locqueogbien de Pamele, mort en 1636. 

Aucune inscription ne nous apprend le nom de Tartiste qui 
ex^cuta ce travail, dipourvu de gout, roais d'une valour artistique 
r^lle si on ne consid^re que Texteution. 



Cette pi^ de bois Aori est d'un style assez gracicux. Les 
anges qui soulivent uue couronne au-dessus du reliquaire ou 
ron voit Tomoplate de la riformatrice de Tordre de saint Fran- 
cois, attestent qu'ils ont ^Id executes par la main d'un artiste 
experiments. 

A Texception des reliquaires que nous venous de ddcrire, la 
catbedrale ne posside plus aucune piSce d'orfevrerie qui soit digne 
d^etre citSe. Les commotions poiitiques lui ont successivement 
enleve, de grS ou de force, les ricbesses que les siteles avaient 
accumuiees dans sou trSsor (i). 



Le trSsor de la catbSdrale posside encore aujourd*bui les cbefs- 
d^oBUvre de broderie du XVI'' sitele (s).' Ces ricbes ornements, 
ecbappSs par miracle aux devastations des Iconoclastes, excitent 

(1) Let archives de la eath^drale mentionnent nn docoment int^ressant que noas 
reprodnisons parmi les Piicss jqstipicativu soos le n* XXIVt il eoneerae TenToi fait, 
en 1794, d^ne partie de Targeoterie k la Donnaie imp^riale, pour faire face aax 
frais de la gaerre contre la France. 

(2) Les eomptes de la cath^drale atlestenl qa'en 1561 on cerlain GiUet D'Hoogkt, 
brodeur, travailla pour cette ^gllse. 
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radmiralioD. Aucune pi^ ne manque; la chape seule a perdu sou 
agrafe, que nous retrouvons dans la belle collection d'antiquitis 
de M. Charles Onghena, dont le burin a fid^lement reproduit 
les pieces principales de ces splendides T^temenls sacerdotaux, 
dans les deux gravures au trait qui accompagnent notre texte. 

L*ensemble se compose de quatre pitees; savoir : une chasuble, 
uoe chape et deux tuniques. 

Disons quelques mots des sujels que le grand artiste a trait^s 
dans les diverses parties de ces somptueux ornements. 

La chasuble, d'un drap d*or antique, est orn^e de gracieux 
rinceaux et charge d^une large croix, dans laquelle divers sujets 
de la vie de Notre Seigneur J^us-€hrist sont repr^sentis en 
broderie. 

La chapb que nous donnons ^alement en gravure, est k notre 
avis la pi^ principals Sur le collet. Tart du brodeur a su don- 
ner k Tadmirable composition de Gerard Horenbout, Thabile 
peintre du rot Henri VIII d*Angleterre, toute la griice, tout le 
fini et toute la correction de dessin des plus belles productions 
de r^le des Van Eyck (i). L'abb^ Litvm Hugenois, le donateur 
de ces riches vitements et le bienfaiteur ichiri de Tabbaye de 
Saint-Bavon, y est repr^nt^ agenouilli, revitu des insignes de 
la dignity abbatiale. Son ange gardi^ est debout derri^re lui 
et semble le presenter k saint Lievin. Ce saint apdtre est assis 
sur un trdne d'or, orni d'un dais magnifique, soutenu par de 
gracieuses colounettes, brod^s en relief dans le style de la re- 
naissance. Au has de ce tableau, on voit les armoiries du pr^lat 
que nous blasonnerons aiusi : Parti de gueules au chevron d'or, 
au chef dCor charge d*une chevre de sable; parti d'azur a la tour 
a^enelee d'or^ accompagnee de trots etoiies. 

(I) G^iuRo HoREnBouT oaquil k Gand en 1498, il mourul en Anglelerre en 1558. 
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Le devant de ta chape est oro^ de six sujels iiris de la vie de 
saint Li^vio. 

Les figaresy les orneiDents el les accessoires de ces diverses 
composilioDSy miniatures ravissantes, pleines de gout el de naiyel^^ 
sonl de pelits chefs-d'oeuvre qui joignenl au m^rite arlisliqoe qui 
les distingue, une valeur arch^logique incontestable. 

Les deux tuniques sont dignes de figurer k e6t4 des deux pitees 
que nous venous de dtorire; chacune d'elles est ornie de six 
sujets divers, tir^ de Tancien el du nouveau Testament. 

L'abb^ Hugenois consacra des sommes considerables k Ten- 
couragemenl des arts. Les peiutres les plus en renom recevaient 
de ce pr^lat des commandes, non seulemenl pour embellir de leurs 
ceuvres le monastire de Saint-Bavou, mais encore toutes les ^li- 
ses places sous le patronage de cette puissante abbaye. C*est 
ainsi que les ^glises d*Akkerghem et de Saint-Sauveur k Gand, 
celles de Mendouck et de Wondelghem, ont ^t^ dol^es de vitraux 
peints par Daniel Luevis, e^hhre peintre sur verre k T^poque ou 
eel art brillail de son plus vif telal (i). 

Ce ful sans doute vers le m^me temps que Tabbi Hugenois 
chargea Gerard Horenbaut de Tex^ution de deux tableaux, la 
Flagellation et la Descente de croix, destinte k Vi^'m paroisslale 
de Saint-Jean. Voici ce que Karel Van Mander nous apprend au 
sujet de ces tableaux que la cath^rale a perdus. « On voyait 
autrefois k T^glise de Saint-Jean k Gand, k la gauche du chcBur, 
deux volets appartenanl au rotable d'un autel, donl la partie 
int^rieure ^tait sculpt^e. Ces ceuvres itaient dues a la munificence 
de Li^vin Hugenois, abbd de Saint-Bavon. L^un des deux volets 
repr^ntait la Flagellation de Notre Seigneur Jesw-Christ. L'ar- 

(1) Dariel Ldevis ou Louis 6tait pire de LUvin, dont nous avons parl^ p. 128. » 
V. aussi Mettager dct Sciences el des Arts, ann^e 1833. 
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tiste avail admirablemeol reudu le sentimeDl de cruaut^ empreint 
sar les traits da bourreau, la patience divine exprimte sur le 
visage da Sauvear el le serieux imperturbable de Tuo des bour- 
reaax appritaot les verges. 

» L'autre volet repr^seotait la DescerUe de croix, ainsi qde Marie 
et saint Jean dans Tatlitude de la plus profonde douleur. Dans 
le lointain on apercevail les trois Marie, portant des lanternes 
et des flambeaux dont la lumiire refl^lail sur les figures des 
personnages placfe prte du noir tombeau taill6 dans le roc. A 
r^poque des (roubles, ces volets furent sauv^s par un amateur 
des beaux-arts, nommd Martin Borman, de Bruxelles, qui les 
vendit plus lard k Teglise, moyennant restitution du minime prix 
d'achat » (i). 

Ces volets dont nous venons de donner la description d'aprte 
un terivain qui les a vus, n'ornent plus la cath^rale; ils onl 
disparu comme tant d'oeuvres pr^cieuses sans que Ton puisse dire 
oe qu'ils sonl devenus. 

La perte de ces tableaux nous rappelle la spoliation que le 
Comiti de salut public commit au nom de la r^publique fran^aise, 
en 1794, lorsqu'il fit enlever de force les meilleurs tableaux de 
la catbedrale (s). 



(i) Kaml Yah Marobr, ffet lei>en der dowluektigt nedertandtehe en emige hoog* 
^mltehi sekOders. Amsterdam, 1764, 1*^ deel, bl. 40. ' 

(3) V. les PlicES JD8TIPICATIVBS, XXlll. 
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SALLE DES STANCES DU CHAPITRE. 



Ou arrive au premier itage par ao escalier de pierre, en face 
(luquel est Teotr^e de la salle ou les dignitaires e( les chauoioes 
se riunissenl pour d^lib^rer sar les affaires du cbapilre. Une 
large cbemiDte, dout le manteau est oru6 d*uoe curieuse peinture, 
exicul^e en 1564, par Luc d'Heere, occupe le c6li faisaot face 
aux trois fenfires qui donnent le jour dans la salle. 

Ce tableau, Fun des plus inliressanls de la catb^drale, repr£- 
seote Vancienne abbaye de Saint-Bavon, vue d vol d^oiseau. Cetle 
toile est la reproduction partielle, sur une ichelle plus grande, 
d*un ancien plan de la ville, peint sur toile en 1534 par un ar- 
tiste inconnu (i). 

Luc d*Heere reijut de Corneille Breydel, secretaire du Prevot 
Viglius, la somme de soixante florins, dont la quittance repose 
aux Arcbives de la Flandre orientale et que nous reproduisons 
ici. 

c Ontfaen by my Lucas d'Heere, uut der hand van Gornelis Breydel, 
secretaris van myn heere den proost van S** Baefs, de somme van ses- 
tich guldens, en dat in vulle betalyngjbe van een groot tafereel waer'op 
Baefs med de stede van Ghend neffens gheschildert hebbe by laste 

(I) Cet ancien plan fail aigourd'hui parlie de iu coUcclion de M' P.-J. GoetglielbMr, 
cl a eld grard cn 1827 par Mr Ch. Onghena. 
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van mynen voornoemde heere. T*orconden myns handteeckens hier on- 
der ghesteld dezen xj' January xv^ Ixiiij. 

Lucas d'Heere. 
1564. > 

L'^lise de Saint-Jean poss^dait autrefois encore d*autres 
ceovres de Lac d*Heere, parmi lesquelles Van Mander cite an 
grand tableaa repr^sentant la Resurrection de Notre Seigneur^ 
sar les volets : les Disciples dfEmmaHs et Jesus-Christ apparais- 
sant d Marie-Magdeleine (i). 

Les mars lambriss^ de bois, sont garnis des portraits en baste 
de teas les iv^ues de Gand» depuis Cornelius Jansenius, qui 
occopa le premier le si^ge Episcopal, jusqu'ii monseigneur Dele- 
becqae^ £y£que actuel. Ghaqae tableaa porte une inscription que 
nous aliens reproduire en suivant Tordre chronologique : 

1. Com. Jarsirids, Hout, corsic. 1568, obiit II april, 1576, mt, 66. 

2. GoiLi. LiRDARUS Dordrac. bx Rorrhordi, II Card. S2 jclii 1588, oaiif 2 rot. seq. 

MJ. 63. 

3. Pbtros Dahart, Megbl. corsbc. 1590, III Card. ob. ii sbq. 1609, ^bt. 53. 
I, Carol. IIaeb, Brdx. bx Iprbrs. IV. Card. 1610, ob. 31 haii 1613, in 53. 

5. Frarc. Vardbr Bdrcb, V Card, corsrc. 1613, bt 1615 pactus arcdibp. Cahbr. 

6. Jacobdb Boorbr, Arty, corsbc. 1617, VI Card, bt 1620 arcbibp. Mecb. 

7. Art. Tribst, Wasur., bx bpo. Broo. 1620, VII Card., ob. 28 baii 1657, mt. 81. 

8. Carol. Varorr Boscb, Brux., bx bpo. Broo. 1660. VIII Card., ob. 6 april. 1665. 

9. Eos. Alb. o^Alubort, Brux., bx bpo. Rorbb. 1666. IX Card , ob. 28 aoo. 1673, 

JBT. 64. 

10. Frarc. Var Horrrbbib, Bbdx., corr. 1677, X Card., or. i jar. 1697, ^bt. 49. 

11. IcRAT. Aoo. ScBBTS OB Grobbbrdorc Ststbduc, BX Nabor. 1679, XI Card., ob. 

31 BAII 1680, MT, 55. 

12. Albert, db Horrbs, Castro Mbrbios, corsb. 1681, XU Card., ob. A jurii 169A, 

MT. 54. 

13. Pbil. Erard. Var drr Noot, Brcx., corsb. 1694. XIII Card., ob. 13 per. 1730, 

Mt. 92. 

14. Jobs. Bapt. db Sbbt, Loibr. bx Iprer. 1730, XIV Card., ob. 27 sbpt. 1741, 

MJ. 68. 

(1) M. Pbilippb Blobbabrt a public la biographie de Lue tTHeire, Cet opuscule esl 
InliluM : Ltvtniichets van Lucas d'Heere, htntlsehUder le Gent (XVI« eenw). 
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15. Maxim. Avt. Var on ffoor, Brox., corsb. t7iS, XV Gawv., o». 27 gm. 1770, 

^. 80. 

16. GovARD Gerard. Yah Ebrsbl, Artv., corse. 1773, XVI Gard., ob. 2i haii 177i, 

jKt. 65. 

17. Frrdirardus Maria Srb frirceps de Loreowitz, avro 1771 Nahorcbrsis, 1779 

XVn BPis. Gard., obut aoRASvERii Westpbaloroh, S9 jar. 1795, jjtatis arr. 
69, ibidem ir catbedrali sepultds. 

18. StEPH. DB BeaUMORT, BPIS. GaRDATBRSIS post ERECTIORBM SEDI8 XVIil POST GORCOR- 

DATUM AR. 1801, Im BfcBCTOS BPIB^ PUCBRTIRIIS AR. 1807. 

19. Mauritius Joarres Macdalera P. db Broglie, ratqs ir Castbo db Brocub, 5* bbp- 

TBMBRIS 1766, C0R8ECRATU8 7« ROVEMBRIS 1805, EX ACQDBRSI BPISC0F08 GaROAVBR- 
818 10^ AOCDSTI 1807, POST BRECnOREM 8EDI8 XIX, POffT C0IICOBDAT1IB ARRI 

1808, II OS. 

20. Joarres Frargiscus Var db Velde (L^iDScription manque). 

21. LuDOTicus Josepbds Delebecque (LMnscription manqae). 

Au-dessous de la s^rie des portraits des iviques, on remarqae 
la s^rie des membres du chapitre de la cathidrale promus aux 
haates dignity de TEglise. Gomme les premiers ^ ces tableaux 
portent des inscriptions que nous allons ^galement reproduire 
dans le mime ordre. 

Plusieurs de ces portraits sont dus k de bons artistes, mais 
aucun ne porte la signature de son auteur. ToutefoiSi les comptes 
de r^glise nous apprennent que Pierre Le Plat travailla en 1641 
pour la galerie des portraits du chapitre (i). 

(1) Item betaeit aenden heere eanoniek Dions, negben poni dry seheUingben vier 
groolen, by ordoonantie ende acte capitulere in date van negenthiende Jaly 1641, 
over vracbt, loon, van drte dtverscbe eontrofaitsds van Bisscboppen ontboeden van 
Doomick, B.... O ende Yper. 

Item over maeken ende scbilderen van seven controfaltsels van Bisscboppen daer 
toe ghelevert die leysten. 

Item vuer maeken ende scbilderen drie molaren. 

Item vuer bet swarten van sesse leisten waer in gbeschildeerl staen die Bisscboppen 
van Ghendt. 

Item over eenen [clatscbilder] van bet scbryven vande leters boven de Bisscboppen 
van Gbendt ende onder die by ten Bisscboppen, dit acbtervolgbende syne specifieatie 
ende quitanlie per date van 19 July 1641. Dus al bier tsamen IX lib. Ill scb. Illl gr. 

{Complet de I'annh 1641). 

(*) L^6crilure ett dcvenae illiiible. 



Digitized by 



DE SAINT-BAVON. 



169 



1. Art. Pbbrbrot ob Grartelle, Bcbguhd., bx car. a^ 1539. Ep. Atarbat. (f). 

2. Max. Morillor, ex car. 1583. Eposc. Torrac. 

3. Clbmbrs Ciabbebls, Lovar., ex dec. 158i Epus SiLViBouc. 
i. Pbtrus Simor, Thiblt., bx car. 1389. Epos. Iprer. 

5. Cabolus Phil, ob Rodoar, bx car. 1594. II Epos. Middebosg. 

fi. ArtoriosTriest, Wasiar., ex archid. 1610, dec. Brdg , ibidbbq. 1616. Epos. 

7. Gboroios db Cbahbbblair, Card., ex dec. 1637. Epos. Iprbr. 

8. NiCOLAOS DB HODIOR, BX PRjBP. 1641. BrOG. EpUS. 

9. Cabolos Varder Boscb, Brox., bx car. Brog. dbcar , deir 1651 ibid. Epos. 

10. CiBOLos Adbiarssbrs, Garo., ex car. 1639, roh. Epos. Rdrbhoro. 

11. Thomas Phil. Herrir d'Alsacb, Bbox., ex pr^bp. 1716, Mechl. Archiepds. (3). 
13. Albx. db Cbohbrogghb, bx prap. 1754, roh. Brog. Epos. 

13. AlBERTDS LoOOTICOS comes db LlCHTBRVBLDB , BX PRAPOSITO ECCLBSIA S. BaTORIS 

PACTOS est XY Episcopos rahdrcersis 1780. 
14 Frar. Rbr Boossbr, ex car. 1833. Epos. Brog. 



A la suite de cetle serie de portraits, on remarque qaatorze 
tableaux, peints sur panneau, par Francois Potirbus; I'uo d^eux 
est marqu^ : F. Pourbus iv bt pigt. 1S72. lis repr^sentent les 
actions memorables, les miracles et le martyre de Vapotre saint 
Andre, patron de FOrdre de la Toison d'or. Comme nous Tavons 
dit en faisant la description de Tancien choeur, jadis ces tableaux 
etatent places au-dessus des stalles r^rvies aux chanoiues. 

Ce sont de petits chefs-d'oBuvre, qui renferment toutes les 
grandes qualit^s que Ton trouve dans les productions de ce 
roaitre. 

Parmi les tableaux qui ornent la salle du chapitre, citons un 
Ecce homo, du au pinceau d*0/Ao Venius. Cette oeuvre, digue de 
rillustre maitre de Rubens, est plac^e au-dessus de la porte, dans 
un coin de la salle ou le jour n*arrive qu^imparfaitement. II est 



(1) Artoirb Perbbrot db Grartelle devint archevdqae de Malines en 1560, et Fannie 
suWante, Pie lY rdeva au cardinalai. Cesl le mimt donl Thistoire des troubles des 
Payi-Bas a eoasenr^ le sonveoir. 

(3) Thohas-Philippe db Herri R-LiiiTARD d'Alsacb fut ^lev^ an cardinalat en 1719. 

. Si 
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Evident que les m^rites de ce tableau seraient mieux apprteifo s'il 
^tait mieux iclmi. 

On a d^pos^ dans la salle du chapilre un lableau peint sur 
panneau, apparlenaot k rancieuDe ^le flamande : Saint Luc 
faisant le portrait de la Mire de Dieu qui donne le sein a son 
divin fiU. Celle oeuvre a du m^rite el accuse le faire d*UD arlisle 
en renom. 



II est impossible de donner ici Fanalyse detaill^e de tous les 
documents pr^cieux que cet important d^pdt renferme. Gette tjiche 
difficile a Hi dignement remplie par Tauleur de VHistoire de Vab- 
baye de Saint-Bavon. II ne nous reste done qvCk jeter un coup- 
d'oeil rapide sur ces sources f§condes ou les sciences et les arts 
puiseront longtemps encore d'utiles renseignements. 

Ind^pendamment du magnifique chartrier de Fancienne abbaye 
de Saint-Bavon, les archives possident d'autres documents non 
moins int^ressants, et parmi ceux-ci nous citerons : 

I'' L*EvANGELiAiRE DE SAINT Li^viN. Apr^ avoir compart T^ri- 
ture de ce manuscrit avec celle d'autres chartes et documents 
appartenant aux IX% X% XV et XIV siteles, nous avons acquis 
la conviction que ce manuscrit n'est pas de la main du saint 
apdtre martyrise h Houthem en 653; tandis que T^criture d'une 
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charte de Barchard, i\ique de Cambrai, dat^ de Tan 1 125, offre 
line aoalogie parfaite avec celle du prteieux l^vaugeliaire. 

Ce manuscrity dont le tilre manque, esl ^crit sur parchemin; 
il contient les quatre Evangiles. Deux feuillets sont consacrfe k 
Viplire de Tabbi Olhelbold k la comtesse Olgive, Spouse de 
Baudouin IV (i). 

Les lables des chapitres des quatre Evangiles sont inscrites 
dans dix-huit portiques k plein cintre, dont les m^neaux fignrent 
des colonnes de style roman, surmont^s de petites arcatures com- 
prises dans le plein cintre, orni de grecques et de rinceaux. Le 
dessin que nous en donnons ici, est r^duit aux deux tiers de sa 
grandeur. 

Le titre des l^vangiles de saint Matthieu et de saint Jean est 
inscril dans un cartouche circulaire. 

(1) « Cet abb6 (Otbelbold) n^est connu que par la letlre qu'il adressa k la comtesse 
Otgife, ^poase de Baadooio IV, pour lui faire connaitre les reliques des saints d^po- 
s^es dans son monastdre et lui donner le detail de ses possessions et de eel les qui lui 
furent enleyiSes par ses familiers ou par des strangers , lors des invasions des Nor- 
mands. II y eipose que, nalgr^ les nombreuses restitutions des biens-fonds, qui 
ftirent faites k Tabbaye par Amould-le-Vienx , T^y^ue de Li^ge d^tenait encore sans 
titre left fiefs de Calmund et de MelrcuU; le eomte de Soissons Reinhold, celui de Wat^ 
leia; la comtesse Ude, celui de Warmima; le comte Reinier, ceux de Letha et de 
Seomtrde; enfin Robert, le fief de Grendberghe. II ^numdre ensuite les biens que Tab- 
baye poss^ait encore: outre ceux dont il est question dans les chartes qi^e nous 
afons d^j4 cit^, elle avait encore des terres k BaUrethande, Lappucwrt, VeltKem et 
Guddenghem, Otbelbold nous apprend que le eomte Baudouin IV lui avait donn6 deux 
cents mesures de terre. pour le paccage des moutons, silu^ k Ruga dans la Flandre, 
sept manses k Sloten, le fief de SedUea et son ^lise et dix manses , ainsi que sept 
autres k Walerlot, 

» Otbelbold finit son dpltre en invoquant la commiseration de la comtesse, pour 
Tapiloyer sur le sort de son roonastire, qui avait a peine deux cents manses pour les 
besoins de ses religieux. Or, Charles-le-Cbauye avait arr^t^ que chaque manse devait 
contenir au rooins douze bonnicrs : qu'on juge d'aprds cela des besoins dc Tabbaye. >» 
Van LoKBRCif, Hittoire de Vahhaye de Saint-Davonf partic, p. 49. 
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Deux miniatures, doDt Tune accompagoe uotre lexte, oroeot 
les oeuvres de saiut Jean et de saiut Matthiea; elles repr^enteut 
ces saints Evangelistes offrant au Christ qui les b^nit, les pages 
divines que leur main a traces. 

Ce manuscrit est compost de 224 feuillets, dor^s sur tranche; 
plusieurs feuillets, et notamment les titres des Evangiles de saint 
Luc et de saint Marc, manquent. D*autres sent endommag^. 

D'aprte un inventaire des joyaux et autres objets prteieux ap- 
partenaul au tr^sor de Fabbaye de Saint-Bavon, dressi le 6 mai 
1 482, Tancienne reliure du livre ecrit par saint Lievin £lait gar- 
nie de pierres pr6cieuses et de bas-reliefs d*argent dor^. Gette 
reliure a Hi remplac^e par une autre en velours violet, k coins 
el fermoirs d'argent ciseM, el orn^ sur plat de TeflBgie de saint 
Lievin, gravie dans un m^daillon ovale. 

2"" Un gros volume, conlenant des documents pr^cieux pour 
rhistoire de Tabbaye de Saint-Bavon et de la coll^iale qui lui 
succ^da; des pi^s non moins intiressantes concernant la consti- 
tution des Etats de Flandre, les cotisations du clergi dans les 
subsides k fournir pour les seize d^put^ au concile de Trente. 
On y trouve aussi Thistoire du chapitre de Sainte-Pharailde, ainsi 
que les actes eapitutaires de ce chapitre depuis 1584 jusqu'en 
1707; les inventaires des cbartes de ce chapitre, dont la plus 
ancienne y menlionn^ date de Tan 1138. Ce manuscrit est ter- 
mini par les comples d'un repas des chanoines du chapitre qui 
eut lieu le jour de saint Gilles, le 1«^ d^cembre 1598. On y but 
de la bierre, du vin du Rhin, et par extraordinaire du vin de 
France. Ces comptes prouvent que Tapp^it des bons chanoines 
ne laissait rien k dteirer. 

* S^" Un manuscrit conlenant les offices ^piscopaux du temps 
d'Egide Boele, abbe de Saint-Bavon et eveque in parlibus de 
Rosence. 
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La reliure de ce volume porte le mill^ime de 1624. 



i"" Le Registrcjm gontractoum. 

Dans ce volume nous avons trouv^ divers contrats passes avec 
des arGsles et des fondeurs de cloches que nous reproduisons daos 
DOS Pieces justificatives. 

S"" Les gomptes de la fabrique de T^glise de Saint-Jean, depurs 



Lb gompte de Temploi du subside accords par Gbarles-Quint 
pour la construction de la nouvelle cath^drale. Cette pi^ est 
d*autant plus curieuse qu'elle fait suite au devis des travaux, 
appartenant actuellement aux Archives provinciales de la Flandre 
orientale el que nous donnons in externa dans les Pi£ges iustifi- 

CATIVBS. 

l"" Les gomptes de la donation de T^vique Triest, de 1 658 a 
1795; cette collection est surtont utile k consulter pour les oeu- 
vres d'art que la cathddrale poss^de. 

S"* Les gohptes de la chapelle de Notre-Dame aux Rayons; ils 
datent de Fannie 1402. 

9"" Les Agtes gapitulaires du chapitre, depuis Fan 1557 jusqu'a 
nos joors. 

10® Un manosgrit petit in-folio, donni par le chanoine Eugene- 
Ignace de Castro, chantre de la cathidrale. Ce volume contient 
plusieurs documents appartenant k diverses ipoques, mais aucun 
n'est antirieur k la Gn du XVI« siicle; ce sont : 

a. Un abrigi chronologique de Thistoire de Tabbaye de Saint- 
Bavon, intitule : Statuta gapitdli sangti Bavonis. Sur le dernier 
feuillet on remarque ces deux vers frangais, inspires sans doute 
par les ivinements politiques qui bouleversaient les Pays-Bas a 
cette cpoque : 



Fannte 1555. 
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La teule liberie, la lihtrU rume 
Ueureulx eeluy qui vii en liberie divine. 
1680 l«r d'apvrU, 



6. Une chroDologie des abbis de Saiot-BavoD, des privdts du 
chapitre, des iviques de Gand et des dignitaires de la cath^drale, 
avec UD grand nombre de blasons colori^s. 

c. La description el les dessins coloriis des vitraux qui or- 
uaient autrefois la calhidrale. Voici Ten-tite de cet int^ressant 
manuscrit : 

Hier naer volghen alle de ghelase veinsteren vande cathedrale kercke vaii 
S^^ Baefs, in Ghendi, beghinnende hoven de hendelduere Anne capelle, 
ende zoo de noorUyde voort met heure figuren, ten naeiten dat es doendelich 
gheweest. 

Au moyen de cette pitee pr^cieuse, qui coropte 22 feuillels, on 
pourrait r^tablir les vitraux de la cath(k]raie exactement comme 
nos ane^tres les ont vus. 

d. Une nomenclature chronologique des abb^s de Fabbaye de 
Saint-Bavon, des ^v^ques et des dignitaires de la cathedrale, avec 
leurs armoiries colorizes. 

Tons ces documents que nous nous contentons de signaler, 
parce qu'ils sont reproduits en partie dans les Pieces justifigatives 
de notre travail, sont precieux pour Thistoire de la cathedrale. 

Les livres terriers, les cartes et les plans des immenses biens 
de Tabbaye de Saint-Bavon, situis dans toutes les parties de la 
Plandre, forment 6galement une vaste et curieuse collection. 

Les archives de la cathedrale ont cependant perdu une grande 
partie des richessesqu'elles poss^daient autrefois. Les archives pro- 
vinciales se sont enrichies de ses depouilles, et les plus beaux ma- 
uuscrits appartiennent actuellement k la biblioth^que de TUniver^ 
site de Gand. Au reste, ne nous plaignons pas de ce morcellemcnl. 
Ces tr^sors sont places sous Tegide du Gouvernement et confi^s k 
la garde de deux savants qui les communiquenl avec une courtoisie 
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et aoe obligeance extremes k lous ceux que Tamour de la science 
conduit k la Biblioth^oe ou aux Archives de la Flandre orientale. 

Pendant les troubles du XVI« siide, les archives de la cath6- 
drale forent pill^. Les Iconoclastes avaienl d^chir^ les livres 
saints, aprte avoir bris^ les vases sacres. Cependant quelques- 
uns des sectaires, plus avides que les autres, s^etaient appropri^ 
certains manuscrits, sans doute les plus rares et les plus pr^ieux, 
pour les vendre aux amateurs quMIs pourraient renconlrer. Leur 
espoir ne fut point deqn, car nous avons trouv^ la quittance sui- 
vante, par laquelle Corneille Breydel, le mime dont les memoires 
nous ont fourni tant de details inconnus, remboursa k nn nomm^ 
Sieelant une somme de cent vingt-six livres de gros pour le rachat 
de vingt mannscrits provenant du pillage des archives de la cath^ 
drale. Voici celte pitee : 

c Je soobsign^ confesse avoir receu du sieur Corneille Breydel, prestre 
ct receveor des biens de Bavon, la somme de cent vingt-six liTres, 
de XL gros chacune livre, qa'il m'a pay^ comptant par charge et ordon- 
nance de messeigneurs do chapitre dudict Bavon, pour le rachapt de 
viDg^s^x livres escriptes en parchemin que durant les troubles pass^ 
j'avois achept^ au mesme prix, pour la conservation diceulx. Tesmoing 
ceste signte ce VIII* de febvrier 1585. — Soubsign6 Steelant. i 

Quels itaient ces mannscrits pr^cieux? On Tignore; mais il est 
probable que la bibliolh^ue de TUniversite de Gand en posside 
et que les deux magnifiques volumes mannscrits des oeuvres 
d'Ovide, qui appartiennent k TEvteh^, itaienl au nombre des vo- 
lumes rachet^s par Corneille Breydel. 

Les comptes de T^glise nous apprennent qu'au XVP si&cle, les 
fermoirs k clef des livres d'^glise, missels et autres, provenaient 
de serruriers de Nuremberg (i). 

(I) Item voor Narenbarchscbe sloetkens metten sloetelkcns om hel matrologie bouck 
mede te sluyten, XI II I d. gr. 



{Comp(es de 15G1). 
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Un autre article non moins curieux a rappeler, €t que nous 
IrouvoDS dans les comptes de rann^e 1656, prouve qvCk celte 
^poque r^glise possidail uoe imprimerie priv^ (i). 



SACRISTIE PAROISSIALE. 



Ici uous ne Irouvons qu'un tableau peiut sur paoneau, repri- 
sentant le Christ mart 9ur le giron de sa Mere. Celte oeuvre, dont 
le faire accuse uue main habile, est sigoee 1610; ce qui a 
fait supposer qu'elle est de Luc Franchoys, ie Vieux, dit de Ma- 
lines, qui travailia pour les cours de France el d'Espagne (3). II 
serail difficile de dire si celte supposition peut Stre consid^rte 
comme une certitude, altendu que les travaux de ce peintre sont 
peu connus. Dans le tableau qui nous occupe, le donateur est 
repr&enti agenouill6 devant un prie-dieu. Autrefois la partie 
infi§rieure du cadre portait cette inscription : 

SUB UMBRA AURUH TOARUH PR0TB6E MB. 
iETATlS SUiB 75. RATUS ALDERARDA, ANNO 1535, DIB 5 JDLII 
ACTUM 30 OCTOB. 1610. 



(1) Item betaell aen Jan Bancbost, tinnmerroan van slyle, orer leveriBgbe ran ten 
tafel op de drackerye in de selvc kercke, roel nocb eenigbe gbescborpte delen, per 
billet, ordon. ende qait., XXIIII scb X gr. 

(Camptei de la fabrique de tigU$e de 1656). 

(2) V. SiRET, DicHonnavre hislorique des peintree* 
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CRYPTE. 



La crypte!... A ce nom la pens^ se reporle vers ces tempd 
ou le Christianisme s'^Ievait comme uq aslre radieux r^pandani 
la vivifiante lumiire de FEvangile sur le monde. Temps heroiques, 
d*abn^lion sublime el de foi ardenle, ou les premiers Chretiens 
D'avaient d*autres temples que les carriires de Rome, d'aulres 
aulels que les tombeaux des martyrs qui avaient vers^ leur saog 
dans les arines du Colisie. 

Moins sombre que ces lieux sacr^s, la cryple de Saint-Bavou 
a cependant ud caractire imposant, qui commande le respect et 
fait naitre daos Ykme ce sentiment religieux que les vieux Edifices 
du culte catholique inspirent toujours. 

Sous ces voutes immeuses, ^loign^ du bruit de la foule et des 
passions qui Fagitent, Thomme livre a lui-m^me, se recueille et 
^prouve le besoin de m^diter sur sa deslinie. 

Ces dalles froides et humides couvrent la poussiire de vingt 
gdniratioQS ^teintes et lances par la main de Dieu dans Vocim 
de rEternitd! D'innombrables et fastueuses inscriptions tumu- 
laires rappellent aux vivants que ceux qui les ont prdc£d& dans 
la tombe avaient leurs faiblesses. 

Dans ces sombres galeries dont I'ensemble forme une vaste ni- 
cropole, la Mort vous poursuit. Impitoyable guide, elle s*attache 
k vos pas, montre du doigt ceux qui ne sont plus, ditaille leurs 

93 



Digitized by 



178 



EGLISE CATB^DRALE 



grandeurs eclips^es, cl le sarcasme sur la bouche, elle moDtre a^ 
visitear an^aiili, humili^, la fragility de son £lre, en pronoHf^nt 
ces solenuelles paroles de TEcrilure iVANiTi des vANiTte, tout n*est 

QUE VANlTlg ! 

La flamme du cierge de cire jaune, dernier debris des funi- 
railles d'un riche, que vous tenez a la main, semble s*agiler sous 
le souflQe mysl^rieux de la Mort, dont Timage est grav^e sur les 
s^pulcres qui vous environhent. L'aspect gin^ral de ces lieux 
devienl plus lugubre encore lorsque les rares vilraux qui y lais- 
sent pinilrer h ehrli du jour, sont baltus par la temp£(e. C*esl 
alors qu'on pent s'torier avec le poete latin : c Ici tout fait frisson- 
ner, et le silence m&me j est plein d*^pouvante. » 

Mais qui pourrait dire ce qui se passe dans Vkme dijk si pro- 
fond^ment remu^e, lorsque tout-i-coup le Dies WiC, ce chant 
solennel qui peint si bien la colore divine, vient frapper Toreille? 
Lorsque les accents graves et sublimes du Miserere, entonn^ par 
de nombreuses voix au-dessus de la voute ^paisse qui supporte le 
choeur de la cathidrale, viennent vous avertir que vous gisez 
vivant dans uu vaste tombeau, et qu'un jour ces m£mes chants 
religieux retentiront aussi au-dessus de voire tile, mais qu'alors 
il ne vous sera plus donn^ de les entendre ! 

Auguste Voisin dit quelque part que le cd^bre improvisateur 
frauQais De Pradel, passant Gand en 1830, s'est ^rii en visitant 
ce temple souterrain : 



Telle est Timpression que Taspect de la crypte de Saint-Bavon 
produit sur le visiteur. 



Vers la crypte profonde un senliment pieux 
M'appelle el feiit coorber mon front sUencieux. 
Sombre aslle des morts endormU sous la picrre, 
Ta remplb tous les eorars d'un besoin de priire ; 
Ainsi pr^s de la tombe oA toat est v^ritd, 
Le mortel se rattache la divinity. 
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GonsttltoDS mainleiianl Taateur de YHistoire de tabbaye de 
SaifU'Bawm, et voyons ce qif il dil de Torigine de ce monQment, 
qae doqs venons de conlempler dans son ensemble. 

c La premiere mention de cette chapelle se trouve dans une 
charie de TransmarOi £v£que de Noyon : « capellam, b y dit-il, 
c qtum in eodem poriu (Gandavt) nuper dedicavi 14 kal. 
matt 941. b Cest ane charte apocryphe, dit-on; c'est ane ques- 
tion assez indiflKrente pour Fobjet qui nous occupe. Thielrode 
dans sa chronique dit aussi : « Anno 941, 17 kal. maii facta est 
prima dedicatio cappellulae in Oppido Gandensi in honore S. Jo- 
hannis Baptistae, S. Bavonis, sanctiqtte Vedaiti a Transmaro 
Noviamagensi episcopo, et ille locus capellule inter Scaldam et 
Legiam fluvios, nuncupatur Herehem. » II s exprime ainsi dans 
un autre passage : « Capellam instiper, quae in eodem portu con- 
structa nuper populo fuerat, prefati coenobii (S. Petri in Blan- 
dinio) abbate Gerardo rogante, dedicavi.,.. remota ab altario 
eiusdem capellae omni redemptione et respeclu tarn nostro quam 
iuccessorum nostrorum ut perpetua libertale ad Blandinium res- 
piceret sine ulld successorum nostrorum usurpations b Le roi 
Lotbaire parle Element de cette chapelle dans son dipl6me 
du 4 mai 961, en ces termes : « In ipso quoque portu (Gan- 
densi) omnes mancioniles cum ecclesia in eo sita. • Quoique cette 
dglise n'y soit pas nommie, il ne pent ilre question ici que de la 
chapelle de Saint-Jean, puisqu'on n'a jamais soutenu qu'ii cette 
^poque il existllt k Herehem une autre ^lise. Le pape Benoit VII 
fait aussi mention de F^glise de Saint-Jean dans sa bulle du 
25 mai 979, par laquelle il envoya k Pierre Goethals, Petro Bo- 
nicolla dido, seigneur de Mude, des reliques des saints Marcellin, 
Maximien et Quirin, de quibus reliquiis, ex desideiio nobis ex- 
presso disponere licebit pro ecclesiis nempe S. Bavonis, S. Joannis, 
nec non aulae S** Pharahildis in ipsa civitate Gandensi. 
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» Avaol de citer ies autres docnmeuls qui roenlionneDt eelle 
cbapelle, nous ferons observer qu^elle ne fut pas atteinle par Ies 
deux terribles ioceodies qui r^duisirent en cendres une graude 
partie de la vilte de Gaud, eo 1120 et 1138. 

» En 1 lis le pape Eugene III confirma en faveur de Tabbaye de 
Saiol-Pierre^ la possession canonique de la eapella S. Joannis 
Baptiste in Burgo; Gerard, ivAque de Toumai, pril la mAme ri- 
solulion en 1 1 50, « capelh videlicet S. Johannis in Bnrgo gan- 
densi. » Waulier, ^v^que du m^rae diocdse, lui assura en 1170 
la jouissance des obialiens failes a la m£me ^glise, jus oblationtm 
ecclesiae S. Johannis. La m^nne ^glise de Saint-Jean est men- 
tioan^e dans une bulle du pape Alexandre III, au sujet de ces 
oblations, et dans une autre bullo de Fannie 1 181 ; en&n en 1 187, 
le pape Urbain HI, en confirmant k la mime abbaye la possession 
de tous ses biens, n'oublie pas celle de la capella 5. Joannis 
Baptista& in Burgo. 

» Ces documents itablissent inconteslablement qu*il exislait k 
Herehem, nommi Gand dans la suite, une chapelle didiee k 
saint Jean-Bapliste et construite avant Fannie lliS. En 1228, 
le collige iehevinal des Trente-Neuf fit b&tir le chcBur de teglise 
de Saint-Jean : e'est un fait qui est confirm^ par le caraciire ar« 
chiteclonique du monument mime.... (i). 

»Nous lisons dans les Acta Sanclonm, qu'un noble homme 
nommi Poppon, qui suivait la carriire des armes, se rendit en 
pelerinage k Jirusalem avec deux de ses amis, nonunis Lausus 
et Robert. A leur retour de la Terre Sainte, ils diposirent quel- 
ques reliques dans Figlise de Deynze; Robert embrassa la vie 
roonaslique, et Lausus se retira dans Fabbaye de Saint-Pierre, au 
moni Blandia, k Gand, sans toutefois prendre la tonsure. Gelui-cl 

(I) V. page 4. 
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d^igna le lieu de sa s^pullure dans Figlise de Saint-Jean, k 6and» 
qu'il avail fail bAlir^ « alque Gandavi in ecclesia S. Joannis, quam 
ipse construxerat, locum sibi funereae quieli, diligerat. » Ge sonl 
les paroles du I^gendaire. 

» A moins de vouloir contester la v^racile de eel ^crivain, 11 
doil demeurer ^labli que la chapelle de Saint-Jean doit son ori- 
gine k Laustis, compagnon d'armes de saint Poppon, qui mourul 
le 8 fiivrier lOiS, k Tage de soixante-dix ans; quoique F^poqoe 
de la morl de Lausus ne soil pas positivement connue, on pent la 
fixer avec vraisemblance k peu pr^ vers le m6me temps. Le Bol- 
landiste qui Mita la l^gende de saint Poppon, ne forme aucun 
doute que ce ne soil Lausus qui fonda la chapelle de Saint-Jean, 
opinion qui est partag^e par De Bast, dans ses recherches sur 
Tanciennet^ de la ville de Gand, el par M. le cbanoine De Smet, 
dans un opuscule qu*il vient de pubiier sur la cath^rale de 
Saint-Bavon; mais Ghesqui&re croit que Ton doit en reculer la 
fondation jusqu'aux temps de Pevique Transmare, k moins, dit-il, 
« quod miki quidem nen absimile vera apparet, dedicata quondam 
a Transmaro capella sen capellula in earn amplitudinem Lausi 
opera excrevit, tU jam non capella sen capellula, sed ecclesia wo- 
can meruerit} » opinion que Ton pourrail adapter avec plus de 
vraisemblance aux travaux de Lausus, qui onl ^l^ consid^rable- 
menl augment^ par les travaux exicut^ post^rieurement par le 
collie des Trente-Neuf. 'En outre, il est k remarquer que eel 
&licule dans les premiers temps de son existence ne porta pas 
le nom de crypte, mais eelui de chapelle, le seul qui lui fut 
applicable alors, puisqu'aucun b&timent ne le surmontail el 
qu'on pouvail y enlrer de plein pied. Ce ne fut qu'aprte qu'on 
eut ^lev^ le choeur qu'on put lui donner la denomination de 
crypte, » 

L'auteur cntre ensuite dans de curieux details architectoniques. 
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ii dterit en (ermes techoiques les moiDdres parties du vieil Mi- 
fice avec une justesse remarqaable; pais il termine en disaot : 
c En r^um^y il r6sul(e de ce que nous venons de dire el de 
Fexamen sirieux que nous venoos de faire des lieux, que la cha- 
pelle de Saint-Jean a ii& fondle vers le milieu du XI"" sitele par 
Laususy ancien compagnon d^armes de saint Poppon; que son 
oeuvre ful remanite au XIII« sitele, quand le choeur de F^glise 
haute fut construit; qu'i cetle ^poque la chapelle de Saint- Jean 
avait exig^ des reparations k cause de la deviation de quelques-uns 
des supports de la voute; que les nefs lal^rales actuelies out 
eiev^s sur Femplacement d*autres plus anciennes; que la chapelle 
primitive avait autrefois des proportions plus vasles qu'elle en a 
maintenant; que la partie ant^rieure de Fancienne chapelle fut 
d^molie, parce que la courbe de Tabside du choeur superieur n'en 
a pas permis la conservation; que Tenlr^e primitive se trouvait 
du c6i6 de la place, eii face du palais Episcopal, dont le niveau 
se trouve k la mime hauteur que le sol de la chapelle; qn'k Vex- 
t^rieur il n'existe plus de traces de la facade de cette chapelle; 
que les fenfires trilob^es, qui y rdpandent la lumi^re, entour^ 
k rext^rieur d'une large moulure, qui les encadre carr^ment, 
datent du temps de la construction du choeur, et enfin que la 
chapelle de Saint-Jean ne put prendre la denomination de cryple 
qu'apris la construction du choeuri au commencement du XIII^ 
siicle. B 

Parcourons maintenant ce temple mysterieux et jetons un re- 
gard sur les ceuvres artistiques et les innombrables lombes qu'il 
renferme. 

Sur le palier de Tescalier, on remarque un joli monument de 
marbre, adoss^ au mur. II est eicv^ k la mdmoire de Pierre 
De Vos, seigneur de Hcrlebaut, dont voici Tepitaphc : 
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CT GIST ROBLB HOMME PIBRKB OE V08, 
ESCDIEK, SEIGNIUR DE HERLEDADT, 
FILS DE ME88IRE JEBAlf, CHETALIER, 
LEQUEL TR^PISSA LE OERlflER DE JCILLET 
LIE MIL CIRCQ CERTS OCTIRTB SEPT. 
LEDICT PIERRE DE V03 A LEGAT^ 
PARDE8SVS ACLTRE8 DORS PIEUS 
ADX P0UVRE8 OE CESTE iSgLISE 
CIRCQUARTE-TROIS LIVRBS DE GROS 

PAR AR, POOR E8TRE DISTRIBUEZ 
SELOR LE CORTERD DE 8A DERRI^RE 
TOLORT^. 
QDARD IL PUIST A DIEU. 

Qaartiers : 
De Vo8. Hoere. Schoorisse. Steelandt. 
De Blasere. Joncheere. Vos. Halewin. 

Au bas de Fescalier, et ^galemenl adoss^ k la muraille, on voil 
le monument funibre ilev^ k la m^moire d'Antoine de Vulder 
e( de sa femme Jeanne Van Wyckuuse. Comme rinscriplion I'in- 
dique^ apris la destruction de T^glise des Pauvres Claires , ce 
marbre fut transport^ dans la crypte de la cathidrale : 

CT DBVART GIST ROBLB DAME, DAME 
iEBERRE TAR WTCDUU8, BR SOR VIVART COMPAIGRE 

DE MBSSIRB ARTOIRB DE VULDER, 
CBETALIER DU C0R8EIL D*ESTAT AUX AFFAIRES DBS 

PATS-BA8 BT DE BOORGOGRE LEZ LA PERSORRE 
DE SA MAJBSTii, TRBSPASSI^E A DURCEERCQUE LE 23 
D*OCTOBRB 1639. ATART SE8 H^RITIERS FAICT ^RIGER 
CBST tfPITAPBB A L*BORREUR DE SA M^HOIRE, 
APRiS T AVOIR TRARSPORT^ SOR CORPS BR CESTB 
LEUR PRARCBB SiPOLTURB. 
PRIEZ DIED POUR SOR AMB. 
CB MORUMERT TRARSPORTM DE L^^GLISB RUIR^B 
DBS PAUTRE8 CUIRB8, BR CB8TB CATfltoRALB 

l'ar 1788. 

Quaniers : 
Wychaas. de Zoete. de Brane. de Hont. 
De Bmue. de Pape (i) Tan den Hcede. 

(I) Ce quarlicr est enlev^. 
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Dans le pavement, k Venirie de ia cryple, on remarque la 
pierre s^pulcrale du chanoine Roose, dont voici I'^pitaphe : 

IR HAC 
SEPCLTURA LIBERA 
RECORDITI SCUT CIIVERES 
REVERENDI ADMODUM ET AMPLISSIHI OOHIRI 
D. JACOBI BOOSE, 
J. 0. L. PRESBVTERI. 
lltJUS EXEWTM ECCL. CATH. 
CARORICI AC PRJtPOSITI 

PER ARROS XXX. 
OBIIT OECIMA FEBRCARII 
MDCLXXll, 
JBTATIS 
REQOIESCAT IR PACE. 



Premiere Cte^Ue. 

Dans le pavement, on remarque one grande pierre ornie des 
armoiries de la famille Vrancx et de cette ^pitaphe : 

D. 0. N. 

BIER LEET BE6BAYER 
BEER GUTLBELMCS VRARCX, CARORlCK 
DESER lERCKE, OCDT WB8ER0B JARER, 
DIE 8TERFP OER DACB VAN ARRO 16 . 

ERDE JODFFR. CATBARIRA YRARCX, MAGBT, 
SYRB SDSTER, BBTDB VAR HECBELER, 
OCDT STRDE A7 iARBR, DIE STERPP 9 AOGOSTI 
ARRO I6U. 
BIOT TOOK DB ZIELER. 
O ^ESU HISBRERE MARIA HATER 
CRATliB IR BORA MORTIS SUSCIPB. 

Pnis une autre, iudiquant la sepulture du doyen Maximilien 
Vande Woestyne : 

BfC JACET 

RETBRERDUS ADMOOOM BT ROBIUS D0MIRU8 
MAXIMILIARU8 VAROE W0B8TTRB, 
BCJDS EXEMPTiB CATBE0RALI8 BCCLBSIife 8ARGTI BATORIS 
DECAR08. 
OBIIT 1* JARUART 1669. 

R. I. P. 
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Gelte chapelle est sombre et eDcombrie de mobilier. Fragments 
de baucs, chaises, catafalques et civi&res y soot enlass^ pile-mile. 

Dans le pavement, noos trouvons deux pierres tumulaires qui 
portent les ipitaphes suivanles : 

1* Celle de Marie de Bourgogne, femme de Godefroid Deste, 
seigneur de Rehon. 

EXPECTA 
PADLI8PER VIATOR ET 
BMC 8PECTA, RON HABE8 BIC HDMILEa I6R0BILI8 DHRA 
CIRBREM; SBD 6L0RI08DH RODILIS DMBRJB TDMOLUa : 
BIC JACET ET SUA VIHTCTE ET MAJOnUM 8TEHATB 
IRS1CRI8 DOHIRA MARIA A BURfiURDIA, PILIA R0BILI8 YIRI 
ARTORII O. DB WACKBH, CATTBBH, CAPELLB, OLIB 
EEUHBliB 6I7BERRATORI8, ARCfllTALASSI PRIBATIS. UXOR 
PORTISSIMI JI7XTA AC ROBILfSSIBI YIRI 600EFRE0I DESTB, 
D. DE REBOR, BDMORT, LU88I, TOOROE, RUPER WERTBA, 
RORC OABP YILLBRT GUBERRAT0R18, QUjB BUC M0RTI8 
QUASI PRJI8AGA YERIT, UT QUAB A PATRIA VITAM 
ACCEPERAT PATRIJ! REOOERBT,, REDDIDIT ET DUB PATRIAB, 
QUAB QUJttlERAT, PERDIDIT, BELIOREM IRYERIT; SIC SPERARE, 
SIC CRBDERB R08 JUDET C0R8TARS ILLIUS IR OEUM PIBTA8, 
IR PROXIBUB ABOR. IDEB, ILLIUS BARIBUS VOVB 
YIATOR ET VALE. 
YIXIT ARR08 LXIIII, BER8E8 XI. DIES II. 
DEVIXIT PRlDli KAL. BAII A« BDCXXVII. 
POSDTT UXORI BERE BERITiB BOE8TI8S. CORJUX 
QUOD BAB StBI P08UIS8B BOLUERAT. 

La sepulture d'J^gide Estrix, chanoine de la cathidrale. 

BIC JACET 

REYERERDUS DOBIRUS iBCIDIUS ISTRICX, 
PRESB. 8. T. L. 
BUJU8 EXEBPTiB CATBEDRALIS 
BCCLBSIA SARCTI BAV0RI8 
CAR0RICU8 
GRAO. PERITBRTIARID8, 
AC DEIR 8CBOLASTICU8. 
OBIIT 19 BAII 1658. 

R. I. P. 

AMElf. 

24 
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Tr*l«l^me Cluipelle* 

Un escalier, coDStruit vers la fin du sitele dernier, occupe ceUe 
chapelle et conduit k la rue. 

Contre la muraille on remarque an monument de marbre blanc, 
encadr^ dans le granit, iksi k la m^moire d^i^tienne Solu, seigneur 
de Noulineau; on y lit celte ipilaphe : 

D. 0. M. 
■ic 81TD8 ncn 

STEPBAROf 80LU, 
IQDE8, DOmiTCS OB aOULINBAIT, 
TDM COMITATB HORDH, TUM FORTITUDIIIB AlflMI, 
TUM PIUBCOCB PRCDERTU, 
BT PRiBTBR jn^ATEM VIRTUTIBUS BELLICI8 
APUO OMSES COMMBBOATISSIMUS, 

DVM III €ALLICA PRiBTOBIARORVa LE610IIB 
SDBCERTDIUORIS FU1V6ER8 HUREIIB 
UBBBH HARC 
LDDOVICO Xllll CALLORUH RECB HIVICTISSIMO 
0PPU6RAIITB, 
AO OBSIOIORALB VALLUM PR0PERAR6, 

ET BTREKOi VICES 80A8 A€ERS, 
EXPLOSO B TORHERTO HURALI 6L0B0 
IR CRUS IHPACTO, 
OOLERTIBCS ACERB^^ PARERTIBOS OPTIMIS, 
COMPLORARTE TOTO EXERCITU, 
VIX TERTIDM ET VI6B8IMIIH >ETATI8 80« EGRB8808 ARRUH 
OCCCBUIT 

P08TRI0IB IDD8 HARTII CIO IOC LXXVIII. 

R. I. P. 

Dans le pavement, on voit plusieurs pierres (umuiaires dont les 
inscriptions sent devenues illisibles; Tune d'elles indique cepen- 
dant encore le lieu de sepulture de Jacques de TEspinoy, sous- 
diacre de la cathidrale, mort le 30 septembre 1626. II 6tai( fils de 
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Philippe, vicomte de T^rouanne, Tauteur des Recherches de$ anti- 
quites et nobksse de Flandres, et de Corneille de Norman. 



L'autel est orn& d'ua tableau repr^ntant la Descente de croix. 
Cette oeuvre, qui a*est pas d^nuee de mirile, est attribute k Franc, 
dit le Vieux. 

A la droite de Tautel, les yeux s*arr£teDt snr un petit monu- 
ment presqu'entiirement mutil^, ilevi k la m^moire de Francois 
Borluut et de sa femme Agnte Tackoen. II porte celte inscription 
flamande : 



■IBR YOORBH LI66BEII BBGIUVBll 
BDELBH BROB WEBRDBH JONCUBBB 
PRlirCHOlS BOBLCUT, F* J^. 1DR11ER8, 
DIB OVBRLBET DER XXll«n lUfiOSTI 
AJIIO 1609i BROB JOHCTRAUWE 
A6RBB VIR ZBLBBEKB, CHESETT 
TICIOEH, KTRB 6HB8BLLERE0B, 
OVBRLBOBI OBR lVl«n 
rBBRUARlOS 16i9. 
BIOT 60DT TOOR BB KlELElf. 



Quariiers ; 

Borluot. de Jaghere. Sersanders. Wterzwane. 
Zelebeke. Beaafremez. Snibbele. Vanden Eede. 



En face de Tautel, on a placi centre la muraille le monument 
i\e^6 en 1606 k la mimoire de FranQois de Lummeue, le gendre 
du fameux demagogue Hembyze (i). Le difunt y est repr^enti k 
genoux devant le Christ en croix. 

Le monument porte cette inscription : 



A8P1CB H0RTALI8 PRO TB DITUR B08TU TALIS, 
COR ROH MIRAR18, HORIOR DT ROR M0RIARI8 : 
TESTES SORT CLAVI, PER QUOS TOA CRIMIRA LAVI, 
MORTEM MORTE, DOMO, RB MORIATCR HOMO. 



(I) V. page 32. 
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puis cetle ^ilaphe : 



■ten LICHT BE«RATB1I JORCHEBB FBARCBOIS 
VAN LUBBERB, CBBZBTT TAB BARCBB, F* J00RI8, 

SCBILTClfAtE, IB UBEB L8VEB BEEBi YAB 
BBB5R0DB, CBTMGBBH, BATBOHBM, TR18T, ETC., 
BIE OVERLEET OBSBB WBBRBLT OER Xl** DBCEBBR18 I580» 
BRDB JORCVRAUWB JOARRB TAR WABRtBEB, P* TBR0P8, 

CBEZELREOB TAR JORCBEBBB JAB VAR HBBBTZB, ZTRE 
SCaOORBOEDEB, DIE OYERLBBT DEB XTlll*n JOLT 1579. 
BIBT COOT ALBACBTICB TOOB BAEBLIDEB ERDB ALIE CBBLOOTECK 
ZlEiBR. 



QiNirtiers : 
Lumene. Boccaert. Meere. Bosch. 
Illoirs. Brugghe. Mote. Brade. 

Dans le pavement nous trouvons diverses ^pitaphes, que qoqs 
alloDS reproduire. 

I^" Une petite pierre aux armes de Vaeraewyck, avec cette de- 
vise : Labt vabrbn ntt. 



3^ Une petite pierre indiqaant la place ou la famille Borluut 
avait sa s^paltare, porte ce seul mot : Berlott. 

30 Prte de FaateU da c6ti de TEpltre, on voit une belle pierre 
bleue, orn^e de Teffigie de deux personnages couch&« Une orne- 
mentation en style gothique leur sert d'encadrement. Ge monu- 
ment, qur porte la date de t388, couvre la sepulture de Guillaume 
de Vaernewyck; on y lit : 



ARRO DOHIRI H. CCC. ILIX. IIII. BLAS. 
join. OBIIT. DOBIRBS. 6iniL8. PIIIVS. TBOMiB M 

TAEBRBWIIC. ITBH. ARBO. BIU8DBH. H. CCC. 
tXXXTlll. XT. BL. JVLIl. OBIIT BOHIRUB fiCFIt&Ei. 

8TB0RI8 M TABBBEWnc 

. . . . LOCI, ORATE »R0 EM. 



OLAD : BORATER'* TAR TABBREWTCB, 
B' TAR LEBBEBB, OEPBRBBO., 
ETC., OTEBB. 20 APBH. 1759. 
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i"" L'epilaphe de Corneille PieriD, orn6e de ses armoiries. 



BIG JACBT 
AOIOOOH AXPLI88IMUS BOMIIIDS 
COMELIDS PIBUH, PBESBTTBftI, J. U. L. 
HOJUS EXEUrtM CATHED. ECCLBSLA 
BAYORIS CARORICOS GRADDATC8 
AC CORCILU PKOVIH. 
FLAKOBUI COR^LIARIUS 
QDI OBIIT 7 MARTU 
1668. 

R. I. P. 

Une pierre avec Tipitaphe de Josse Triest, seigaear de Rud- 
dershove. 

SBPCLTITRB 
TAR EDELE ERDE WBERDB HEERB MBER 
J008 TRIB8T, PILIDS BBER ARTHEURIS, 
IR STRER LEVER HBEBB TAR RODDBRSHOTB, LOVER- 
0E6BBII, ETC., DIB STIEBP IRT JAER 16 . 
ERDE VAR BDBLB TROOWB, VBAD BARBARA 
DAMART, PlUA HBEB RICOLAS, VRAUWB VAR 
OTEBACEEB, EYRE WBTTBLICEB BDUSVR., MB 
0E8B WBBRELT OVEBLBBT DER XXIIl«n 
DECEMBER I6i5. 
BIDT TOOB DB EIELB. 

t"" Une pierre de marbre blanc, oro^e des armes de F^v^que 
De Smet, avec cette devise : Coelestia ccoe arma. 

D. 0. M. 

BT 

inODTAU HEHORIiB 
ILLUSTBmnil AC REVEBERD188IMI DOBIRt 
DOHIRI J0ARRI8 BAPTISTiB DE 8MBT, 

LOKERER818 WA8IARI, 
EX X? IPRER8I0B, XI? 6ARDAVER8IUB 
EPISCOPI. 

BBIIT 37 8EI>TBRBRI8 17i|, iff AT. 68, 
BPI8C0PATD8 31. 
ABATOR UDIQUB PACI8 
JBTBRRA RBQ0IB8CAT IR PACE. 

7^ Une autre pierre porle ces mots : Ostium monumenti FAMiLi>e 

DB DrAECE. 
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Ne quittoDS pas celle chapelle sans jeter ud regard sur uoe 
grande dalle bleue, granil ioforme que le ciseau semble avoir ou- 
hlii de facoDoer. Gepeodaol cette pierre raboteuse, qai ne fixe 
ratteotioo de personDe, peut deveoir tout-ii-coup ud objet de 
v^o^ratioD pour tous ceux dont le coeur bat au souvenir d'un 
nom glorieux. 

Nous avoDS vu que Hubert Van Eyck mourut k Gand le 18 sep- 
tembre 1426, sans avoir pu terminer la grande composition que 
Josse Vydts lui avait command^e; qu'il fut inhumi k T^glise de 
Saint-Jean, dans la chapelle de ce seigneur, et que pendant plus 
d*un demi-sitele on exposa k la v^n^ration du public le bras de 
cet illustre peintre (i). 

De son cdl^. Marc de Vaernewyck nous apprend qu'il a vu 
dans r^lise de Saint-Jean le tombeau d'Hubert Van Eyck, et 
qu'il a copii lui-mime T^pitaphe flamande, grav^e sur une plaque 
de cuivre, tenue par un squelette sculpt^ en pierre blanche. Voici 
cette ^pitaphe : 

0ptegt)elt It aeit m^^ )te op treien, 
3(h ms aid gt)i;, ntt ben beneieit, 
iBegraoeiti )o0t. JAst xs aen 0et)sne, 
ilt; en ^alp raet^ eondt^ noe^ meieesne; 
Con0t) eer, losd^est^ maet)t^ r{;ek^est groot^ 
30 0ngt)ej6ipaert| alB tmt )te boot. 
HuBRfiCHT Van Eyck ms teh gt)enaemt| 
tttt dpsBe )er monneti^ tioormaeb befaemt^ 
3n Be^tl)er{;e 0eer ^oog^e geeert; 
Cort na mad set in niete oerkeert. 

(i) V. page 52. 
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9n^BtvAf oter Ifonint, twintxtlf en dea, 

jINt uk met ppen d^oM $af Btel. 
dtM (l$0b 000? nt; , Me r0iiBt mtitneit ^ 
liitt tek i^n avxBxcift mod giietpinnen, 
Cn tiltet 50ttie^ keert n ten besten^ 
iOrat g^{; ]i0lgen m0et ten leBten. 

Marc de Vaernewyck affirme avoir va, daos le cimetiire de 
Teglise de Saiot-Jean, Tos du bras du prioce des peiotres fla- 
maods eDcMss^ dans uo aooeau de fer* II ajoute que soo lom- 
beau fat d^trait, comme taDt d*aatres» lors de la reconstruction 
de rdglise. 

ToatefoiS; rien ne prouve que Thumble pierre que nous voyons 
devant nous, ne soit pas celle qui porlait Finscription rapport^e 
par rhistorien Van Vaernewyck, et peut-dtre couvre-l-elle encore 
les restes de Tillustre inventeur de la peinlure k Thuile et de 
sa soeur, Marguerite Van Eyck, la digne ^mule de ses deux 
fr^res dans Fart de peindre. 



Cette chapelle possMe un autel orn^ d'un tableau peint sur 
panneaa et repr^sentant la Resurrection de Notre Seigneur Jesus- 
Christ. 

Dans le fond de la chapelle on remarque une toile dont le sujet 
est tir6 de Tancien Testament : Judas Machabee envoyant a Jeru- 
salem une somme considerable pour y offrir des sacrifices pour 
ses soldats marts dans la guerre contre les gentils. Ce tableau, 
trte-m6diocre, est de Gerard Honthorst et ne rappelle nullement 
le faire des oeuvres de ce maltre. 
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Cette peinture, coBunand^ par T^v^ue Antoiiie Triesl, ornait 
primitivement la chapelle de la Sainte-Croix, ou la confr^rie des 
Ames du purgatoire cil^brait ses offices. Aa-dessous on lisait ce 
verset iiri des Machabies : Sancta et salubris est cogitatio pro 

DEFUNCTIS EXORAREy UT A PEGCATIS SOLVANTUR. 

Contre la maraille, noas remarquons deax volets peints par 
Pourbus'le-Vieux el qui sonl d'une belle ex^utioD. 

Le premier reprisente Saint Hidolphe et Saint Querin, aa- 
dessons desquels on lit : 0. ^t^irop. 0. Corglt. Le c6i& oppose 
offre le portrait du donaleur, le cbanoioe Corneille Vander Hae- 
gheiiy agenouilli devant ud prie-diea armorii k ses armes. 
Derriire lui est son patron, le pape Saint Corneille. 

Le second volet repr^ente Saint Maclou et Saint Blaise, aa- 
dessous desquels on lit t 0. ilta(t)ttttt. 0. BlOBXUB. BiU WOT 
OUB. Le cdt^ opposi offre le portrait d'un autre cbanoine, Ele- 
ment de la famille de Vander Haeghen, derriire lequel on remar- 
que Saint Francois d* Assise. 

Le monument funibre qui renferme la cendre de Marguerite de 
Ghistelles, mortc le aout 1431 , est plac£ pris de Tautel. 

Ge sarcophage, que nous reproduisons ici en regard, est sculpt^ 
dans le style golhique. Chacune des deux faces principales est di- 
vis^e en huil niches, dans lesquelles figurent des statuettes tenant 
des ^cussons, dont Tensemble forme les seize quartiers de Mar- 
guerite de Ghistelles. Le fond de ces niches, tr^gracieusement 
sculpt^es, porte encore les traces d*ancienne dorure et de pein- 
ture. Sur le bord de Timmense pierre de granit, sur laquelle 
^tait autrefois couch^e la statue de la d^funte, on lit Tinscrip- 
lion suivante : 



^xtr Ug^t begraoen Max%r\ttt oait ®i|tdtele, wmmt 
oait iftalkene, wcffitBst van {Dtct)ltite enit mn StXBcmp^ 
iu Btaerf tnt \atr r ttii fti jf«t, itn ttxBU bar I) nan oubU. 
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morts. Dans la maiQ droite il tient ane fleur pour les ilos, e( 
dans la main gaache nn glaive pour les riprouvfe. Le chevalier 
et la dame repr^ent^ k genoux devant le Seigneur, sent sans 
doute le pire et la mire de la d^funte. L'autre face lat^rale est 
orn^ d*un sujet non moins remarquable : le P£re EUernel annon- 
cant k Marie qu*il Ta choisie pour opirer le grand oeavre de 
ilncarnalion. 

Quoiqae mutil^ pendant la toarmente rivolationnaire du 
XVP siicle, alors que les Calvinistes eurent transform^ la crypte 
en caserne et en Stable, ce tombeau n*en reste pas moins un des 
monuments les plus curieux de Tart au commencement du XV* 
sitele. 

Au centre du pavement, une grande pierre bleue sculpt^ en 
relief, indique la sepulture du chevalier Arthur de Ghistelles 
et de sa femme, Catherine Van Royen. Ce seigneur ^tait grand- 
bailll dTpres k T^poque des troubles. Sincdrement attach^ k la 
foi catholique, les Calvinistes le persteutirent et le jetirent en 
prison, comme Fatteste Tipitaphe ci-aprte gravte sur sa tombe : 

D. 0. M. 

ARTBCMirB »l aHISTBlLBS, llOtlUS EQVE8, 
TOtABCBA DE ftlHBlSCI, COBIBRBBBCHB, BTC, 
MIBIS MELQICM T0BBI8 irBBRtlVH ARCBIPRiBTOR. 
DEO BT BE6E COBSTABTEB P1D08 
COB BPI8COPI8 BT FLARDBIA PRIBABII8 TIRI8 
GARCBRBM PASSCS, BT BiBBETICOBUB IN80LBNTIA8 
0I6RITATI PRiBTORlA P08TIIB1II10 BESTITVTUS, 
EAQ. ET MCFRIIS ALUS HOROBIPICB PBRPDRCTIJ8 
TITAQ. 6ARDAVI. ABPORCTCS, 
ARRO HOC VIII. JffATIS LXXII. HAIi XXT, 

BIG 8EPDLTI78 EST 
CDM COHJCCB ROB. XATBABIRA TAR ROIER, 
QC^ OBIIT AO BDC. iBTAT. 

Quartiers : 
Ghistelles. Stavele. Schore. Werghien. 
Van Roien. Cotereau. Ketelbouter. Lire. 
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Dans la clef de voule, ou voit encore les armoiries de la fa- 
mille de Ghisielles. 

Dans le pavement, on remarque la pierre tumulaire qui cou- 
vre le tombeau de Jean-Fran(;ois Van de Velde, XX"" iv^que de 
Gand. Voici son 6pitapbe : 

D. o. M. 

HIC REQDIESCIT 
A LABORIBOS 8018 
ILUJ8TRI88. AC BBVEBER1M88. DOVINUS 
D0Hlini8 J0AlllfE8 FRAIIC. 
VAB OB ?B1.I>B, 
XX. CAIIDAVE1(8I8 BPI8C0PCS, 
1IATC8 111 BOOM 8* SEPT. 1779. 
OBtlT 6AR0ATI 7> ACO. 1838. 
POST AIIR08 PEBE ROVBH EPI8G0PATC6, 
IB UCKVO PRBSSDBAH BABEBITI8, 

SED cohpiditb; 

EfiO VICI BORDUM. 

R. 1. P. 

Non loin de la est la sepulture de Jean-Baptisle Ongevalle; elle 
porte cette inscription : 

■IC SBPOITCS JACET 
BBVEBBRDCS ADMODUH AC AMPLISSIMCS DOfllROS 
J0ARRE8 BAPTI8TA VAR 0R6EVALLE, 
CBBABAIM0RTERS18 
8. T. AC i. V, L., 
CCl DBHARDATA POIT CUBA ARIMABUH IR TABUS 
L0CI8 PXB ABCHIBI0BCE8IM HBCHL. PDIT 8ACBA 
SCBIPTCRJI PB0PB880B IR 8EM1RABI0 EPISCOPAL! 
6ARDATER8I, DEIRDB IB HAC BXEBPTA CATBEDRALl 
BCCIESIA CARORICDS CBADDATVS ET P08TEA 

ABCHIDIACORCS, 
IR BEBUS A6BRDIS AC BORIS ADHIRI8TBARDI8 
EXPEBTI88IM0S, TIB PAC1P1CD8, AC 0MR1BD8 CBABDS 
BBLICTA SOLBBRI COMHEMOBATIORB 
OBOOBMITIT IR OOBIRO ARRO ATATI8 SUA 58, 
DIE 9 APB1LI8 1768. 
R. 1. P. 

Cilons encore lepitaphe du grand-vicaire Henri du Pierreux : 
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HIC JACET 
I. D. BENRIC68 
OD PIERRECX, 
PBBSBYTCR, ilOiUS EXBMPTi* 
CATHEDRALIS ECCLESIJZ, MAGNGS 
, TICARIU9| ET PER 37 AlflfOS 
PHORASCCS VIGILARTISSIIilS. 
OBIIT 20 NARTII 1730. 
BEQCIESGAT IH PACE. 



Les aatres pierres tumulaires qui composent le paveroeot de 
la chapelle, ont ^te enlevdes de T^glise haute et transport^es daos 
la crypte. Elles sonl faciles h reconnaitre, allendu qu'elles porleut 
loutes un Dum^ro d'ordre, correspoodant k celui d'un registre ou 
toules les inscriptions ont M recueiiiies. 



Celte chapelle, la mieux ^lair^ de la crypte^ est orn^ d'un 
autel sculpt^ dans le style de la renaissance. Le r^able renferme 
tme Sainte famille, peinte sur panneau et attribu^ b Francois 
Franck. Gette oeuvre a de la gr^e, le dessin en est correct et le 
coloris ne manque pas de vigueur. 

Sur Tautel, nouvellement restaur^^ on remarque un crucifix 
de bois dori. Sur le pied Tartiste a sculpti en relief T^pisode 
du Serpent d*airain eleve par Moise, 

Aux deux c6t^ de Tautel sont places les bustes de bois, aux 
proportions colossales, de la Mere de Dieu et de saint Jean. Le 
premier est d'une belle ex^ution. Ces deux bustes, ainsi que le 
beau Christ qui git aujourd'hui mutili dans la partie la plus 
sombre de la crypte, faisaient partie du Calvaire de TancieQ 
cimetiire. £videmment ces trois figures sont de la main d'un 
bon statuaire. 

Cette cbapelle poss6de plusieurs tableaux. 

Une grande toile reprisentaut VAnnondatian. G*est bien Ik 
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une copie detestable de Tune des meilleures oBUvres de Nicolas 
Roose. 

Eo face de ce tableau figure la Resurrection de Lazare, autre 
peiolure de la mdme valeur. II n'en est pas ainsi des volets qui 
oroent les murs de la chapelle. Ces volets, debris d'ceuvres mu- 
iilieSf reprdseotent : 

1® Saint Amand en habits poQtificaux. 

S"* Le donateur Corueille Vander Haegheu, ehauoiae gradu^ de 
la cath^drale, h genoux et en pri^re (i). 

Lorsque qes deux volets sout fermto, leur ensemble repr^sente 
rAnnonciation. Le messager de Dieu porte une banderole, sur 
laquelle on lit : Ave gratia plena. 

Llnt^rieur de ces deux volets, c*est-Mire saint Amand et le 
donateur, sont d*un faire tellement ddicat que nous n'h^sitons 
pas k Tattribuer k Francois Franck. Quant k la partie ext^rieure, 
il est Evident qu*elle est d*une main moins habile. 

Ces panneaux sont plac^ de chaque cdt4 de Tautel (i). 

Saint Jean-Baptiste, et sur les revers, saint Lievin, en gri- 
saille. 

it^ Le portrait du douateur, le chanoine Jean de Hertoghe. II 
est k geuoux et derriire lui son saint patron se tient debout. Le 
revers reprisente saint Bavon, peint en grisaille. 

Ces deux volets sont de la main de Michel Coxie et dignes de 
ce maltre, Tune des gloires de Tancienne icole flamande. 

Marie Madeleine agenouillee pleurant la mort de Jesus- 
Christ. El sur le revers : Jisus-Christ apparaissant d Marie 
Madeleine sous la forme d'un jardinier. 

6® Le Christ au roseau, et sur le revers, Aaron. 

(I) Veir HuLOi, p. SSI. 

(3) Voir Hellir, pp. 182 et 32i. 




198 



£glise cath^drale 



Ces deux volets sout ioffrieurs k ceux qoe nous venons de 
d^crire. 

7"" Uo Ecce Homo, et de Taulre cdt^, k Christ devant Pilate. 
S"" La Cene, el de Pautre c6ii, le Sauveur du monde. 
9"* Un paaoeaa avec le portrait du dooateur d'un ex-voto, et 
lO"" Celtti de sa femme. 

Ces deux tableaux n'ont pas de revers peiots et ue portent pas 
d'armoiries. 

Daus le pavement, on remarque les sepultures suivantes : 
!« De Jean Utenbove, de Jeao de Vos et d^Aodr^ de Vos. 



TITS SBrOLTOBB TAM B. JAR 
WTBRHOVE, F* SmOBRS, DIB OTBBLBET 
OEM ... . BRDE JOlfCTRAUWB 
BAnBARA BOMELTRS, FILIA COOLAEBTS, 
ZTRE GHE8ELRBDE, DIB OVBBLBET 



HfEl LIGHT DBR8AHB JAR DB VOS, 
r* JARS, BBBBB TAR WTER6AEB0E, 
IR 8TR LEVERS BAEDT ERDB C0MMI8 
8C0RIRCX FHL8. VAR 8PA1RGRB, ETC., 
VAR 6TRE DICAIGBR BRDE RTLWERIER 
IRDER QCARTIBB VARDER BDELB, 
DIE OVERLEET DER XVIII'n VAR ROV BB- 
BBB AO 1573. 

BIBB LIGHT OOC ARDBIE8 DB VOS, 
HAERLIBDEB SORE, LICERCIAET IR BEEDE 
DE BECBTBR, DIE OVEBLEET DER X|CB VAR 



Van Coye. Asscbry Wuterwylgbe. Luiicx. Vandcr Stichel. 

De Balthasar Vau Dyckele et de sa femme, Catherine Via* 



DEGEMBRE, A^ 1567. 

Quartiers : 
De Vos. de Munck. Uttenbove. de 



mynck. 




DB SAWT-BAYON. i99 

HIB» UCIT tUJUTBR DBI BeiSAVBlf 
BALTBSABtT TIR DTCIELB, f ADRIABIIS, 
ME OTEILIBT OBR Xllt FBBIIIJAIItl 
A* l€3i, BRDB JORGTt. CATBITRB 
TLAMTICB, riLIA PBARCBOIS, ZTR CHBSELLEHBDB, 
•IB OTIBUBT DBB Wl— ICIIOS 
A« H Vie XI. 
BIOT VOOR OB ZIB1.BII. 

Z"" Uoe petite pierre bleue, portant le blason des Spiders, et 
oes mots ea letlres gotbiques : 

i^xtr lulft Son i^otbrettft^ ctuimtt. 

i"" Une grande pierre de marbre blaDc, fermant Fentr^ da 
caveaa de la famille de Vaernewyck, avec cette inscriptioD : 

HOBUHBirriJii 

MbBIIOBlUB ET ABTIQOA 
PAMILIiB 
BE TAERBEWTCB, 

1794. 
Quarliers : 

Vaemewyck. Vaader Zype. de Bacquere. Overbeke. 
De Cerf. de Moye. de Brone. Roose. 
Hellin. Oosterlinck. Roose. Wulpen. 
La Jonchiere. de Hertoghe. van Driel. della Faille. 

Hellin. Oosterlinck. Roose. Wulpen 
La Jonchiere. de Hertoghe. van Driel. della Faille. 
Lalaing. Enghien. Hinckaert. vander Aa. 
Landas. le Ghillion. Seraerts. Lalaing. 

8* De Jean de Haese. 

O8TI0B 

HORCHEIITI BEVBBERDI DOBIRI 
LVCM J0ARR18 
DE BAESE, PRK8BYTEBI. 
i7i0. 

6* Sor oQe pierre bleue» on lit T^pilaphe suivante, gravte en 
lettres gotbiques : 
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5$ter ligt)t begraoeit joitcor. ;3lnna oait Itielnte^ 
f 3er0nntinud^ ttneetMe l^uttB9r. nan WxUxs €0ctB^ 

®tlleketi CortB, f d^tlUs^ 0iierleet ben it'" >ermbrt5 

0iierleet >en jfjruHt" nonmbm lit. 
tirs Bepttlture. 

T^'Une pierre iodiquaol I'eolr^e du caveau du chanoine Charles 
Vao Hoobroucky avec celte inscripiion : 



S"" Pvis de celle pierre, od Irouve Tipilaphe da chaDoioe 
Louis Joseph de CoDiock, peiit-oeveu du chaooioe Vau Hoo- 
brouck que nous venous de ciler; eile est ainsi con<;ue : 

D. 0. M. 



ET 

PIM MEHORIA 
RETERBRD. ADNODO AC AVPLISS. 
TIRI DOmifl 
DOaiRI LDDOVICI J08EPHI 
DE CORIRCI, 
EXEVPTiB BUJD8 CATHE0RALI9 
■GCLESIA 
CARORICI R0B1LI8 ORADOATI 
AC PROTOROTARII APOSTOLICf. 
DECESSIT ¥111 SBPTEJIBRI8 i7ii. 
ARRO ^AT18 80 Jt XL? I. 
REQUIESCAT IR PACE. 



9"" Nous voici devant deux pierres qui recouvrenl la sepulture 
de Philippe van der Noot, XIII* ^v^que de Gaud, donl le mau- 
solie est plac6 dans la chapelle de N. D. aux Rayons, situ^ au- 
dessus de celle ou nous nous Irouvons. 



OSTICII 



■ORDNERTl 



REVERERDI ADROOOM AC ROBILIS OOMIRI IMHIIIII 



CAROL! VAR HOOBROOCE, 
HIIJU8 BCCLEfilitf CARORICI, 
OBIIT 31 JAROARII 1707. 




D£ SAll<nr-BAVON. 
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OSmm ■ORUIERTI 
ILiCSmiSSiHt AC REVEBEHDISSIVI 
D. P. B. VARDM ROOT, 
Ull. EPISCOPI CiHDAVBSMS. 

D, 0. M. 
ftonmiEiiTOM 
auTrnuflMHi ac retbsehmssiu domiri 

PmiPPI BRAllOl TAHDBB IWOT, 

XIII. BPUCOPI CARIUTCII8I8, 
QCI OtllT 5* PBBIIUAEU 1750. 
RBOmBSCAT ni PACE. 

10* Un autre prtiat appartenant k celte illastre famille, Maxi- 
milieQ-Anloine van der Noot, XV* &ytqae de Gand, repose soas 
ttoe aatre pierre de marbre blanc, sor laquelle on lil : 

■tC JACCT 
lf.L08ril88l>M 
AC 

BB?IBBII1>IS8lin78 DOMIHIW DOHIIinS 
MAXIHILIAIIDS AaTOIIIOS 
VAHDER ROOT, 
XV. GARDAVBRSlOa EPI8COPU8, 
STBniATB PERILUJSTRIS, 
DOCTBIRA AG PIBTATB 
CORSPIGimS, 
OMRl TIRTimnf CERBRB CLAROS, 
PAm PACPBROH, 
PORMA 6MGI8, 
BCClESliB PEIRCIPDII RORMA, 
OHRIBUS OIRIA PACT08, 
B TITIS AO SCPEROS 
TRARSIATVS B8T XXYII 8EPTBMBRI8 . 
ARRO D. C. C. LXX., iCTATIS LXUT, 
BPI8C0PALIR OIGRITATIS XXIX. 
RBQU1B8CAT IR PACE. 

Quartiers : 

Vander Noot. Hinckaert. Engbien. Berchem. 
Masnuy. Bernard, de la Croix. Fourneau. 
Leefdael. Gavere. Schoonhove. vander Elst. 
Eynatten. Bosleyden. van Sehoore. vander Noot. 
Vander Gracht. de Tbiant. Berlo. de Romerswale. 
de Gruutere. de Heurne. Rym. de Bruxelles. 
Varick. Bercbem. Damant. Brant. 
Micbault. Boisot. Ualmale. Gottignies. 

ac 
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ll^" L^ancien maltre-d'hfttel des iv£qaes de Hornes et Tander 
Noot) le siear ^Uenne Moite, a aussi sa sepulture dans oeUe cha- 
pelle. Voici son ^pitaphe : 

CI CIST LB sr tfriElflfB ■OTTB, 
RATIF D^ADBIIRB, BR 80R TITART MAITRE 
OHOTEL DB PBO HB88BICRECFII8 DE BOIRES 
ET DB VARDBR ROOT, 8UCCESSITBHBRT 
BViQUBS DB CARD, TIltfPAtSA ii NABS 1736. 

R. I. P. 

Uo autre prilat, Govard-Girard ?an Eersel, XVI* ^v^e 
de Gand, gtt sous ane pierre de marbre blanc, sar laqaelle on lit : 

D. 0. M. 

JACBT HlC IllCmiSSWCS AC BETBBBRDISSIIIU8 DOMiro 
«0?. 6ER. TAR BEB8BL, f. I. BT I. D. L., 
ARTT. RATU8, LOTAR. IR AITIBUS PlIRVS, BT BDJ08 EXEMP. 
ECCL. CATHBD. 81ICCB88IYB CAR. ORAD. ARCBID. ET PBiBPOSlTOS 
BT IRTEREA TDM AD COMITIA PLARDRlJB TBRTIO DBPOTATOS 
PRIHARID8, TCM TARIIS ALUS II 8Q. CRAVI88IRI8 
ET REIIGI0RI8 BT RBI PUBU&B RB€OTIIS 
OCCUPATUS, AD8PIRARTB YOCE DEI TOCI 
POPUtI XTI 6ARDAV. EPOS. AT TIX. 8EXT0 HUimS 
DIGRITATI8 BXPLBTO ARRO PBRTIAIL 
PASTOR, PATER OPTIBUS, HECARAS 
MURIPICOS CLERO SIMUL BT POPDLO 
CBAR08. A PATRIA TOTA DEPURCTUS LUCETUR. 
VITUS HUlC CATBEDRALI 
PACPBRIBUSQ. DORATIT, QfJMQ. HIS HORIBRS 
TBfTAMBRTO LECATIT, ^BRRDM SCRTO 8IRG0- 

LARIS CBARITATI8 HORVBEHTUB, 
OBIIT 34 MAII 1778. iCTAT. 8VJB ARRO LX?. 
R. I. P. 

IS^" L'^pitaphe da chanoine de Voider : 

D. 0. M. 

AC 

PUS MARIBCS ROBILIS AC 
RBYBRERDl ADflODUH DOMIRl 
JUDOCI DB TOLDER, 
I. 0. UCERTIATI, BDJU8 
BCCLB8IA CARORICI 6RAD0ATI. 
OBIIT X MAII 1697. 
RBQU1B8CAT IR PACE. 



Digitized by 



DB SAINT-BAVO!!. SOS 

I4<» Une aatre pierre remarquable, mais que noas croyons trans- 
port^ de la chapelle de Saint-Landoald, de Tiglise haute, dans la 
crypte (O^est celle de la famille de layillette;en voici Pinscription: 

D. 0. M. 

HOmilBRTra LIMRCH 
FAHILIA 

PtJUIOBILIt AG AHPLiaSIMt YIRl DOHIMt 
LODOVICI DB LAVILLBTTB, 
REdS BT CiBSARIS COMSILUmi ET PB0CURAT0RI8 6ENBIIAL1S 
IN PBOVIRCULI PLARDBIA CDIIU, 
REG ROll ET COmVQlS EJUS 
DOMIRiB ISABBLLiB YAH COSTBIfOBLB, 
PILliB ROBILIS DOMIRI rBARSClSGt ET ISABBLLiS 
fSRIBTTBRB, CORJUGUH. OBIIT ILLB DIB 8BXTA 
■All 1738. ARRO iSTATIS BVS 75. ILLA AOTBM 

13 mil 1700, ARRO iBTATIS 37. 
BBLIQUBROHT 8BQIIBRTB8 LIBBBOS BIG 8EP0LT0S, 
SGILIGBT : 

AMPLI881M0M BT H0BII.I8SIB0M DOMIRCM 
iOSBPBUM JODOGUM DB LA VILLBTTB, 
BBGI A C0R81LII8 BT PBOGUKATOREM GBRBRALBM 
IR EADEM PLARDBLB GCRIA, QOI OBIIT 
II 8BPTEIIBBI8 1732, ARRO mtlB $VM 86, 
PRiBROB. DOMIGBIXAM HARIAII, 
OBIIT 14 JUUI 1774, iBTAn8 SOiB 76. 
DOIIIGBI.UB TBBRBSIAII DB LA VILLETTR, 
OBIIT 7 MARTU 177S. ARRO jnkTlS 7S. 
PROGRBATIT AUTBH PRJUlfCTDS DOMIRUS 
J08BPHD8 DB LA VILLBTTB EX DOMIRA 
■ARIA JOARRA OB MET, EJUS CORJUGE, 
■ARIA^ DB LA VILLBTTB, QVM OBIIT 8 HOVBMBRIS 
1757. iBTAT18 8UiB 37. 
BT 

PRARCI8C0M OB LAVU.LBTTB, OBIlT II KABTII 1779, ATATI8 
80A 57. BIG BTIAB SEPDLTURAM LEGIT 
PRiKIOB. DOBIROt PRARCI8CII8 TAR C08TBR0BLB, 
PRATBB PRJIDICTA DOBIRA I8ABBLL4I, 
QUI OBIIT 17 0BCBBBRI8 175 • iBTATIS 95. 

R. I. P. 

15^ La pierre tumulaire qui couvre la sepulture du cbanoine 

(1) Hellir, p. 448, et le SuppUnmU, p. 39, ne mentionne pas les dates, vu qac la 
pierre tumolaire n'a ^t^ posie qu*ea 1773. 
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Jacques-Jean De Block; elle porte cede £pUaphe : 



RBVERBIIDCS ADMODOM AC BRUDITISSIMUS DOHflfllS 

lOiRirU HATTBBU8 OB BLOCE, 8. T. L., 
■0JU8 KIMMFtM CATBBD. CAR01IICU8, ET TUBS., 
8BDB TAGARTB CUM ALII8 TICABIU8 6BIfEaALI8» 
MOBTV08 18 DBCIHBRJS 1750, inATI8 86 ARROBOl 
rORD. ARRIT. 
Ctm 800 PRATBB GBBMARO MA0I8TK0 
CABOLO BERBDICTO DB BLOCE, J. 0. L., 
|R CORCIL. FtARD. AD** BOBim BCCLB8IA 
ADITCO, VBBIS 8CABIR0, BT CAPITOLl BBCEPTOBE, 
MOBtVO % OCTOBSIB 4722, HOJUSQVB PBOLItVB 
tiriRO iOSEPBO, MORTOO 15. 

urcabii 1729, jbtatib li arrorom; 

BBV. ADHOD0M AC BBUBITI88. DOM. 
lACOBO MARRB DB BtOCE, 
8. T. ET JOB. CAR. l, BIUU8 EXEMPTA 
BCetB8liK CAHOR. SBAD., MOBT. 5K OCTO». 



R. 1. P. 

Le pavemeot eentienl encore phisieurs autres pierres tama- 
lairesy dent quelqaes-unes sont devenues illisihles. Parmi celled 
qa'oB a enlevdes de T^lise haute pour en garnir cette chapelle^ 
nous citerons celle de Jean-Frangois de Castro el de sa femme, 
Robertine-Fran^oise Ballel, oruie de seize quartiers^ celle de 
Robert-Jacques Van den Hecke, chanoine de Saint-Bavon, mori 
le 10 |uin 1779, et celle de la fiaoMlle de Roucourt. 

Dans la nef, une grande pierre sur laquelle on lit en lettres 
gothlques : 



i§ier Itr^t begratini \om. 
Maxgxittt nan Malt, Btarf 
itn Kit iatf^ in 
onqstf anna nt^° mtu 
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Trois fenitres laissent pinArer le jour dans cede chapetle, 
d&d\6e k Notre-Dame. 

L'autely coDstruit en ISTS, est du k la munificence de Joachim 
de Rauck, qui eul trois femmes, comme I'atteste rinscriptioii 
suivante : 

i^ter Ut^t btgrtuini Soar^em it Rttitrk, f Hxtnant^ iie 

0tierlert itn en^e j0iuiuirattiot 30aiie Wxmn, 

STiU etrstt ^lutdnramot, Me 0tierlfrt ^eit f"" me^e Ut^ 
tnbt MaxantU Caute^ ST^nt tmtit ^iutdtir0ttioe^ Me 0tierleet 
itn Kxn'''' |ttlg am'' temtif , eiti^e 30aiiiie nanbtr Hene^ B^ue 
itrit ^ttitBtir0]tioe, iit 0tierleet l^tn 

La m£me ^pilaphe se trouvant dans la chapelle pr^cMente, il 
devient diiBcile de dire ou le donateur a Hi inhumi. 

Le tableau d*autel k volets repr^ente me sainte Famille, d*a- 
pr^ Raphael. Sur Tun des volets intirieurs, on voit Joachim 
de Runcky accompagn^ de ses qualre fils, et sur Tautre^ Jeanne 
van der Kene, sa troisidme femme, avec ses trois fiiies. Ces por- 
traits, d'une dilicatesse extreme, sont bien certainement de la 
main d'un peintre en renom de Tancienne ^le flamande. II est k 
diplorer qu'une ceuvre aussi pr^cieuse ait i\A confite k un restau- 
rateur inhabile. 

En face de Tautely on voit un monument de marbre blanc et 
Doir, ilev£ en 1S63 k la mimoire de Simon Bette et de sa fem- 
' me, ^l^onore de Waudripont. Le bas-relief qui occnpait le centre, 
a disparu, et les deux statuettes d'alb4tre, qui repr^sentaient sans 
doute les patrons des fondateurs, sont fortement endommag^es. 
Sur la partie inf^rieure on lit : 
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D. 0. M. 



GBRBKIg ROBILITATB, AXUIQ. TUTUTB CLAftUS. TIRO 
AC D. 8TH0III BBTBS, IK>atBO A BOTTBLB, DOMI BT 
MILITIA IU«Rlg HORBRIBUS PBBPUIICTO : BJUSDBMQ. 
COmOfil, DOMIRA BLBORORiB DB WACDBIPOIIT, BTIAM 
AB ARTIQCA PB08APIA ROBIUSB. MATBORA OB8IDBRATI8S. 
SHIS PABBRTIBUS HODBBTl UBEBI P.» 
OBirr ILLB II* ROYBMB. X?« Lllll. 
HJBC TBBO SBPTBIB. VI* ILVII. 



Quarters : 
Bette. Vaernewyck. Triest. Lovendeghem. 
Meersch. Munte de Hollande. Angerelles. Massene. 
Waudripont. du Queu. la Croix. Lannoy. 
Kegele. van Stalle. Glockman. Cabiliau* 

Ce moDumenl mirite ane restauration oomplite. 

Au-dessos du mausol^ de Simon Bette, on aper^it une toile 
hexagonci repr^sentant Saint Hyacinthe, de Vordre des Domini^ 
coins, enlevant le saint Ciboire au milieu des flammes qm consu- 
maient son convent, par Nicolas Roose. Ce tableau est d'un beau 
faire. 

Le dernier tableau que nous ayons k examiner dans cette cha- 
pelle, est la Resurrection de Notre Seigneur, par Antdne Vanden 
Heuvele. Cette oeuvre n'est pas une des meilleures de ce maitre. 

Dans le pavement, on trouve les pierres tumulaires suivantes : 
Une grande pierre bleue, sculptie en relief aux armes de 
Rym; elle indique le lieu de sepulture de Philippe Rym et de sa 
femme, Jeanne Vanden Eechaute. Voici Tinscription : 



2* L'^pitaphe de Jean-Baptiste-Ignace de Pickere : 

D. 0. M. 



8TB0B DBB BB«BATIR6BB 



▼AR PBUIPS BTM BROB YAH 



JORCV. IBBARRB TARDBR BBCBAUTB, 
8TRB €HE8BLRBDB, 1540. 



8EPULT0BA 



0. D. AC MA€I8TB0R0B 



PRAIfCISCI ET J0ARRI8 
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•APnSTJI MRATII DB PICKBIB, 
QDOBDM BPITAPBIUM BIC 8CPRA 
IB SACBLLO DITOBim BATONIB ET 
fBBABTIABI ABTB ALTABB IB LAMINA 
■ABMOBBA POSITUH 
BST. 



S"" Une pierre indiquant la sepulture des barons de Ziozerling : 



i^" L'^pitaphe de Gilles Sprttuts el de sa femme, Marguerite 
Boecx : 

i^ter lU^t btgratieti 
^Ulx5 SfxuntBf f Shams ^ 
hit stxtvf in 't jaer nt* ecu. lxxm\. 
tfll)^e 30it(ti. Maxqaxtta f^mn^ 
Q^Ub mt\i moB^ iit stwd in 't \an m. tccc. lxxi\. 

K"" Une pierre indique la sepulture de la famille Goetbals; elle 
porte cette inscription : 

OSTIUM MONUMENTl 
NOBILISSIMiC FAMILIiE GOETHALS. 



L'autely drig^ sar la s^palture de Catherine de Vos, est Aidii a 
J&us sooffrant. II est orni d'une grande composition k volets, doe 
sans doute an pinceau de Franck-le-Vieux, et datte de Tan 1604. 
Le grand panneau reprisente le Calvaire. Sur le cadre on lit : 

AdORAMUS TB GhRISTE, BT BElfBDlClMUS TIBI. QOIA PER SARCTAM 
CRCCBM TCAM REDIMISTl MUNDUM. ANNO M. GCGCCC. 1111. 

Le volet int^rieur de droite repr^sente le Portement de la croix, 
et celai de gauche la Descente de croix. 
Les deux volets extirieurs riunis reprfeentent Jesus tnarchant 



R. 



[. p. 



OSTIUM 

MONUMBNTI PBRILLUSTRIS FAMlLliE 
BARONIS DE ZINZBRLING. 



iVevTl^DBe Chapelle. 




M8 £glise gathAdrale 

au Calvaire; Urns les membres de ia famille De Vos le suivent et 
Taideot k porter sa croix. 
Sar ces paoDeaax, on lit ces quatre vers flamaods : 

Wt iocrntn Me sUhtn^ it btmtn iu tf^kcn^ 
^ Qem, ^0e sal xcktx itwc g^etafcen? 
— ^att ttlttjt itnxtf lart scl^tnrtn toel, 
2U cxi\tljibTi vmbtn, 3c gUftuest n mtL 1604. 

Cette (Buvre a da mirile et se trouve dans an itat de conser- 
vatioD parfaite. 

Au-dessoas, sur le ratable de Tautel, on remarque rinscriptiou 
saivante : 

CeSTB table D*A(]TEL at ESTlft DRESSI^E PAR MADEMOISELLE GeRTRUD 
DE VOS9 EN M^MOIRE ET RECORDATION DE LA MORT ET PASSION DE IfOSTRE 
SEIGNEUR ET REDEMPTEUR Ji^US-ChRIST, AUDEVANT DE LAQUELLB BT AU- 
DESODBZ LE MARBRB DE FEU NOBLE GHBVAUBR IffiSSIRB JbAN DB VoS, 
SONT ENTERR^ES TROIS DE SES FILLES , ASCAVOIA : LADITB DEMOISELLE 
GeRTRUD, LAQUELLB TRESPASSA LB 15 DE JANVIER 161 2, ET DAMOISELLB 

Marguerite de Vos, laquelle d£c£da le xi d*ogtobre 1584, et 
DAME Anne de Vos, femme de messire Antoine Triest, chlr, s^ de 

MeERBLEBEQUE, RuDDERSHOVBy ETC., LAQUELLB TRESPASSA LB XXIIU 

d'octobre 1577. 

Pri£s Dieu pour leurs AMES. Amen. 1604. 
En face de Tautel, on voit incrust^ dans la muraille an joli 
monament de marbre, entiirement dori et coIori£, ilevi k la mi- 
moire de Maximilien Triest et de sa femme Catherine Triest, dont 
voici r^pitaphe : 

BIER LIGHT BEGBAVBII JORCHEBR 
■AXmiLUER TRIEST, f HER PHILIPS, DIE 
OTERLEEDT DEN 29 SEPT. 1611, BMDE 
JORCVBAC CATERIHA TBIEST, P* JORCHBEB 
CHARLES, STRE H0T8VR., DIB OTEBLBEDT 
DEN 24 HAEBT 1607. 
DIOT VOOB DE ZIELEH. 

Quartiers : 

Triest. van Hoien. Bourgoignen. Andries Andrie. 
van Royen. Asche. Vilain. Ostendc. 
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A la droite de Tautel, an monaineiil mutil^, doDt le soabasse- 
ment seal sabsiste encore, indiqne par rioscription suivante qu*ii 
fal ilevi jadis k la m^moire de Melchior de LoqaenghieD, seigneur 
de Pamele, cbanoiae4r^rier da chapiire de Saiat-Bavon (i) : 

*B0 OPT. MAX. ST BBATO LARlMiUM) 
SACBCM RECROIf ■« IfOBILIS AC RE?ERBRDI DOMIHI 
MBICHIOIUS DB LOCQUEITBHIBII DB PAMBLC, 
QOORBAM WMUm ECCLEBLB CAWOBICI BT 
TVBBADBABII, QCI OBIIT 90 DEC. 1636. 

Ce monument a ^te enlevi de la chapelle de Saint-Landoald 
et descendu dans la cryple, lorsqne le pavement de T^lise haute 
Alt renouvel^. 

Dans le pavement, nous remarquons deux pierres tumulalres; 
Tune, parfaitement conserve, porte cetle inscriplion dans la bor- 
dure : 

itn i9ti'' Uc\^ in me^t %r lm\. <tnit jonctir. 3aMsiie 

Kn\ lanmt )rr%Uij. 

Aux quatre coins sont grav& les embl^mes des ^vang^Iistes. 

L'autre pierre s^pulcrale, de marbre blanc, porte Tipitaphe 
et les armoiries de Jean le Monier, doyen du chapitre de la 
cathMrale. 

D. 0. M. 

BETERENOlBSUroS ADBODDM ET AIIPLI88IMC8 DOMIimS 
OOmiraS J0AHWB8 LE MONIBB, 
EXBMPTiB CATHEDBALIS ECCLB8IJB 8ARCTI BAY0WI8 
DECARD8, 
TEB 8BDB YACABTB, COM ALUS 
VICARICS CBIIEBALIS, 
B. 8. B., 
QOADRAGIIITA PLOB. MILLIA 
PACPBRIBDS LECATI8, 
OBIIT 6a AUGOSTI 
AO 1675. 

R. I. p. 

(I) V. page 162. 

27 
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Blxl^ne Cliapelle. 

Ici OD ne troave qu'une seule pierre tunralaire. Elle couvre 
la sdpulture de Roffelaert Bonred et de sa femme, P^tronille de 
Senechale. Voici leors ^pitaphes, grav^ sur la bordare de la 
pierre orn^e des effigies des d^funts et des emblimes des qoalre 
Evangdistes : 

i^ter letc^t btgratien l^nffelaert Oonutl, iit statxt hit 
jaet nt. ctct. tnic xln\f l^m nx^*''"" iacl^ in ofxtUt. 

mi jf 10001 iit Btatvi tut \atr irtttf tnl^t 

Devant cette chapelle : 

SEPULTimB 
TAN 

PIBTBR DBPIC, 
r* R1C0LAB8, OTEBLEOEH DEN 12 NOTBlBBft 1737, 
OOOT 72 JABIBN, 
BRBB 

MARIE HAGDALERA OEPIC, 
8TNB SOSTER, OTEBLEDEN 24 DECEMBER f729, 
OCDT 66 JABBER. 

R. I. P. 

Elles n'offrent rien de remarquable. 

Trelsl^me Chapelle* 

Une obseurit6 profonde r^e dans cede chapelle qui sert 
actuellement de magasio. II est pioible de voir ces lieux, jadis 
coDsacr^ au cuUe el si bicn dispose pour inspirer le respect et 
le recueillementy livr& aujoard'hui k uo usage iudigne de leur 
origioe. Le mobilier de toute esp^ qui eucombre ces magnifi- 
ques souterrainsy leur donne Faspect ignoble d^une salle de veute. 
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Esfirous que des mesures ne tarderoDt pas k ilre prises pour 
rendre k la crypte son caraclire imposant et religieux, qu'elle 
u'aurait jamais dii perdre. Dans cede chapelle on Irouve cepen- 
dant UQ beau monument funjibre, dev6 a la mimoire de Gilles 
du Faing et de Margtteriie de Steekuidt; sur la sepulture ou leur 
cendre repose^ on lit : 

D. o.'m. 

■IC 8tT08 EST 

PBR1LLD8TB1S R0BIU8 BT GEReROSUS DOMIR08 

DOMiRos maoim mi fairo, 
BQcnrmis vkuium bt ordiris, 

BARO DE JAMOIGRB, TOPARCHA DO FAIRC, RASSBLT, LIRAT, HARKBCHEH, 
■OTBR, TRTB, RTB, BT RB€I CATHOllCO A CORfailS, B£LU BT AULA PAUT1R08, 
SBRBRISSIMOROH ARCHIDOCCM ALBBRTI BT ISABBILA, BELCH PRIRCIPUB, 
D0BESTICII8 BORORARIOS, CORBILURTOS IRTSB R0B1LB8 TIROS OOGATOt 
LCXEMB0RGER8I8, SmBBVS T0TIIJ8 PLARDRLB BAILL0D8 BT ARGBIPRiBTOR 
CAPITAREII8 PRiirEGTtI8Q. GRIRBR8I8, GUBBRRATOB PLORERTILLAROS, 
QUI TIRTUTB BT PRUBBRTIA IRCLTT03 
TRE8 BT T16IRTI LB6ATI0HBS AD RBGB8, PR1RCIPB8, DTRA8TAS, IR GERMARIA, 
lOTBARIRGIA, J0LUCBR8I DOGATC, ITALIA OBITIT, AG POTISSIBUB DB 
HARDATO PBILIPPi III, HISPARIARim RE6I8, AD DARIA RB6BM LOGTUS 
TESTARDI GADSA OB MORTEM RBGIRA G0R1IJG18 EfV8 M9 CtO. I3G XII, 8CPRA VERO 
S^ICS PUBLIGI8 BT ARDBIS RBG0T1I9 ADM0TU8 RBfUM BT PRIRGIPOM SOOROM, 
ROMIRB IRDIGTIS IMPBRIALIBU8 DBP0TATI0HIBD8, C0LL0QQII8, 

TRAGTATIB08, BT VARUS AD PROVIRGIARUM 
0RDIRI8 PROP08ITIORIBU8 BORUM BXPEGTATIORl 6AT18PBGIT. 
OBIIT PATO 800 6ARDATI, II DBCEMBRI8 GI3. I3C. XXXlll, 
CARDORB CRATOS, TIRTOTB GLARD8, MERITIS IMMORTALIS. 
P060IT EJ08 MEMORIES M0E8TA GORJDX, 
R0BILI8 BT GERBROSA DOHIRA 
DOMIRA MARGARETA DB STEELARDT, 
DICTOROM SOPRA LOCOROM RAR0RIS8A BT DOMIHA, 
QVM IRDUTA TIRTOTB EX ALTO GOEUBBM TITAM BORIS OPERIRUS 
A00RRAR8 TITBRB DESIIT 
ARRO CIO. IOC. LV, PRIMA MARTII, iETATlS SUJS LXX. 

Quartiers : 

Du Faing. de Tassigoi. du Haatoy. de Margy. 
de GugDon. de Wal. de Grimerschet. du Menil. 
de Steelandt. de Edinghen. de Eede, dit Dendermonde. de Ymeloot. 
de Martens, de Gabiiiau. de Dalem. de Vocht (i). 

(I) Voir p. 85. 
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Devant cetCe cbapelle est oae pierre blene, ioni nuscription 
est devenue presqa'ilHsible* Voici ce que nous en avons pit 
chiffrer : 

^tBtlntit ms tian iacs f^tivSmin^ iU Btaxf 



ir0" xl. . tnht "Horun. <l9^l^eertrust 
BantkatxtB, spit g^tBdntit, iU 00erUet 
4eti far* in Bporclt mi^ l^ttt 

i^ter Ixg^t btgrMtn 3aiiekeii|. 
Barbelken ntire iFratidtnkin^ 
3a(0pd Qeiti]>em taaligf^ menunrte* 



TOiBEAU DE LUC iURICR, DERIIER ABBf OE SAIBT-BAVOI. 

Dans la parlie centrale de la cryple, contre I'uoe des grosses 
piles de ma<;onDerie qui supporleot la voiUe, est plac£ le sarco- 
phage de Luc Munich, dernier abb£ de Tabbaye de Saiat-BavoD 
et premier privdt du chapitre* 

En visitant la douziime chapelle de T^glise sup^rieure, nous 
avons dit que le sarcophage de Luc Muiiich fut descendu dans la 
cryple au commencement du XVII'' sitele(i), et nous sommes entr^ 



(1) hem, beUelt aen Jan Vander Linden, sleenhanwcr, dry pont vyff scbellinghcn 
groot, OYcr seWe dachhuren by bem ende syne knecbtcn ghevroecht in bet opprech- 
ten van cenen antbaersteen cnde den scIycr stcen te accommoderen, cnde over bet 
oprecbten vande sepnltnre randen abt Lucas. 

Item, nocb aen Quintyn de la Hay, metser, over diversebe reparatien by bcm 
ill den crocb gbedaen, als in bet opmaecken die sepulture vanden abt Lucas. 



[Fabrique de Ceglite, eompUi de I'annee 1637). 
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dans qoelques details inconnus jusqu'ii ce joar au sojet de la pro- 
faDalioD qu'il sabit k I'^poque de la r^forme religieuse 




(») Voir p. 58. 
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II De nous reste plus qu'k donner la description du monument 
tel que nous le voyons aujourd'hui. 

Le sarcophage d*un style simple et qui devait itre port^, comme 
nous Tavons vu, par quatre figures de marbre noir, repr^entant 
des frires cellites> est d^ri sur la face principale des armoiries 
de Luc Munich (i), de celle de Tabbaye de Saint-Bavon el de celles 
du chapitre. 

La partie sup^rieure en pierre de touche repr^nte, sculpt^ 
en haut relief, Teffigie de Tabb^ en habits pontificaux, les nnins 
joioles. Dans la bordure on lit : Scpultura R"" in Guristo patris 

AC DNl. D. LuCiE MUNNlCHy ABBATIS LXI ET ULTIMI EGCLI^ SAGTI 
BaVONIS GANDEN.y QUI OBIIT 1S62 DIB 18 JANUARII, iBTATIS SUiB 72. 

Orate pro eo. Capitulum gratitudinis ergo posuit a^ 1600. 



TOIBEAUX DES fV^QUES. 

Les tombeaux des quatre ^v<iques, dont les mausolies d^corent 
le choeur de T^lise sup^rieure, sont creus^ dans la partie cen- 
Irale de la crypte. 

Sur la pierre qui couvre le coeur de Tiv^que d*ALLAiiONT, ou 
lit Piuscription suivanle : 

D. 0. H. 

QUO PRllDl TlXlTt 
OLTIIOIQOE OBO ET ECCLBSI^ SVM 

momvs EST : 

ILLOSniSSIll 
AG 

RBYBRERDlSSIll DOIIRI 
EOCBRII ALRERTl D*ALLA10RT, 
RCRiRHiniOBHSIOII V, 

(1) Luc Munich porto : d*azur, k un arbre arrachd d^argent, au chef d'or vhargd 
d'un aigic ip\oy6 dc sable; la crosse d*abb^ pos6e en pal derridre T^ca el sarmont^e . 
d'uoc milre ponlificalc, le tout d'or; devise : iktellectun da iiut et vivai. 
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OARDBRSIOH IX"! BPI8C0PI 
COR UIO SITUH EST, 
RELIQCCB CADiVBE HAOniTDH SIBI TIRD1CAT» 
Qoo cmi PORTinCIS EE«ISQDB CORSBMSU 
FBSTIRAVIT, DEO DDCB» COMITB VIRTUTB, 
OT COmilSSlJM SIBI OVILB, 
RE BT PACTI8, HON YBRBIS, AOT 8PBCIB TUERETDR 
IT IALE9D. SEPT. CI9. 19. C. LXXIII. 
ANTE ABLATU8 EST, QCAM PROYIDERTIA DIYINA 
0PTATI8 BJ08 BUMAHIS RBSPORDERET. 

UT PACE PBRPECTA PBBPROATim, 
QUISQUIS TRANSIS, OEUH PRECARB. 



Gette pierre, de marbre blanc, est d6cor6e des m^mes qaar- 
tiers que le moDument du choeur (i). 

Du mime c6i6, on remarque une autre pierre tombale, de mar- 
bre blanc : elle couvre la d^pouille mortelle du calibre ^v^que 
Triest, dont le mausol^e, oeuvre de Duquesnoy, figure ^alement 
dans le sanctuaire du choeur de T^glise sup^rieure. Voici F^pi- 
taphe grav^ sur ce marbre : ^ . 



REVERERDI881IID8 DOBIRUS 
ARTONIUS TRIEST, 
T. BRVCBlfSIQll PER QOIIIQUBIlllini, 
AC DEIN VU CAlfDERSlim ARRIS MXV 
EPI8C0PD8, 
IR PA8T0RALI OPPICIO, ET SOLLICITUDIRB 
VICILARS ET IROBFESSCS. 
IR CORCILIO STATUS REGIS CATBOLICI 

riDELIS BT PRODERS. 
ER6A PACPERES IR VITA ET IR BORTB 
MISERICORS ET LIBERALIS. 
BRECTIS ABPLEQUB D0TATI8 
VERA PIBTATI8 MORTB, 
AD GRATIS flUTOARDDM IRDIGERTIBU8, 
AC COTIDIARA XU PARUM DISTRIBUTIORE. 
IR ECCLBSIAa 
AC PBjBSERTIB BARC CATBEDEALEH SARCTI BAT0RI8, 




HIC 81T0S EST 



AC 



(I) Voir p. 106. 
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CVSVS PiBmCAII SPLEIfDlDE AUXIT AT DITAVIT^ 
MUIIIPICOS. 

TAIfDBM HERITIS PLEKUS, AG MATORUS COfiLO, 
ARRO iBTATIS LXXXl, 8ACERD0T1I LV, 

ENSCOPATIIS XL. 
OBIIT DIB XXVIII MAII M. D. C. LVII. 
LECTOR SERB ARIIliB APPRECARB. 

Quartiers : 

Triest. van der Hoyen. Boui^ogne. Wackcne. 
van Royen. Assche. Yilain. Ostende. 

Au centre de la crypte, on remarque une pierre simple et 
modeste, rappelant la m^moire de T^v^qoe Alberl de HorDes : 

D. 0. H. 

■EMORIA 

ILLUSTRISSIMI AC REVERBRDI88IHI DOIIRI 
ALBERTI DE B0RRE8, 
XII BPI. «ARD. 



C'est dans celte partie de la crypte que Ton voyait jadis la 
tombe de Gj^rard Vilain, surnommi : le Diable, ch&lelain de 
Gandy el de sa femmey Marguerite van Simpol. 

Dans an manuscrit du XVP sitele, nous trouvons la descrip* 
tion de cette tombe de marbre, d^cor^e de reffigie, sculpt^ en 
haul relief de Gerard Vilain, d^apris les annotations d*un artiste 
peintre, nomm^ Stroovere, dent les cBUvres sent rest^ incon* 
nues* Voici cet extrait : 

In den choor van Baefs, wylen Jans, onder eenen boghe ter 
syden vanden hooghen autaer, neffens het H. Sacraments huyseghen, 
was een verheven tombe met een figure van een mans persoon in wac- 
penen ligghende, stckende syn voeten jeghens twee honden, bebbende 
een schilt, daerup dal stonden de waepenen van Vilain (i) ende d'an- 

(I) Les anncs de Yilair sont : de sable au chef d'argent. Cellcs de tar Simpol sonl : 
d'argeot k dix kermines poshes en ork, k an ^cu d'azur en ablme. 
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notatie Tan Stroovere, schildere in dien tydt draecht, dal is de lombe 
Tan Gheerl de Vilain, rndder, die hy hadde doen maecken met de Tjf 
steeghers Tanden choor. Syn hays was t^cloosCer vande paters, tVeick 
heel nock naer hem Gheeraerts duyTels sleen. Yoorts seyt StrooTere : 
dit is de tombe Tan Margriete de Sampol, hnysTrauwe Tan mher Gee- 
raert Tan Vilain, desen lagben aldus inden crocht op de suytsyde tas- 
sefaen twee pilaeren, sy dede den crocht maecken binnen den ^dt dat 
haeren man was te Jerusalem (i). 

Un autre peinlre que nous aTons dijk ciii, Arent Van Wynet^ 
dale, a dessini ces deux monuments en 1560. Ces aquarelles qui 
appartiennent k la collection de P« J. Goetghebuer, portent 
rinscription suiTante : 

Hit is it tambt via uter <l9^^eeraert Ire lltlep, xviintf 
mtkkt stmt stut 3aiij0 initn k0inr ixt l^i; i^cAit iotn maktn 
met itn ngf sttegl^txB. Spi ^nm vom t^tt cloMttt naubtn 
fOttTB fmtkk ^ert ii0(^ naer t^m : tfl^rett simtlsBtttn (s). 

Hit ts it tmbt Ban ]ir0tt]0eiSta0rtrte tia Bim^ol, t^nns- 
Btarmt nan mtx ^^tttattt it biUjgn^ itBt latl^ alins initn 
hxadft it fumstjis^e tuBBtl^tn tmtt fHattu. 0]; itit itn 
fcrnr^t maken bhnini itr tgt iat i^ntx mm mas te 3er]i5a(ein. 

Ainsi, selon Tinscription conserT^e sur ces aquarelles, Gerard 
Vilain, sumommi : le Diable, fit construire le choeur de T^lise 
de Saint-Jean aTec les cinq marches. Puis il se rendit en Terre- 
Sainte. Pendant son absence, sa femme Marguerite Tan Simpol 
contribua encore dans les d^penses auxquelles la reconstruction 
de cette partie de T^ifice, ordonnte par le corps ^hcTinal des 
Trente-Neuf, dcTait donner lieu (s). 

(I) Ce MS. apptrtient h H. le btron de Saint-GenoU. 

(3) Une partie da ehAleaa de Gerard le Diable fat incorpord dans le eoavent des 
nit^ronimites. V. Disticx, Memoirei sur la vilte de Gand, t. II» p. 815 el suiv. 
(5) Voir p. 5. 

i8 
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RapportODS ici ce que De Bast dii de ce. puissaDt seigoeor, si 
attach^ k la foi de ses pires et si fier du sobriquet diabolique que 
rhistoire lui a donn^. 

« Gerard de Gondavo ou Villantis, fils de Siger, cbAtelain de 
Gaud — £crit De Bast; — nous ne savoos pour quelle raisou il 
fut appel^ Gerard le Diable. II prit mime ce litre dans plusieurs 
dipldmes. Unde autem id UK agnomen accesserit, incertum est, dit 
Lindanus; eo certe non modo non offensum fuisse, sed delectahm, 
in indicia e$t quod etiam in tabulis publicis, quas variis locis vidi, 
ipse ttstis est. II se plaisait k emprunter ce titre dans divers dipld- 
mes; eutr'autres uue charte de Fan 1264, commeuce par ces mots : 
Universis proBsentes litteras inspecturis, Gerardtis, dictus dubolus, 
de Gandavo miles, et Elisabeth ejus uxor, salutem m Domino. II 
avait choisi pour sa demeure le cbjiteau situ£ sur la rive gauche 
de TEscaut, vis-ji-vis de la rue Reep. II y a lieu de croire qu'il 
en fut le fondateur, puisque cet antique Mifioe portait autrefois le 
Dom de Chateau de Gerard le Diable, Petra Gerardi Diaboli. Ce 
magistral fit quelque temps les fonctions de vice-ch&telain au nom 
de Marie, Cb^telaine b^r^itaire, dont il £tait le tuteur; il d^cMa 
au XIII* sitele, et fut enterr^ dans la crypte de Saint-Bavon, quMI 
avait auparavant restaur^ k grands frais (i). » 

II est k remarquer qu'aucun auteur ne cite le nom de la femme 
de Gerard Vilain, dont le tombeau^ ainsi que celui de son mari, 
fut bris£ par les Iconoclasles. 

Le manuscrit que nous venons de citer et les aquarelles de 
Arent van Wynendale combleut cette lacune. 



Nous entrons dans la partie cenlrale, ou le jour u'arrive que 
faiblement. Vue de cet endroit, la crypte a quelque chose de 
mystirieux et de solennel. 

(1) Di Bast, Aneiennete de la viUe de Gand, 
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CoDtre le mur g!t 1e Christ dont nous avons parl^ en d^cri- 
vant la septi^me cbapelle de T^glise sooterraine. Autrefois cet 
endroit isol6 portait le nom de Jerusalem, parce que les grou* 
pes, la Descente de croix et la Mise au tombeau du Christ, 
sculptis par Gvillaume Hughe, que nous verrons dans les ora- 
toires ext^rieurs, y furent places en 1480. 

Lorsque T^lise paroissiale de Saint-Jeau fut ^rig^ en colli- 
giale et placie sous le vocable de Saint-Bavou, ces groupes furent 
transposes dans Tiglise haute et places sous le jubi, de chaque 
c6ti de Tentrie du chceur. 

A partir de cette ipoque, le sombre et myst^ieux oratoire de 
la crypte, si propre au recueillement religieux, mais non rooins 
favorable k la licence, fut supprimi. Un timoin contemporain 
citi par un auteur moderne (i), nous a transmis la remarque sui- 
vante : c Si la piiti y trouvait de la consolation, le libertinage y 
» trouvait un lieu commode et favorable pour s'y rifugier : je me 
» refuse — poursuit-il — d'en relever les turpitudes arrives de 

• mes jours; je me contenterai de dire que, % furent trouvis, 

• d'apris une exacte Enumeration, foite en 1556, neuf enfants 
1^ nouvellement nis. > 



(I) De GOESm-YBRBAEfiHB. 
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LA TOUR. 



AucQD auteur, que nous sachioDS, n'a d6nu& une description 
bicD d^taillte de cette imposante tour, veritable colosse de graait, 
s'^levant dans les airs au milieu de la iraste et popoleuse cit6 
flamande. Nous avons dit au commeDcemeDt de ce travail que 
ce fut le 2S roai de Tan U62, que Philippe Conrould, abb^ de 
Saint-Pierre-lez-Gaud, posa la premiere pierre de cette majes* 
tueuse construction (i). 

Les travaux ne marcbaient qu'avec lenteur, car les archives de 
la cath^drale possident un acte de 1 474, c'est-ii-dire douze ana 
apr6s la pose de la premiere pierre, dans lequel Gilles Papal et sa 
femme Virel Borluut sont cit^ comroe ayant coutribui dans les 
d^penses auxquelles la construction de la tour donna lieu (i). 

En 1534^ on termina la fltehe qu*on dtoora Tannte suivante, 
le 8 septembre, d'une gigantesque croix de fer et le Memorieboek 
nous apprend que ce travail dangereux fut exicut^ par un certain 
Jean De Somere, charpenlier, habitant de la commune de Won- 
delghem. 

Marc Van Vaernewyck raconte que peu de temps apris, cette 

(1) Id dit Jaer leyde men den eereten steen ran Sente Jans torre ende H leydeM 
mynheere de prelaet ran Sente Pieten neffens Ghendt, ende was den ut Tin meye. 



{Miwufritbqeek der $lad Gtni), 



(3) v. les PiAcBS JosTificATiTES, n« XXV. 
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croix fut bris^e par ud oaragan et prteipilfe sur la maison 
du chapitre, sitate aa coin de la rue qui reqni depuis cet ^v^ne- 
ment le nom de me de /a Croix. Ici, nous devons remarquer que 
le Memorieboek ne parle pas de cet ^venement. II se contente de 
rapporter que le 22 juin de Tannte 1564, c'est-it-dire trente ans 
aprte r^poque k laquelle on fixe la chute de la croix, celle-ci fut 
remplac^ par une autre d^rte des armoiries de Viglius (i). 
Ud autre manuscrit de Tipoque, ^alement public dans le Memo- 
rid)oek, fixe F^rection de cette derniire croix, qui avait 19 pieds 
de hauteur et pesait 945 livres, au 2 septembre de la m^e 
annie (s). 

En 1603, la fl^e de la tour de Saint-Bavon ayant i\A con- 
sum^ par la foudre, elle ue fut plus reconstruite. 

Piusieurs ann^s apr6s ce sinistre, le I*' juin 1641, la belle 
cathMrale devint le thi&tre d*un terrible incendie, dont la rela- 
tion a i\& conserve par le jurisconsulte ^gide Burgundis (s). 

Le feu avait pris k FMifice par Timprudence des plombiers qui 
travaillaient aux goutti^res. La charpente qui fermait le fatte de 

(1) Den XXII«B jony was H croyse dat ^ebroken was ran Janstarre wederomme 
gfaereeht ende ghemaeet by meester L€nsnyn$ Rocmam, smet, ende daerop een vaent- 
keo met eeneo eoorenschoof daer inne, te weteoe, de wapeoe Tanden proost Vigfios, 
eade H eniyse volmaeet xynde met een haentken, zoo H zelve vanden eoorenschoof 
rerandert was, was H zeWe opghereeht by den zone ran Lieren De Vos, ghenaempt 
Pierken, Tande oodde ran neghen jaren, metier holpe ende adresse van zynen radere. 

(2) Den dach in September in *t selre jaer, was te Ghent in de waeghe gbe- 
weghen H nienw cmys om weder te stellen op den tnrre van sente Jans, gheseyt 
sente Baefs, ende weecht IX« XLV pont, ende was kinck vander hooghden opwaerts 
XIX hootvoeten, ende de veren waren lanek XIIII hontvoeten. 



(3) Ad epicheremata politiea sive animantiom, hominomqne eertamina lites4|ae et 
Insos A* mpTi)9K, sive appendix fari i Bavohis iKcuniini. Gandani, aftud Joan, iCtfr- 
ehovium, 164S, in-i«. Des fragments de eel opascnle ont ^t^ tradoits et poblids par 
BE Goesir-Vebhaeghb, dans sa DetcHption ki»t9riqtte de la catktdrah dt Saint-Bawon, 



{M0wu>nebo€k, II« deel, bl. 3S8 en SS9). 
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la lour, Hskni de^nue k proie des flammes, on rempla^ oeUe 
coDstraoiioo par une foute eo mafoonerie, au-dessus de laqaelle 
on ^lablit la plale-forme actaelle. Prte de deux siteles plus lard, 
le 11 seplembre 1832, la mime cause ameoa le mime d^stre. 

La hauteur de la lour, depuis sa base jusqu*jt la plate-forme ou 
Ton arrive par 446 marches, est de 271 pieds 8 pouces, soit 
81 mitres 6S ceotimiires. 

L'entrto de la tour est pratiqute a Text^ieur de T^lise, dans 
la tourelle du cdt6 sud de la facade principale. 

Que le lecteur veuille bieu nous acoompagner dans notre ascen- 
sion. Un escalier de pierre en spirale nous conduira d'abord 
dans la chambre de la sonnerie, ou nous nous arr^terons pour 
dire quelques mots des cloches qui s'y trouvent, et mAmedeoelies 
qui out disparu dans les divers tempdies politiques. 



Aujourd'hui, Saiot-Bavon poss&de cinq cloches. Le gros bour- 
don appeli Bavon, est bien certainement un des plus beaux de 
la Belgique. II existe dans les archives de la cathMrale un acte 
passi le 19 novembre 1635, entre les dignitaires du chapitre et 
le fondeur Florent Delcourt, de Douai, acte par lequel celui-ci 
s'engage k couler deux nouvelles cloches. L^une devait peser jus- 
({vCk 9S00 livres et Tautre 6400 livres, la premiere ripondani au 
ton de UT, et la seconde au ton de rb (i). 

Le gros bourdon, d^cori des armoiries de T^v^ue Triest et de 
celles du chapitre, porte rinscription suivante : 

BaVO. VOCOR, MBOVB cum TOTO roc CAMPAIfARU CONCBNTU, QUiB IN- 
SIGNIBU BPALIBUS BT CAPLARIB', PARITER ADORNAMUR iGRB PROPRIO FUNDI 
FIERIQUB GURARUNT ET PERIL. R"*"* D. AnTONI TrIEST BPUS. GaND. 

(I) V. Ie« PlicBS iCfTIFICATIVIS, ■<> XXVI. 
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Bardbloos Robbrtos Dbntierbs. R.R. D.D. Nicol. db Haudion, 

PRiSP. FRANC. DB GhISTBLLBS, DEC. GuiL. ArBHTS, ARGHID. PbTR. 

Van EscHy cantor. Mblch. db Logquenghibn, thbs. Guil. Vrancx, 
scHOLAs. NiGOL. Brbydel poenit. Carl. Adriaenssens, Jacob. Rtg* 

KARTy Franc. COTRELLEy MaXIHIL. van WoESTYNE, CORNELI OOHSy 

ARCHiPR. Philip. Matthias, Bold, de Rensst, Philip. BLVLEVENy 
Joes Deens, Egide Estrix, Walter Eschi, Andr. Guyart, Goil. 
Van Mber, Ernest Gdbringx, Michal. Vilain, Robert DADBERMONTy 
GbORGI BbRTHOLP, EdQBNIUS db BOUS8U9 obs ganonici bt gaplm. hu- 
jus BCCLESliB GATHEDRAUS S** BaVONIS GaND« ANNO M. DCXXXVI. 

La seconde cloche, ^galement dicor^ des armoiries de T^v^ae 
Triest et de celles du cbapitre, porte cette iDScription : 

Ego Marine nomine, et iode cu Bavone insignib. decorata sum, 

EORUbEMQUE iERB FUSA, PeRIL. BT R"* D"* AnT. TrIEST EPI GaND. 

RR. DD. NiGOL. DB Haudion PRiBS. Franc, db Ghistelles, dec. 
GuiL. Arbnts, archid. Petri Van Esch, cant. Mblch. db Logqubn^ 
ghien, thbs. Guil. Vrancx, schous. Franc. Hille, Car. Bardb- 
Loos, Robbrti Dbntierbs, Jacobi Rigkaert, Franc. Cotrelle, 
Maximil. van Woesttne, Corn. Ooms, archip. Philip. Matthias, 
Bald, db Rensst, Philip. Bltleven, Jois Debns, iEciDii Estrix, 
Walt. Eschii, Nicol. Bretdel, poenit. car. Adriaenssens, Andr. 
GuYART, Guil. van Meere, Ernesti Gueringx, Michalis Vilain, 
Rob. Daubremont, Georgii Bertholf, Eug. de Boussy, canonigorum 

et CAPLI. HUJUS BCCLBSliB GATHED. S. BaVONIS GaND. ANNO M. DC. 

XXXVI. 

Les trois aulres cloches sont d'ane date plus r^cenle; mais 
comine elles fureot payees sur les fouds de la donation que 
r^v^que Antoine Triest avait faile k la eathidrale, elles portent 
^galement les armoiries de ce v^n^rable pr^lat, aiusi que cette 
inscription : 

Peril, et Rmus d. Antonius Triest, epus. PRiCPOSiTus decanus et 

CAPLIUM GATHED. BGCLiB S. BaVONIS GaNDAVI FUDIT JoANNES PaUWELS 

Gandavi 1725. 




EGLISE CATH^DRALE 



Les comptes de Tannte 161 7 font menlioD d'un foodeur, Donun^ 
Jean Groingnaert, qui refondit la cloche Marie (i). 

Ce fut le 18 janvier 1511, apris rach&vement de la toar, que 
les premieres cloches furent inauguries eu presence des admiois- 
trateurs' de P^glise de Saiot-Jean et d'une aiSnence considerable 
de fid^es (s). 

Apr^s la suppression de Tabbaye de Saint-Bavon, les cloches 
de r^glise conventuelle suivirent les moines k leur nouvelle r^i- 
dence, et peut-^tre est-ce Tune d'elles qui fut raise en branle, 
en 1549, par Philippe II, apr^ que ce prince eut jur^ de main- 
tenir les droits, les privil^es et les liberty de T^lise (s). 

Lorsque les Iconoclastes se ru^ent sur les Edifices appartenant 
au culte catholique, leur premier exploit fut de s'emparer des clo- 
ches. Saint-Bavon comme tous les autres temples religieux perdit 
les siennes, parmi lesquelles il y en avait une qui portait le nom 
du Sauveur (Salyator). Le manuscrit de Corneille Breydel nous 
apprend que les cloches des ^glises de Gaud et des environs 

(1) Hem, betaelt Michiel Van Larrebeke, orer mr Jan Groingnaert, clockgieter. Tier 
pondcn vier sehellingen groote, tot voile betaelinghe van neghendertich ponden thien 
schellyngen zes grooten, van het verghieten vande clocke Maria, dos hicr by qniltan- 
tie, IV pond. IV sch. gr. 

(CompUt de la fabrique de la eatkSdraU ifo 1617). 

(2) In dit jaer (1511) luden de cloeken eertwarf op sente Jans grooten nieawen 
torre. 

Den XVIIIc" January loidde eerstmael de groote clocke np sente Janstnrre, waer- 
omme deselve regieders van sente Janskeercke hilden eene bede, endeMaer qnam veel 
ghelts inne. 

{Memorieboek, II« deel, bl. 

(3) Up den heleghen Sinxendach bracht men de clocke van sente Baefs Tsente Jans, 
cnde men vrochte alle Sinzendaghen aen H casteel. 

{Memorieboek, 1I« deel, bl. SOS). 
Nacr *t voornoemde banckel es de prince ghereden ter stedewaert inne naer sente 
Janskercke, daer de selve prince de clocke trock ende beswoer de Heleghe Kercke. 

{Memorieboek, He deel, bl. S55). 
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rnrent transport^ an beffroi poor y 6tre bristo, et le relev^ 
g^n^ral coDstate qn'on y pesa 322,766 livres d'airaio (i). 

La charpente qui supporte les cloches qae nous voyons aujour- 
d'buiy est de bois de cb^De provenaDt de raucienne (orit de 
WyneDdaele. Elle a Hi construite par Jean Pauwels, poor la 
somme de 2090 florins, k T^poqae ou Florent Delconrt coala le 
gros bourdon et la cloche Marie. 

En continuant noire ascension, nous nous arriterons un instant 
dans une vaste salle octogone situ^ au-dessus de la sonnerie. 
Les aretes de la voule ilevie s'appuyent sur des colonnettes pos^ 
sur des socles k t^tes humaines, dont quelques-unes sont muti- 
1^. Autrefois, cette piice itait occupy par un roagnifique caril- 
lon, digne de rivaliser avec celui du beffroi communal. Ce joyeux 
instrument, si cher au peuple de la Flandre, ne datait que du com* 
mencement du XVIIP sitele. Les comptes de Tann^ 1727 nous 
apprennent qu'un fondeur, nornm^ Jean Pauweh, fut charge par 
le chapitre de Tex^ution de ce travail (s). 

Ce carillon ainsi que plusieurs cloches furent pr^ipil^es de la 
tour par les r^publicains francais, qui imilirent avec une verity 
effrayante les exc^ commis deux sidles auparavant par leurs 

(1) V. les Pieces jostipicatitbs, n« IV, partie flamande !, partie franfoitt 69. 

(S) Item, betaelt aen Joannet PauwtU^ meester clockgieter, de somme ran hondert 
derlJgh pondeD, ses schellioghen, elf grooten, ses dealers, oyer het restant fan Tgene 
den selFen rerdient heeft met het gieten, aceorderen ende hanghen randen beyaert, 
daer in begrepen dry ponden thien schellingen grooten orer het clauwier, ende eencn 
twintigh ponden grooten Toor de ooghen gegoten in de clepels, volgens syn ordon- 
aantie en qniUntie, |e XXX lib. VI sch. XI gr. VI d. 

Item, betaeld aen meester Jan Pauweli, klockgieter, op rekeninghe van Tgene hy 
heeft rerdient in t'gieten ran den beyaert, de somme yan rier hondert en t^neghentigh 
ponden grooten wisselgelt, per dry quitantien respeetirelyck van den 23«b augasti en 
23 October 1726, en den 18«^n febru. 1727, dus IV« LXXXX lib. 

{Comptes de 1727). 
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pr^d^seurs, les Iconodastes. Aujourd^hui, cette salle, qui 
porte encore les traces de la tourmeiite r^volutionnaire, est vide. 
line large ouverture circulaire, pratique aa centre du pavement 
et entour^e d'une balustrade de bois» laisse au visiteur la faculty 
de plonger le regard jasque dans la parlie r^ervie aux cloches. 

A cette hauteur, le bruit de la ville ne vient point frapper 
Foreille. Le silence n*est interrompu que par le croassement des 
corbeaux sortant de leur asile et par la brise soufBant dans les 
haules fen^tres ogivales de la tour. Appuy^ sur la balustrade, 
Toeil pen&tre au fond du gouffre ou gisent les cloches. Tout-a- 
coup ces masses d'airain semblent se mouvoir. Une force invi- 
sible les agite et bientdt lances k grandes voltes, elles ^branlent 
la tour de leurs voix puissantes et sonores. Sublime et majes- 
tueuse harmonic, qui saisit Ykme et Y6\kse vers son Createurt 

En 1625, les cloches de Saint-Bavon sonnirent pour cel^brer 
la prise de Breda, par le marquis de Spinola, puis elles tinterent 
pour appeler le peuple au pied de Tautel de saint Macaire, afin 
que Dieu ^loigu&t le fliau de la peste qui sivissait avec fureur. 
Elles lancirent de nouveau leurs brillants accords dans les airs, 
lorsque Tinfante Isabelle se rendit dans la cath^drale pour re- 
mercier le ciel de Theureuse dilivrance de la reine d'Espagne, 
qui venait de donner le jour k une princesse que la mort allait 
enlever au berceau (i). 

II ne nous reste plus qu'^ franchir la distance qui nous sdpare 
de la plate-forme. 



Si par une magnifique journde, lorsqu'aucun nuage ne trouble 
Tazur limpide du ciel, on arrive k la plate-forme de Saint-Bavon, 

(I) v. les PlicES JU8TIPICATIVES, QO XXVII. 
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on reste frappi d'^oDDement k la vue du speetade qui se diroule. 
Les richesses agriooies de la Plandre apparaissent comme par 
enchantement et dous rappellent ces vers d'uD terivaio beige (i) : 



Quel siSjour en effet, et quels climats rant^s 
De eette terre hevrtuse effMcni le« beauts? 
Soil que le labourear, d'one main exigeante 
Retouraant sans repos la gl^be obdissante, 
Fasse naftre partout snr un sol complaisant 
Ce luxe v<^4tal, dont Taspect ravissant, 
Indostrieose Alost, snr ia c6te fleorie, 
Arr^te Tdtranger qui radmire et TeuTie; 
Soit qo*aaz plaines de Waes sa lente activity 
De scs sables iograts domptant Taridit^, 
Arrache de ce sol, p^niblemeot fertile, 
Des moissons qu>nTlrait Tabondante Sieile . . . . 



Au printempsy ces vastes plaines couvertes d*une verdure ten- 
dre et parsem^es d'immenses champs de colza en fleurs, sembleut 
sourjre aux rayons d'un soleil bieufaisant. Puis arrive Viii, qui 
ajoule encore aux promesses failes par le printemps. Enfin, 
rautomne, prodigue de ses richesses, se charge d'acquitler les 
detles contract^es par ses sceurs. C*esl alors que la campagne 
s^anime. Les champs se peuplenl d'uue arm^e de moissonueurs. 
Les bl^s, dont les ^pis dor^s se balangaient agit(^s par le vent, 
lombent sous la faux et la serpe. Les chevaux et les boeufs alteles 
aux lourds chariots, tralnent p^niblement la pr^cieuse r^colte aux 
fermes ou les chants et les oris de joie accueillent les laborieux 
moissonneurs. La vie active, pleine de force et de jeunesse, rigne 
dans loutes les parties de ce roagnifique panorama. 

Au sud, rhorizon est born£ par de hautes collines, qui diro- 
bent Alost, Audenarde, Renaix et Tournai k Tceil avide du visi- 
teur. Partout la vue s'etend sur des bois ^pais, des champs 
fertiles ct dc gras paturages arros^s par les eaux de TGscaut, de 

(I) Pn. Lesbrovssart. 
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la Lys el de la Lieve. Lcs toars de Bruges, TanUqae riTale de 
Gaod, apparaissent da cdt£ de Touest. Puis, vers le nord, au 
boul de cette ligoe ^oite, sur laquelle une locomotive lillipu- 
lienne glisse aussi rapide que rhiroodeile rasant la terre, on 
aperi^oil la tour de Lokereu, belle construction dont on distingue 
parfaitement tons les details architectoniques. Ramenant enfin le 
regard vers Gand, il se fixe sur cette place ou s'^levait jadis la 
riche et cil^re abbaye de Saint-Bavon, dont nous avons tant de 
fois eu occasion de parler dans le courant de notre rteit. 

De ces opulentes et fastueuses constructions qui abril&rent les 
pieux et courageux ap6tres de la Flandre, il ne reste plus que 
quelques ruiues dont nos arri^re-neveux ne verront probablement 
plus de vestiges. 
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ORATOIRES EXTfiRIEllRS. 



Ed parlant de la. partie centrale de la crypte, nous avons dit 
qa*OD y reroarqaait vers la fiD du XV« sitele, deux groupes dus 
an ciseau du celibre sculpleur, Gtiillaume Hughe. 

Marc van Vaernewyck rapporte que de sod temps, c'est-2i-dire 
vers la fio du XV« siicle, ces groupes sculpt^ dans FancieD style, 
^laient compt^s parroi les plus belles oeuvres de la ville de Gand, 
et que les amateurs accouraient de loin pour les admirer (i). 

Plus tard, ils furent transport's sous le jub6 de F'glise haute. 
Actuellemeut, ils forment le principal ornement des oratoires 
exlirieurs. Dans celui du sud, on voit le groupe repr'senlant 
la Uise au tombeau du Christ. Joseph d'Arimathie et Nicodime 
d'posent le corps de THomme-Dieu dans la sepulture. Toutes ces 

(I) Daer is bok een konstig beeldhouwsluk te sien in den krogt der selve kcrk, 
welken krogt, verciert met pilaereo, kapellen, aulaeren en schilderyen, soo groot en 
schoon is, dat hy menige kerck t« boren gaet. Dit werk staet in eene afgeslotene 
plaets van rooren in den gemelden krogt, geheeten JtrutaUm^ alwaer bet soo don- 
ker is, dat dit konsi-eluk niet kan gesien worden als by middel van bet keers-licbt. 
Bet is eene begraering Ons Heeren, met beelden van naluerlyke grooile, gemaekt door 
H^t/(m Huyhe. Al is dit stak na de oude wyse, bet moet nogtans aen de beste gesne- 
dene iwcrken van Gend niet wyken; en al staet bet in eene daystere plaets, bet is soo 
verlicbt geworden door de faem , dat vele liefbebbers uyt verre landen errewacrds 
gekomen zyn om bet selve te besigtigen. 
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figures, de grandeur oatureHe, sonl pleines d*expression et jnsqne 
dans lenr atlitude le sceau de la douleur a laiss^ son empreinte. 

line copie de la Descente de croix de Rubens, orne ^alement 
Toratoire. 

Dans celui du nord, est placd Tautre groupe, du ^alement au 
ciseau de Guillaume Hughe; il reprisente k carps du Sauveur 
etendu sur le gtran de sa divine Mere, Joseph d'Arimathie, saint 
Jean et Marie Madeleine accomplissent la sainte oeuvre de Ten- 
sevelissement. 

Ce groupe est digne de celui que nous avons va dans Fautre 
oratoire. 




M SAINT BAVON. 
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NOTES. 

Pierre* eemaiteer«il¥e«* 

Aa momeDt oa doos metlons la deraiire main k ce travail, on 
vieDl d'encastrer dans les murs lal^raux da grand portail Finscrip- 
lion commemorative ci-apr^ : 

£GLISE CATHfiDRALE DE SAINT-BAVON, A CAND. 

941. CONSTRDCTION DB LA CRYPTE DB SAIffT-jBAN, PAR TrANSMARE, 
£v£QI)B DB TOURNAY. 

1238. Reconstruction de la partie ant^rieure (style db transition). 

1274. Construction du choeur et reconstruction db la partie pos* 
t^rieurb db la crypte (style ogival l^'*'). 

1461-1534. Construction de la tour (style ogival 3*"»«), archi- 
TECTE Jean Stassins. 

1533-1554. Lbs nefs et le transept (style ogival 3^"^). 

1559. Erig^e en cath^dralb sous l'invocation db Saint-Bavon. 

1500. BAPTiMB DE ChARLES-QuINT. 

941 . Wyding der krocht van Sint-Jan, door Transharus, bisschop 

van Doornyk. 

1228. Herbouwing van ret voorgedebltb der krocht (overgangstyl). 

1274. Stichting van bet koor der kerk en herbouwing van het 
achtergbdeelte der krocht (1« ogivalb styl). 

1461-1534. Opbouw van den toren (3^ ogivalb styl), bouwmeester 

Jan Stassins. 

1533*1554. BOuvviNG van db hidden- en zydebbukbn der kerk 

(3* OGIVALB styl). 

1559. Tot hoofdkerk verheven onder de abnroeping van den hby- 

ligen Bavo. 

1500. Doop VAN Karel V. 
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B«pt«me de €h«rle«H|alii(. 



Dans UD curieux manuscrit que nous avons en notre posses* 
sion, on trouve des details au sujet des c^r^monies qui eurent 
lieu k Gand en 1500, k Toccasion du bapt^me de Charles-Quint. 
Ce manuscrit est intitule : Eecho van den lande van Waes. By 
gevolg des tyds, en regeringe der geestelyke en weireldlyke overhe- 
den, WEERGALM BNDE : de roomsche katholycke kercke, een- apostolyk 
en heyligheyt, miraklen, onfaelbaerheyt, reliquien, voortbreyding, 
stryd, vervolgingen, concilien, standvastigheyd, voor-rechteti, 
bannen, jubeleen en triomphen; de daeden der keyzers, van Oosten 
et Westen, der koningen van Vranckryk, forestieren en graven 
van Vlaenderen als haere beheerschers, hunne wappens ofte schil- 
den, alliantien, stamhuyzen, huldingen, eertytels, tnacht, pracht, 
inkomen, geldmunten, orders en kleeding; gesghiedbnessen ctoor 
aerdbevingen, overstroomingen, brand, onweer, ziekte, tnoord, 
oorlogen en beroerten, ketteryen, regt-pleginge, roof, tiranny, too- 
very, ONDERMENGD door eerste uytvindingen, wonder en dierbaer- 
heden, prys van goederen en eetwaeren, daggelden, penstoenen, 
manieren van tyd en andere irekeninge, spreken en schryven, rym 
en gonicons, met meer andere en de redenryken, soo als van elders, 
uyt vele schryvers vergadert door P. J. Heynderigkx, 

Ce titre extr^mement long donne Tanalyse du contenu du vo- 
lume. L*auteur a consult^ les ^crivalns de toutes les ipoques, et 
c'est d'apris un auteur qui vivait sous le r^ne de Philippe II, et 
dont il donne le texte, que nous rapporterons quelques parlicu- 
laritis omises dans la description des X&tes qui eurent lieu k Foe* 
casion du bapt^me du prince Charles (i). 

Selon ce MS., le vaisseau d'argent offert par le magistrat de 
Gand au prince Charles lors de son baptdme, pesait SO livres. 

(i) Voir p. 88. 
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DE SAINT-BAYON. 135 

Les saints ^vangiles, donnas par le clerg^ de Flandre, portent 
cette souscription : Ondersoekt de Schrifturen. 

L'archiduc Philippe, p^re du futur empereur, ne fut pas seul 
a faire largesse au peuple de monnaie d'or et d*argent. Le ma- 
gistral de Gand suivit son exemple et le MS. nous apprend qu'un 
riche marchand d'^toffes de soie Imita le prince. Devant sa maison 
il avait fait Clever un arc de triomphe, brillamment illuming au 
moyen de cinquante torches tenues par ses serviteurs. Au centre 
du portique, le marchand avait plac^ ses deux enfants, son fils 
et sa fiile, qui offrirent au prince un buste d'or d*une grande 
valeur. Puis ils r^pandirent de la monnaie d'or k profusion au 
milieu de la foule qui suivait le jeune prince. Le nom de cet 
opulent bourgeois de Gand u'est pas parvenu jusqu'a nous. 

N« Cleef) petntre. 

Les comptes de Tannee 1708 de la donation faite par T^v^que 
Antoiue Triest k la cath^drale, contiennent un article qui prouve 
qu'^ cette ^poque un peintre nomme N. Cleef, reQUt une somme 
de 83 livres 16 escalins 1 gros, pour un tableau destine au maitre- 
autel (i). M. Adolphe Siret ne cite pas cet artiste dans son Die- 
tionnaire, Cest done un nom de plus k ajouter k la liste des 
peintres que cette famille a fouruis. 

Dans les comptes de Tann^e 1782, nous trouvons que le 
c^I^bre architecte bruxellois Guimard, fit le plan des entries 
lat^rales de la cath^drale de Gand. 

(I) Item, betaelt aen monseur N, CU$f, de somme vaD dryentaclilich pondt sestich 
schell. cenen groot, over een scbilderye dieoende tot den hooghen autbaer, volgen* 
syn billiel ord. quit., LXXXIII lib. XVI scb. I gr. 

{Comptes de la donation Triettj annee 1708). 
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^GLISE CATHfiDRALE DE SAINT-BAVON. 



— ResiMratlOB de la lour. 



Dans la description de la chapelle da SaiDt-Sacrement, dous 
avoDS dii, que cette chapelle occape la place de Tune des deux 
entries lat^rales supprimees par T^v^que Fallot de BeaumoDt (i). 

Au moment ou nous terminons uotre ouvrage, on enlreprend 
de rouvrir Teutr^e du sud et de trausfgrer le tabernacle et les 
vases sacr^s dans la chapelle de N. D. aux Rayons, et par suite 
de ce changement, le voeu que nous avons exprim^ en parlant 
du tableau qui orne Tautel de cette chapelle, est r^alis^ (s). 
Cette belle toile de Nicolas Roose a pris place dans la chapelle 
d^di^e h saint Pierre et saint Paul, en face de la magnifique 
oeuvre d*0/Ao Venius. Le tableau de saint Roch par Picquey 
vient d^^tre placi dans le seiziime chapelle, didlie k saint Li^vin. 

Un autre changement important aura lieu. Le chef-d^oeuvre de 
Rubens va subir une restauration complete; puis, il changera 
de place avec la Glorification de la sainte Vierge, par Nicolas 
Roose (5). 

De grands travaux vont Aire executes h la tour, qui sera res- 
taurte dans toutes ses parties. Espirons qu'aussitdt que le Gou- 
vernement aura mis la main k Toeuvre, il la compl^tera en 
ordonnant Tach^vement de ce magnifique Edifice religieux. 



(1) V. p. 21. 

(2) V. pp. 60-62. 
(5)V.p.72. 
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Ordamumce de tempereur Charles-Quint, par laqneUe it 
accorde au chapitre de Soin^Bavon^ Iransfere h Peglise 
de Saint^ean, les droits, privileges et immunites de Calh 

' baye [{Q jtMet im) (i). 

Charles, par la divine d^mence Empereur des Romains, tousjours 
auguste, Roy de Germanie, de Gastiile, de Lten, de Grenade, de Na- 
Tarre, d^Arragon, de Naples, de Sicile, de BCaillorques, de Sardainie, 
des Isles, Indes ei terre ferme de la mer Oc^ne, Archidueq d'Aus- 
trice, Daeq de Bourgoigne, de Lothier, de Brabant, de Lembourg, de 
Luxembourg et de Gueldres, Gomte de Flandres, d'Artbois, de Bour- 
goigne, Palatin, et de Haynnau, de HoUande, de Zeelande, de Ferreie, 
de Hajnenau, de Namur et de Zutphen, Prince de Suave, Marquis de 
Saincte Empire, Seigneur de Friese, de Saiins, de Malines, des cit^, 
villes et pays d'Utrecbt et Overyssel, et Dominateur en Asie et en Afri- 
que. ScivoiR faisons k tons pr^ents et advenir, comme naguerres nous 
estans en notre viile de Gand pour mettre ordre aux a£Eiaiires de nos 
pays de par de^, ayons pour contenir en nostre ob^issance les manans 
et babitans d*icelle vilie et k la perp^tuelle transquiliite, repos et unions, 
tant de ladicte ville que de tout nostre pays et eonti de Flandres, 
mesmes k fin d*^viter que les maulx et inconv^niens pass^z doresna- 
vant n'adviennent et pour auitres bonnes et urgentes raisons k ce nous 
mouvants, faict faire et edifier un cbasteau au lieu pour-pris et clos- 
ture de Feglise et seigneurie de S^ Bavon lez nostre dicte ville de Gand, 

(I) M. Gacbaid pablie ^{^alemeiit cette pi^ dans la ReUuion des (roubles de Qand 
t(ms CkarleS'QmnU 
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comme lieu le plus propice et convenable, leqnel Mi&ee se eontiBoc 
chascon jour ei pour y besoigner seloQ nostre d^sir, advis et conclu- 
sion ayt est^ irouv^ n^cessaire, d'abbaire et demolir la plus grant 
partie de la dicte ^glise, ce qui at est6 faict, et k ceste cause le 
r^Y^rendissime cardinal de Famise, 16gat du sainet si^ apostoUcquc 
envoi6 vers Nous, at du tout supprimd la dicte ^glise de Bavon et 
icelle transf<&r6 et translate en T^glise paroissiale de Jehan en nostre 
dicte ville, en ^rigeant icelle esglise paroissiale en esglise coll^giale 
comme il est plus k plain contenu es bulles de la dicte translation 
sur ce despeschees et il soit que notre vouloir et intention est que 
les Prelat, Doien, Ghanoines, Ghapitre, Supposts, Vicaires, Serviteurs 
et Officiers de la dicte ^glise de Bavon jouissent plainement el 
entierrement de touttes les liberty, privileges, immunitez et franchi- 
ses, tant d'assiz, maltotes, gabelles que aultres impostz, chaises et 
servitudes dont ils ont jouyz jusqaes k present et comme ils foisoient 
auparavant la dicte translation et que de nostre dicte volnnt6 et 
intention, les diets Prelat, Doien et Ghapitre nous ayent requis d'avoir 
lettres en tel cas pertinentes, afin de eux en aider quand besoin sera, 
pour ce est-il, que Nous ce consid^r^, inclinant favorablement k la 
supplication et req^ desdicts suppliants et aians aggr^ble ladicte 
translation, avons de nostre eertaine science et authority dMar6 et 
ordonn^, d^clarons et ordonnons par ces pr^sentes, que lesdicts 
Prelat, Doien, Ghapitre, Suppostz, Familiers, Vieaires, Serviteurs et 
officiers de ladiete esglise de Bavon presents et advenir, ensemble 
les aultres cur^z et chapelains de la dicte esglise de Jehan k pre- 
sent uniz et incorporez avecq lesdicts de Bavon et faisant ensemble 
un college, et nombre ayent et jouissent k tousjours des mesmes 
privileges, liberty, franchises, immunitez, droits, costumes, nsaiges, 
exemptions et aultres choses queleoncques tant an regard des assiz, 
maltottes, impostz, guet et guarde, que aultres charges partieuli^s 
et personeles, dont les dits de Bavon ont jouy et us^ auparavant 
ladiete translation et ce qui en depend, vonlant et declarant que les 
maisons et h^ritaiges claustrales et chanoiniales ^ne lesdicts supplants 
auront et aequereront, leqrs familiers, serviteurs et officiers, soieni 
et demeurent k tousjours en la mesme nature, liberty et du tout 
exempts du pouvoir, justice, cohertion et jurisdiction de nostre dicte 
ville k Fendroict des choses dessus dictes comme lesdicts de Bavon 
estoient auparavant ladicte translation, le tout sans fraude et malin- 
gien, si donnons en mandement k nos am^z et feaulx, les Pn^ident et 
gens de nostre chambre du Gonseil en Flandre^ grand Bailiy de Gand 
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el torn aullreB bos jusiicierst offiders el subjeeu qoe de ce«te sostre 
pr^seate grace, d^araticMi, octroy, accord ol consenteiiienl iiz facest, 
souffraol ot laiasent lesdicts aappteants plainemoDt, paygiblement et 
perpetuelleHieDi joayr el user saoa lear faire, mettre ou donner ny 
soflrir estre faici, mia ou donn^, oirea ny an letups advenir deslour- 
bier, mole$|e ou empescheioent, au coalraire, car ainsy Noua plaisi il, 
en lesmoing de ce Nous avooa faid mettre nostre grand seel k ces 
presenles. Donn^ en nostre ville de Bruges, le X"** de juillet. Tan de 
grace 1540 el de nog regnes k scavoir de Saint-Empire le XXI*, des 
Espaignes, des deulx Sicilies el aultres, le XX V^. — Sur le ploy estoil 
escripl« par TEmpereur et sign^ Bave el 8cel6 avecq le grand seel de 
Sa Maji^ imperiale, de cire vermeille pendant en double qoeue de 
parchemin. 



Lettres de confirmation de la translation du chapitre de 
Sainl'Bavon h teglise de Saint-Jean [IZjanvier i541). 

GiAALBS, par la divine cl6mence Empereur des Romains, lonsiours 
aogHSte, Roy de Germanic, de Gastille, de L^on, de Grenade, d'Arra- 
gon, de Navarre, de Naples, de Sicille, de Mailloreque, de Sardaine, 
des Isles, Indes el lerre ferme de la mer Oc^ne, Archidnc Danstrioe, 
Dac de Bourgoigne, de Lolhier, de Brabant, de Lembourg, de Luxem- 
bourg el de Gelders, Conne de Flandres, Dartois, de Bourgoigne, 
Palatin, el de Haynau, de Hollande, de Zelande el de Ferelte, de Hoi- 
gnenanll, de Namur el de Sutphen, Prince de Swave, marquis du 
Saind Empire, Seigneur de Prise, de Salins, de Malines, des cit^, 
villes el pays d*Utrecht, d'Overyssel el Groningen et Dominateur en 
Asie el en Afrique. A nos am^ el f(§aulx les chief President el gens 
de nos priv6 et grand conseaulz, Pr^ident el gens de nostre conseil 
en Flandre, grand Bailly de Gand el k tous autres nos iustiders et 
officiers que ce regardera, salut el dilection, receu avons Thumble 
supplication de ven^rables nos chiers et bien am^s les Abb6, Doyen 
el Chapitre de T^lise coUegiale S^ Bavon, en nostre ville de Gandt, 
oontenani comme pour meilleure observance et entretenement de la 
translation el Predion de ladicte ^glise de S^ Bavon et des previleges, 
graces el exemption dicelle il ait pleu k nostre S^ P^re le Pape mo- 
derne approuvcr et cpnfirmer lesdictes translation, Erection, previle- 
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ges, graces et exemptions ei dhabondani accorder ausdits remonstrans 
quils et les cur6s, cbapellaios, yieaires et autres suppots dicelle ^lise 
poarroDt joyr de toates graces, indulgences, prerileges, immunity, 
prerogatives, franchises et exemptions que cy devant ont ^t^ concede 
aux Abbe et couvent dud^ Bavon, avant la demolition diceluy cou- 
vent tant par feu le Pape Julius que autres ses pred^cessears, comme 
le tout est plus plain contenu en la buUe sur ce expedite, toutefois 
lesdicts remonstrans pour ne contrevenir k nos ordonnances an fait 
de Texdcution des buUes aplicqu^ en nos pays de parde^a, ne pour- 
royent ny vouldroyent user de leffect de la dicte bulle de confirmation 
et concession sans pr^allablement sur ce avoir nos lettres doctroy, 
congie et licence, humblement les requerant, pour ce est-il, que Nous 
les cboses dessusdictes considerees, aus susdicts suppliants inclinant 
favorablement k leur dicte supplication et requeste, a nous ottroy6 et 
accord^, ottroyons et accordons, en leur donnant congi^ et licence de 
grace special par ces presentes, quils puissent et pourront faire mectre 
ladicte bulle k execution deue, selon la forme et teneur, et en vertu 
dicelle joyr de telles graces, indulgences, previleges, franchises et 
exemptions quils ont parcy devant icy, et en ioyssent plainement sans 
pour ce aulcunement mesprendre, pourveu que sa raison de ladicte 
execution sourdit diff(6rent question ou d^bat, ils seront tenus en faire 
les poursuites pardevant juges residens en nos pays de parde^a, aus* 
quels la cognoissance en debvra appertenir et non ailleurs, le tout 
selon et en suivant nos ocdonnances sur ce faites. Si vous mandons 
et a chacun de vous endroit soy et si comme a luy regardera que de 
nostre pr^sente grace, congi6 et licence vous faites, souffrez et laissez 
lesdicts suppliants plainement et paisiblement joyr et user, cessans tous 
contredits et empeschement, au contraire, car ainsy Nous plaist il. 
Donne en nostre ville de Bruxelles le XllPjour de janvier Ian de 
grace, mil cincq-cens quarante ung, de nostre Empire le XXII* et de 
nos regnes de Castille et autres le XXVI". — Desoubs estoit escry : par 
Lempereur en son conseil. Signe Verheyken et scel^e du grand seel 
du diet Empereur. 
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No IK. 

Cahier des charges^ clauses et conditions de la construction 
de teglise de Saint^Bavon. — Ladjudication des travatix 
a lieu dans la maison du Chapitre, le 28 decembre 1550. 

— Toiture : mode de la soumissian et quaUte des mate" 
riaux. — Fer. — Pierres des Escaussines et de FUmdre. 

— Dimensions des fenitres. — Bois. — Mode de paiement. 

— Caution a foumir par t entrepreneur. — Acceptation 
definitive de Couvrage (i)« 

D'arigmeU aenbenedinge vande materialen tot het hauwen vande parochiale 
kercke van Sente Jans, nu Sente Baef$, binnen Gend, anno 1551. 

AUoot der K. gelieft heeft vuyt zonderliDghe affectien die zyne 
beeft tot den diensle Gods te beghifiea de keercke van Sente Jans, 
binnen der stede van Ghendt, van der somme van vichtien daosent 
italiaensche croonen, van zessen dertich stuvers tstic, omme de selve 
gheemployert te werdene ter faebrycken ende weercke vander voors. 
keercke, by ordonnantien ende advyse van mynen heere den grave van 
Reulx, gouverneur yan Vlaenderen, den grave van Lalaing ende de 
heere van Praet, ende overmidts dat de zelve heeren vbsterende an- 
dere huerlieder groote affairen concemerende den dienst vander voor- 
seyder MS daertoe niet verstaen noch vacieren en mogben, hebben 
gheeommitteert in huerlieder plaetse de eersame ende discrete meester 
Jan de Mayo, deken vander voorseyder keercke, met Anthuenis de 
Baenst, mer Jan de Yos, rudders, ende Guillame Tan Waelwyc, raedt 
der zelver MS ende zyn onfanghere generael van Oostvlaenderen; 
omme de voors. weercken en fabrique te doen maeken met alder dili- 
gentien, ten meesten profyte dat moghelic zy, volgbende huerlieder 
commissien, ende instructie daer van ghedespescheert : 

So eyst dat de voorseyde ghesubroguierde vanden zelven heeren 
commissarissen vuyt crachte van dien, eerst daeriippe ghecommuni- 
qaiert hebbende met meesters weercklieden hem dies vcrstaende, 

(1) Ce document apparlient aux Archives provinciales dc la Flaudre orienlale. 
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gheadviseert hebben te besteden mettea bernen van tween keerssen, 
daervan men deerste bernen zal int Capittelhuus vander zelver keercke 
isdisendaeghs, den xvj"" decembris xv^ vyftich naestcommende, ten 
fien haeren voor der noene, ter zelver plaetsen zal men ooc bernen 
de tweede leste keersse, isdisendaeghs den xxiij"* der zelver maent 
daer naer volghende, ooe ten tien haeren voor der noene, de panien 
van weercke bier naer volghende, ende dit al in taschweerck, naer 
t'inhouden vanden articnien hier naer verclaerst ende ghespecifieert. 

In den eersten, anghaende den scaeilgen daken metter leveringhe 
ende tautghedae van dien, metgaders den berde, naghelen ende dies- 
ser meer ancleeft. 

So zal de ghone die ter eerster keerssen dese bestendinghe vande 
scaeilgen daken van Sente Jans keercke, wesende groot taichtentich 
roeden, ende den dom met vier torrekins dertich roeden, al ombegre- 
pen tenden mate, tenden ghelde, ten twintich voeten viercant elcke 
roede, ende den voet elf daymen lane; ten minsten pryse innestellen 
zal by beslotene letteren, daer inne stellende huerlieder name ende 
toename, metgaders de somme van dien int langhe ghestelt, zal hebben 
voor eenen pot wyns drie ponden grooten, ende diet bliven zal ten 
vuytgane van de tweede ende laeste keersse ooc by beslotene letteren, 
als boven^ zal hebben insgelycx drie ponden groolen. 

Item, dannemers zullen ghehauden wesen tzelve dack vanden boeke 
ende crause metten dom ende vier torrekens te doen maken ende 
deckene, metgaders daer toe te leverne al tgbaendt datter toe behon- 
vende es, te wetene, de scaielgen ghenaemt wesende blau martich 
toosch vanden besten, metgaders ooc te leverene de berderen daertoe 
dienende van droghen gheassoysonneert haut, zo dat ntet en clinghe, 
te wetene : dobbel dyppeclap van rynschen haute, dobbel scaeilgelatten 
ofte andere herde berderenlaten ende met ergere met de nagbele daer 
toe dienende, ghesorteert ten drie ponden elc duyst, ende die naghelen 
dienende ten berde ghenaghelt met ghentschen daeryseren, ende op 
elcken kepere ghenaghelt met drie naghelen, ende de dicke scaeilgen 
ghenaghelt met stopnaghelen, alle de voornoemde scaillien wel ende 
lovelic ghebrocht op zyn derde, metgaders ooc te leverene voet latten 
ende vorstlatten daertoe behoorende, al dwelcke naghelen ghemaect 
ende ghesmet zullen moeten zyn van goeden Mingion, Boucher ofte 
Heerentals yzere vanden taysten ende vanden besten yzere, ende dit 
al ter visitatie. 

Item, anghezien dat de tcmmeraigen vanden temmerlieden moct 
zyn ghelevcrt ende vulmaccl te Kersavondc xv* cenenvichtich, ende 
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dat men aJs vandan voort zal moghcn beghiaaea te weercken eode 
decken, ofte eer zo waoneer datter ghereetscepe es, zo eyst ghecondi- 
tiooeert dat t*decken zal moeten wesen vulbracht eade ghedect tsente 
jaosmesse xv' lij aaest commeDde, vp de verbuerte van vyf eade twin- 
tick ponden grooteo, ten profyte vander fabrique vander zeiver keercke. 

Bestedinghe vanden yzere. 

Ten zelven daghe zal men stelien ter keerssen ende besteden vp de 
conditie als vooren de leveringe vanden yzerweercke, dienende ende 
behouvende ter zeiver keercke, als van Mingon, Rouchier ofte Heerentals 
yzere ghemaect ende gesmeet zoot behoort ende hier naer verclaerst 
staet. 

Te wetene, dat de gbaene die ter eerster keer$sen dese bestedinghe 
van yzere ten minsten pryse innestellen zal, by beslotene letteren, daer 
iane stellende huerlieder name ende toename, metgaders de somme 
van dien int langhe, zal hebben voor eenen potwyns dertich scellingen 
grooten, ende diet bliven zal ten vuytgane vande tweede ende laeste 
kersse, ooc by beslotene letteren als boven, zal hebben insgelyckx 
XXX 8. gr. 

- Item, dannemer zal ghehouden zyn te leveren tgetal xlvj yseren 
ghelaesbalcken in de twee groote cruynsvensleren, te wetene : zuat 
ende noort, waeraf elcken balck moet zyn twee duimen breedt en 
onderhalf duime dicke, lane xviii voeten metten evelden daertoe die- 
nende, bedraghende tsamen in ghewichte ellef duusent ponden ofte 
daeromtrent. 

Item, noch zal zyn ghehaoden te leveren om de cleyn cruysveyn- 
steren int zelve cruysweerck boven Uxv yzeren balcken, metlen emel- 
den daer toe dienende, twee duumen breet ende eenen duum dicke, 
ende in ghewichte zeven duusent ponden ofte daer omtrent. 

Al welcke yzeren ghelaes veinsteren balcken gemaect ende gelevert 
sullen moeten wesen onthier ende sente iansmisse xv' eenenvichlich 
naestcommende, vp de verbuerte, indien contrarie ghebuerde, van tien 
ponden grooten, ten profyte vande fabrique. 

Ander tweeste bestedinghe van yzere, 

Insghelycx zal men ooc besteden tpont vanden yzere datter behou- 
ven zal van binnen ende van buuten der voornoemde keercke in de 
wyen, beloopende ten ghewichle zulc als men bevindeu zal ter leverin- 
ghe van dien, alghemaect wel ende lovelic ghesmeedt van yzere alvoo- 
ren, ende do gone die dit ten minsten pryze innestellen, zal hebben ten 

Si 
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eersten keersse xxx s. gr., eode ter tweeder keersse, ghelycke sonme 
tan XXX 8C. gr. 

Ten zal daer naer ghehouden zyn te leTeren zeven laagbe yzerea 
roDde balcken, eommende onder tvaateersele vander zelver keercke, 
elc met eeoeo coppelroe ende elc met eenen ryac onder an vnytban- 
ghende, elcken balck lane eenenvichticb voeten zeven duumen, ende 
eenen haWen int ronde, weghende elcken voet inde lingde xiiij pont, 
ende de sluetels van dien breedt drie duamen ende een half ende 
twee dicke, weghende den voet xxiiij pont inde lengde. 

Item, de oogen vanden ronden balcken int middel moeten zyn <^ 
elcke zyde vande oogbe alzo dicke als den grooten balck es zeven 
duamen en balf. 

Item, de leveringbe vanden yzere by den ponde vanden banten, 
spangben ende clauwen, ende de groote naghelen van eenen grooten 
tstic ende daerboven te leverene, gbemaect ende wel ende lovelic ghe- 
smeet ende gehwrocht alle tyserweerck dat tot desen voornoemden 
weercke behouven zal, ten minsten pryse elc pont daer vooren^ tzelve 
inneghestelt ende op de tweedde leste keersse bliven zal. 

Item, de xiiij yzeren sluetels, elc xv voeten lane en xiiij ooghen om 
te anckeren ande ghebinden. 

Item, xxviij banckers om beede de gbevels ende zes anckers om an 
de barren ende voorts alle de veten en banden die commen ende be- 
houven zullen omme tvergaderen vanden haute. 

Ende dit moet gbelevert ende volmaect zyn tsente Jansmesse xv* 
eenenvicbtich, op de verbuerte van tien ponden grooten als boven^ ooe 
ter profyte als boven. 

Ander derde bestedinghe van nagheh. 

Item, daer en boven zal men ooe besteden de leveringbe vanden 
nagbels, zo bier naer volcht, ende die dat ter eerster keerssen ten 
minsten pryse innestelt, zal hebben tien scellingen grooten, ter tweeder 
keersse ghelycke x sc. gr. 

Ten eersten, zal de annemer ghehouden zyn 
de leveringe te doene vanden nagbels ten vier 
myten tstic. 

Item, de leveringbe vanden nagbels van vj f Metten ponden zy 
myten tstic. 

Item, vanden naghels van acht myten tstic. _ 
. J u I I weghen moet. 

Item, vanden naghels van xij myten tstic. | ^ 

Ende ooe vande leveringbe te doene vande 

naeghels van xviij myten tstic. 
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Alwelcke aaghelea de aDDemcr zal moetcn leveren fallen tyden eode 
^ylea dies versocht wesende, zo dat de weercklieden daerby gheen 
ghebreck en hebbcn, yp peyne van xx sc. gr. telckeu alst ghebuerde, 
ende voorts tzeWe ghebreck met alien scaden ende interesten daer van 
te commende ende spraytende te verhalene ende recouvereren op den 
voornoemden annemer. 

Ende alle dese weercken voornoemd, moeten zyn ghemaect van 
goeden, taeyen yzere, ghenaemtHeerentals, Mingion ofte Bouchies goet, 
van myne niet rootbrakich ofte baubrakich, wel ende lovelic ghemaect, 
gesmeet ende ghewrocht. 

Bettedinghe ende leveringhe van arduynen ende e$caucoyin$ $teenen, met- 
gaden den fanUoenen van dien accorderende op den patroon die men 
ten dagke van de keeme tooghen xaL 

Voorts, zoo zal men besteden de leveringhe vanden witten braban- 
schen dobbelen ende ynckelen orduyn, wel ende lovelic ghesteert, ende 
ooc andere vlaemsche ordunen vanden besten myne, zo wel by der 
roede als by den voete, ten minsten pryse innestett als vooren, zal heb- 
ben ter eerster keersse xx sc. gr. ende ter tweeder keersse ghelycke 
somme van xx sc. gr., de roede gheestimeert van twintich voeten vier- 
kant, maken vier hondert voeten op den ghentsdien voet van elf day- 
men lanck. 

Item, te leveren vierentzeventich voeten planckiers van escaossine 
steen, breedt wesende drie voeten en half met een waterlyste over- 
spry nghende. 

Item, te leveren In elcken ghevele borduyn van drie cleene venster- 
kins op zyn drihouck om boven locht te hebben met huerlieder bar- 
nasschen, naer vuyt virysen vanden patroon die men ten daghe vander 
keerssen tooghen zal, daerinne gaen omtrent cxxvj voeten ende zo vele 
waterlysten oft daer omtrent. 

Item, noch te leveren cl voeten avynckele met twee cmysen van 
orduyn steenen naer den patroon van desen avynckele, breedt wesende 
in tnaeste zestien duumen, met eender lyste vooren vuerspringhende 
ende achter over tdack ooc vuer springhende, te samen breedt zynde 
twee voeten ende drie duumen metten liste, ende dicke acht duomen. 

Item, dese leveringhe moet vulmaect ende vullevert zyn tusschen 
dit ende Lichtmesse, ofte ten alderlancxten den eersten van maerte 
naestcommendc, op de peyne van zes ponden grootcn, ten profyte van 
dcr fabrique. 
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Ander dweate he$tedinghe ende lederinghe tan ordmyne. 

Item, d^aanemer zal ooc ghehouden zyn te leveren omme UnackeB 
vande zelve twee ghevels int noordea ende auyde, een Yoye van witteo 
orduynsteene met twee piuanten id elcken gbevele, eene pioante met 
eender loove, hooghe zynde vier Yoeten ea halven ofiie daer omtrent^ 
daer de voye inoe zal staeo, ende daer oppe een wateriyste die se deeken 
zal, lane om beide ghevels Ixxiiij voeten ofte daer omtrenl, breedl 
achtervolghende den berde ende patroon daer van lynde. 

Ende die ditte ten minsten pryze inne stellen zaU zullen hebben ter 
eerster keersse ghelycke somme van vyftien scellingen grooten, ende 
ter tweede leste keersse ghelye ke xv se. gr. 

Ander derde be$tedinghe^ 

Item> te leveren de blende voyen vier voeten en half ofte daer em- 
trent hooghe, metten pinanten op de houcken daer de voyen tusschea 
slay ten zjillen^ xxiiij panden accorderende metter voye vande ghevels. 

Se wie dit ten minsten pryze innestellea zal ter eerster keerssen^ 
zal hebben tien seellingen groolen, ende insgjielyex tien scelUngca 
grooten ter tweeder keerssen. 

Ander vierde he$tedingke. 

Item, te leverene hondert twintich voeten orduyn steenea waterlysten^ 
om op de blende voyen te 8tellene„ breedt naer tbert ende patroon 
dwelck men ooc tooghen zal hem zo vele cappement om de inschoe- 
ten boven der voyen ende zo vele dacklysten alsser behouven zullen 
tot omtrent hondert tzestich voeten toe. 

Item, te leveren dienst om de dosseringhe vanden torrekens van 
ordune van buuten vp dhoucken vanden achcanten omtrent iiij'' Ixv 
voeten. 

Item, te leveren xxxii arketten ofte booghen van orduyne van tsloy- 
ten vanden weercke onder de dachlysten, achtervolghende den berde 
van elc pant dat men booghen zal alsboven. 

Al dit voorseyde orduyn begrepen zo wel in de voorgaende als in 
deze bestedinghe meet zyn Bedsbeerch, Lede, Ooslerzele, Vlierzeele ofle 
Baleghem ende geen andere, al goet leverlick ende v?aerdelyck goet. 
Elcken voet van elf duymen, zoet voeren staet. 

Voorts zo moeten alle deze voorseyde leveringhen ende bestedin- 
ghen van orduyne ghedaen, vullevert ende vulmaect zyn, tusschen dit 
ende Paesschen naestcommende, vp peyne van zes ponden grooten vp 
elcke bestedinghe, ten profyte vander fabrycque. 
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Ander hestedinghe van leveringhe, fanUoen ende weercke vanden heslen 
ordune ah voren, omme 't vulmaken vanden hiernasschen icoeten meiien 
posten, naer vuytwysen vanden patroon, die men ten dach vander keermn 
tooyhen zal. 

In den eersten, men zal besteden de twee veynsteren zuyt ende noort 
boven deu hoogben coor, wyt zynde zeventien voeten en balf ofte daer 
omtrent, lettel min ofte meer, elc seven posten booghe ende vyf posten 
met den middelpost wyt, ende elcken post hoogbe twee voeten vier 
doamen, nocb onder dese ii veynsteren moeten zyn an elcke zyde een 
voye corresponderende op de bonde voye vanden coor, gbelevert ont- 
hier ende alf meye. 

Item nocb beede de groote langbe veynsteren, inde gbevels vanden 
eruyce vander kercke, roetgaders doude veynstere onder den grooten 
turre, daer van de twee langbe veynsters zyn boc^be xxiiij posten, 
elcken post boogbe twee voeten, lettel min ofte meer, ende wyt seven- 
tien voeten en balf, ende daer moeten innecommen zeven posten met- 
ten middel post ende veynster onder den grooten turre, naer advenant 
vander lingde ende wydde naer baren beescb, dese veynster onder den 
torre gblevert thalf meye, ende de twee groote veynsteren te leveren 
als de gbevels vpgbemaect zyn. 

Ander hettedinghe. 

Men zal nocb besteden zes veynsteren ande zuuytzude boven int 
voorseyde cruyse, daer af de viere zyn wyt elc zeven en balf, endo 
ander twee omtrent tien voeten booghe, twalef zo ellef posten daeraf; 
inde viere commen zuUen twee posten inde de wydde ende inde aa- 
dere twee, vier posten. 

Ander be$tedinghe. 

Men zal nocb besteden gbelycke zes veynsteren vp de noortzyde van 
den crayse vander zelver weercke. 

Ander hestedinghe. 

Men zal nocb besteden de vier veynsters vanden bueck ande zuyt- 
zyde, beneden elcx met vyf posten ende den middelpost alvolgbendc 
den beescb vanden weercke en den patrpon die men toogben zal. 

Ander hestedinghe. 

Men zal nocb besteden gbelycke vier veynsters op de noortzyde van 
den bueck vander zelver keercke beneden. 
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Ander bettedinghe. 



Men zal ooch bcstedeo de posten ende harnasscheo zonde schootea 
van dander vier veynsters up de zuytzyde vanden middelsten beiick, 
boven elcke veynster met vier posten ende dander weerck naer adve- 
nant dat heescht, volghende de patrone daervan zynde. 



Men zai noch be$teden vier ghelycke veynsters boven op de noort- 
zyde. 

Item, alle deze leveringhen ende v?eercken moeten vnllevert zyu 
binnen der keercken, ende vulcommen inder manieren voorseyt tus- 
schen dil en half meye naestcommende, op de verbuerte vp elcke be- 
stedinghe van vier ponden grooten, ten profyte vander fabriquen, zo 
voorseyt es, ende zo veie elcke lever inghe ende bestedinghe ten minsten 
pryze innestelt, zal hebben ter eerster keersse xx sc. gr., ende zo vele 
ter tweeder keerssen. 

Ander bestedinghe van leveringhe van hauHe datter ghebreeckt boven 
tghuene .dat men bevint deser keercken toebehoorende ende ovenchietende 
om tvulmaken vanden Dom ende de vier torrekin$ op beede de crugscoo^ 
ren, %o hier naer volcht. 

Item, inden eersten zal dese annemere ghehonden zyn te leveren 
acht stylen, elc vichtich voeten lane, ellef duumen dicke ende xiiij duo- 
men breedt, den voorcant ghesaecht pp zyn acht canten, de xxi lingde 
moeten zyn in eecken herdt, ende de xxix voeten linden, sceerp van 
canten, ende zullen moeten zyn gheheel rechte, item noch viii platen, 
elc xmj voeten lane, acht duumen dicke ende ellef duumen breedt; 
ende die dit ten minsten pryze innestelt ter j"' keersse, zal hebben xx 
sc. gr., ende ter ii^' keersse van ghelycken. 



Item, te leveren zeven balck xxv voeten lane, ellef duumen vierkant, 
twee duumen spannende. 

Item, noch ome de burstweere acht sticken, elc xi voeten lane, xij 
duumen dicke ende elc stic xx duumen breedt. 

Item, om het maken vanden vppersten wille eenen balcke xxix voe- 
ten lane, noch twee sticken elc xiiij voeten ende eenen halven lane, 
noch vier inthueghen, elc xi voeten lane, noch vier calvers elc neghcu 
voeten lane, cndc achl corbcclen, vj voeten lane ; allc dcse stux xi 
duumen viercant. 



Ander bestedinghe. 



Tweede bestedinghe vanden zelven resterende haute. 
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Item, om den overspronck ende welveringhe . al boven acht sticken, 
elc twalef voeten lane, tien duamen dicke ende elc stic xxii duamen 
breedt; noch viii sticken, elc ziij voeten lane, viii duumen dicke ende 
xxii duumen breedt. 

hem, om bet maken vanden becketten acbt sticken, elc tien voeten, 
alle drie voeten breedt ende elc stic zes duumen dicke. 

Item, om den zelven turre acht colnmmen, elc xvij voeten lane, zes 
duumen dicke ende acbt duumen breedt; alle eecken berdt. 

Item, nocb acht intheughen, elc tien voeten lane, acht duumen dicke 
ende tien duumen breedt. 

Item, nocb xvj cruysband^n, elc xviij voeten lane, alle zes duumen 
dicke ende ackt duumen breedt. 

Item, noch om den zelven dom, Ixiiij velghen, elc tien voeten lane, 
alle vier duumen dicke, deen ende vyf duumen breedt, dandere ende 
vier duumen breedt, crom ghesaecht naer een mole. 



Item, tweeste velghen xlv sticx, elc zeven voeten lane, alle drie dua- 
men dicke, deen ende vier duumen ende dandere drie duumen ende 
eenen halven breedt, al croom ghesaecht naer een mole. 

Item, noch Ixxx velghen, elc vier voeten lane, alle twee duumen 
ende eenen halven dicke ende alU vyf duumen breedt, crom ghesaecht 
naer een mole. 

Item, noch omme de cleene vier dommekins, hondert xxviij velghen 
tot zes voeten lane, alle de drie duumen dicke, ondere vier duumen 
breedt ende boven drie duumen breedt, crom ghesaecht naer een mole. 

Item, noch om de zelve bonder vichtich vetcxkins, elc tYfee voeten 
lane, alle drie duumen dicke ende vier duumen breedt, crom ghesaecht 
naer een mole. 

Item, noch vjf...? lane de t?tee 1 voeten, en dander xxxvj v6eten, 
XX blocken om op te vireerckene ende leveren al tnagelhaut. 

Item, al dit voornoemde haut moet zyn goet van haute ende al sceerp 
van eanten, alle de voorseide partien bier inne ghedenomeert van eec- 
ken berdt, ten meesten profyte ende huerbuer vanden vutcommene 
vande weercke. 

Item, dese leveringhe moet vulcommen zyn tsente Jansmisse naest- 
commende, vp peyne van tien ponden grooten, ten prouflyte vander 
fabriquen als vooren. 

Ende zo wie dese voorseyde twee bestedinghen ende leveringhen van 
haute, ten minsten pryse innestelt inder manieren voorseit, zal hebben 
ter eerster keersse xx sc. gr., ende ter iweeder keersse ghelycke xx sc. gr. 

Yoorts, zal de betalinghe van alle den voorseyden bestedinghen ende 
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leveringhen gfaedaen werdeo in drie termyneD, le wcteo : een derde 
gfaereedt, eeo ande derde ter haWer leveriDghe oflle ten halyeD weercke, 
ende tieste derde als tzelve yalleyert, opghemaect eode Yolbraeht zal 
zyn, ter Tisitatien van weercklieden, hem dies yerstaende met coDdilieo 
dat daDoemer ghehoadeo zal zyn soaffisanten zeker te stellene yoor 
deerste derde van zjader bested iaghe ofie leveriogbe, eade insghelycx 
voor tweede derde, metgaders ooc yoor tvalcommea yao al dees voor- 
seit es, vp peyne boyen yerclaerst ende daer en boyeo scaden ende in- 
terresteo, die de keercke zoade moghen hebben, inde yoorseyde 
leyerioghe ofte weercken niet behoorlie ten yoorseyden tyde ghedaen 
en waren. 

Aldus ghdaen onder de hanteeken yan den yoorseyden commissaris- 
sen, den iiij*° december xv* yyftich. 

De Mayo deken, de Baenst, de Voi, Waelwyck. Scepbnen yxTiDBR eeurb 
IN GHEicDT, naer tversoae yoor hcmliedeu in comeren gfaedaen by Augus^ 
ten Boecaert, als procarenr yan M. Jan Demey, deken yander collegiate 
keercke yan Sente Baefs, metgs. edele weenie mer AnUu de BaenU ende 
mer Jan de Vo$, rudders; Giulle van Waelwyck, raeds skeisers ende zyn 
onlfanghere general yan Oostvlaendren, als inde steden yan mynheeren 
den grave van Reulx, gouverneur yan Vlaendren ende Arthois, den 
graye yan Laleyn ende den heere yan Praet, ghesubrogierde commis- 
sarissen ten employe yande xy"" italiaensche gouden croonen byder 
Ma* der yoornoemde keercke ghegheven, omme temployeren in dnieuwe 
weerck der zelver wisen ende yerclaerseu tvoornoemde contract van 
bestedinghe ende anneminghe yan leyeringhe ten zeWen weercke die- 
nende, ende anghenomen by m* Lievin van Male, tzelfs m* Lievins laste, 
aizo yerre alst hem angaet ende daerby yerbonden staet yolgfaende 
zynder kennesse ende consente wettelic ende executoire syersoackers 
coste. Actum den xyj*" in meye xy* eenen yyftich. 



Den xxvij"* november xv* eenenvyftich, was op tyerzouck yanden 
voornoemdcn Boecaert over de zelve heeschers. Ende naer tconsent 
by Vincent Vander Piet, procureur over M* Lievin De Scumere, voor 
scepenen voornoemt ghedoeghen dit contract, tzelfs Lievins de Scu- 
men last aIzo verre alst hem aengaet, ghewyst wettelick ende executoire 
ende ghecondemneert in de costen, bedragende achtien grooten. Actum 
ut supra. 



Les comples de la fabriquc de Tann^ 1 555 conlienncnt deax articles qui se rap- 
portent aiu fenitrcs construites k cetle ^poque, on y lit : 



BURIDAN. 



* Mestere. 
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ftem, betaelt Lanreys Roomaa, ter eansea van lytider leveringbe fan yserwercke 
van diYeraclM roeden, balckeu ende haecken naer iTerdaers van zynen billetle Teror- 
baert an 4e niemoe veysUrtn uil fite«io« wereke. Compt by billette ende quitan. by 
hem gbeteeckent in date den XVIII«n oelobris a« XV« LV, — XVI lib. IX seh. gr. 

Ilem, betaelt Philippus De Vos, lootgietere, ter cansen Tander leveringhe van nien- 
wen loidt, verorbnert a«n de xxij veyster^n bwen inden nieu¥>en wercke mde ml cr%ce, 
naer yerelaers van zynen billette. Compt per quitan by lynen handt gheteeekent, in 
datea den X« octobris VC« LV, — 111! lib. X sob. till d. X gr. 



Memoire justificatif de Comeille Breydel, secritaire de Luc 
Munich, dernier abbe de Saint-Bavon, el secritaire-rece' 
veur-general et executeur testamentaire de Viglius d^Ayita 
de Zvichem, deuxieme Prhdt milri du Chapitre de Sam^ 
Bavon. 

Ce docament, tr^important poar Thisloire de la Priv6ti et 
du Chapitre de Saint-BavoD^ est trop volumineox pour le donner 
ici in extemo. 

De la premiire partie, r^dig^ en flamand, nous ne reprodui- 
roDs que les passages qui concernent notre sujet. Quant h la 
deuxiime partie, r£dig6e en fran<;ais, il nous a paru utile de la 
donner en entier. 

En t^ du manuscrit figure la requite du Chapitre, adress^ k 
ri^v^e de Gand, tendant k reformer quelques anciens usages 
conoernant le culte. Puis arrivent les reclamations que ledU Cha- 
pitre eiive contre le Privdt, Bucho d'Aytta, son coadjuteur et les 
h^ritiers de Viglius. Cette pitee est intitulie : 

Dit $yn de poinUn en articlen die myn Heeren vanden CappHel van 
Sinte Baefs te Gendt syn hee$ehende ten la$U vanden 9terfhuy$e van wylent 
ialiger memorie myn Heer Vigliui, Proost vande vooneyde kercke, etc. 

Le Chapitre exige que les h^itiers de Viglius rendent compCe 
de Femploi des revenus de la Prisdii et des fonds provenant de 
venles d*arbres. — II demande caution pour les rentes dilaissees 
par le Privot Luc Munich, ainsi que pour les joyaux, Targenterie, 
les ornements, la vaisselle, etc., que Viglius ou son successeur 
ont aliinis. 
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Vient ensuite une declaration portant ce litre : 

Declaratie dienende tot preuve ende verilicatie vande Rekenynghe te dome 
myn Heeren d'Executeurs vanden teitamente van myn eerw. Beer Bucho 
Aytta, S, T, D., Proost van Baefs, ende voor myn heer syn coadjnteur 
inde ielve Proosdye, Grave Charles van Egmont, als oock rudder vanden 
orden vanden gulden Vliese, Gouverneur vanden lande, grafschap ende ca&- 
teel van Namen, 

Les causes da procis qui eut lieu devant la cour pr^votale de 
Saint-Bavon y sont longuement detaill^es. Les parties s^itant con- 
cilices, elles sign^rent une convention, le 18 septenibre 1578, i 
Anvers, dans la maison de Saint-Bavon, situ^e op de Vlasdimerckt. 
Un compte g^udral des revenus de la Pr^vdt^ fut dress6 le 6 aoul 
1579, par ordre du Pr^vdt Bucho d' Aytta, qui ^tait k cette ^poque 
au congrte de Cologne. Cest principalement sur ce compte que le 
receveur-g^n^ral Breydel base son m^nioire justiBcatif. II discute 
tons les articles; mais nous ne rapporterons que ceux qui concer- 
ncnt notre sujet, en les marquani par les lettres de Falphabet. 

PARTIE FLAHANDE DU M^HOIRE DE GORNEILLE BREYDEL. 
SOHHAIRE. 

A. CoDstniction du grand portail de la eath^drale. — B. Annivenaire de la mort dc 
Tabb^ Raphael Mercalel. ~ C. Anniversaire de la mort de Michelle de France. Drap 
mortuaire brod^ k ses armes. Sa pierre tnmulaire. — D. el R. College fond6 par 
Viglios k Lonvain. — E. Reslanrations failes k T^gliae de SainV-Bavon. Vilraux. 

F. Alienation de bijonx et d'argenlerie. — G. Bacho d'AytIa an eongr^ de 
Cologne. II vend la vaisselle. U est suspects. — H. Des chanoines ont vendu la 
magnifique croix d'or et 1089 marcs 11 eslerlins d'argenterie ont Hi ali^n^s. — 
I. Cloches enlev^es pendant les troubles. — J. On Teut offyir le chef-d'oeuvre des 
fr^res Van Eyck k la reine d'Angleterre. — K. Restauration de la chapelle de 
Viglins apr^ les premiers troubles. — L. Restauration da tombeau de Luc Munich, 
dernier abb^ de Sainl-Bavon. Ce monument est de nouveau saccag^ en 1578. Les 
restes de Luc Munich sont livr^ aux flammes. — M. Le tombeau de Viglius est 
bris^ par les Iconoclastes en 1578. Le corps ensanglant^ de Luc Munich. Effet 
salulaire du vin sur les briseurs d^images. — N. Jean van Hembyze, chef des Ico- 
noclastes. Jean BoUaert. Les chapelles de Luc Munich et de Viglius ne sont pas 
restaur^es. — 0. Jean Hauchinus, archev^ue de Malines, arrive k Gand. II consacre 
les <^glises et les chapelles restaur^es. — P. L'archev^que, le doyen de Saint-Gu- 
dule et Corncille Breydel dtnent cbez Jean Bollaert. Breydel y trouve des debris 
des chapelles de Luc Munich et de Viglius. L'archev^ne fait enlever de Tlidtd 
de Jean van Hembyze, occupy momentan^ment par Fr^d^ric Perrenot, seigncar de 
Champagny, les objels d'art appartenant aux ^gliscs. — Q. Crucifix d'albAtre du 
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■lahre-autel de U eath^drale. Plosiears objeto toI^s pendant les troubles sont 
readus aax ^glbes. Mort de T^r^ae Lindanns. Jean BoUaerl ne restitue pas les 
pitees qu^il posside, k Vi^lise de Saint-Bavon. — R. Acquisitions falles par Vigiius. 
— S. Cooronne ou lustre de Viglius» bris^ par les leonoclastes. — T. et U. Lo 
pr^ydt Adrien Varens fait mal restaurer les tombes de Vigiius et de Luc Munich. 

A. — Zo dcr vooFD. fabriqae vande kercke van S^* Baefs gerestitaeerl 
moet \^orden de somme van 28 lib. 1 sch. 7 gr. tot bet maecken van 
het groot portael (tVelcke t'anderen tyden gecommen es vanden cloos- 
ter van Sinte Bae£s) onder den torre aen deyndeldeure, ende dat een$- 
deels in recompense vande vercocbte jaweelen in den troublen tydt, 
naervolgbende den consente daer toe verleent by myn voorn. Eerw. 
Heere Vigiius, den 16 februario 1570. 



R. — Daer toe voeghende dat niet betamen en sonde de pieuse fon- 
datie yanden Toom. Prelaet Raphael (qui fait filias naturalis Philippi 
boni ducit Burgnndim^ baccalanreus theologiae, et 36 continuis annis 
abbas monasterii Sancti Bavonis) teenemael verdonckert sonde biyven, 
daer af de pelle vanden voom. Prelaet Raphael als noch ghebruyckt 
werdt int celebreren yande jaerghetyden voor de zielen vande overle« 
dene prelaten ende Bisscboppen van Ghendt, de memorie doet verver- 
schen ende ghedyncken. 

C. — Zo de voornoemde Proost ende Goadjutenr sonden moghen be* 
taelen twee deelen van vyfve, inghevalle de voorn. van bet capittel te 
vreden syn voor den tydt vande voors. ses jaeren te betalen de dry 
deelen van vyfve vanden jaergetyde gefondeert by den voorn. goeden 
Hertogb Philippus van Bourgongnen, over de ziele van vranwe Michielle 
van Vranckryck, begraeven in 't clooster van Sinte Baefs, daer af de pelle 
metten wapenen daer op gebordnert noch geweest es voor de leste trou- 
belen in de kercke van Sinte Baefs, ende den steen vaq sepulture van 
de voornoemde vrauw Michielle gebrocht int jaer 1540 in Sint Jans, nu 
Sint Baefs kercke, geleyt ende gemaeckt is voor den autaersteen in S^ 
Nicolaes capelle, die myn Heer den raedtsheer M' Pieter van Steelant 

ende syne huysvrauwe, jonffrauwe Martins, docbter van 

Jacob Martins, President vanden provinciaelen Raedt van Viaende- 
ren, by consente van myn Heere R"*' Bisschop ende Capittel nn doet 
nyt devotie met een afsluytsel bevryden. 



D. — De beeren erfgenaemen vanden voornoemden beer Vigiius en 
willcn niet receleren nocbte loocbenen, ofte de solve huerlieder eerw. 




IH^CBS iUSTIPICATIVES. 



Heer oom en heeft gedaeo yerooopen vde opgfteikle bMnes im 4e 
proo9tye, opgaeode bosBcheii staende tni eene geede nerekelycke MBme 
als Tao omtrent 27,000 guldens, daer af hy t*zyDeD prolate in gereede 
penniDghen ontfaeo heefk omtreot sesse so seveo duysent, die by gbeem- 
ployeert heeft tot sUchtinge vanden collegie by hem gefondeert binnen der 
itadt ende UniwnUeyt van Loven, weunde voor $e$$e gtmdenuu Vriuen, 
ende %me uudenten afgegaen-ehoraeien vande kereke van Sinte Baefs, boveo 

Qoch de somme van dnysent galdenen by den voorn. eerw. 

beer oyl syn eyghen goeden tot t\oImaecken vande voornoemde colle- 
gie metten ineoop van diversche boysen ende erfven, ende stoffereo 
van meubelen ende eatbeylen wel ende ryckelyck daer toe gbeinpen- 
deert. 

E. — Ende de reste vande voorscbreven somme van ontrent 27,000 
guldenen beeft den \oorn. eerw*'' Heer Proost Viglim geemployeert lol 
reparatie vande kercke van Sinte Baefs, vanden nienwen cappitelbuyse, 
portael, afslnytsels ende steegbers vande zydtcboorea der selver kercke 
van Sinte Baefs, tot eene nieuwe vierscbaere van Sinte Baels, planugien 
van eeckelen om jongbe beesters af te qaeecken ende oock van pla»- 
tingben van diverscbe boomen op de beerwegben ende dreven, repa- 
ration van pacbtboven, van buysen (daer af siditent zyn overlydea 
t*buys van Everghem zeer vervallen es, ende tliuys te Sloote metten 
pacbtbove geheel vervallen) ende merckelycke beneficien van glaesen 
vensters in de voornoemde kercke van S^ Baefs, als in meer andere 
kercken onder t* patronaetscbip van S^ Baefs gestaen ende gelegben, 
boven nocb vele ende groote aelmoesen in graen ende geldt by bem 
de dienaers, officianten ende membren vande kercke liberalyck gbcjont. 



F. — Aengaende bet verloecA van alle de juweelen vergnlt ende od- 
vergult, de digniteyt van de proostye toebeboorende, die myn eerw. 
Heer Vigliu* sonde mogben wegbgbegheven bebben, gemelt in V article 
van de voors. seapittels pretention, den voornoemden Coiiulii Breydel, 
als alleene overlevende execotenr van vyfven vanden testamente van 
den voom. eerw. Heere Viglius, ende ontfangber generael van zynen 
sterfbnyse, es bereet alle baere bem daer af, ende den voornoemde 
Heeren erfgbenaemen, te decbergeren. 

Item, daer de voornoemde Heeren van bet capittel by den 8^ article 
van baere voornoemde pretentien zyn heesscbende alle tzelver, verguU 
en onverguU, der proostie toebeboorende, tVelke myn voorn. eerw. 
Heer Viglitu tot leeningbe vande Go. Majesteyt geemployeert beeft, de 
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voornoemde Breydd, in qualit^t voonchreTen, verclaert daer af perti- 
neal beadieyt gedaen eiide gegeveo I'hebben anno 1578, in handen 
vanden voorn. eerw. Heere Proosi doctor Bucko, naervolghende hel 
inhouden vanden derden ariikel vanden testamente van mynen voorn. 
eerw. fleere Viglius, midtsgaders noch van alio andere saecken inl 
voora. artikel belasi. 



G. — Niet willende de voornoemde Breydel verzwyghen dat by vanden 
voornoemden doctor Bneho, Proost binnen Golen wesende, veradverteert 
e$ geweest dat by eenigbe vasselle by adven vanden nunce apostolicq, 
aldaer oock wesende, geengaigeert beeft om den dienst vande Go. Mat. 
onsen geducbten beere, code om bet catholicq gbeloove, maintinerende 
daer af de restitutie vorvolgbt te moeten werden aen de solve Majes- 
teyt niet wel te vreden wesende van de malversatien (zo by scbryft) van 
eenigbe myns beeren R*^ ministers ofte officiers jeghens bem int repe- 
teren vande voors. juweelen geoseert, bem ter causen van dien beb- 
bende gedaen excommuniceeren, ende de selve juvseelen ontfaen 
bebbende, die gedaen bringbe duer HoUant ten grooten pericle (i). 

(1) Dans le tome 1 de nos Documents kUloriquet inidit$ conevnant Ut iroubhs des 
PttifS'Bai d$ i577 d i58i, nous avons donn^ qaelqaes details sur Bdcho d'Attta, 
prdvdt do Saint-Bayon et d^put^ aa Congr^ de Cologne. Comme ce personuage 
appartient essenliellement k notre sujet, nons aliens reproduire ces details. 

Ce fut le 5 avril de Fannie 1579, qa^ent lieu ik Cologne Touvertare solennelle da 
fameox Congr^, provoqa^ par le pape Gr^goire XIII et par Tempereur Rodolphe II, 
dans le bnl d'op^rer par leur mediation, one reconciliation entre le roi d'Espagne et 
ses sujets des Pays-Bas. Tons les habitants de cette malheureuse conlr^e, que la 
guerre civile d^solait depuis si longtemps, jetaient on regard plein de conliance et 
d'espoir sur cette assembl^e, compost des plus illustres personnages de ce temps. 
M^diateors et d^put^ s'y rendirent en grand nombre et y deployerent un luxe vrai- 
ment extraordinaire. Quoiqne leurs noms soient cit^s dans presque tous les auteurs 
qni ont ^ril Thistoire des dissensions politiques an XVI« si^cle, il ne sera peut-^tre 
pas inutile de les donner dgalement dans un ouvragc o6 tant d'hommes cddbrcs nous 
ont ddjd passd et nous passeront encore devant les yeux. D'abord nous citerons les 
M^diatcurs k la l£te desquels figurait Jean-Baptiste Castagna, arebev^qne de Rossano, 
nonce du pape; le m£me qui monta sur le trdne pontifical en 1590, sous le nom 
d'Urbain VII; les ^lecteurs de Trdves et de Cologne; r^v^que de Wurtsbourgh; Olton- 
Henri, comte de Schwartsemberg; les envoys du due de Juliers et du prince-^v^que 
de Li^ge. De la part du roi d^Espagne, comme pldnipotentiaire, dou Carlos d^Aragon 
y Tagliavia, due de Terra-Nova, chevalier de Tordre de la Toison d'or, Tun des diplo- 
mates les plus distingu^s de son temps; malheureusement il ne put agir dans ces 
n6gociations comme ses intentions parfaitement eonnues pouvaient le faire esp^rer, 
parce que ses instructions secretes ^taient presque loujours contraircs aux pouvoirs 
ofiicicis qu'il avait recus. Le prince de Parmc lui adjoignit, par ordre du roi, Maxi- 
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Verhopende de voorDoemde proosi Bucho in tyden eode wyleo te 
dooerea van syne getraawichede int bewaren vande Toorschreven 
ju^eelen, ende dat bovendien myn Heer R"** bisschop selve dien aen- 
gaende meer te beschuldighen es, eode op pretext vande voorleden 
furien eenighe juweelen met sommigh adherente digniteyten ende 
canonicken van sinte Baefs, int jaer i579 binnen Antwerpen wesende, 
doen verzetten, ende den prys ende penninghen daer af gheeommen^ 
onder buerlieden gedeelt, ende onder andere is daer inne gheweest 
bet cruyce van fyn gaudt, gbebroeht int jaer 1540 nyt t'clooster van 
Sinte Baefs in Sinte Jans kercke, zonder dat de voomoemde digniteyten 
ende canonicken dies eenigbe noodt hadden, midts sj alle ende een 

milicn de Longueval, comle de Bacquoi, teignear de Vaux, et les eonseillen d^Assoo- 
leville et Fonck ou Punch. A la t^te des d^ppt^ de rarchidoc Malhiaa et dts tiAts 
se trouvait Philippe de Croy, due d'Arachot, aceompagQ^ de Jean Tauder Linden, 
abb^ de Sainte-GeHnide, et de Fn^eric dTye, abb^ des Marolles; de Bodio d'Aylta 
de Zuichem, pr^vdt de Sain(-Ba?on k Gand; de Gaspard Sehetz, seigneur de Grob- 
bcndonck; de Francois d^Oignies, seigneur de Beanrepaire; de Bernard de M^rode, 
seigneur de Bumen; d'Adolpbe de Goer, seigneur de Caldembroek; d'AdoIphe van 
Meetkerke; d'Adrien vander Mylen, docteur en droit et conseillcr k la cour de 
Hollande; d'Aggeus d'Albada, docteur en droit, et de plusieurs autres encore. On 
sait quel ful le rdsultat de ces n^gociations entam^es avee taut d'^lat; elles nV 
boutirent k rien, et le Gongrto se s6para au bout de sept mois sans avoir rien 
d^id^. Bucho d^Aytta faisait parlie, comme nous venons de le Toir, de la deputa- 
tion des ^tats et le rdle qu'il joua dans les ^Tenements de cette 6poque nous 
engage k donner quelques details sur sa biographic que nous extrayons de VHitUnr* 
chronologique des Eviques et du Chapitre de VigUee ealhidraU de Sainl'Bavon, 
« Bocno d'Aytta de Zuicbex, Docteur en Thdologie, et Licenci^ ds Loix, Ills de noble 
homme Scrip d'Aylta dit Gritmann, et de D. Barbe Heltemant Prisons, Nereu ct 
Coadjuteur du Prdvdt Viglius, fut premi^rement Chanoine de la Cath^drale de Tc- 
roQanc. Cette ville alant el^ d^molie en 1553, et une partie dudit Chapitre trans- 
f^rd par le S. P^re Paul IV k la Gath^ralc de la Ville dTpres, Bucho y fut fait Cha- 
noine gradud, et premier Archidiacre de cet Ev^chd, jusqu'au S6 Novembre 1571» 
qu'il vint rdsider k Gand, y aTant iit nommd Chanoine de S. Bavon par S. M. I. 
Charles V, lorsqu'^il dtoit encore aux etudes, et sans doute aussi sollicitd k cette der- 
nidrc rt^sidcncc par son oncle Viglius, qui avan^oit en Age, et I'avoit cboisi pour son 
Coadjuteur et Succcsseur futur. En vertu de cette nomination Bucho, apr^ le ddc^s 
du premier, se prdsenta le 21 Juillet 1577, au Chapitre pour prendre possession de la 
nouvelle Pr^v^td irxgic en conformity des arrangements pris par le dernier Posses- 
seur, et octroTi^s par le Souverain le 27 Juillet de la mdme annde; sur quoi le Cha- 
pitre, alant ddlibdrd pendant trois mois, lui accorda cnfin la possession de cette 
dignil<i le dernier du mois d'Oclobre suivant. II fut d<^puty en NoTcmbre 1576, par le 
Clergd de la Flaodre k TAssemblde des J^tats du Pals pour conclure la faroeuse Pacifl- 
cation de Gand, qu'il signa aus^i. Depuis ce temps il tint le parti des £tats conlre le 
Roi, jusqu'A ranu<3c 1579, que les mCmcs £tats rcnvoydrent au Congrcs de Cologne^ 
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ygelyck inl Yoors. jaer 1579 ende meer andere naervolghende jaeren, 
hoere vrachten van haere digDiteyten ende prebenden volcommelyck 
oatfaen hebben. Zonder dat oynt by eenighe vande voornoemde di- 
^iteyten Docbte caaonicken restitutie gedaen es geweest van t'voorn. 
veralieert gauden cruyce, praeter vanden eerw. Heer arcbipresbiter 
M' Pieter Simons, overleden bisscbop van Ypre, ende den eerw. 
Heer penitencier M' Cornelius Vrancx, jegben^roordigben abt van 
Sinte Pieters clooster nevens Gbendt, hoe wel de voorn. beeren van 
Sinte Baefs in dien tyden ende oock sicbtent middelen genoucb 
gehadt hebben omme de weerde van voornoemde veralieneert gaude 
cnice, ende van d'andere juweelen vande kercke tot twee stonden 

oik il 86 rtoncilia avee son Soaverain, qa*i] n^abandonna plus daos la suite, quoiqae 
les EtaU restassent r^beUes; il d<ScMa dans la Ville de Bois-le-Dac le 30 Octobrc 1599, 
el fnt enteric dans TEglise Gatb^rale de S. Jean {k Gand), oA Ton roil eetle Epitapbo 
sur sa Tombe : 



VI6LII PaJISIDIS REP08, 8. mEOl. LICERT. 
rCCLESlA CARD. PRiBPOSIT. UIC CORDITUS EST : 
QFEM IMMEKSIS OB FIOEM CATB. PROCELLIS 
JACTATDM, VIGILI BELIGIOR. AC REIP. CARA BISP. 
BE6I CATBOL., CLERO, MACRATIBUS, 
8. P. Q. CARD. CRATUM, IIIVISA 80RS, ET 
PRiBMATDRA MORS 
FIDO BOC IR PORTU COLLOCAVERE, 
RUMQUAM PERITURUM. REDBUS DOM. 
CAROL. PBIL1PPD8 OE RODOAR 
BERLEGEMIDS, EPISC. BROS. 
rOLCARDUS A SUICBEM CAROR. ET CARTOR CARDERS. 
TBOMAS 6RAMMATE ARCBIODCDM 
COMMISSAR. EXECUTORES DESIOERII SOLATIUM 
BOC ESSE VOLUERDRT. 
OBIIT 1599. OCTOBRIS DIE 30. 



L^aateor de cet article biograpbiqae ne nons dit pas que Bucbo d'Attta savait 
nianier T^pde; eependant il est certain qu'il combattit en i 583 sous les ordrcs d'Er- 
nest de Baviire, prince-^v^ue de Li^ge, r^cemment dla par le Cbapitre et les Magis- 
trals de Cologne, ^lecteur en remplacement de Tarcbev^ue Gebbard Tracbs^, ex- 
commoni6 par le pape Gr^goire XIII, eomme un mcmbre pourri, parce qu'il avail 
^poos^ la belle Agn^ de Mansfeld, chanoinesse de Gu^ricben. Ce marioge provoqua 
nne guerre dans laqaelle Bocbo d*Attta tronva plusieurs fois Toccasion de se distin- 
gaer; ses ftiils d^armes lui valureni bientdt le litre de gouverneur da ch&teaa dc 
Kaiserwertb, forlcresse importante dont la defense lui fut confine. Pen de temps 
apr^s, il d^posa les arroes pour reprendre ses fooctions cccMsiasliques ct prouva 
ainsi qn'on pouvait £tre k la fois : pritre, diplomate et gacrrier. 
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vcralieneert, zo hier vooren art. iO code ii geallegeert cs, tc 
restitaereo, zoverre haerliedeo devotie ende goede aflectie daer toe 
geiDclineert hadde geweest, want met partineDte docamenten geveri- 
fieert can worden dat zy daer toe machtigh waerea te farnieren bet 
dan 63,000 guldens. 



H. — Es bevonden dat t*ghewichte vande fierters, crootsen, zelveren 
ende vergulde juweelen bedregfaen heeft den nomber Tan tkien hondert 
neghen en t'ackentigk marcq elf engkeUche, sonder ende boven t*gbene 
by eenighe particuliere t'hueren proufiyte vennymt (i). 

Tot recoavremente vanden welcken yan weghen myne eerw. Heeren 
Deken ende capittel van Sinte Baefs den voorn. Breydel heeft requeste 
ghepresenteert aen myne Heeren vanden raedt van Ylaenderen, die 
doende eoncheren by den voom. M' Antheunii Schoorman^ ende pen- 
sionaeris advocaet van myn voorn. eerw. Heere den proost Viglim. 

I. — De gheroofde clocken aengaende, es bevonden dat den nombre 
van dien anno 1579 binnen Ghendt soo met wagfaens als met sche- 
pen ghebrocht, bedraeght ende beloopt tot dry hondert twee en iwintigk 
dnysent $even hondert seven en seUigh ponden^ zo die in de waghe onder 
t'Belfort deser stede gheweghen syn gheweest. 

Zonder datter eenighe elocken oyten clauwen vande voornoemde 
commissarissen vry zyn geweest, praeter eene die op Sinte Baefs turre 
hanghende ghescheurt wesende, by nachte deur de [sic) secretelyck 
afghelaeten es geweest ende by eenighe particaliere op eenen rolwagheo 
weghghevoert. 



jr. — De tafele van Adam en Eva vras beweghen tot int schepenhnys 
vander Keure. Welcke tafele de principaele belhamers vande rebellen 
gedestineert hadden den prince van Orange te geven, omme voorts 
gheschoncken te werden der coning inne van Engelandt, ter welcker 
cause ende omme de voornoemde heere van Lovendeghem (s), duer 

(1) Apr^ la reddition de Gand aa prince de Parme, le magistral de la ville, aid^ de 
C. Breydel, fit en 1585 rinventaire de tous les objels ayant appartenus au cnlte ca- 
tbolique et enlev^ des ^glises par les sectaires. Le m^moire donne k ce snjet d1n- 
ti^ressanls details. 

(2) JossB Triest, seigneur de LoYendeghem et de Ruddershove, comme la plupart 
dcs membres de cette ancienne famille, joua an grand rdle dans les ^v^nemenls poli- 
tiques de cette memorable ^poque. bevena sospect aux Calrinistes, ils le mirent k la 
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middel van syne vrienden (rechl loiter Toors. taefele hebbende) t'selve 
belet ende tot den paeys gheneghen was, zo ai t'selve duer syn vanghen 
ende onghenadighe torture wel ghebleken es, daer af de voorn. Breydel 
duer syne menich saisissemeoten oock wel syn deel gbehadt heeft, zoot 
een ieghelyck ghenouch notoir ende bekent es. 



A ce m^moire est joint un autre document dont void Tintitul^: 

Copie nyi de minuU van eenen brief ge$ehre9en aen den edelen Beer 
Alfonso Solve, $ecretarU van haere $erenmime Hoogheden, door Comeliu$ 
Breydel, 

Myn Heere, zo ick van eenighe goede vrienden geadverteert ben van 
der naerspraecke tot mynen laste gaende by vele eerw. edele ende 
gheqaalificeerde persoonen, van dat ick als eenen vande executears 
vanden testamente ende oock rentmeester generael vanden sterfhayse 
van mynen eerw. Heer myn Heer Viglins, Proost, President, Gance* 
tier, etc., van zalighe ende onverghetelycke memorie, deser werelt 
overleden 8 mey 1577, gbeen beter devoir ghedaen en hebbe tot bet 
restanreren ende repareren vander selve sepulture, en bebbe niet 
connen laeten uwe edelhyt daer af desen te kennen te gheven zulckx 
daer toe ghedaen es gheweesi, tot verclaringbe vande waerhyt, ende 
executie vanden ghenen die men daeromme zoude wiUen bescbnl- 
dighen. 

In den eersten, zo naer bet begraven vande voorn. eerw. Heere 
licbaem binnen Ghendt in de catbedrale kercke, lot Brussel ghekeert, 
ende int sterfhuys vergadert zyn gheweest de vyf executeurs vanden 
testamente van zynder Eerw*, metten erfgenaemen negotierende op 
tTait vander executie vanden selven testamente naer den inbouden 
van dien, ende den annotatien tot directie van dien by den voornoem- 
den eerw. Heer testateur pro instructione executorum ghemaect, es 
geresolveert ende geordonneert geweest den 22 mey 1577, zulcx bier 
naer volght. 



torture. C'est k cet aete du cruaatd, qae d*autre8 persoonagcs eonsid^rables sabirent 
^galement, que Coraeillc Breydel fait allusion. 

Nous avoos publiiS dans nos Documents inedils concemani let troubles des Pays-Biu 
de 1977-1384, t. II, p. 438, une lettre de Josse Borldct, seigneur de Boucle, acconi- 
pagn^e de notes oA ious eeuz qui souffrirent la torture en m£me temps que Jo89£ 
Tricst, sont d^ign^s. 
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K. — My te meer vermaende heer Henryc Damaretx, canonick vai 
Siote Baefe, capellaea yao'syader Eerw^ ende een vande executeon 
vanden voorseyden lestamenten my doeade ghedyDckeo, dal zya Eerw^ 
terstoni naer de beeldstormiDghe gheschiel den 23 augusti 1566, ray 
belaste zyae capelle, aataer ende sepulture te restaureren ende daer- 
omme betaelt inden jaeren 1566, 1567 en 1568, 1041 guldens 4 stoy- 
vers, my vermaenende oock de voornoemden Damaretz zynen secre- 
taris geschreven, dat by in persoone te duer cause tot Ghendt commen 
zoude, omme te ziene de gesteltenesse vande voors. capelle, zo zyn 
Eerw* alsdan gfaedaen heeft. 

Ende soo uyt Spagnien diversche advertentien gheschreven waereo 
Tander afcompste vande Con. Maj. van hooghloflicker ghedachten, 
omme te remedieren de troublen in Nederlant gheresen, zo heeA myo 
voorn. Eerw. Heer Yiglihs binnen Ghendt ter saecken voorschreveo 
ghecommen wesende syne capelle, autaer ende sepulture ghedaen re- 
pareren inder manieren voorschreven, ende boven dien alle de ghees- 
telicheyt ghedaen vermaenen tot reparatie van alle de ghefoulleerde 
kercken, cloosters, capellen, autaeren, etc., c pour divertir (zo zyn 
> Eerw^ zeyde) le juste courroux de sa catholique Hajeste. t 



L. — Daer en boven heeft syn Eerw. met groote neersticheyt ghedaen 
repareren ende restaureren den auuer ende sepulture van myn Heer 
den Prelaet synen voorsaete, begraeven tuischen Onze Lieve Yranwe ende 
backers capelle, daer omme ick betaelt hebbe 310 guldens 4 i/i stuyvers. 

Ende soo daernaer, te wetene in augusti 1578, de rebellen vianden 
vande heleghe catholicque roomsche religie ende vande Con. Haj. de 
beelden in Sinte Baefs kercke anderwarf bestormt, d'autaeren ghedes- 
trueert ende ghevioleert hadden, zo hebben zy onder andere anderwarf 
de voors. sepulture van mynen eerw. Heere de Prelaet Heer Lucas 
Munich, LXl*^ en laetsten abt van Sinte Baefs (mynen eerw. Heer ende 
H' sal. m*), overleden ende begraeven in januario 1562, stylo Tor- 
nacensi, gheheel ghedestrueert metten autaer daer nevens staende ende 
t'lichaem vanden selven Prelaet uytter looden tombe gheworpen ende 
met haut ghedaen verbernen, niei teghenstaende dat ick by quidam 
wesende, eenen peter vanden voornoemden Heer Prelaet, dede ver- 
soucken aen den goddeloosen Jan van Hembyze, dat hy snlckx beletten 
zoude, ten respecte dat hy Hembyze schepenen vander heerelyckhede 
van Sinte Baefs gheweest, ende des voorn. Heere Prelaets wyn ghe- 
droncken ende broodt aen syn tafele liberalyck gheeten hadde, ende 
dickmaei wiliecom gheweest, tVelcke niet en opeveeiQe, mits de gie« 
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richyl deo exploiteerders moverende omme I'hebben de rynghen daer 
mede de voornoemde Prelael begraven was, t'welcke waeren happebow- 
den van aude cassen gheraepi, die ick met wyleni H' Lanrens Bieban ende 
M' Lucas synen sooe, chirargiens ende barbiers vandea voornoemden 
Heer Prelaet, de zelve aen de vingereo ghesteken badden. 

H. — In welcke voorschreven maendt van augastus 1478, ende ten 
zelven daghe de voornoemde beeldeslonners gbelycke destructie deden 
inde capelle van mynen voorn. eerw. Heer Viglins, destruerende zyne 
sepulture, afbrekende ende roovende allerande costelycke materialen 
van toachesteenen, ranssteenen, witten marbre ende albastre, mey- 
nende de tombe van myn eerw. Heer Viglius uyl te breken, ende syn 
licbaem gbelycke scoffiericbeyl aen te doen, tVelcke hemlieden onsset 
wiert by M' Lievin Vanden Heede, bedienende de secretarie ofte greffie 
vanden heerlyckhede ende vierschaere van Sinte Baefs, ende Joachim 
de Rinck, concherge vanden wynkelder van Sinte Baefs, de welcke de 
voornoemde rebellen vermoeyt ende mat van breken in den kelder van 
bet capittel gbeleet bebben, daer zy bemlieden vol en zat van wyn 
ende bier ghedroncken bebben, zonder dat zy baerlieder opset aende 
voorn. sepulture volbrocbt bebben. Daer af hemlieden te meer abhor- 
rerende t'ghene dat de voorn. Vanden Heede ende Rinck hemlieden 
zeyden, te weten, dat zy mercken zouden dat t'lichaem van myn voorn. 
eerw. Heer Viglius onlancx, te weten, in mayo 1577, int graf*geleyl 
was, ende dat tUichaem van mynen eerw. Heer de Prelaet Lucas, Ian- 
ghe daer te vooren, te weten, in januario 1562 begraven wesende, ten 
daghe vande voors. furieuse openbrekinghe uytter looden tombe, noch 
bloedende was, als zy t'selve verbranden, daer af de vier principaelste 
stormers vele bloets uyt huerlieder neusen quyte wierden, ende naer- 
maels zeer miserable ghestorven zyn. 

Zo dat midts dien t' voorn. lichaem van mynen eerw. Heere Vigliut 
in zyn tombe ende graf ghebleven es, alwaer t'selve noch ligghende 
es, God de Heere zy danck, ende hebbe betaelt de voorn. Joachim 
De Rinck, concherge vanden voornoemden capittelkelder, de somme 
van veertigh guldenen alsdan by de voorn. rebellen, Vanden Heede,. 
Rinck ende andere die hemlieden hielpen opvuUen, verteert. 

N. — Hoe wel des anderen daeghs alle de costelycke materialen van 
marbre, albaster, ransteen, touchesteen als andere weghghevoert wier- 
den ten huyse van Cornelis Hutsebaut ende Francois Van Anselare, steen- 
hauwers, ende oock ten huyse vanden voorn. Jean van Hembyze, die 
vele van dien by de selve steenhauwers heeft ghedaen verwereken in 
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zyne salette in de Volderalraete, daer alsoa den aataer suet yande 
paters vao de societejt Jhesns ghebenedyt. 

Zo oock vele vande selve costelycke nsateriaelea by den vomoemde 
steenhoQwers gelevert ende verwerckt zyn gheweest int hoys van Jan 
Bollaert, staende in de Margoleinstraete, i^enoemt den Eenkoorne, aen 
twee tafereelen staende noch jeghenwoordelyck in de salette vanden 
selven hayse, zo \A langfaen tyt daer naer verstaen hebbe. 

Si'chtent der destructie van welcke Toorschreven twee antaeren ende 
sepoltaren vande voom. eerw. Heeren lesten Abt ende eersten Proost 
van Sinte Baefs, de twee voorschreven capellen alsoo ongberepareert 
gfaebleven syn ghedaerende de regeringhe vande rebellen totter pa- 
blicatie vande reeonciliatie by de Con. Maj. derstede van Ghendt ende 
inwoonders van dier verieent. 

0. — Aehtervolghende welcke gracieuse reconcib'ade de doorlncb- 
tige Hertoghe van Parma, lieutenant vande Con. Haj.» Capitain ende 
Gouvernear van dese Nederlanden, zeer ernstelic bewillight beeft den 
alder eerw*^ Heere myn Heere Joanna Anchinm, Aerubisscbop van 
Hechelen, binnen dese stede te commen ende te reconcilieren de 
kercken, cloosters, capellen, aoltaeren ende alle andere gbeestelycke 
piaetsen, 

Onder meer andere beeft den voorn. alder eerw^ Heere Aertsbis- 
schop, jeconcilierende in octobre 1584, de kercke van Sinte fiaefs met 
eenen ghereconcilieert ende gheconsacreert de capelle ende nieuwen 
aultaer van myn voorn. eerw. Heere Yiglins, staende in de voom. 
kercke ende oock de capelle ende aultaer staende int hof van Sinte 
Baefs in de Scbeldstraete. 



P. — Binnen welcken tydt de voom. alder eerw***" Heer Aertsbis- 
schop binnen Ghendt logerende in de Balance, ten hnyse van Pteter van 
Tmele, in de Hariolynstraete, bewoont by Jan van PoUeUberghe, ende 
den deken van Sinte Goedele tot Braessele, Heer Henryc De$maret%, 
logerende int achterhays vanden voornoemden van Tessele, heeft syn 
Eerw* my t^zyndcr tafele dickmaels ghenoot metten voom. Joncheer 
Pieter de Yo$, die met myn Heere Champagney (i) ende andere tot 
Beveren gheweest hadden, ende van Syne Hooghyt de graciease reeon- 
ciliatie gheobtineert, ende dat duer d*oude kennesse aen voom. eerw***" 
Aertsbisschop aen myn ghehadt hadde, ten tyde als hy Deken van 

(1) FMbEftic PfiMUiiOT, leigneor de Ghampagoy, Mn da fameui cardioal de Granvelle. 
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^iDte Goedele gbedoopt hadde het zoonken van myn Heer den Raeds- 
heer Hopperw, den welcken mynen Heere den 111™"* Cardinalis Grafi- 
vellattw et D. Viglius noemden Gains Anthonios, mnltis miran- 
tibos. Wesende de zelve Gains Anthonius jeghenwoordelyck canonick 
van Sinte Baefs. 

Ende soo de voorn. eerw*^*" Heere Aertsbisschop op eenen noen 
ghenoot was met synen hospes PoUeliberghe, ten hnyse vanden voorn. 
Jan BoUaert, naeste gheboer vanden voornoemden PoueUberghe, met 
Lueoi Deynaert (i), ontf. generaei vande gheestelycke goedinghen, ende 
meer andere daer ick oock mede was, zo es aldaer den voornoemden 
PoUehberghe commen besoucken naer maeUyt den sergeant-major van 
Gnrtrycke, die de stadt van Gurtryeke (de zelve PoueUberghe, capitain 
ende gouvemear van weghen de rebellen daer af wesende) gheinter- 
cipeert hadde van s'Gonincx weghen, den selven PotteUberghe ghe* 
vanghen nemende, ende de siadt in s'Gonincx ende de Hertoghe van 
Parma handen leverende, daeraf de voornoemden sergeant-major met- 
ten voornoemden Pottehberghe vele goede propoosten t'samcn hadden, 
ter presentie van zyne Eerw^ 

Ghediierende welcke propoosten ick my a part ghehanden hebbe aen 
eenen cant vande voornoemde salette, speculerende op twee tafereelen 
aldaer ghemaeckt vande voornoemde costelycke materiaelen ghebrocht 
uytter kercke van Sinte Baefs, vande voorschreven twee afghebroken 
sepnhuren. Ende mynen voorn. eerw*^^ Heere scheydende 'vanden 
voorn. sergeant-major en PoueUberghe, es my aenghecommen ende syn 
handen legghende op beyde myn schouderen, vraeghde my : c Amice, 
quid meditaris? > daer op ick zeyde dat my verwonderde de voor- 
noemde twee tafereelen daer te siene, midts ick noynt te vooren daer 
of iet zekers ghehoort hadde, wesende de selve taferelen ghemaeckt 
van beede de voorschreven sepnhuren; midts ick vele vande materiaelen 
vande sepulture van myn Heer den Abt Lucas ende alle de materiaelen 
vande sepulture van myn eerw. Heer Viglim aldaer bekende, want ick 
die betaelt hadde. 

Waer op zyn Eerw^ cum gemitu et altis suspiriis zeyde, dat groote- 
lycx te verwonderen was, dat zulcke luyden, scilicet Jan BoUaert, sem- 
blant makende uytwendigh van hemlieden te reconcilieren met God 
ende zyne heleghe catholicke kercke (daeromme synen persoon aldaer 

(1) Luc Detrabrt ^Uit aussi lieutenant de la bourgeoisie de Gand. 11 d^irait 
comme tant d'autres d*en finir avec la guerre civile. Le 13 avril 158i, il fut invecliv^ 
et qualifid de traitre en plein conseil de guerre, par le capitaine Bonte, fongueux 
pcrsonnage qui lul donna sur le chomp an coup de poignard dans le brat. 
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ghenoodi was) noch zulck gheroofi goedt uytter kercke in huere huyscn- 
houdende waereo ende aldaer syoen persoon met syn soyte tracteren, 
zegghende tot my : Wei, DomiDe Secretaris, draeght sorghe opdat naer 
t'redresseren van alle de kerckea affairen ende oock vander justitie, 
den toecommenden Heer Bisschop van Ghendt deze materiaelen uyt 
desen hayse doet halen ende in de kercke van Sinte Baefs restitaeren. 

TVelcke naermaels verstaen hebbende R"m» D. WUhdmus Lindanw 
Damasi, ghedenomeerden Bisschop van Ghendt, ende boven dien dat 
de voorn. Jan van Hemby%e, hooft vande rebellen binnen Ghendt, vele 
vande voornoemde materiaelen vande voorschreven twee sepalturen 
afghebroken t'zynen hayse hadde ghedaen voeren ende aldaer em- 
ployeren zoo vooren gheseyt es, zo heeft zyn Eerw* my ende andere 
zyne dienaers ende officiers belast de voorschreven materiaelen aldaer 
te doen afbreken ende uythaelen, ende dat stracx ende zonder eenigh 
dilay, niet jeghenstaende dat myn Heer van Champaigney, intvoorn. 
buys alsdan logierende, syn Eerw* dede bidden by den heere van 
Schoonberghe, bailliu van Sinte Baefs (i), t'zelve afbreken ende uyt- 
haelen te diflereren, tot dat by Champaigney aytten zelven huyse ver- 
trocken zoude zyn. 

Daer toe mynen voorn. Eerw*^ gheensins verstaen en wilde, belas- 
tende Jan de Jaghere, schaut van Sinte Baefs ende concherge van zynen 
hove in de Scheldstraete, de voorn. materiaelen stracx af te doen 
breken, ende met den ghenen noch in meer andere plaetsen wesende, 
te doen bringhen met straetwaghenen int voornoemt hof van Sinte 
Baefs, wesende t'hof vanden Bisschop van Ghendt. 

Q. — Tot welcken effecte hebbe ick bewillight M' Jan Schoorman, 
beeldesnyder, ende oock messagier deser stede, mynen goeden compere 
ende ghetrauwen vriendt (die my ghegheven hadde bet albastre crucifix 
ghestelt ende noch staende op den hooghen aultaer vande kercke cathe- 
drale van Sinte Baefs, int reconcilieren vander selver kercke by den 
voorn. eerw***" Aertsbisschop, als gheen ander nerghens vindelyck 
wesende), t'ghene voorschreven by myn Heere R°>"* Lindanu$, belast 
met wercklieden te doen volcommen, daer vooren ick hem betaelt 
hebbe voor synen dienst ende dagbaeren van hem ende syn ghesellen, 
de somme van 3 lib. 7 sch. H gr., den voornoemden MaUhyt Vander 
Schueren, 12 sch. 6 gr., ende Jan Vanden Berghe, concherge vande 
ammonutien vande rebellen int dooster vande freremineuren, 2 lib. 
7 sch., voor de bewaeringhe vande materiaelen die aldaer laegben, 

(I) Jacques Borludt, seigoeur de Schoonberghe. 
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efide dat by adresse van joncheer Philip van Steelani, Heere van Has- 
selt, ghecommetteert sergeant-major vande stadt sicbtent der reconci- 
liatie (i). Ende noch betaelt Jan Biestman, van een aultaer met den wa- 
ghen te baelen van t'kerckbof van Sinte Amand lotten aultaer van deser 
capelle, 10 schellynghen, ende Sebastiaen Vander Linden, steenhaiiwer, 
vanden selven te verhauwen ende approprieren by bilHet, 30 sch. 9 gr., 
ende Heer Adriaen Van Vale, van een voetbert voor den selven aultaer, 
11 sch., al naer inhouden van myne rek* vanden jaere 1582, ghehoort 
den 11 januarii 1586, item, noch in myne rek^ vande jaeren 1583, 
1584, 1585, 1586, ghehoort den 26 jan. 1588, 27 sch. 2 gr. 

Daer en boven heeft myn voorn. Heer R""' Lindantu sicbtent belast 
uytten voornoemden huyse van Jan Bollaert te doen halen de voor- 
schreven materialen aldaer totten voorschreven twee tafereelen gheem- 
ployeert, welcke niet vulcommen en es gheweest, midts de voom. Eerw. 
Heere reysende naer Ruremonde, ende corts naer syn wederkeeren es 
cranck gheworden, ende die weirelt overleden 2 in oct. 1588. Gujus 
anima in benedictione sit. 

Alwaer de voornoemde materialen ende tafereelen int voornoemt 
buys van Bollaert noch jeghenwoordelyck zyn, zonder daer toe eenigh 
voorder devoir ghedaen te werden, ten respecte (zoot te presumeren es) 
dat Pieter Bollaen, Jans voornoemt, peter es van mynen Heere R** 
jegbenwoordigh. 

Welck ick niet aensiende, en hebbe niet connen laeten te meer 
stonden te vermaenen diversche vrienden vanden voornoemden Pieter 
Bollaert tot restitutio vande voors. tafereelen, maer es my Vselve belet 
gheweest by diversche sinistre middelen by den vyandt teghen my 
voortghestelt, die Uwe Edelhyt sal believen t'aenhooren. 

Ici, Gorneille Breydei donne le narr^ des nombreuses tribala- 
tions qu'il a ea sabir. Ce factum n'est certes pas denu6 d'in- 
i&rH. II trace le tableaa fid&le des moeurs de celte ^poqae, mais 
comma ce r^cit ne se raltache en rien k notre sujet, nous le 
passeroDS poor arriver au passages saivants : 

R. — Daer myn voorn. eerw. Heere Vigliiu, gheniet hebbende de 
vruchten ende incommen vande voors. proosdye 13 zo 14 jaeren, 
de selve^kercke fabrique, huysinghen ende pachthoven ghebenelicieert 
heeft tot bet dan 75,000 rynsguldenen. 

(1) Philippb de Stebuht, seignear de Hasselt, issu de Tane des plas anciennes et 
des plas illustres maisons da pays, €tait conseiller au Gonscil de Flandre. 
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Boven twee bursen by zynder Eerw^ gefoodeerl int seminarie cpis- 
copatns GandayeosU, voor twee afgaende choraelen propter vocis 
mutatiooem, omme aldaer te studeren ende te verwacbten plaetse 
vacerende int collegie by zyn Eerw' ghefondeert binneD der stadt ende 
universiteyt van Loven, tot stadie ende onderhondt van ses cboraelea 
vande kercke van Sinte Baefs, ende ses Vriesen van t' gheslachte ende 
stamme van Aytta, midtgaders eenen president, dienaer ende maerte, 
daeromme syne Eerw^ groote sommen gheimpendeert beeft tot repa- 
ratie, stofleren van huyscatheylen ende meubelen, midlsgaders tot in- 
coop van pachthoven, thienden ende renten, uytbringbende jaerelyckx 
ontrent 1500 guldens, ende daer toe een jaer gheprevenieert en in 
arcbivo coHegii in casus adversos gbeleyt, die ick in specie bon» aureae 
monetae anno 1569, in den coffer van bet collegie gbeleyt bebbe. 



S. — Zyne Eerw* (Viglitu) beeft gbeaccordeert by zynen ontfangber 
van Wulfsdonck jaerlycx betaelt te werden twee bondert rinsgulde- 
nen, te weten, tot proffyte vande cboraelen bondert guldenen, den 
vicarissen twee en t* seventigb guldenen, ende tot wascbligbt op eene 
croone te bernen op de 12 feestdaghen vande Proostie, acbtentwintigb 
guldenen, t' welcke zo, by de voornoemde beeren vanden cappittel, 
met groote dancksegghingbe gbeaccepteert ende onderbouden es gbe- 
weest totter destructie ende beeldestorm in de voorsyde kercke. 

Op welcken dagb vande beeldestormingbe de voorseyde croone gbe- 
broken synde, en es t' voors. licbt noynt sicbtent ghebernt nocbte 
onsteken gbeweest, boe wel de voorn. ontfangber van Wulfsdonck dc 
voorseyde 28 guldenen, sicbtent t* jaer 1582 altyts beuelt beeft in 
banden vanden generaelen ontfangber vanden Gappitel, t' welcke ick 
U Edelheyt affirmere vraeracbtigb te wesen. 



T. — Hoe wel M. Adriaen Vareus zelve als Proost de voors. sepul- 
ture beeft vrille repareren, bebbende daertoe gbeleent vanden rent- 
meester van t' voorn. collegie van mynen eerw. Heer Viglin$ binnen 
Loven gbefondeert, eene goede somme van penninghen, al eer by 
daer toe vande proviseurs vander voorn. collegie consent badde. 

Welck voorscbreven reparatie by den voorn. Vareu$ begonnen tee- 
nemael onteert beeft de voornoemde sepulture, bebbende ghedaen den 
decksteen vande tombe van zeer costelycken marber diergbelyckx in 
dese stadt niet wesende, ende die wel 150 guldens ghecost badde, ver- 
corten op elcke zyde wel eenen halven voet, ende bet binnewerck ghe- 
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heel corramperen, stellende in de plaetse vandeii schoof eene roede 
Daer t* fatsoen vande comete vanden jare 1579, tempore FtancUei dn- 
cU Alencona visa. Quaet presagie voor den ghenen die zegghen : quod 
R<>a* Domintis Viglius fecit perniciosus ecclesiae suae. 

In welcke sepulture in de plaetse vanden touchsteen aldaer zeer 
breet gfaestaen omme t* epitaphium inne te schryven, es ghestelt eenen 
swarten domycx arduynsteen, boven noch mcerandere fauten boven 
ende onder in de voors. sepulture ghevrocht. 

U. — Hebbende oock de voorn. Varem uyt zyn authoriteyt doen 
maecken eene tombe in de backerscapelle van swarten dornycxschen 
orduyn met opschrift, dat t* zelve zoude becost zyn gbeweest by myn 
heeren vanden Gapittel, wetende een jeghelyck dat t* zelve ghemaeckt 

es met een deel vande penningben gbegheven by Benedictus (sic), 

tafelhonder vande Lombarden ghev^eest, by forme van restoir naer- 
volghende de reconciliatie hem by der heleghe Kercke verleent. 

PARTIE mngAISE DC M^IIOIRE DE CORNEILLE BREYDEL. 
SOMMAIRE. 

Hort de Viglius el daoses stipal^es dans son testament. — i. Exteutears testameu- 
taires de Viglius. — 9. Breydel demande k dtre d6chargd de la responsabilit^ qui 
sor Ini. — 3. L'artiele LVll de TMit imperial de Tan t5S9. — i. L'ordon- 
Baneede Charles-Quint eontre les r^volt^ de 1859. — 5. iSreetion d'une citadelle 
A Gaad. Suppression de Tabbtye de Saint-Bavoa et constitution de la pr^v6t^. Sa 
reunion A T^glise de Saint-Jean. — 6. L^acte d*nnion enregistr^ an eoll^e de la 
Keure. — 7. Fondations pieoses A IVglise de Saint-Jean. — Sceau de la commune 
dit : 5tfil Jtmt ztglUl, — 8. 9. L^<{?dque Jansenius et le pr^vAt Viglius prennent 
des dispositions au sujet des cures, des cbapellenies, etc. — 10. Les sectaires 
saislMcnt les revenos de la pr^rAt^. — 11. Administration des propridt^. » 
IS. 13. Patronage de Tabb^ de Saint-Pierre sur T^lise de Saint-Jean. Revenu des 
cbapellenies de la dite ^glise. — li. 15. 16. 17. Le pr^vAt Adrten Vareus reut 
suppriroer deux cores. — 18. ^tendue de la paroisse de Saint-Jean. — 19. 90. SI. 
AncienneU^ des trois cures de Saint-Jean. — S9. S3. Abus dans Temploi des reve- 
nus. — 9A. Titres de Viglius. Ses armoiries. ~ 95. Contestation entre le chapitre 
et le pr^At Vigliu — 96. 97. S8. 99. 30. Fondalions de Viglius. Couronne ou 
lustre anx armes de ce pr^At. L*arbre armoiri^ dt la Toison d'Or. — 31. 39. 33. 
Breydel adresse des reprocbes au pr^vAt Vareus. » 3A. Viglius fonde le college de 
Louvain et deux bourses au s^minaire de ViyMid de Gand. — 35. Breydel adresse 
des reprocbes A Vareus. — 56. Singuliire r^ponse de ce pr^rAt. — 37. Vareus a 
calomni^ Viglius. — 38. Breydel rtelame certaine somnie pour faire restaurer la 
cbapeUe de Viglius. — 39. Refus du pr^vAt. — 39. iO. il. Contestations et proc^. 

— iS. A3. Vareus fait mal restaurer la tombe de Viglius. Singuliire comparaison 
entre les armoiries de Viglius et la comete de Tannic 1579. — ii. Titres de Viglius. 

— 45. Le droit du Morekgeldt, — A6. L'abb^ Raphael Mercatel a alidn^ des dimes. 
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— i7. iS. i9. 50. Contestations k ce sujet. — SI. Karl Van Haider parle de 

la tombe de Viglius. — 52. Description de la cbapelle de Viglias. — 53. Mobilicr 
confie k la garde de Breydel. — 5i. Bucho d'Aylla, pr^vdt, et le comle Charles 
d'Egmont, eoadjutear de la pr6y6ti de Saiot-Bavon. — 55. Promesses. — 57. 58. 
59. Le prevdl Vareus brouilfe Ics carles. — 60. 61. Description da tombeau de 
Luc Muoicb. — 6S. Destination du mobifier de la pr^vdt^. ~ 63. Pillage el iucendie 
du chAtcaa de Loochristi en 1583. ~ 6i. Droits et franchises de la pr6vdl^. — 
65. Restaaration du pont de Meulestcde. — 66. Le droit de Marckgtldi d'Evergbem. 

— 67. Les habitants de Wondelghem r^clameut leur cloche. — 68. Topographic. 

— 69. Inventaire des joyaux, argenlerie, reliques, ornements, eloehes, etc., enlevifs 
pendant les troubles. — 70. Conclusion. 

A Mmieun les fiscaulx de Leur$ Alieues Sereniuimes 
au Cornell provincial de Flandres. 

RerooDstre avec treshumble reverence Comille Breydel, qn'il a servj 
en ce conscil h feu M' Pierre Coval advocat, mary de damoiselle Bar* 
bara Lotin, cousine du remoDstrant dez le 24 aodt 4549, jusques aa 
25 d^cerobre 1557; qu'il at est^ advancbd au service de secretaire de 
Monsieur Luca$ Munich, dernier abbe de Saint-Bavon, de bonne m^- 
moire, duquel estoit coadjuteur messire Viglim ah Ayita de Zuichem, 
chief President du prive Gonseii de feu de tr^haute memoire Philip, 
second Roy d'Espagne, Gomte de Flandres, etc., lequel seigneur Pre- 
sident ayant succede apr^s la mort dudit Prelat Lucas, qui mourut le 
i8 de Janvier 4562, styl de Flandres, 'iEi continue le remonstrant en 
son service de secretaire de la Pr6vostd de Saint-Bavon, avec la recette 
g6n6rale de tout le revenu d'icelle, apres avoir rendu compte de la 
maison mortuaire dudit feu Prelat k Messieurs les ex^cuteurs de son 
testament, auquel feu Messire Viglius ayant le remonstrant servy jus- 
ques k s<»n trepas advenu le 8 de may 4577, ledit Seigneur Viglius 
Tat d^nomme par son testament un des executeurs d'icelluy et aussy 
receveur general de tons des meubles, argent et vaisselles, que seroyent 
trouv6z k son trepas; contenant ledit testament plusieurs notables char- 
ges de grande importance, et signament pour Thonneur, service et 
conservation de ladite Pr^voste et £gljse de Saint-Bavon, et des 
joyaulx et ornements pontificaux receuz par ledit Seigneur Viglius, 
apr6s le dec^ de sondit pr^d^cesseur, avec chaise de les laisser en- 
semble, quantity et valeur, k son successeur, avec tons les meubles de 
six principales maisons de ladite Provost^, le tout passant en valeur 
plus de cent vingt mille florins. 

1. Laquelle ddlivrance n*a le remonstrant sc|j pertinement faire tant 
par les troubles passes, qu'aussy pour le trespas de quatre aultres 
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eiActitean dudil tedtaiBeot, scavoir : Messire Maximilien Morillon^ 
Provost d'AJre, depuis fivesqoes de Tournay, Messires Comille Sfol- 
den et Henry de$ Maretz, chaDoioes de Saiotp-Bavon, et docteur Elberttu 
Leoninns, et aussy pour piusieurs iniques traverses au remonstrant 
survenus (i). 

2. Or, comme le suppliant at presentement plus de loysir pour 
negocier h sadite charge d'executeur dudit testament et s'en d^meler 
avant son trdpas, estant parvenu par la bont^ de notre bon Dieu, k 
Teaige d'environ de 76 ans, vouldroit bien hnmblement supplier vos 
Seig^ de le vouloir en cette affaire (s'estant de grande importance con- 
cemant la haulteur et droit de patronat competant au prince comme 
collateur de ladite Pr6vost^ et quelques Pr^bendes de ladite esglise, 
que feu FEmpereur Charles, de tresglorieuse m^rooire, ait eu en fort 
grande et tressinguli^re recommandation) d'assister de vos faveurs. 

3. Et ce au respect que ledit feu Empereur par le LVII* article de 
son ordonnance dress^ pour le regie, ordre et administration de la jus- 
tice de votre Conseil, donn6 k Bruges, le 20" jour de May 15^, com- 
mande que le procureur general de Flandres par ordonnance du Con- 
seil s'enquerra du fait, conduite et gouvernement des Pr^lats, etc. 

4. En conformity de laquelle ordonnance, sadite imp^riale Majestd 
etant en Tann^e 4539 venu en ses pais d'Espagne, par le royaulme de 
France en ce Pays-Bas, pour mettre ordre et remade aux alterations 
advenues en cette sa ville de Gand, ait encharg6 ses fiscaulx d'intenter 
action et proc^ centre les manans de ceste dite ville tant en general 
que particuli^rement, et le proc^ estant instruit k sadite Majesty, le 
dernier jour d'avril i540, donn6 sentence par ad vis et conseil des che- 
valiers de rOrdre, chef de ses consaulx, des reqnestes et piusieurs 
autres bons personnages, centre lesdits manans de cette ville, et entre 
autres mis ordre sur quelques lieux eccl^siastiques, comme contient 
ladite sentence. 

5. Et pour la seurete de la ville et bons bourgeois d'icelle, afin de 
k Tadvenir n'estre sujets k semblables Amotions passees, a sadite im- 
p^riale Majesty fait ^riger un^ citadelle ou chateau, y appliquant Tab- 
baye et monast^re de Saint-Bavon avecq T^glise, et tous les Edifices 
d'icelle abbaye et monastere, et Tabb^ et religieux (estant auparavant 
k scavoir en Tan i536, changes de personnes regulieres en ^glise col- 

(I) Tous ees personnages ont Jou^ des rdles imporlants dans le grand drame des 
troubles du XVI« si^cle. 
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legiale), fait transporter par le legat apofttolioqiie le cardinal Famhe, 
en ceste ville en i'^lise de Saint-Jeban Baptiste, avee tons les reli- 
qaes, omemqns, joaaoix et Tasselles, en faisant desdils deux ^ises 
de Saint-Bavon et de Saint-Jehan, ong corps et anion, et de ce dress^ 
une singuli6re ordonnance et pertinente regie snr la condnite de tons 
les personnes servants ^ la dite 6glise, y estant k ce deputes, Messire 
Philippe Nigri, archidiacre de Theroanne, Ghancelier de Tordre de la 
Thoyson d'or, et Messire Comille Scepperw, tons deax conseillers du 
conseil priv^, et ce avec pr6alable advis de Madame Marie, Reyne 
d'Hongrie, sceur de sa dite imp^riale Majesty et Gouvernante de ses 
pays de pardecha, et des seigneurs du conseil d'&ut et aoltres, dat^ 
ladite ordonnance et union du 30 jour de Janvier 1541. 

6. La quelle ordonnance, apr^ avoir est^ insinu^ par Anthoue 
Van Hille dit Pluvion, notaire, ausdits prelat, doyen et chapitre de 
Saint-Bavon, pasteurs, margliseurs et mattres de la table des pouvres 
de Saint-Jehan, at M enregistr^e par charge de sadite imp^riale Ma- 
jest6 en un livre, reposant en la greffe de la Keure, nomm^e den sioar- 
ten Bouck^ gebonden in berderen met leren beyserde sloten, conunencant 
anno 1540, fol. S74, pour par les eschevins estre prins regard et suing 
sur Fentretienement d*icelle. 

7. Et ce singulierement afin que les services des chapelles fondles 
en la dite ^lise de Saint-Jehan, en nombre de 74, ne fussent obmises, 
sur quoy les eschevins des deux bancqs auroient toujours en bien 
especial ^ard, comme 4tant les deux maisons eschevinales edifices en 
la paroche de Saint-Jehan, ayant de toute anchiennet^ us6 en tons les 
aflaires du seaul de Saint-Jehan, comme ils font encore (i). 

(I) Le seeaa de la commane coodq sens le non de : sceas de Saint Jean {Simit 
Jam xeghet), employ^ par le magistral de Gand dte le Xl!« sitele. La plas an- 
cienne empreinte qoe Ton connaisse de ee seeau est appendue k ane charte doon^e par 
Robert de Bethuoe, comte de Flandre, et les dcbevins de Gand, dat^e du 10 join 1306 (a). 

M. Van Duyse, arcbivisle commanal, dans son invtntaire analytiqmt tUt eharU$ ei 
doamunit apparlenatU atix arehims de la vilie de Gand, fait obsenrer an sujet d^un 
aele de Tan 1S88 (n« 153), vidim^ par le juge imperial et notaire poblie, Andr6 
Plance, en 1319, indietione iertia, die vieeeimo eeeundo, utenee februarii, qoe ce ?idi- 
mns contient la description da scean de la eomoiiinaut^ de Gand, k Tefflgie de saint 
Jean-Baptiste et la description da contre-sceaa. Voici en qncls termes : Procurator 

(a) Y. Baron Jot. Sairt-Gisois, tnventaire anmlytiqme det duariee de* comte* de fUmdre, 



n* 1130. 
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8. Poor plus cstroite consemtioa desquelles susdites chapelles ct 
du revenu diceux, Messires Comelim Jan$eniu$, premier 6vesque de 
Gand, et ledit Messire Viglins, provost, out prins plusieurs boas advis 
et r^lotioDS, el aussy pour la conservatiOD des troys cures de ladite 
ancbienne ^glise et parocbe de Saint-Jeban, seloo leurs lettres missives 
sur ceste mati^re reciproquemeot escrites. 

9. Aussy pour plus assur^e conservation desquelles cbapelles et 
des fruits et revenu d'icelles, ont les prevost, doyen et cbapitre trouv6 
bien convenable en Tan 1561, commettre ung receveur g^n^ral diceulx, 
et aussy pour ^viter les abus et negligences cy devant commis, par 
aulcuns chapelains tenants registre des cbarges recognues sur quel- 
cunes maisons et b^ritages, dons ils estoient seigneurs fonsiers, appel- 
lez : Landtbeeren, avec cbarge de par le dit receveur gdn^ral, rendre 

dieti cfommt Guidi MoysoMU txkibuU quamdam paitnltm literam, sigiUo quodam eereo 
vhridii eohrit MigiUatum, pendente in quodam cordono rubro d€ $erico; non vieiatam, 
n<m eaneeUatam, n§c aboUtam $eu eorrasam, m aUqua sua parte, tmo $anam et inte^ 
gram : m cuiuM quidem tigitti eircumferentia hae lUere legebantur : Sigillch Joharris 
Baptistb, GARDBRSimi cnrica patbori. In quo iigiUo erat impre$$a imago infra quoddam 
tabemaeulum et ecriptum ibidem : Beati Joharris ut prima facie apparebat, et a parte 
aUa dieti eigiUi erat contraeigiUum, in medio ei^ut erat vmpreeea imago Agnui Dei, 
ut prima faeie apparebat : in eujut eontraeigilli dreumferentia hae litere legebantur : 
Seeretum Seabinorum, 

On lisait done aaloar du seeaa la Ugende qai correspond an scean d^argent con- 
serrd an d6pdt de nos archives, sanf k lire au lien de Sigillum, les mols : S. Sancli 
{SigiUum Saneti), et k Joindre an mot paironi la phrase ad legationes, 

Qoant an contre-sceao, la description qui en est donn^ en 1319, nons parait 
dTidenunent faotive, ear le notaire imperial Andr^ Planee nons apprend que ce 
contr»-flcean portait Timage de TAgneau divin; or nons savons positifement par la 
eharte de 1306, dont nons avons parld plus bant, que le eontre*sceau du Sinte Jane 
zeghel, portait nn lion rampant, armoiries de la ville de Gand, avec cette inscription : 
Seeretum legationum Gandensium, 

La matrice du scean communal anqnel Gomeille Breydel fait allusion et que nous 
reproduisons ici en gravure, exisle encore dans les archives de la ville; elle est 
d^argent, mais n'a point senri aux deux cbartes que nons Tenons de citer, ^tant 
post^ieure leur date. En examinant attentivement tons les details, on acqniert la 
conviction que le sceau communal, appendu k la charte de 1306, n'est pas entidre- 
ment semblable k celui dont la matrice d'argent est encore conserv^e k Thdlel-de-ville. 
Dans ce dernier, on remarque une t^te humaine k e6l6 de la jambe droite de saint 
Jean-Baptiste, detail qu*on ne trouve pas dans les empreintes du XIV« siicle. 

Ce sceau a 6U grav^ pour la premidre fois, d''nne manidre assez pen satisfaisante, 
dans notre Hiefoire ginealogique et hiraldique de quelques famiUee de Flandre, k la 
suite de la charte de Robert de B^thune et du magistrat de Gand de Tan 1306, men- 
lionn^e pins haut. 
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compte tons les ans dudit reveau aaxdHs provost et diapitre, aax 
gages du XX** deoier du revenu de chacune chapelle. 

10. Or, comme durant les premiers troubles, les rebelles avoient 
saisy tout le reveau desdites chapellenies, ordonnaDt et dispensant 
d'iceluy tant pour leurs ministres que pour aultres prophaoes affaires, 
mesdits seigneurs, provost, doyen et chapitre ont, venant icy gouver- 
ner le due d'Alva, impetr6 nouvelie commission pour ung receveur 
general, ce qui at este poarsuivi par ce remonstrant en Tan 1567, 
estant alors en cour ches mon dit seigneur, Messire Vigliiu, son bon 
seigneur et ma!(re, lequel Dieu ait en sa gloire, ayant le remonstrant 
lors pay6 aux despens de mon dit seigneur les depeches de la dite 
commission. 

11. Des fruits et revenu de tootes lesquelles cbapellenies, le remon- 
strant a eu rhonneur de reconnattre ce que at est^ fait du terns des 
rebelles k Fendroit Temploy du revenu d'icelles, d*aultant qu'il a est^ 
par les eschevins de la Keure commis k la taxation de la deuxiesme 
capitation, pour la pourpaye de la somme pecuniare accordee a sa 
Majesty par la concession de la gracieuse reconciliation de cette ville 
et manans d'icelle, avecq plusieurs aultres nobles et notables de ceste 
ville, y estant advanche par feu M' Anthone Schoorman, qui avait servi 
k mondit seigneur Viglius en ce cooseil, en quality de son advocat 
pensionaire, et aussy servi Monsieur le pr6vost, doctor Bucho, jusques 
ladite reconciliation. 

42. Auquel service le remonstrant ayant eu par expresse charge du 
magtstrat, inspection et maniance de tous les comptes, lettres et affai- 
res n6goties par les commissaires des rebelles et pretendu magistrat, at 
entre autres trouv^ les comptes desdites chapellenies et pardessus icel- 
les a obtenu du Monsieur le pr^lat de Saint-Pierre, proche parent de sa 
compagne, copie d'un registre desdits chapellenies, couch6 par escrit 
par son predecesseur avant la permutation, par le dit pr^lat de Saint- 
Pierre, faite de son droit de patronage de Teglise de Saint-Jehan avec 
le prelat de T^glise de Saint-Bavon, contre le droit de patronage des 
eglises de Saint-Michel, de Saint-Martin d'Eckerghem, ayant trouve 
par le dit registre de Saint-Pierre, que de toute anciennet^ sont este 
en ladite ^glise de Saint-Jehan environ septante-quatre chapellenies, 
desquelles les fruits et revenu montent k plus de douze cent flerios 
par an. 

15. Desquelles Susdites 74 chapellenies nc sont k present que vingt 
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supervivans possesseurs, desquelles aulcuos des possesseurs proprietai- 
res DC re^oivent Tenthier revenu de leur beaifice, de sorte qu^anouel- 
lement la reste des fruits monte k plus de six cent treote florins, 

38 chappoDS et 54 (sic) par ao, qui soot employes par le rece- 

Teur Guillame De Key$er, k la volunt^ de Messire Adrien Vareus, provost. 

44. Gomme le mesme provost Vareu$ s'est advanche de vouloir sup* 
primer les deux cures de ranchienne ^glise de Saint-Jehan, et com- 
mettre un pleban, ascavoir Messire Willelmm ArenUy propri^taire de la 
troisiesme cure, lequel Messire Willelmus ArenU, e§tant parvenu k une 
pr^bende de la dite ^glise, a longterops receu les fruits, tant desdits 
trois cures que de sa pr^bende, sub uno et eodem tecto. 

45. Le tout contre Tanchienne fondation desdits trois cures conte- 
nues audit registre du prelat de Saint-Pierre, la dite ordonnance Caro- 
line dn 30 Janvier 4434, et contre la bonne et pieuse intention de 
uiondit seigneur R™' Evesque Jamenius et de mondit seigneur Viglius, 

46. Le quel seigneur provost estant sollicit^ apr^s le trespas de 
H' Pierre Roes, pasteur d'une portion, par Messires Willelmut Aurys et 
Leo Bemaerts, pasteurs, pour incorporer la portion vacante avec leurs 
portions, ne trouva ceste incorporation aulcunement ny en raison, ny 
en ^uit^ fondle; escrivant au remonstrant que en cas que les trois 
n'auraient competence, que la raison requerroit qu'ils en feussent 
pourveus. 

47. Et quoique Ton a sceu dire ou remonstrer audit Vareut, tant de 
la pieuse intention desdits seigneurs, R*"* Evesque et Prevost Vi^/ftM, et 
que mondit S' R""' avait escrit qu'il estoit d'intention et avoit com* 
mence de distinguer la paroisse de Saint-Jehan en trois di verses par- 
ties, secundum decreta synodi provincialis Mechliniensis de decanis 
christianitatis pastoribus et eorum ofliciis. Cap. S"", comme il avait fait 
k Audenaerde, selon que de tout tems en la dite ^glise de Saint-Jehan 
estoit observe, habens portio ejusdcm parochiae (transscaldana vocata), 
proprium sacellum et cimeterium ad sepeliendos mortuos. Ton na sceu 
devertir le dit prevost Varew de son opinion. 

48. Non obstant aussy qu'on lui remonstroit la longue et grande 
extendue de la dite paroisse, k scavoir : depuis la porte de TEmpereur, 
comprendant tout le quartier s*extendant jusques au grand chateau, 
et jusques et y comprinses les maisons de Jehan Salenson et la venve 
Vander Straete, k Topposit du dit SaIen$on, sur la rue appellee de Hoog- 
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poorte, aupr^ le march6 au poisson, et que de notre memoire avoieut 
desenry lesdits trois cnres, a scavoir : la premiere, Messire Lievin Berch- 
man, apr^s M' Pierre Rae$ et apr^ Messire Pierre De Lays; la deuxiesroe, 
magister jEgidim BUuerim Tel Blatins, CDrtraceocis; magister Willelmus 
Aury$; et la troisiesme, magister Adrianwt De Vo$, magister Anthoine 
Van Heetvelde, magister Adrianus De Meyere, Leo Bemaeru ac postea 
D. Ludovicus Hughe, habentes prsefati pastores semper duos visitatores 
vel cooperatores. 

19. Aussy soot lesdits trois cures de toute anchiennet^ est^ tanx^, 
pro subsidiis ecclesiasticis, distinctemeot et s^parement, et eutre aul- 
tres en Fan i333, pro precariis comitis Flandriae solveodis in summa 
2500 librarum, cbacune desdits cures k 70 lib., ce que depuis a est6 
observe, tant pour aultres iiydes ecclesiastiques et despences, pour les 
conciles que aultrement. 

20. Si comme ledit pr^TOSt Vareus, avecq aultres ses adherens, ont 
grand tort aux chapelains, vicaires et aultres ministres de Tdglise 
cath^drale de Saint-Bavon, contre Texpresse ordonnance et disposition 
dudit feu dernier pr^lat Luca$, par luy faite et dress6e du revenu et 
distribution de tons les fruits des dignit^s, pr^bendes, b^n^fices et 
aultres de ladite ^glise par Tauthorit^ du saint Si^e apostolique et 
confirmation de Sa HajS aussy contraire le contenu du concordat 
arrestd entre roon dit Seigneur Viglins d'une part, et le cbapitre de 
ladite 4gli$e d'aultre part, le 20 de juiny i565, approuv6 et soubsign^ 
par ledit R"^ Seig' Evesque Jan$eniu$, aussy non obstant que les 
provost, doyen et cbapitre sont tenus in suis admissione, receptione, 
possessionisquc, adeptione, promittere se observaturos eamdem con- 
cordiam juramento de super per eos prastito et praestando. 

21. Gontenant ledit concordat que le receveur general du cbapitre, 
singulis tarn in dignitate constitutis et canonicis suppositis ac membris 
nec non fabricse et burs4 communi dictae ecclesiae fideliter suas por- 
tiones secundum memoratam dispositionem distribuere tenebitur, et 
praefatum capitulum de super praepositum et suos successores perpetuis 
fnturis temporibus erga omnes et singulos quorum intererit liberos et 
indemnes servare. 

22. En quoy plusieurs abus sont est^ commis et se commettent en- 
cores fraudant les chapelains, vicaires et aultres serriteurs de T^glise 
des accrescences des chapellains et Vicaires absens, ad collusiones vi- 
taadas ut dicunt, nam non fiunt majores collusiones quam circa distri- 
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butiones plumbetorum caDonicorum et praebendarum id fratidem fabricae 
et GoiBmunis bursas, y committant pour distriboer uog necbo qui 
n'oseroit contredire k Messieurs les grands, h cause de leurs abusives 
pretendues absences, de sorte que U fabrique et bursa oommunis en 
souffrent grand interest. 

23. Et soub correction, seroit convenable que quelque notable per- 
9one ecclesiastique seroit commis k la dite distribution de bonne et 
enthi^re conscience, comme au remonstrant souvient y avoir veu en 
son temps, messire Cornille DUures, venerable pbre chapelain de la dite 
^lise et depuis trespass^, pater confessor priorissae et roonialium mo- 
uasterii divae Margaritae in Donsa nunc habitantium Gandavi in paro- 
chia sancti Martini de Eckerghem. 



24. Oultre lesquels susdits abus, le remonstant supplie k Messieurs 
les fiscaux, de oonsiderer et entendre le tort et grand deshonneur que 
lait le dit Provost Vareus k la bonne m^moire de mon dit R**' seigneur 
Viglins, qui fut U. J. doctor, protonotarius apostolicus, provost de ladite 
f^glise, president du conseil d'etat du Roy, chancelier de son ordre de 
la Thoyson d'or, praefectus regiae bibliothecoB in aula Bruxellensi, custos 
arcbivi comitatus Hollandiae in arce gandana conservata, et des plus 
nobles parens du cole paternel el matemel du pais de Frise, comme 

appert par le (sic), environn^ de couronne royale sur le tym- 

bre de ses armoiries et avecq ung double visage servant de visi^re, ad 
exemplum annorum Alexandri magni regis Macedonii. 

25. Pour lequel tort funder et deduire fait k scavoir que Messieurs 
les doyen et cbapitre de Saint-Bavon out en Fannee 1566, intente 
different contre ledit Seigneur prdvost a Taudition des comptes de 
Fannie 1565, touchant le resort de 63 bonnieres de prayerie gisans 
et comprins es limites de la seigneurie de Wulfsdonck, appartenante k 
la prevost^, pour lequel different sont <est6 servis et exbib^s de la part 
de deux parties, plusieurs escrits communicatoires, production des 
temoins et ocniaire veue de lieu faite avec une carte figurative, k cest 
effect dress6 par mesureur et geographe jure, aux grands d^pens tant 
de defroy des commissaires que de leurs vacations, que mon dit 
R**' Seigneur provost se confiant sur son bon droit ma faict payer, 
montant k la somme 194 lib. 6 esc. toumois, alloues en mes deux 
comptes particuliers rendus k mondit Seigneur, les 28 de febvrier 1567 
ct le dernier de Janvier 1568. 

26. Fiualement sentant lesdits doyen et cbapitre leur tort, out 
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depute vers mondit Seignear Viglins, estaat lore k Braxelles, lears 
confreres, Messires Clemens Crabeeh et ilit(/bofice Van Btetvelde, par acte 
capitulaire da 7 de mars 1567, poor accorder dudit different avec sa 
Reverence, ce qn'ils ont faict, remoDstrant en tonte revereace a mondit 
Seigneur que pour Thonneur du service divin en ladite ^glise, beauconp 
de choses y estoient requises et neeessaires, lay representant le tout 
avecq fort bonne grace, ce qui estant entendu par sa Reverence, at 
accord^ tout les ans estre pay6 par le receveur de ses dits biens gisans 
et comprins soubz la recette de Wolfsdonck, la sornme de deux cent 
florins, k scavoir, cent florins pour les choraux, soixante douze florins 
pour les vicaires, et vingt et huit florins pour chandelles de cire k 
alluroer, quotanois in duodecim Testis pnepositurse, ayant este k cet 
effect dresse et pendu une couronne peinte des armoiries de sa Reve- 
rence devant le Saint Sacrement, entre le grand antel et Tarbre ar- 
moye de la memoire de la feste de la Tboyson d*or, de Tann^ 4559. 

27. Ce que par lesdits Seig" deputes du chapitre, at est6 avec grand 
et boneste remercyement accepts, y entrevenans aussy les ebanoines 
Oudardut Eyse et Erasmus Reyneere, qui lors estoyent k Bruxelles 
avecq le remonstrant pour leurs affaires particuliers, demeurans lesdits 
64 bonnieres de prairies k mondit Seigneur provost et ses successeurs 
en perpetuity. 

28. Et ce que dessns at est^ recogneu par mesdits S" doyen et cba- 
pitre, pardevant les conseillers de ce conseil, M'* Gerard Rpn, Joasse 
Huusman et Philippe Steelant, le U de mars audit an 1567, et les- 
dites cierges mises et tous les ans allumees en ladite couronne, in 
praefatis duodecim Testis prxpositurae, jusques en Tann^e 1572, que 
ladite couronne Teust par les rebelies, au saccagement de ladite ^glise 
de Saint'Bavon, rompue et par pieces emportee. 

29. Sans que depuis la gracieuse reconciliation de ceste ville, le 
remonstrant a seen obtenir la restitution de ladite et aultre nouvelle 
couronne ny Taire allumer les dix-buit cierges qui souloyent estre bru« 
l^es, in dictis duodecim Testis praepositurae, en Tarbre de Tordre de 
ladite Teste de la Tboyson d'or que les rebelies ont laiss^ entbi^re. 

30. Et cepeodant n'a le receveur general ou de la fabriqne oubly^ 
de annuellement recevoir lesdits 200 florins dudit receveur de WolTs- 
donck, et ce depuis Tannee 82 jusques oires, et craint le remonstrant 
que les 172 florins pour les choraux et vicaires ne soot employez selon 
ladite Concorde et intention de mondit R. Seignear Yiglius, 
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31. A qaoy a le remonstrant fait pluseurs instances et singuliirement 
environ deux ann^ pass^, ayant Mods' le R*"* faict Toffioe des ves- 
pres, le remonstrant le suivit jusques dedans la sacrisiie que sa R*** 
Seig" s'aloit deshabiller de ses ornemens pontificaux, luy faisant, le 
remonstrant, souvenir de ladite fondation tant d'annees obmise en 
chargeant bien particuli^rement ledit provost Vareus, qui at est6 lon- 
gaement receveur g^n^ral dndit chapitre. 

32. Disant le remonstrant k sa Seigneurie quil estoit mal s^nt 
k sa quality de passer tel deshonneur k la bonne memoire de mondit 
Seigneur Vigliu$, ayant ^t^ environs sept ann6es allie en manage avec 
sa s(Bur Damoiselle Jaqueline Damant, et par icelle alliance receu avecq 
ses frires et parens grand honneur et bien favorable advancement. 

33. Requerant k sadite R** Seigneurie de se souvenir aossi du grand 
bien, honneur et advanchement que mondit Seigneur avoit fait k ladite 
^lise de Saint-Bavon, fabrique, membres, entretenemens, reparations 
des maisons et censes et plusieurs beaux plantages, ayant en cela des- 
pens^ pendant le tems de trois ann^ (que sa R** avoit joy des fruits 
et revenu de la pr^vost^), oultre la somme de 75 mille florins, comme 
le remonstrant est prest de veri6er par documens authentiques et 
souffisanls. 

34. Sans en ce que dessus, comprendre deux bourses fondles au 
seminaire de Tevesch^ de Gand, chacune de 50 florins par an, pour 
deux choraux de ladite ^glise de Saint-Bavon, attendant place vacante 
au college fonde par ledit S' Viglius, en la ville et university de Lou- 
vain, pour six choraux de ladite ^glise et six frisons de la noble pa- 
rent^ tant patemelle que maternelle d'icelluy fondateur, y ayant basty 
ung beau et fort plaisant collie, avec un pr^ident, ung serviteur et 
deux servantes, et en revenu annuel tant des deux censes et dismes 
que bonnes rentes, jusques k quinze cent florins par an, y ayant, in 
casus adversos, fait mettre, in area coUegii, par le remonstrant une 
ann6e en bon or. 

35. Et k la verity, il n'est k pardonner ny k Fung ny k Tautre, que 
lesdits 28 florins que le receveur des biens de Wolfsdonck apparte- 
nants k Tevesque paye tons les ans, comme a fait du revenu escheu 
deux ann^ devant ladite reconciliation de cette ville, ne sont em- 
ployes selon ladite pieuse intention du Seig' Viglius, ayant este beau- 
fr^re de Monseigneur R*^, on du moins employ^ pour la reparation 
de sa sepulture et effigies de marbre ou albastre requises en sa cha- 



Digitized by 



Pn^ES lUSTinCATIVEJ. 



peile commc y souloieDt estre avaDt le saccagement fait p^r lesdits 
rebeiles. 

56. Or, il peult souvenir k quelques Seigneurs du chapitre qu'estant 
requis par le remoostrant de faire leur 'devoir eavers ledit prevost 
Varewt, pour iuy persuader de faire allumer lesdits dix-huit cierges, 
ia pracfatis duodecim festis prepositurae, il leur at repoodu que pour 
lors la cire estoit trop chiere, ce qu*est bien impertiDent. 

37. Se persuavaot le remonstrant que ledit pr6vost Varens a conceu 
quelque desdaing ou mauvaise impression de mondit R*** Seigneur, 
pour les propos par luy tenus en plaine table le 49 jnillet 4590, an 
logis de feu M' Jehan Van Daele, demeurant lors en la maison oil que 
se tieut Tescoutet et receveur Jehan De Spira, ayant le remonstrant 
lors rendu ung compte des arbres vendus k Loochristi, k Messieurs 
Martens, Bygaerde, Zuichem, Vander Varent, ledit Van Daele et Damant 
chanoines, disant ledit Vareus, quod dominus Viglius, pernitiosus fuis- 
set ecclesidB sancti Bavonis, propter cassationem pensionis duorum 
millinm ilorenornm ad opus episcopatus Gandensis constitutorum super 
bonis abbatiae et monasterii sancti Petri blandiniensis, en cela demon* 
strant qu*il ne portoit bonne affection audit Seigneur Viglius, pour 
Tespoir qu'il avoit possible conceu de quelque jour parvenir k T^vesch^ 
de Gand. 

58. Lequel maltalent a depuis continue contre Thonnenr de mondit 
R*'* Seigneur Viglim, en une question que le remonstrant at intent^ 
en ce conseil sur requeste exhib6 contre Messire Jehan D^Hertoghe, 
chanoine et receveur du membre des obites et anniversaires des Seig" 
d ignites et chanoines de ladite ^glise, pour avoir les deniers de la 
cloiture de son compte dernier du revenu de la chapelle de mondit 
Seigneur, fond^ en ladite 6glise, pour par le remonstrant estre em- 
ploy^ k la reparation de ladite chapelle, aultel, images d*albatre et 
sepulture de mondit R*** Seigneur Vigliu$^ comme le remonstrant est 
tenu tant par le testament dudit Seigneur, que anssy par acte resolu 
par ses coexecuteurs dudit testament et sieurs d^put^ des h^ritiers du 
defunt du 22 mois de may 4577, ayant a ceste effecte, comme diet est, 
presente requeste audit conseil, le 9 d'aoAt 4604, contre ledit Messire 
Jehan D*UerU>ghe, chanoine. 

59 A laqnelle requeste, ledit Varem a servy de reponce au oom de 
Messieurs prevost, doyeo et chapitre joincts avecq ledit chanoine 
D'Henoghe, allegant que le remonstaant n'6toit recevable, et ayant le 
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remonstrant rep1iqu6 le 43 d^cembre 1604, ledit Hertoghe avec Mes- 
sieurs du chapitre servants de duplique le 8 de Janvier 4605, ont 
all^gu6 qne le remonstrant avoit est^ mis en curatele le 3 de novem- 
bre 4604, et partant n'estQii qualifie pour poursoivre son intent^ 
action. 

40. Depnys lesqnelles procedures estant ledit chanoine Hertoghe 
trespass^, le remonstrant a recommenche de nouveau intenter la sus- 
dite ponrsuyte contre Messires Baudouin Meganck, tresorier, et Charle$ 
Bardeloos, chanoine de ladite eglise, comme ex^cuteurs du testament 
dudit feu chanoine Hertoghe, comme appert par Tescrit servy par les- 
dits ex^cutears le 47 de novembre, et par la replique du remonstrant 
du 48 du mesme mois de novembre 4605, soutenant le remonstrant 
par icelle sa replique, que les deniers dont estoit question seroyent 
promptement furnis mains de Messire Pierre Bernaert, doyen de 
ladite Eglise et receveur de la fabrique d*icelle, atin que iceux deniers 
feussent par luy avec le remonstrant employes k la restauration de 
ladite chapelle, aultel et sepulture. 

44. Sur laquelle replique servants lesdits ex^euteurs de duplique et 
se fondants sur ladite curatele, le remonstrant s'est d^porte de faire 
ult^rieure poursuyte, jusques la decision de la question tant en ce con- 
seil que pardevant les eschevins de la keure contre ladite curatele 
d^cern^e en Tabsence du remonstrant, et sans avoir est6 prealablement 
adjourne ne aussy oy contre ycelle en ses exceptions et defenses, en- 
snyvant le premier article de la ^S*"' rubrique des coustames de cette 
ville, par sa royale Majesty decret^es. 

42. Pendant lequel different susdit ledit provost Vareus a volu, nsant 
de son propre mouvement et priv6 authority, faire reparer ladite 
sepulture, ce qu'il a fait tellement quellement, ayant k cest effect faict 
payer par le receveur dudit college de mondit Seigneur Viglim, fonde 
k Louvain, quelque bonne somme. 

43. Et avecq grande injure de la bonne memoire dudit R"** Seigneur, 
a bien vilainement deshonor^ ladite sepulture, faisant raconrcher la 
pierre de marbre servant de couvercle dudit tombeau (nestant sem- 
blable en ceste ville, ayant coust^ 450 florins), de chacun cost^ ung 
demy pied, et au lieu de la table de pierre de touche qui y avoit pour 
rinscription de T^pitaphe, y fait mettre une pierre de noir orduyn de 
Tournay, plus estroite que nestoit ladite pierre de touche, y ayant fait 
mettre les armes de sa resemblant mieux la com^ de Tann^ 1579, 
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comme une verge que a une gerbe de bl6, vrayes arrooiries de la mai- 
SOD d'Aytta. 

44. N^estaot aossy Tescriture y mise pour I'^pitaphe digne pour tel 
personage, k comparer avecq aultres compost par plusieurs docteurs 
et persones de quality, seloa les services faicts par ledit Seigaeur 
Viylius aux feus empereurs Charles, Ferdinand et Maximilien, taot en 
Aliemagne, k Muoster devaot Ingolstadt, k la guerre d^Allemagne, en 
la chambre imperiale k Spier, item aux Roynes de Portugal et de 
France, dona Leonora, k la Reyne Marie de Hongrie, gouvernante, k 
Madame de Parme, aussy gouvernante de ces pays, k Don Jean d'Aus- 
triche, Don Louis de Requesens, grand commandeur et aultres, oultre ce 
ses professions cues 6s universit6s tant de France que Italic, et ambas- 
sades en Danemarque vers les hanstedes (i) et autres, quod rusticus 
Molebecanus ignorat. 

45. Ge que ledit Dominus Molebecanus at encoires depuys demon$tr6 
en une cause que le remonstrant at encoires ind^cise contre feu Het' 
cules Herls, en son vivant receveur des biens tant de la prevost^ quo 
des biens communes dudit pr6vost et chapiire, pour estre paye du droit 
de marckgeldt, appell^ en Brabant pontpenninghen, k cause de la 
vendition de deux censes et une disme situees en la paroisse de Yremde 
en Brabant, sous le marquisat d*Anvers, partie du bien et patrimoine 
de Monsieur Aloyinus Bavo, comes Hasbanicae pro sua hereditaria por- 
tione in ducatu Lotharingiae Flandrice dictus Lothryck. 

46. Lesquelles susdictes censes et disme sont est^ ali^n^ et vendues 
par le pr^lat de Saint-Bavon, Messire Raphael de Mercantelles, Evesque 
de Rosense, k feu Pauwel Robyns, dont pour la rescission desdicts et 
autres parties vendues par ledit pr61at en Tannee 4494, sont est^ in- 
tenths poursnytes et proces au conseil de Brabant, par ledit S' pr^lat 
Lucas Munich, avec les doyen et chapitre, et sur le commencement de 
Talt^ration de la religion en ces pays at est6 audit conseil pronunc^ 
sentence contre lesdits de Saint-Bavon, non obstant les doctes et sin- 
guliers motifs de droit et consultations dress^es pour lesdicts de Saint- 
Bavon, impetrants de rescission par lesdits docteurs D. Joachimus 
Hopperus, Livinus Bresius, et une autre par docteur Elbertus Leoninus. 

(1) Haiif-tTBDBif, les villes hans^tiques d^Allemagne et du Nord, qai faisaient partie 
de la Hanse teutoniqtie. 
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4f7. £t ayants depuys les hdritiers dadit Pauwel Rohym venda les- 
dits censes et disme, le receveur desdits biens de Saint-Bavon, au dit 
quartier d^Anvers, Willem Vander Vekene, predecessenr dudit Hercule$, 
at coDvenu des parties vendaes pardevaot la justice de Saint-Bavon, 
au dit marquisat d'Anvers, ^s paroiches de Bouchaut et antres circon- 
Toisines, sur leqnel different ont parties par intervention de persones 
de quality, fait appointement, et ont les acheteurs desdits censes pro- 
rois de payer audit receveur pour le droit seigneurial, estant le XX* 
denier k la vente, la somme de 38 livres de gros, et ce du terns au 
profit de mondit seigneur le provost Viglius, dont avant son trespas 
pour les troubles survenus n'a est^ receu quelqne chose. 

48. Les troubles passez, estans les villes de Gand, Bruxelles, Malines 
et Anvers reduyctes soubz Tob^issance de sa Majesty, le remonstrant 
a par plusieurs fois fait souvenir audit receveur HercuUi Herh, la 
susdite action deu k la maison mortnaire de mondit R. seigneur, et 
semblablement audit prevost Vareu$, allant vers Anvers, avec ledit 
thr^sorier Baudouin Meganck, luy a donn^ ung m^moirial de ladite res- 
tante dette, luy priant d*en parler audit receveur Herh, ce qu'il n'a veu 
faire, ny aussy en fait mention audit thr^sorier, qui tunc ipsi fuit co- 
mes pro uegociis ecclesiae et capituli sancti Bavonis. 

49. De sorte que le remonstrant, pour recouvrer ladite dette, a fait 
arrester en cette ville la veufve dudit receveur HerU, le 51 de mai 4607, 
pour constitner caution d'estre k droict pardevant le magistrat de ceste 
vilie, pour pretensions dudict droict de marckgelt par son mary receu, 
que aussy pour aultres actions competants au remonstrant contre icelle 
veufve, ensuyvant le billiet contenant la cause dudit arrest, sonbsign^ 
par Gabriel De la Bouverie, manant et inhabitant de cette ville, s*ayant 
constitu^ cautionaire et plesge pour ladite veufve. 

50. Estant depuys ledit arrest, la cause suspendu pour ladite inique 
cnratele du remonstant, comme semblablement sont tenus en estat et 
surceance plus et vingt et huyt actions par le remonstant intent^es tant 
en ce conseil, pardevant les bailly et hommes de fief du Yieubourg de 
Gand, aussy devant les eschevins des deux bancqs de ceste ville, la 
justice de Saint-Bavon et de Zyoghem, que ches plusieurs aultres loix 
et justices snbalternes. 

51 . Et retoumant au fait de ladite chapelle, antel et sepulture de 
mondit R"** seigneur, fault examiner Texcelient livre de M' Charles 
Yander Mandere, imprime en Hollande, contenant plusieurs braves ou- 
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Traiges sepultures, ^rig^c tant en Pais-Bts que en plusieurs aultres 
Tilles, pays et provinces. 

5^2. Au quel livre est cootenu que dessus la table peinte estaot sur 
Tautel de niondit Viglius, estoit un crucifix de pierre de touche et le 
corps de notre Seigneur d'albastre, et au cost^ droit d'icelie croix, les 
effigies de la benoite Yierge et m^re Marie et de saint Jeban, taillez 
d'une pierre d'albastre blancq, et au cost^ gaucbe, Teffigie dudit S' pro- 
vost k genoulx, aconstr^ avec ses ornements pontificaux, ainsy qu'il est 
peincte par le dehors de la dicte table d'autel, et a Topposite dudit 
autel, pardessus la sepulture estoit bien vifvement contrefaite la ville 
de Jherusalem. 

53. Oultre tout ce que dessus, prendront vos Seigneuries, s'il leur 
plait, regard que en la dite chapelle ne sent les orneroens delaiss^z par 
mondit R**" Seig' Viglius, pour le service divin, selon rinventaire en 
dresse, et du quel inveutaire ensemble des autres inventaires desdits 
ornemens pontificaux du pr^lat et vasselles, avec tons les autres inven- 
taires de plusieurs pr^cieux meubles des six principales maisons de 
Saint-Bavon, le remonstrant desire estre descharg6, tant ponr luy que 
pour sa veufve et h^ritiers, suppliant tr^humblement que vos Sei- 
gneuries soyent servyes en cela Tassister, soit par advis et addresse de 
Messieurs de ce conseil ou devers Mons' 111*"* et R"* archievesque 
Metropolitain de Malines ou devers leurs Altezzes Serenissimes. 

54. Encores ne peult le remonstrant dissimuler le tort que se fait 
aux heritiers de feu doctor Bucho AyUa, nepveu et successeur de mon- 
dit Seigneur Viglius en ladite pr^vost^, et k son coadjuteur Mons'' le 
Comte Charles d^Egmont (i), estant h present chevalier de Tordre de 

(1) Nous avons public dans nos DocumenU hitlorique$ iniditt coneemant le$ trou- 
bits dei Payi^Doi, t. II, p. 195, one IcUre da comte palatin, Richard dac de Sim- 
meren, aox tuts de Flaadre. Comme celte pitee se rapporte k la pr^vdt^ de Saint- 
Baron, noos allODa la tradoire; elle est dat^e da 9 d^cembre 1580, par eons^ent 
anl^rieure de plus de trente ans ao m^moire de Corneille Breydel. 

a RiciARD, par la grAce de Diea eomte palatin do Rhin et grand due de Baviire. 

» D'abord notre salot affectionn6 aox aimables, hona^tes et chert particoliers. 

• Lorsque, sor une invitation que nous lui avions adress^e, notre noble, aimabte 
et eher eoosin, le comte Charles dTgroont, est veno demiirement noos rendre visite, 
il s'est iou^ des bienfaits qu'il a rc^as de voos, de la bienvcillance qoe tous avez, en 
lout temps, montr^e enrers lui, et sortout de ce qae voos lui avez g^n^reosement 
accord^ le btneficium et la provision de'la pr^vdt^ de Saint-Bavon. Vos proc^te k 
IVgard de notre jeune coasin nous p^n^lrent de reconnaissance et nous nous em- 



Digitized by 




PiteES JUSTIFICATIVES. 



la Thoyson d'or, gooverneur poor leurs Altezzes de la conte, chateau 
et pays de Namar, ea ce que icelluy doctor Bucho, provost, compete 
avecq ledit Gomte ayaot est^ son coadjuteur, du reveou de ladite 
prevost^, ensuyvaut Taccord arrest^ en la ville d'Auvers le 48 sep- 
(enibre 4578, entre ledit prevost Bucho pour luy et mondit Seig' 
d'Egmont sou coadjuteur, avec les d^put^s des h^ritiers de moodit 
R<^ Seigoeur Viglius d'une part. Messieurs Petrus Damant, chantre, 
Clemens CrabeeU, archidiacre, Pelrm Gilles, thresorier, Anthonius Wan 
Heeivelde, Cornelius Sfolders, Martinus Bygaerde, Jacohus De Zeelandre, 
Erasmus Reyneere, Willelmus Valerius, Folcardus AyUa de Zuichem et 
Engelhertus Verreycken, chauoioes de ladite ^glise de Saint-Bavoo, 
d*aultre part. 

55. L'accomplissement duquel accord out aulcuus Seigneurs prin- 
cipaulx dudit chapitre d^sir^ enthi^rement et sinc^rement entretenir, 
escrivant audit S' prdvost comroe s*ensuyt : S. P. Reverende Domine 
pneposite, cum Cornelius Breydel, secretarius R* V* indicaverit recep- 
toribus ecclesise, ut rationes suas Antverpiam mitterent, etc., et simi- 
liter R. V. dominum Zeelandre, redire mandet, omniumque membro- 
rum, quorum receptor extitit, et quorum secreta tam R. V. quam 
nobis cclata sunt, rationem et reliqua reddat : ui tandem vicarioruro 

pressons de voos t^moigner notre gratitude. A eette oeeasioD Qotre cousin nous a 
appris que par suite d'obstacles sorvenns do temps qo^U faisait ses dtudes k Mayence, 
il n'a pa Joair de la provision que tous loi ariez accord^e, et que pendant deax ans 
i! n'en a point toneh^ le revenn, parce que fincho, qni se donne !e litre de pr^vdt de 
Saint-Bavon, le retient, sauf 1500 florins de Brabant qn'U a re^ns dernidrement et 
qn'il a dd d^penser en voyages et en procis. 11 a done ^t^ oblige de contracter des dettes 
*eonsid^rables, afin de poorvoir k son entretien et de vivre selon son rang; mais 
ses cr^neiers sont venus le harceler, ce qui diminae grandement la eonsid^ration 
dont il a besoin et le coavre de honte. 

» Nous avons la conviction qne votre d^ir est que notre tonsin Jonisse des avantages 
attaches k la pr^vdtd de Saint-Bavon; car il se troave actuellement dans one sitaalion, 
d'autanl plus miserable que la maison d'Cgmont n'a depuis quelque temps, que des 
infortunes k supporter. D^apr^ ces renseignements, nous vous prions de eontinner 
Tos bienfaits k notre cousin et de conduire les afl'aires de manidre k ce qu'il pnisse 
payer ses dettes; que la provision soit r^guliirement acquitt^ et que Ton force 
ceux, qui, pendant un certain temps, ne se sont pas sonmis k Vadmmiiirmiiomt k 
printer on compte l^time. Nons, notre cousin et jeone pupille, ainsi que tonte 
la maison d'Egmont, nous nous recommandons k votre bienveiUance. 

» Dans Tespoir que vous aurez ^gard k ce qui est dit ci-dessus, nous sommes votre 
d^voo^. Symmoren, le 9 d<k:cmbre 1580. » 
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capellanorom, choraulium alioromqae sobditorum necessitatibus sob^ 
▼eniator et R, V. imprimii ds contractu Andverpiee inito rectius penol^ 
vatur. Qu3d si fiant aHquorum calamniae cessabuDt qoibos nos insimalanl 
propria quidem carare borsisqae ad implendis sollicitos esse, juranienu 
Tero praestiti omoino immeraores. His rogantes ut haec nostra scripta 
benigno anioio suscipiat D. 0. M. deprecantes ut R. V. dio nobis 
servet incolumen ex Gandavo iO mensis febmarii 79. Suscriptum erat 
Reverenliae Vestrae, P. GillU, A. De Meyere, M. Dygaerde, ita est Era$- 
mus Comelins Vrancx, B. Meganc, deditissimi confratres, et in dorso 
R'* ac eximio Domino D*"* pra^posito ecclesis sancti Bavonis Goloniae. 

56. Aasqaelles lettres ledit seigneur preTOSt a responda le 16 de 
mars 4579, escrivant entre autres, quod snperest ago V. D. immensas 
gratias pro sedulitate et solieitudine ad implendi contractum AndverpisD 
initum de quo ad Breydelinm qaoque seripsi. Ac rogo V. D. ut ea qu» 
incepistis mecum agatis libertate communicandi negotia vestra, et mu- 
tnam aroicitiam cum omnibus confratribns alere Y. D. non desistant. 
Ego vicissim in omnibus paratissimum exbibebo et rogo D. 0. M. ves- 
tras dominationes did incolumes servet, Goloniae i6martij anni 1579. 

57. Lesque]les reciproques amiables promesses sont depuys passees 
en fnm^e, mesmes depuis que ledit prevost Vareu$ CMtant entri en la 
hergerie par troh diverts porta, at est^ receveur g^n^ral des biens dudit 
cbapitre, et avecq quelques ses facteurs et adherens reparty entre eulx 
]e revenu de la dite pr^vosti des ann^ 1577, 1578, 1579, 1580, 
1581 et 1582, avecq ce qui encoires appartcnoit audit provost et 
coadjuteur, ensuyvant ledit accord faict en Anvers, sans k tous les 
chanoines en faire part, comme le fen official H' Simon Arendtt, de 
bonne m^moire, 8*en est plainct k quelques ses confreres et aultres 
personnes de quality, luy disant ledit Vareu$ ne luy competer auleun 
droit en ce que dessus, quia ex junioribus erat. ' 

58. Ge que ne fauldra le remonstrant de recouver comme il en est 
tenu (ayant est6 accepte au service de secretaire et receveur g^n^ral 
>ludit seigneur pr6vost, tant pour luy que pour mondit seigneur le 
Gonte i'Egmont, son coadjuteur, en telle quality et authority comme iI 
avoit servy mondit seigneur son oncle et predecesseur) pour en rendre 
compte pertinent k Monsieur Doctor Hen»an Moe$yenbroucq, chancellier 
d'Overyssel, et le seigneur Thoma$ Grammaye, comme 'cx^cuteurs du 
testament dudit seigneur provost Doctor Bncho Aytta, ensemble k 
mondit Seigneur le Gonte Charles d'Egmont, chevalier de la Toison 
d'or, gouverneur de Namur, encoires vivant. 
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59. Reqnerant encoires le remonstrant qo*il plaise k Messieurs les 
fiscaulx, entendre an tort qae ledit Vareu$ faict aox heritiers de feu 
Mons' le R** Evesque Messire WilMmnt Danmi Lindanns, eneoires 
qo^il est premier et principal ex^uteur de son testament, et par tous, 
Messievrs, entendre les mantes du proc^ pour cause et action sem- 
blable ventil6 en ce conseil, entre les heritiers de feu Messire Mathiai 
Lambrecht, trespass^ Evesque de Bruges, et les doyen et chapitre de 
rdglise cath^drale de Saint-Donas audit Bruges, en quoy ne faudra le 
remonstrant pour plusieurs grands respects, et ne faire singulier deb- 
Toir et aussy pour lui avoir est^ bon seigneur et M', selon les advis 
de sept doctes jurisconsultes. 

60. Gorome seroblableroent ledit remonstrant est d'intention de avecq 
la grace de Dieu de faire changer la lourde sepulture et ^pitaphe que 
ledit Vareui a faict faire audit feu prelat Lucas Munich, dernier abb6, 
ayant esti premier seigneur et M' du remonstrant, et d'en faire oster 
la lourde pierre d*orduing noir de Toumay, portant Tinscription de 
ladite sepulture d*estre fait aux despens du chapitre, contraire k la 

61. Esperant que Mons' le R"** moderne sera content que le remon* 
strant y fache mettre les quatre fr^res Gellites ou Gellebroers, de pierre 
de touche qui sont en la maison de sa R"^ S'*, par ledit prelat Lucas, 

pass^ longlems destine k porter son tombeau de pierre de (sic) 

que le remonstrant fera, si Dieu plait, en honneur de sondit tres- 
reverend et honor^ seigneur et bon maitre. 

62. Aussy ne doubte le remonstrant estre eschapp^ hors la m^moire 
de Monsieur Malassys, Tadvis par luy et Tadvocaet Delvael, donne au 
remonstrant par escrit le 18 novembre 1595, touchant les meubles des 
principales maisons de la pr^vost^ de Saint-Bavon, vendus par les 
commisaires des rebelles, et aussy aulcuns entre eux reparties, les- 
quelles doibvent comme dessus est discouru, estre d^Iivr^ au futur 
successeur de mondit R'* Seigneur, ensuyrant le contenu du 5* article 
de son testament, en quoi supplie le remonstrant comme dessus que 
yos Seigneuries soyent servis en honneur du droit patronat et collation 
de ladite prevost^ de Saint-Bavon, competant k son Altezze Serenissime 
(de laquelle les biens sont appliqu^ k T^vesch^ par le saint Si^ge 
apostolique et bon plaisir de sa Royale Majest6) Tassister pour sa 
d^charge et acquit de sa conscience. 

63. A quoy servira grandement le traictc do trefves arrest^ en Ja 
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vllle d^Anvers Ic 14 d'avril 4609, pour recoavrer les meubles pr6deux 
de toutte sorte qae feurent transport^ hors la maison de SaiDt-BaTon 
au village de Loocfarist au mois de noveiiibre 1583, en laquelle incoa- 
deent apr^ qo'eile feut spoM de toutes sortes de menbles, les rebelle$ 
y misent le feo et la bnil^rent a?ecq la maison du chastellan, brasserie, 
granges, estables et g^n^ralement le tout. 

64. Comme semblablement compete k r£vesque de Gand, ensuivaut 
ledit traits des trefves, actioo des terres et prairies employes k la 
fortifieau'on de cette Tille, ensemble la diminution de ses droicts 
seigneuriaux et rentes seigneuriales et fonci^res, dont convient pour- 
suyvre recompense, comme ledit feu pr^lat Lucas at poursuyyy et obtenu 
pour la demolition de sadite abbaye, maisons daostrales, droit de 
marckgelt, rentes seigneuriales et aussy fonsi^res et aulcunes prairies, 
ayant est6 le remonstrant solliciteur de ceste mati^, et poursuyvit et 
icelle obtenu en Fan d560, par Tintervention de Monsieur R. D. 
Viglius, estant lors coadjutenr dudit sieur Pr^lat. 

65. Le remonstrant se con fie de la bonne memoire de Monsieur 
Tadvocat fiscal de ce qui est passe et commence pour les reparations 
du pont et cbemin k Meulestede, et aussy des ponts appel^ Keerne- 
melcbruggbe, Bemunsbruggbe et d'Evergbem. 

66. Aussy de la poursuite du precis intent^ du vivant de mondit 
R. Seigneur Viglins^ par le bailly d'Everghem pour le droict de marck- 
gelt, k cause des heritages vendues k Tentour Teglise de Woudelghem, 
dont le proc^ prend encoires ind6cis k la vierscare d'Everghem. 

67. Avec aaltre instance par requeste exhib^e en ce conseil par les 
manans de ladite paroicbe do Wondelgbem, requerans que la clocbe 
de la dite paroicbe estant en la maison de Mens' le R""*, soit amen6 sur 
le cimitiere dudit Wondelgbem, pour leur en servir ad convocandum 
populum ad ecclesiam. 

68. Et fait k consid^rer que Messieurs n*ont oubly6 le commence* 
ment du besoign^, visitations, veues de lieu et descriptions figuratives 
pour les ruysseaulx de la Leede entre Loocbristi et Desselbergbe et 
aussy de la Lysdoncleede, passant k Waesmunster cbez lliotellerie ap- 
peie Pots, dont le cours des eaus venant de Gand par Moerbeke, 
Exaerde, Sinay et villages k Tenviron se racourceroit, tombant par la 
riviere la Durm en la grande riviere de TEscault plus de 42 lieus. 

69. Suppliant le remonstrant d'entendre que en ses mains sent les 
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papters de toufes rdiques, fiertreg, cappes, mitres, orneneiis pontifi- 
caux, vasselles d*or et d'argent saisy par les commissaires des rebelles 
h$ abbayes, igiises, mooast^res el chapelKes de eette yiHe, ensemble du 
quartier de Gand, aussy touttes les •doehes de cette mesme ^iUe el 
quartier de Gand, monlaats en nombre de juste poix k 522,066 livres, 
pour la plus grand desquelles k recouvrer, le suppliant at besoing de 
Tassistance de vos Selg""* fiscales, commandans par tout ce quartier 
de Gand. 

70. En quoy vos Seig^ pourroni faire grand honneur et service 
aux ^glises, monast^res, couvents et chapelle, de ceste ville, doni Mes- 
sieurs les R"^ ^vesque, prevost, doyen et chapitre au regard d*enviroD 
Irente ^glises de leur patronat, el Monsieur le prdat de Sainct-Pierre, 
patron de plus grand nombre d*eglises en son patronat spoli^es de 
leurs cloches, en ont pass6 longtemps desir6 faire poursuyte, esperani 
que en cecy Mens' le Reverendissime avec Messieurs les doyen, archi- 
diacre, chantre, escolatre et archiprestre ne faudront par bonne devo- 
tion de faire tout bon devoir avec mondit Seig' le pr^tat de Sain^Pierre, 
ayant est^ longtemps penitencier de Nglise de Saint-Bavon et en tous 
endroicts assist^ k dinger et administrer les affaires de ladite ^glise, 
comme est k esp^rer qu^il fera encores mesmes pour recouvrer ce que 
hors ladite 6glise et thresorie dicele at est^ employe aux prestz fails 
lani k sa Majesty que aultrement, pryant le remonstrant que cecy se 
puysse effeetuer du vivani de mondit S' R"** qui passe Feaige de 78 aus 
el le remonstrant plus de 75 ans, ayant, Dieu mercy, encoires bonne 
et vive memoire avec pertinente demonstration des lieux el places oh 
que se pourront recouvrer les lettrages servants k la verification de 
tout ce que dessus, en quoy noire Seigneur ne fhudra de luy donner 
la grace k vos Seig*** volunt^ prompte pour le service Divin, haulteur 
et droits du patronage de sondit AUezze, ce que servira d'eternellc 
memoire k la posterity et en honneur de vos Seig'**, ensemble de Mes- 
sieurs les President et conseillers, qui en ce que dessus tiendront, 
comme iuhabitans de ceste ville, la main favorable, en quoy notre 
Greateur et benoit Rcdempteur les veuillent inspirer par son saint 
Espri^« 
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CorUrat passe entre ks adminUtriJUewrs de Vautel de saint 
Jean^Baptiste et le peintre Gaspard De Grayer, cancemant 
I'exicution du tableau reprisentant la Decollation de 
saint Jean-Baptiste (Liber contractuum, P 36 T). 

Hedeot date deser hebben d'Eerwerde Heeren Joannes Le Monier, 
tresorier, ende Joannes de Tollenaere, canoaiock yaode exempte cathc- 
draele kercke vaa Siote-Baefs eode administrateur yandea aataer vaa 
Siote Jan-Baptiste binnen de selve kercke, op bet advies vande Eerw. 
HeereD vao bet capitel van diere, besteedt aen dbeer Jaspar De Crayere, 
scbilder, tot Brussel, die vaa gbelyckea kendt vande selve heeren 
besteders aengenomen thebben bet schilderen vaa een tafereel ofte 
autaer-stack, representerende Sinte Jans Onthoofdinghe, lanck XIIII voe- 
ten onbegrepen, ten dienste vanden voorseyden autaer, inghevolgbe 
vanden modelle ofte schits daer van synde ende by d'beeren besteders 
goet bevonden, weick voorseyden De Crayere belooft, midts desen bet 
voorseyde stuck ten besten ende corieusten vayt te wereken naer bet 
vuytwysen vande conste ende daer over te doen syn vuyterste devoir, 
midtsgaders bet selve stuck te leveren binnen deser stede van Gbendt 
inde maendt van meye naestcomende, dit alles voor ende midts de 
somme van ses hondert guldens eens, ende aen bem aennemer by dhee- 
ren besteders boven dien nocb toegbevende, emmers doende volgben 
seker schilderie geschildert op panneel by Maerten De Vos, representee- 
rende Sinte Jan den Dooper, ende staende jegbenwoordich op den voor- 
seyden autaer, wesende voorts besproken ende gbeconditionneert, dat 
vande voorseyde somme van ses bondert guldens, de drie hondert 
sullen aenden bovenscbreven beer De Crayere moeten contant betaelt 
woorden ten daegbe van leveren ende stellen van bet voorn. stuck, ten 
contentemente vande voorseyde Eerw. Heeren van bet capitel, boven 
noch vyf patacons voor een paer handUchoenen voor syne huysvrouwe, 
te betalen ten selven daeghe, ende aengaende de drye bondert res- 
terende guldens, sullen betaelt woorden drye jaeren immediatelyck 
daer naer, te weten, alle jaeren een bondert guldens. Alle welcke 
bovenscbreven condition ende bespreckselen partyen contractanten 
beloven midts desen punctuelick te volcommen ende hun inde te 
onderhouden. In teecken der waerheyt syn bier afgemaeckt twee ghe- 
lycke instrumenten ende by hemlieden respectiveleyk onderteeckent. 
Actum tot Ghendt, den 22 november 1657, ende was onderteeckent: 
Jaspar De Crayere. 
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Les archives comniQnales de Gand renrerment an acte pass£ 
par devant notaire^ contcnant la relation d'une gu^rison miracu- 
leuse, op^r^e en 1643, par les reiiques de sainle Colette. 

Celte pi^ce, assez pen int^ressante pour notre sujet, prouve 
cependant quelle importance on attachait, m^me vers la On du 
XVIP sitele, aux faits ayant une apparenoe surnaturelle. 

Gomparut pardevant moy L(my$ Slnuzeman, notaire publycq, resident 
en la ville de Gand et en presence des lesmoiDgs cy apr^ denoromez 
en personne : Anne Delahaye, eag6e de quarante-six ans ou environ, 
natyf de Valenchienne, laquelle at affirm^ et attest^ comme elle faict 
par cestes k la plus grande gloire de Dien et de sa fiddle servante la 
B. Colette, par les merites et intercession de laqaele ladicte comparante 
cheroine maintenant sans estre ayd^e, ce qu'elle na jamais seen faire 
depuis vint ans, ce quy est arivez comme il sensuit : 

Asscavoir qo*a ladicte comparante vint un grand d^sir de visiter le 
S. corps de ladicte B. Colette, leqael est tenu en grande v^n6ration an 
convent des pauvrc^ Clarisses k Gand, quelle a mesme fond^ et oil elle 
est trespass^e, estant done transport^e ladicte comparante centre Fadvis 
des docteurs et de ses amis quy jugoyent qu'elle se mettroit en un 
Evident p6ril de mort. 

Et estant ariv^e k Gand, elle fut conduite audit couvent non sans 
grand travaille de celle qny Taidoit, et venant k la porte de lesglise, 
elle sentit un odeur fort suave, quy le fit dire deux ou trois fois : Hon 
Dieu quil $ent ycy bon, et entrant dedans elle se mit k genoux centre 
le coeur et elle pria S. Colette, qu*elle Taurroit pleu impetrer de sa 
S. grace, ce qui estoit le plus expedient pour le salut de son ame, car 
elle n'a jamais demand^ autre chose, se quayant faict elle alloit prier 
les Religieuses pour avoir le mantean leqnel ayant est^ mis en la rolle, 
elle apper^oit qu'il estoit envelopp6 dans un drap vert, lequel estant 
oste elle ne vit plus que de lor, et incontinent elle devint comme hors 
de soy mesme et sy mal qu*elle pensoyt mourir, tellement qu*elle n*aper- 
^it quant on le mit ny quant on Totast, estant un peu revenue k soy 
mesme, on la donna un peu deau de la S. k boire et dn pain qui avait 
touche II ses S^** Reiiques, ce qui la conforta qnelque peu, on la mit en 
la main une sienne relique et son voille sur sa teste, avec quoy elle se 
sentit fort consoll^ et foute baignee en larmes et sy debille qu*ellc 
estoit impossible de se tenir k genoux, se quy estoit bicn k son grand 
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regret et ayani rendu lesdicts reliqaes, print cong6, elle sortyt seole 
au grand estonnement de celles qui raccoropaignoient; estant arivee 
sur un pont quy est un pea elloign^ dudit oouvent, elle revint i soy 
mesme et demandant ou elle estoit et eulx qui Taeompaignoint, le 
firent signe avec la main quelle vouldroit aller viste comme on fait 
aux enfans. Gecy est advenu le 25 de juillet Ian 4642, et alloit encor 
le mesme jour visiter le S. Crucifix de Dinse et celuy du Begfainaige, 
ayant depuis tousjour continue de chiminer seu)e. Dieu soit lonwe; de 
quoy les Docteurs et autres ont donn6 leurs attestations, et Ian revolu 
estant retourn^ k Gand pour rendre grace et visiter la S** Colette, et 
ayant este mis ses reliques en la main, elle sentyt la mesme suave odeur 
qu'elle avoit senty la premiere fois k la porte de lesglise, cecy arriva 
le 30 de juillet de Tan 4645. 

Ainsy faict et pass^ le viij' d'aougst xvj^ quarante-trois, en presence 
de Reverend pore Constantinus De Herde, confesseur dudit cloistre el 
diffiniteur de la province de Flandres de Saint-Joseph, et honorable 
homme Christofjle Vanderhaghen, tesmoings k ce requis et appellez. 

(^taient sign^) : Anne Delehay, Fr. Consianiinm Dherde, CkriUoffeh 
Vanderhaghen et L. Sluuzeman, not. publ. 

Je soubsign6 aflirme et atteste aussy par cestes que j*ai est6 pr^nt, 
quand la snsdite Anne Delahaye ma soeur est guary audit cloistre comme 
dessus. Faict en prince des susdits tesmoings le jour et mois comme 
dessus. 

(Sign6s) : De par moy Franchoyse Delahaye, 

Fr. Constantinus Dherde. 
ChrhtoffeU Vanderhaghen. 
L. Sluuzeman, not. publ. 
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Crayon genialogique, indiquant le degre de parents entre 
Josse Triest, seigneur de Lovendeghem, mart de Quintine 
Borbmt, et Josse Vydls, seigneur de Pamele, mari d'ha- 
beau Borbmt, fondateurs de la chapelle Adam et d'Ese^ 
i Peglise de Saini^ean, aujaurd^kui Saint'Bavon. 



NICOLAS VYDTS, 
cb4teUiia de BevereD, 
^pooM Ahelbbbche yanoer Elst. 



GERLIN BORLUUT, 
mort le 20 oetobre Ii07, 
6poiisa Margceihtb Sbbsarders, 
morle le 2 man 1388. 







1 ! 




ItABSAD VTBTf, 

Josss Tbibbt. 




J068B Ytots, de Pamele, 

<§pOIUa ISABBACr BOBLOUT. 

lis Itirent les protectears 
des flares Var Etcs, et 
mourarenl sans post^ril^. 




SiBOB BOBLDUT, 

premier 6cfaevin de Gand, 
^poosa en secondes Doees 
Barbb yaroeb Perbe, 
morte le 16 Dov/i460. 



I J08SB TaiEBT, de Walle, 
mort le 36 arril 1469, 



MaBIB de LOVEIIDE6BEB, 

osorte le IS mars 1475. 



I 



Nicolas Tbiest, eberalier, 
eoDseiller et ebarobellaii 
do doe, grand -bailli de 
Gand et do pays de Waes, 
mort en 1473 et inborn^ 

k Beyereo , 
^poosa en seeondes noees 
Catbebirb de Mebtebbcee. 



I 



Nicolas Triest, chevalier, 

seigneor d'Aoweghem, 
premier tehcTin de Gand, 
mort en 1333, 
^poosa 

WiLIELHIIIE YAHDEB HOTER, 

dame de Rodd eibli gf C 
et dm Laetbem. 



I 



Josse Tbiest, cheTalier, 
seigneor de BuddershoTO 

et de LoTendegbero, 
premier ^hevin de Gand, 
mort le 6 mai 1584, 



Gbblir Bobloot, 
mort le 14 septemb. 1506, 
6poasa 
Mabcuebitb n^AlLLT, 
morte le 19 BTril 1517. 



I 



tiiviB BoBLouT, seigneor 
de Boucle S^Denis, mort 
4 Gand le 11 ami 1540, 
6pou8a 

MaRCDEBITE OB GOBCBS, 

morte Ie9joillet 1540. 



I 




QcnrriRB Bobluot, 



le 16 JoiUct 1579. 



37 
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Autorisaiion donnee par Philippe IV au graveur Paul Pontius 
de graver le tableau de Gerard Honthorst, appartena$it h 
la calhedrale de Saint'Bavon. — Parcbemio avec sreau pli^qud 
en cire rouge. 

Philippe, par la grace de Dieu roy de Castille, d'ArragoD, de L^od, 
des deux Sicilies, de Jherusalem, de Portugal, de Navarra, ete., archi- 
ducq d'Austrice, due de Bourgoigne, de Lothier, de Brabant, de Lira- 
bourg, de Luxembourg, Dotre tr^s-cber et f<6al le Ghancellier et Gens 
de DOtre Gonseil ordonu^ eo Brabant et tons autres nos Justiciers, 
Officiers et Vassaux Seigneurs de notre dit pays de Brabant et d^Outre- 
meuse, salut. Receu avons Thunible supplication de Paul Pontius, sculp- 
teur et bourgeois de notre ville d'Anvers, contenant qu'il auroit grav^ 
en taille doulce certain subject repr6sentant le FiU de Dieu tnort et 
ianglant gisani sur le giron de $a tre$ tacrie mbre, el Saint Jean ilvange- 
li$te, Sainte Marie Magdalene et plusieun petiU ange$ pleuranl ameremeni, 
servant grandement pour exciter la devotion, h quoy bien ledit sup- 
pliant aye employe beaucoup de temps, d'estude et de fraiz, il craint 
n^ansmoins que d'autres graveurs en faisans copie Yiendront k le 
frustrer du profict qu'il esp^re d'un si long et frayeux travail, sil ne 
luy estoit sur ce pourveu de nos lettres h ce convenables humblement 
requerant icelles, pour ce est-il, que desirans ledit suppliant estre 
recompense de ses labeurs et frais, luy avons permis et octroy^, per- 
mettons et octroyons par ces presentes d'imprimer ou faire imprimer, 
vcndre et distribuer par tout notre pays de Brabant et pays d'Outre- 
meuse, le susdit subject et representations, sans que autres que ledit 
suppliant ou ayant droit et pouvoir de luy le puissent graver, impriroer 
ou faire imprimer, contrefaire, vendre et distribuer ius au temps de 
six ans, h compter du jour et date de cettes, et ce sur peine et confis- 
cation d'icelles, et enoultre d'incourir en Tamende de douze florins 
pour chasque exemplair par celuy k forfaire qui fera ce le contraire, 
si vous mandons et commandons et h chacun qu'il appartiendra 
qu'ayez ledit suppliant de cette notre presente grace permission, en 
la maniere que dessus paisiblement faire et laisser poss^der et user, 
cessans tons empeschemens, au contraire, car ainsy nous plaist-il. 
Donn^ en notre ville de Bruxelles le cinquiesme de novembre XVI* 
Irente trois. 

Par le Roy en son Conseil» 

SOTEIfS. g 

Octroy pour imprimer certain subiet des images. 
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IX. 

Chapelle de Notre Dame aux Rayons. 
A. RetiUment de marbre de la chapelle de Notre-Dame aux Rayotu (i). 

Geven de Heeren Kerckmeesters te kenneo dat op dea 28 January 
1713, is aeogegaen seker contract tusschen syn Hoogw. den modernen 
Bisschop, de Eerw. Heeren Proost, Deken ende Capittel deser cathe- 
drale, ende Philippm Martens, meester steenhouder, tot het stellen van 
een marbelen werck dienende tot het becleeden vanden muer binnen 
de capelle van 0. L. Y. ter Radien, binnen de cathedrale voorsS voor 
de somme van 600 lib. gr. veisselgeldt, breeder vuytwysende het con- 
tract daervan synde, dat alsoo tot het volcommen van het werck syne 
voorn. Hoogw. hem heeft verobligeert de helft daervan te sullen be- 
taelen, onder conditio dat de andere helft betaelt wordt vuyt de pen- 
ninghen aencommende dese donnatie. Synde oock gheconditioneert dat 
dese somme aenden aennemer sal worden betaelt in dry payementen, 
waervan het P payement bedraeghende duysent guldens wisselgeldt, 
is betaelt door gemelde Hoogw. den Heere Bisschop, soo is het 
n* payement van gelycke 1000 guldens wisselgeldt, beuelt van wegens 
dese donatio doo|; de Heeren kerckmeesters op den 30 december 1714, 
volgens quiun. Dus V LXVI lib. XHI sch. IIH gr. 

Item, over eenighe wercken binnen de voorschreven capelle gemaeckt 
door den steenhouwer Martens, die in het contrackt van aenbestee- 
dinghe van het marbelwerck niet en waeren begrepen, breeder uyt- 
wysende het billiet van specificatie alhier overghebracht, monteerende 
ter somme van twee en dertigh ponden grooten. XXXH lib. gr. 

Op den 5'" november 1716, betaelt aen M' Mauhys De Revel, de 
somme van veerthien ponden over het maecken van twee dueren in de 
capelle van onse L. Vrouwe, op wedersyde vanden autaer, volgens syne 
ordonnantie ende quittantie, XIUI gr. 

(C<mpte$ de la donation Triett d$ tannit 1714). 

B. Cldtnre de marbre de la chapelle de Notre-Dame aux Rayons, 

Hedent den XYHI*" January 1657, syn d*eerw. Heeren Philippus 
Matthias, caneunick ende aertspriester, midtgaeders Alexander De Visck^ 

(1) D^aprte on invenUire de fan 1591, les archives de la confr^rie de Notre-Dane 

aui Rayons poss^daienl k cctte ^poque dcs comptes de Fannie 13i6. 
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pbre eo ctoeumck vande exenple calhedrale kercke t^o Baefe, in 
de qualiteyi als geestelicke ctpellemeester Tinde ctpelle Tao Onse 
Lieve Vrauwe op de Radieo* io de selve kercke, veraceordeerl met 
meester Jacque$ Cocx, belthauder, raeckende het maeckeo eode stelleo 
van eeo clostore ofte afschatsel vaode voorn. capelle, aditervolgende 
het patroon ofte modelle by de Yoors. Heeren ODderteeckent, inder 
maniereo naerschreyen, ten eersten dat de plinten onder $uUen moeteii 
wezen van naemtchen toeUfeen, daerop de baeen met de tafeh oock al van 
naenuchen touuieen, ingeleifi met differente Ualiaen$chen marbre, met de 
moluren vande deuren, archUraven, comnyeen, timpanen met de tafeU in 
't midden, al van naenuchen toutsteen, in *l midden twee gelycke rqnde co- 
lommen ende aen eleken candt, halfve colomnen, al van witten italiaen$cken 
marbre, de ba$en vande colomnen met de capitaelen, frtjien feetonnen, car- 
Umen, ingehhoofden, quiragien inden midden, al van witten italiaenechen 
marbre. Voorts alle de balusters moeten wesen coDforme de gone van 
het Epitaphie ran Syne Hooghw. den Bisschop, oock van witten mar- 
bre als boven, ?an achter binnen de capelle, ten minsten op de roaniere 
van S** Lie?ens capelle ende altemael geschuert ende gepolistert» 
d'hoochde twee ofie dry duymen hooger als de capelle van Syne 
Hoogw. naer den heesch van het wercke. Dit werk aid us ghecon- 
ditioneert is besteet aen voorn. meester Jaeqne$ Cocx, voor de somme 
van eeoen hondert ponden groote vlaenuch. een$, te betalen als volght, te 
weten, twee hondert ponden groon. contant, hondert ponden groon. in het 
uellen van het werck, hondert ponden groon. naer dien het werk geheel 
gestelt sal wesen ten contentemente van Heeren besteders, hondert 
ponden groon. een half jaer daer naer, ende resterende pennynghen 
sullen d*heeren capellemeesters jegenwoordich ofte toecommende mo- 
gen laeten croyseren rentewys tot laste vande voors. capelle, den 
pen. XX*, tot profyte van voors. Cocx, weick capitael ode rente sal 
moghen algeleyt woorden met t¥rinticb ponden groon. telckens warf 
alst d'Heeren sal believen, midt opleggende de croysen van diere naer 
date van tyde. WeIck werck sal wel ende lofielick geheel gemaect, 
gestelt ende gelevert moeten wesen te Sinxen $estienhondert achten* 
vyftich, ende alsdan niet volcommelyck gestelt ende gedaen synde sul- 
len de heeren capellemeesters maer moeten betaelen vier duusent 
guldens. Bovendien is noch besprocken dat de voors. Cocx sal moeten 
leveren ende becostigen al het yser, loot, metsen, indient van noode 
is, ende voorts al het gene tot het volcommen van *t voors. werck noo- 
digh ende beboorlick sal wesen, niet jegenstaende sulcx hier by niet 
pariiculierelyck en is gespecifiert, ende sullen de specien van marbre 
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eade steen moeten wezen yande schoonsten, ende sal het oudtwerck 
ofte clooture vaode voors. capelle biyffyen tot profiyte van diere, met 
last van tzelve te weeren t*haren coste. Toorcoode syD bier yan ge- 
maeckt twee gelycke cootracten, eode by pertyen respectivelyck ooder- 
teekent, wesende dit contract aengegaen op het adveu, goetyynden 
ende approbate yande eerw. Heeren yande capelle yande yoors. eathe- 
drale kercke. 

Suit racceptation signte da sculpteur Jacques Cocx, dalte du 
19 janyier 1657. 

Dans les comptes de la confr^rie de Notre-Dame aux Rayons, 
annte 1569, nous lisons : 

Item, betaelt aen M' Jan Bambo$t, temmerman yan style, de somme 
yan dry ponden seven schellinghen grooten, oyer tmaecken ende leve- 
ren yande deuren yoor de voorn. capelle hanghende, mitgaeders 
eenighe daeghe dachueren ende ander leveringbe van haut ende dee- 
len, ten dienste vande yoomoemde cappelle, per bilUet van specificatie, 
ordon. ende quitt., Ill lib. VII sch. gr. 

G. Stations de la confrSrie de Notre-Dame aux Rayons. 

Betaelt aen Jacques De Clercq, yoor het panned dienende aende 
statie yan onse Lieve Vronwe, by Mevr. Norman, den 1* ang. 1630, 
V lib. X sch. VIII gr. 

Item, aen M' Nicolais Roo$e, yoor het schilderen, den 18 augusti 1636, 
XI lib. gr. 

Betaelt aen M' GuilL Mussche, yoor een moleare dienende aende 
seWe statie, II lib. gr. 

Betaelt aen Pieter Nicasius, yoor de moleure te yergulden den 23 
mey 1638, II lib. gr. 

Aen den selven yoor den orduynboghe te schilderen met olie yerwe 
ende de lelie daer boven staende te yergulden, XXX sch. gr. 

Betaelt aen M' Niclaes Roose, over het schilderen vande statie van 
onse Lieve Vroawe, staende aen de Scelstraete, XII lib. gr. 

Betaelt aen M' Arnoult Vanden Bossche, voor een achterrame ende 
een van voor de selve statie den 10 april 1637, III lib. gr. 

Betaelt aen M' Pieter Nicasius, voor het yergulden vande moleure, 
II lib. Ill sch. nil gr. 

Betaelt om de moleuren te snyden ende te leveren, II lib. gr. 

Betaelt aen M' Quintin De la Haye, van dachueren, caelk ende steen 
den 15 augusti 1637, II lib. Ill sch. IllI gr. 
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NoTA, dat de yteren traiiien dienende lot de seWe sutien ghegeven 
syn van sommighe ghebaers, ende de reste heeft betaell Jan Vmh Gkel" 
dere, ende is hem ghepasseeit in syne teste rekeninghe. 

{Compl9$ d$ la eonfirMe Notrt^Dmm mm Rmffotu, tmni^ 1637). 

D. Obilisque de la Place de Vtvichi, itigi en 1757 par la eonfririe de 
Notre-Dame aux Rayons. 

Betaelt aen M' FranfoU De Trieu, steenhaawer, yoor tmaeken 
ende leveren van een pyramide van arduynsteen, staende Toor de 
Weynaerbragghe, die by agreatie ?ande voors. Heere van Olsene (i) 
ghemaeckt is ende met adven van myn Eerw. Heere den Bisschop 
ende Heeren van tcapittel den 14 October 1657, de somme van 
XXVIll lib. V scb. gr. 

Item, betaelt aen M' Gregorius Van Halle, clockgieter, voor viertich 
ooopere radien, dienende van bet belt van Onse L. Yrouwe ende voor 
eenen cooperen scbepter, juny 1657, II lib. XHII scb. gr. 

Item, aen Peeter Nieasim, om de voors. radien te vergulden, 5* maerte 
1658, II lib. XIII scb. IIII gr. 

Betaelt aen M' Jaquet Cock, beltsneyder, voor tmaecken ende bet 
leveren van een Marie belt stande op de voors. pyramide, 18"* aagasti 
1657, VIII lib. gr. 

Betaelt aenden selven voor vier vritte marbere tafels, dienende 
in bet midden vande voors. pyramide, tot XXX scb. hel stuck, compt, 
VI lib. gr. 

Betaelt aenden selven, voor tmaecken ende leveren van twee wae- 
penen van witte marbere ghemaeckt, ende om de voors. radien te 
stellen in bet beldt van Onse L. Vrouwe, tsamen II lib. IIII scb. 

Betaelt aen M' MichieU De Groou, om de gbeheele pyramide van 
boven tot beneden te schildereh, midtsgaders een veapene ende lateme, 
8" maerte 1658, XXXIII scb. VIII gr. 

Betaelt aen M' Nicolait Rooxe, om de vier marbere tafels te scbil- 
deren, 1657, V lib. gr. 

Betaelt aen Quintin De la Haye, metser, om bet fondament te maec- 
ken vande voors. pyramide ende de zelve te stellen, voor de dacburen 
van knecbten, item voor tkalck, savel, enz., par een billet, IIII lib. 
Ill scb. IIII gr. 



Betaelt noch voor vier voers savel die int billet niet en stonden, 
III scb. VIII gr. 



(I) Philippe Lahcuals, seigneur d'Olsene, etc., bienfaileur dc la conrr^rie. 
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Botaeli voor twee voers walceeoeo ende twee voers sarcksteenen, 
stttcken dienende voor tvoore. foodameDt, X sch. IIII gr. 

Item, voor twelf hoDdert careelsteenen, XXV sch. gr. 

Noch voor het bringheo der voors. steenen, II sch. gr. 

Betaelt aende cnaepe van Lienaert den placker, over twee dachuren 
en half ghevrocht aende pyramide, V sch. IIII gr. 

fietaelt aen M' Jaque$ Bernaert, om verscheyden eyserwercken die- 
nende aende voors. pyramide, biyekende in syn billet, 17""* maerte 
1658, II lib. II sch. YIII gr. 

Betaelt aen Jamteken De Vos, voor het loot in doeken ghegoten, 
II lib. Vseh. gr. 

Betaelt om het boat te docn saeghen dienende tot het stackytse, 
staende rontom de pyramide den 17* aiigusti 1657, XX sch. gr. 

NoTA. Dat het haat is meestendeel ghegeven gheweest van onse 
capelle ende van myn heer CoUrel, 

Betaelt aen Adolf De Somere, voor 57 voeten spillen ende het schaick 
te huren, 17*» augusti 1657, XXIIII sch. XI gr. 

Betaelt aen Jan Schen, temmerman, voor tmaecken van het voors. 
stackytse oft hecken, den 19*° seplember 1657, II lib. I sch. VIII gr. 

Betaelt aen M' Nica$ius, om het voors. suckytse te schilderen met 
groen olie vemve, 1^ augusti 1657, XVI sch. VIII gr. 

{Co9^li$ de la etmfrirU di Notrt-Dam* aux Raywt d$ CannS$ 1657). 

N« X. 

Comptes concemant la Chaire de veriie. 

Item, betaelt den 5 augusti 1745 aen L. Delvaux, meester beeldt- 
hauwer tot Nivelle, de somme van dry hondert en twiniigh ponden 
grooten, ter rekeninghe van het eerste payement vanden Predickstoel 
voor de caihedrale kercke, synde geaccordeert te betaelen over het 
selve eerste payement met het arriveren van bet wit marmer steen in 
dese landen, tot vyf duy$eni guldens, volgbens contract gepasseert voor 
den notaris Van Thieghem op den 6 maerte 1741, dus bier de selve 
somme volgbens ordonnantie en quitantie. — III" XX lib. gr. 

Item, betaelt op den 14 September daer naer, ter causen als vooren, 
aen M' De Coninck, ter rekeningh vandeo selven L. Delvaux, de somme 
van vyfentachentigh ponden, dry uh. vier grooten, per ordonnantie en 
quitantie. — Lib. XXXV. HI. IIII. 

Item, betaelt aen dVders vanden 'voornoemden Delvaux, op deo 
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13 October ler yoorseyden jaere, eade ler ctusen ab Tooreii, de somme 
van kondert dryendertigk ponden, Mt sekellingkem en Mckt §rooUH aen 
Pieur Hae$brouck, per ordonnaiitie en qaitancie. — V XXXIIl. VI. 
Vni gr. 

Item, betaelt den 14 december ten selven jaere ende ter seWer cause 
als vooren aen Ignatius Hocken, de somme van kondert ponden grooten, 
per ordonnantie en quitantie, by orders vanden selven Delvamx. — I* gr. 

Welcke vier voorgaende sommen ghevoeght by de dmgeent guldens 
betaelt aenden selven Delvaux, ende verantwort in de rekeninge deser 
donatie vanden 3 maerte ilAA, sauden beloopen tot de somme van 
acht kondert vyfendertigk ponden grooten, ende alsoo verovert op de 
vgf dngsent guldens, een pondt, sestkien sckellingen en ackt grooten, 
hetgone sal valideren aen dese donatie in de tweede betaelinghe. 

Item, betaelt den 8 april, 1744 aen L. Delvux, meester beeldhan- 
wer tot Nivelle, de somme van twee kondert acktentseetigh ponden en 
sestkien sckellingken grooten^ ter rekeninghe van bet tweede payement 
vanden predickstoel voor de catbedrale kercke, volgbens accord ende 
ordonnantie vande Eerweerde Heeren kerckmeesters en quitantie van 
den selven Delvaux. — IP lib. LXVIII. XVI gr. 

Item, betaelt den 26 October 1744 aenden selven L. Dehaux, de 
somme van kondert sesent'sestigk ponden, dertien ukellingken en vier 
grooten ter causen als vooren, synde de betaelinghe geassineert k sieur 
Ottens tot Antwerpen, ende bier ontfanghen by Frans Vander Elst, vol- 
gbens ordonnantie als vooren. — V LXVI. XIII. IIII. 

Item, noch betaelt aenden selven L. Delvaux den 26 febraarii 1745, 
de somme van twee kondert drgendertigk ponden, ses sckellingken en 
ackt grooten, ter causen als voorgaende volgbens ordonnantie en 
quitan. — IP XXXIIL VI. VIII. 

Item, betaelt aen den commis tot Quatrecbt door L. Delvaux, de 
somme van ses ponden en vyf sckellingken grooten, over bet recht Maj* 
van diversche stucken marbre, ende andere vanden nieuw^n predick- 
stoel voor de catbedrale kercke, per certilicat vanden commis ende 
ordonnantie vande Eerw. Heeren kerckmeesters. — VI. V. 

Item, ontfaen als vooren tot Quatrecbt de somme van dry ponden, 
twee sckellingken en ses grooun, ter causen als bet voorgaende, per 
certificat ende ordonnantie als voorseyt. — III. II. VI. 

Item, betaelt den 8 april 1745 aent' comptoir tot Quatrecbt, vant* 
incommen van diversche stucken beelthauderye vanden nieuwen pre- 
dickstoel, volghen certificat vanden commis aldaer, de somme van V lib. 
111! sch. II gr. VI den. 
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Item, betaelt op den 24 oetober 1745, de somme van negen gehel- 
iin§em en $€oen grooten, ter causen als Tooren per quitancie yao 
L. Delvauw. IX sdi. VII gr. 

Iten, betaeit aen L. Dehaux, meester beeldthatider, de somme van 
kondert i^ierent'settigk ponden, tkien schsUingm en acht grooten, over het 
resut van het tweede payement vanden predid[Stoel, per ordonnantie 
tu qviuneie. ^ I* LXIIH lib X sch. VIII gr. 

Item, betaeli aendea aelven, de somme van $nm ponden grooten, 
over eene eipresse voyage gedaen raeckende den predickstoel, by con- 
sent vande Eerweerde Heeren, volghens quitantie ende ordonnantie. 
— VII lib. gr. 

Item, betaeit de somme van tmee ponden, achtien ichelltngen en vier 
grooun, aende knecbten gevrocht hebbende aenden predickstoel, voor 
een foye ofte Mey, met kennisse ende order vande' Eerweerde Heeren 
kerckmeesters. — II lib. XVIH scb. IIII gr. 

Item, betaeit aen L. Delmux, de somme van ievenviertigh ponden, 
derikien ichellinghen en vier grooten, over courtasie ofte gratificatie, in 
consideratie van syn overwerck vanden predickstoel, by orders vande 
Eereweerde Heeren en qaitantie. — XLVII lib. XIII sch. IIII gr. 

Item, betaeit aen Lambert Panne, vergulder, enz., de somme van 
setenentwintigk ponden, dry uhellingen en tmee grooten, over aerbeyts- 
loon in het vergulden ende maerbereren vanden predickstoel, met 
leveringbe van eenighe verwe, per ordonnantie en quitantie. — 
XXVII lib. Ill sch. n gr. 

Item, betaeit aende wedowe van Pieur De Swae, de somme van 
drg ponden, ikien eehellinghen grooten, over leveringhe van diversche 
sorten van verwen, bnstels ende andersints gheappliceert aenden pre- 
dickstoel, per billiet, ordonnantie en qaitantie. — III lib. X sch. gr. 

Item, betaeit aen Gabriel Toevoet, meester gautslaegber, de somme 
van Besthien ponden, neghen tehellinghen en aeht grooten,, over leve- 
ringhe van sesentachentigh boecken gant k 25 stuyvers courant, den 
boeck tot het vergalden vanden predickstoel, per ordonnantie en qai- 
tantie. — XVI lib. IX sch. VIII gr. 

Item, betaeit aen Joannee Colin, de somme van eeven ponden, ach- 
tien uhMngen en aeht grooten, over synen dienst ende extraordinaire 
debvoir gedaen aenden nieuwen predickstoel, per ordonnantie en 
qoiuntie. — VII lib. XVIII sch. VIII gr. 

Item, betaeit aen Gillee Hertechap, metsersbaes, over aerbeyts loon 
ende leveringhe van calck ende steen tot de fondamenten vanden 
selven predickstoel, en het leggen vanden maerberen vloer, per billiet, 
ordonnantie en quitantie. — XX lib. V sch. gr. ss 
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Noch betaeh aen Jan De Jaeger, meester steenbattder, de somme 
van viertigh ponden grooten, over arbeyts loon ende leTeringhe vao 
eeD deel vanden swarten maerbelen bant tot den tboyn onder den 
predickstoel ende eenigbe steentiens inden Tloer, mitsgaders syn deb- 
▼oir gedaen ten regarde vanden selven predickstoel, per billiet, ordon- 
nantie en quitantie. — XL lib. gr. 

Eyndelinghe, betaelt aen L. Delvaux, de somme yan ffyf dnyient 
gulden$ conrant, over het derde ende leste payement van bet maecken 
ende leveren vanden nienwen predickstoel in de cathedrale kercke, 
volghens twee quitantien van date 9*^ november 1745, ende comt 
bier de voomoemde somme in wisselt tot $even hondert vierthien pon- 
den, vyf uhelUngken en neghen grooten. — VII* XIV lib. V scb. IX gr. 

{Comptti de la donation Tri§$i de 1744-1746). 



Gedaerende den tydt deser rekeningbe en is by d'Heeren kerck- 
meesters geen remploy gedaen, nemaer bebben de selve ingevolgbe 
van bet contraekt ende accoordt gemaeckt by d*£erweerde Heeren 

van bet capittel m6t Vander Bruggen, over bet maecken ende stellen 

vanden boogen autaer in dese kercke, aenden selven Vander Bruggen 
betaelt over bet 1*** payement dese naervolgende sommen. 

Eerst, is op den i*^ february 1702 door den ontfanger De Riddere 
tot Antwerpen betaelt aen s' Vander Bruggen, vyf hondert dertidi ponden 
grooten wiuelgeUU, welcke somme aen Eerwerde Heer can. Heylwegen, 
als ontfanger generael, door den Eerw. Heer can. Carolui Hoobrouek, 
vuyt dese donatio gerestitaeert syn. — Dns V* XXX lib. gr. 

Item, nocb betaelt eeneh wisselbrief van dito Vander Bruggen, ten 
proffyte van s' Georgio Vanden Eynde, bedragende de somme van drye 
hondert ponden vyfihien schellinghen witselgeldt. — III'' lib. XV scb. gr. 

Item, nocb betaelt aen dito Vander Bruggen, den XXI april, door den 
ontfanger De Riddere tot Antwerpen, de somme van twee hondert pon- 
den grooten wi$$elgeldt, die oock vuyt dese donnatie goet gedaen syn. 
II* lib. gr. 

Item, nocb betaelt den IX juny, aen dito Vander Bruggen, door de 
Eerw. Heeren kerckmeesters vuyt dese donatio, de somme van een 
hondert vyftich ponden grooten wiuelgeldt. — I* L lib. gr. 

Item, nocb betaelt tot Antwerpen door den ontfanger De Riddere, 



XI. 



Maitre^tel. 
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aendeii voors. Vander Bruggen, de somme van twee hondert, acht pon- 
den, ieuhien ichellinghen, ackt grooten wiiidgeldt, die oock aendeo ont- 
fanger geaerael door de kerckmeesters vuyt dese donnatie gerestitueert 
syD. — Dus W VIII lib. XVI sch. VIU gr. 

Hebben nocbtans gedserende dese rekeningbe ingeTolgbe van bet 
contract ende accoort gemaeckt by de Eerwerde Heeren yan bet capit- 
tel met Mens' Vander Bruggen, over bet maecken ende stellen vanden 
boogen aataer in dese kercke, betaelt over bet tweede payement dese 
naervolgende sommen. 

Eerst ende alvooren op den XXV* meye 1703, aenden voom. Vander 
Bruggen getelt de somme van twu hondert pont groot. wiuelgelt. — 
W lib. gr. 

Item, nocb aenden selven den 21 april 1704, de somme van dry 
hondert dryendertich pondt, $e$ ichellinghen, acht groot, wiuelgeldt. — 
IIP XXXIII lib. VI scb. Vlfl gr. 

Item, nocb betaelt door ordre van M* Verbruggen aen Philips Mar- 
tens, steenhouwer, den 30 april 1704, de somme van thien pont groot 
courant, maeckende in wisselgeldt acht pondt, elf schellinghen, $e$ groo- 
ten. — VIII lib. XI scb. VI gr. 

Item, betaelt door den ontfanger De Riddere, inde maent july 1704, 
aen M' Verbruggen, de somme van twee hondert pondt gr. wisselgeldt, 
IP lib. gr. 

Item, betaelt op den vierden augusty 1704, door ordre van Mens' 
Vander Bruggen aenden voorn. Martens, vyftich pondt wisselgeldt. — 
L lib. gr. 

Item, betaelt op den XIII*^ October 1704, aen M' Verbruggen, de 
somme van twee hondert pondt groot wisselgeldt. — IP lib. gr. 

Item, nocb betaelt den IX«" feb. 1705, aenden voorn. MarUns door 
ordre alsvooren, vyflich pondt groot wisselgeldt. — L lib. gr. 

Item, nocb betaelt op den XIIP febraary 1705, door den beer 
canonick Janssens aen Monsieur Verbruggen, de somme van hondert 
sessentsestieh pondt, derthien schellinghen, vier groot wisselgeldt. — P LXVI 
lib. XIII scb. mi gr. 

Item, nocb betaelt op den 21 february door den ontfanger S' De 
Riddere aen Monsieur Verbruggen, de somme van hondert ende tachentich 
pondt, ses schellinghen, dry grooten ende ses deniers wiuelgeldt, dus 
albier deselve. P L^XX pondt, VI scb. Ill gr. VI den. 

Wort albier gebrocht in vuytgeef de somme van vier hondert negenen- 
tseitich pondt, thien schellinghen, over soo vele by de Heeren kerck- 
meesters, door order van dit capitlel is betaelt tot Amsterdam, aen 
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sieur Anthoine Turek, over de coopsomme T«n Tier witte laarbele 
colommeo door gemelden Tmrek gekocht tib siear Hiironimhu Bimc" 
keif, coopmaD van marbel aldaer, dieneode tot den hoogen authaer io 
dese cathedrale, mitsgaders Doch de somme van elf ponden, pier $ckel' 
Hnghen, twee grooten, over eeni^e oocosten betaelt in het transporteren 
vanden witten gevrochten marbel, dienende tot den gemelden authaer, 
van Antwerpen in des stadt, ende alsoo tsamen mer konder$ taekentieh 
pondt, veerihien ichellinghen endi twee grooten, welcke somme inde 
voorgaende rekeninge alleenelyk is gebrocht by memoire. — Dus alhier 
HIP LXXX lib. Xlllf sch. II gr. 

Wort alhier gebrocht in vuytgeef de somme van weertkien ponden, 
vyf echellinghen courant gelt, voor soo veel door de Heeren kerckmees- 
ters by order van het capittet is verschoten aen schip ende wagen- 
vraght, craengelt, aerbeytsloon, enz., in het vervoeren ende s^eep* 
doen van twee gecochte marbere pilaeren met alle resterende gevrochten 
mart>el, bevonden ten huyse vanden beeltsnyder Verbrmggen, in het 
leste vande maent julius lestleden, ende sal moeten gerencontreest 
worden met gemelden Verbmggen ende valideren op het derde paye- 
ment van syn contrackt in het gesagb vanden hooghen anthaer deser 
kercke. — Kompt in wisselgeldt, XII lib. IIII sob. IIII gr. 

Item, betaelt door de Heeren kerckmeesters de somme van smii- 
thien ponden, veerthien schellinghen, acht grooten courant geldt, aenden 
steenhouder Martens, voor soo veel syn specificatief billiet door hem 
is verschoien aen vrachten, craengeldt, wagengeldt, aerbeytsloon»ens., 
in het lossen vanden gevrachten marbele colommen hierboven ver- 
melt, ende te transporteren tot aende kercke, welcke somme soo als 
de vooi^ende meet kommen in afrekeninge op het derde payement 
aenden interprenenr Verbmggen te betalen, naer tvoltreeken vanden 
hoogen authaer. — Kompt in wisselgeldt, XV lib. IIII sdi. gr. 

Item, is by d'heeren kerckmeesters alvooren betaelt de somme van 
vgfendertigh ponden, eemhien eehellinghen, een groot, eee denien eoumnt 
geldt, soo veel bedraeght al het verschot tot Antwerpen gedaen in het 
vertransporteren van twee ongewerckte marbele colommen, volgens 
het specificatief billiet hier gevoeght, daerin begrepen ukt ponden 
grooten, aclu eckellinghen en half, die aenden beelthonder Verhmggen 
gerestitueert syn over syn verschot in het betaelen vande vraght deser 
colommen van Amsterdam tot Antv?erpen. — Gompt alles in wissel- 
geldt, XXX lib. XIIII sch. VIII gr. 

Item, betaelt aenden steenhouwer Martens, over synen aerbeytsloon 
ende verschot vanden oneosten in het lossen vande voors. colommen 



Digitized by 




Pl£€£S JUSTlFiaTIY£S. 



501 



eade transporteren tot het kerckhof des^r cathedrale, de gomaie van 
thien ponden, ieven ichellinghen, thien grooUn. ~ Conipt in wisselgeldt, 
VUI lib. XVlfl sch. II gr. 

Item, alsoo by apostille op bet renseing vande voorgaende rekeninge 
i$ geordonneert sekeren post aldaer gebracbt in vuytgaf, ende bedra« 
gende de somme van vier hondert en tachentich pondi, veerthien $chel' 
lingen^ twee grooten, te continueren by memorie in volghende rekeninge 
offl tsyner tyde te liquideren ende te rekenen met den intrepeneur 
Verbruggen, wort den selven albier geinsereert ten effecte voorscb.* en 
is als volgbt. 

Wort albier gebrocbt in vuytgaf de somme van vierhondert negenen- 
seaich pondt, thien tehellingen grooten, over soo vele by de beeren 
kerckmeesters door order van bet capittel is betaelt tot Amsterdam 
aen sieur Anthoine Turck, over de eoopsomme van vier witte marbele 
colommen door gemelden Turck geeocht van sieur Hieronmu$ Bouckoy, 
coopman van marbel, albier dienende tot den hoogen antbaer in deae 
catbedrale, midtsgaders nocb de somme van elf ponden, vier ickellin^ 
gen en twee grooten, over eenige oncosten betaelt in bet transporteren 
vanden witten marbel, dienende tot den gemelden autbaer, van Ant- 
vrerpen in dese stadt, ende alsoo tsamen vier hondert taehentieh pondt, 
veerikien tehelUngen ende twee grooten, welcke somme inde voorgaende 
rekeninge is gebrocbt in vuytgaf ende albier dien voor memorie. 

Item, is by de Heeren kerckmeesters nocb betaelt aen sieor Jan De 
Ridder, notaris tot Antwerpen, de somme van neghen pondt vgf $eh$iUn^ 
ghen gro., courant geldt, over verscbeyde debvoir ende door bem gedaen 
tot Antwerpen, soo in bet passeren van contrackt met den beeli- 
bonwer Verbrugglun, als in betgone door bem was versdioten in bet 
maken van auten costen, scbeepdoen ende arbeytsloon vande modellen 
van bet oxael ende grooten autaer, midtsgaders over bet gone tsynen 
buyse vertaert is door de beeren Soenen* ende Appaert, aldaer gelogeert 
bebbende ten tyde dat sy door de Heeren van bet capittel gedeputeert 
ayn geweest naejr Antwerpen, tot bet invorderen van afiiairen den 
antbaer raeckende, volgens het medegaende specifieatie, billiet code 
quitan. — Kompt in wisselgeldt, VII lib. XYIII sdi. XI gr. 

Item, alsoo de Eerw. Heeren van bet capittel bebben geresolveert 
bet werck vanden boogben autaer te laeten voltrecken door den ge« 
aeyden steenbauwer Philippe Martene, soo is by de Heeren kerckmees- 
ters betaelt over dagbbueren, van alle de kneebten gevrogbt bebbende 
aenden gesegden autaer, tsedert de maendt van augustus i7i6« tot 
ende met den lesien february 1716, mitsgaeders over diverscb ver- 
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scfaot en leveriDghe gedaen ten behoeve van het meergeseyde werck, 
breeder uytwysende het billiet van specificatie ende quit., ter somme 
van een hondert een en settigk ponden, vyf schellinghen en vyf grooUn, 
courant geldt, comt in wisselgeldt, de somme van een hondert ada en 
dertigh ponden, vier schellinghen en aeht grooten. — Dug P XXXVllI lib. 
IIII sdi. VIII gr. 

Item, betaelt over het drincke-bier vande knechten gevrocbt heb- 
bende aenden voorschreven aataer, ten advenante van twee stuyvers 
daeghs voor jeder, tsedert den 21*° vande maendt January tot ende 
met bet presenteeren deser rekeningbe, ter somme van dry ponden, 
vyf Bchellingken en vier grooten, courant geldt. Gomt in vvisselgeldt, 
II lib. XVI sch. gr. 

Item, is by de Eerw. Heeren kerckmeesters beuelt aenden knecht 
die het meer geseyde werck dirigert, voor een primiiim uyt consideratie 
van synen getrauwen dienst, tweepermiuie Bchellinghen ter weecke, comt 
tsedert Alderheylighen besteden, wanneer hem desen bylegh is toe- 
geseyt, tot ende met het passeeren deser synde achtien weecken, een 
pondt, seithien schellinghen. — I lib. XVI sch. gr. 

Item, is nogh in verscfaeyde stonden aen alle de knechten aen bet 
meer geseyde werck gevroght hebbende, betaelt voor drinckgeldt 
tsedert het begin van het werck tot den daeghe van heden, te saemen 
II lib. XII sch. gr. 

^Item, op den iO~ augusti 1717, aen Cornelie Van Reysschoot betaelt 
de somme van $even ponden grooten, over leveringhe van eenen boom 
tot den grooten autaer, volgens syne ordonnantie ende quittantie. — 
VII lib gr. 

Op den 5 february 1718, betaelt aen meester Pieier De Smel, de 
somme van dry-en-veertigh ponden, veerthien schellinghen grooten, over 
leveringhe van haudt dienende tot de stellinghe vanden grooten autaer, 
volgens syn billiet, ordonnantie ende quittantie. — XLIII lib. XIV 
sch. gr. 

Item, op den 12^ february 1718, betaelt aen Jaquee Colin, de somme 
van dry ponden grooten, over leveringhe van eenen lindenboom, die- 
nende tot het croonement vanden grooten autaer, volgens syne ordon- 
nantie ende quittantie. — III lib. gr. 

Item, op den 27"* february 1718, betaelt aen Pieter Lammens, pot- 
backer, de somme van elf schellinghen en acht grooten, over het backen 
vande modellen vande posteuren vanden grooten autaer, volgens syne 
quittantie. — XI sch. VIII gr. 

Item, op den selven dito, betaelt aen sieur Verbrugghen, de somme 
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vao twelf schellingken en vier grooten, het goone hy Terschooten hadde 
aen Siephanw Dehari, over leveriDghe van twee plancken liodea hoadt, 
volgeos syne qaittaotie. — XII sch. IIII gr. 

Betaelt by de Heeren kerckmeesters op den 12*" meert 1717, aende 
Heereo Sandra, coopliedeo vao manner tot Middelburgh in Zeelandt, 
de somme van twelf piaoolen in specie, die de Eerw. Heeren Tan het 
capittel hun wel hebben willen vereeren in consideratie vande verlie- 
sen, die sy hebben geleden in het verongelucken vande mannere co- 
lommen, gedestineert tot het werck vanden hooghen autaer, en menigh- 
vuldighe andere devoiren door hun aengewendt tot het becommen van 
andere colommen uyt Italien. — Dus bier XVIII lib. gr. 

Item, is by ordre van dit capittel betaelt aen sieur Verbrugghen, . 
beeldthouder van Antwerpen, alswanneer hy op expres ordre van het 
capittel naer Gendt is overgecomen, tot het veranderen en opmaecken 
vande hauten modelle vanden hooghen autaer, over becostinghe van 
syne voyage en vyftien daeghen vacatien, soo langh hy tot Gendt is 
geweest, engevroght aende geseyde modelle, ter somme van twelf pon- 
den grooten wimlgeldt, — XII lib. gr. 

Item, betaelt aenden beeldthauder Hebbelinck, over dagh-hueren 
voor hem en synen kneght> mitsgaeders eenigh verschot door hem ge- 
daen in het veranderen vande hauten modelle vanden hooghen autaer, 
ter somme van twee ponden, acht schellinghen grooten, — II lib. VIII s. gr. 

Item, betaelt aenden boeckbinder Snouck, over het herstellen ende 
repareeren vande papieren daer het groot plan vanden autaer op ge- 
teeckent was, en eenigh verschot daertoe gedaen. — VII sch. gr. 

Item, betaelt aenden beeldthauder Hebbelinck, de somme van der- 
thien ponden, veerthien ichellinghen en vier grooten wi$selgeldt, over het 
maecken van alle de ciraeten aende marbele colommen vanden grooten 
auuer. — XIII lib. XIV sch. IIII gr. 

Item, betaelt aende beeldthauders kneghten, die met Verbrugghen 
naer Gendt syn gecomen, om te wercken aende beelden en voorder 
snydewerck vanden autaer, over de oncosten van hunne voyage, ter 
somme van twee ponden grooten. — II lib. gr. 

item, is by de Heeren kerckmeeesters betaelt aen sieur Verbrugghen, 
over syne daghhueren, mitsgaeders de gone van syne dry kneghten, 
tsedert dat sy aenden autaer hebben beginnen te wercken tot ende 
mei den 7*" augustus 1717, volgens syne specificatie ende quittantie 
ter somme van twee hondert $e$ en vyftigh guldens en acht $tuyver$, cou- 
rant gelt. — Gomt in wisselgeldt, XXXVI lib. XII sch. VIII gr. 

Item, betaelt aende solve dry beeldthauders kneghts, over dagh- 
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haeren tsedert den augusty tot den 15" ditto, twee ponden, teuhien 
tehellinghen en acht grooten wimlgeldt, mitsgaeders nogh een pondt, 
veertkien uhellinghen, over vier en dertigh daghen drincke-bier, ieder 
a twee stayvers daeghs, comt te saemen vier ponden. thien sthelUngen 
en ackt grooten. — 1111 lib. X scb. YIII gr. 

Item, is by de Heeren kerckmeesters betaelt aen alle de knegbten 
vanden meester steenbauder, soo steenbaaders, saegers als polysteraers, 
over bun drincke bier, ten advenante van tvree stoyvers daegbs, daer 
in begrepen bun saterdagb regbt, tsedert den 6*" maerte 1717, synde 
den dagb yan bet doen vande leste rekeningbe tot ende met ultima 
february 1718, te saemen vyf en dertigh ponden, thien schellinghen en 
$es grooten wisselgeldt. — XXXV lib. X scb. VI gr. 

Item, betaelt over dagb-buercn van alle de beeldtbauders knegbts, 
die gevrogbt hebben tsedert den 15"* augusti 1717, tot en met den 
18*° maerte 1718, ter somme van tes en taehentigh ponden en eenen 
grooten wi$$elgeldt, volgens bet billiet van specificatie ende quittantie, 

— Iin« VI lib. I gr. 

Item, betaelt aen sieur Verbnigghen, over syne dagb-bueren tsedert 
den 9*** augusty 1717, tot ende met den 18'" maerte 1718, volgens 
bet billiet van specificatie ende quittantie, ter somme van seven en vyftigh 
ponden, twelf schellinghen grooten wisselgeldt. — > LVII lib. XII scb. gr. 

Item, is nocb betaelt door de Heeren kerckmeesters aen Philippe 
Martens, meester steenbauder, over dagb-bueren van alle syne knegbts, 
tsedert prima martii 1717, tot ende met baef>misse 1717, daer onder 
gecomprebendeert diverscb verscbot door bem gedaen, alles volgens 
syn billiet van specificatie ende quittantie, ter somme van dry hondert 
een pondt, twelf schellinghen en dry grooten courant, comt in wisselgeldt 
twee hondert acht en vyftigh ponden, thien schellinghen en seven grooten. 

— W LVIII lib. X scb. VII gr. 

Item, aenden selven Martens nogb betaelt ter cansen als bier vooren, 
tsedert baef-misse 1717, tot ende met 18*" maerte 1718, volgens syn 
billiet van specificatie ende quittantie, ter somme van een hondert 
seven en negentigh ponden, seven schellinghen, negen grooten en ses de- 
niers, courant geldt, comt in wisselgeldt een hondert negen en tseitigh 
ponden, dry schellinghen en thien grooten, — I* LXIX lib. Ill scb. X gr. 

Alsoo de Heeren kerckmeesters met autborisatie ende agreatle van 
Eerweerde Heeren van bet capittel, bebben aengegaen seker accordt 
met sieur Picavet, silversmidt tot Antwerpen, over bet maecken van 
alle de copere cierateq, dienende tot bet Tabernakel vanden grooten 
autbaer in dese catbedrale, soo is by bun aenden selven Picavet be- 
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taelt, over het eerste payement besprocken ia het gemelde accoordt, 
ter somme vao hondert ponden grooten wi$$elgeldt, volgens syoe quit- 
tantle. — I* lib. gr. 

Item, betaeldt aen sieur Philippe Martem, meester steenhauder, over 
de leveriogfae van acht hoodert en dertigh groote witte marmere 
vloersteenen, dienende voor den choor van dese cathedraele, met de 
rechten ende vreghten, en alie voordere oncosten daer aen clevende, 
volgens syne quittantie, ter somme van twee hondert ses en twintigh 
ponden, eenen ichellinck en acht grooten wi$$elgeldt. — IV XXVI lib.' 
I sch. VIII gr. 

Item, nogh betaelt aenden geseyden Martens, over de daghhuren van 
alle syne kneghts, gevroght hebbende aenden autaer ende choor van 
dese cathedraele, tsedert het doen vande leste reekeninghe tot Baef- 
misse lestleden, mitsgaeders over eenige leveringhen ende verschot 
door hem gedaen, alles breder uytwysende syn billiet van specificatie 
ende quittantie, ter somme van twee hondert een en tnegentigh ponden, 
derthien $chelUnghen courant geidt, comt in wisselgeldt, twee hondert 
negen en veertigh ponden, negenthien ichellinghen en negen grooten. 
— IV XXXXIX lib. XIX sch. IX gr. 

Item, aenden selven Martent nogh betaelt over de daghhueren van 
alle syne kneghts, gevroght hebbende aenden grooten autaer ende 
choor binnen dese cathedraele, tsedert Baefmisse lestleden tot ende 
met den daeghe van heden, benevens nogh eenige leveringhen ende 
verschot door hem gedaen, alles volgens syn billiet van specificatie 
ende quittantie, ter somme van dry hondert acht en twintigh ponden 
courant, comt in wisselgeldt, twee hondert een en taghentigh ponden, 
twee schellinghen en elf grooten. — II* LXXXI lib. II sch. XI gr. 

Item, betaelt aen sieur Verbrugghen, over syne daghhueren by de 
Eerweerde Heeren van het capittel hem toegestaen, ende gereguleert 
op sesthien $chellinghen daeghs, tsedert het doen vande leste rekeninghe 
tot ende met den IP" van deze maendt van maerte, volgens syne quit- 
tantie in courant geldt, hondert set en vyftigh ponden, setthien uhellin- 
ghen, comt in wisselgeldt, hondert vier en dertigh ponden, acht ichellin" 
ghen grooten. — P XXXIV lib. VIII sch. gr. 

Item, betaelt aen alle de beelthouders kneghten, gevroght hebbende 
aenden grooten autaer binnen dese cathedraele, tsedert den 18*'' meert 
1718, tot ende met den IP" meert 1719, volgens de specificatie ende 
hunne quittantien in courant geldt, ter somme van twee hondert $a en 
vyftigh ponden, $e$ ichellinghen, vyf grooten en m deniers, comt in 
wisselgeldt, twee hondert negenthien ponden, veerthien tchellinghen, eenen 
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grooten en sei denien. — II* XIX lib. XfV sch. I gr. VI deo. 

Item, betaelt aeD meester laqim Colin, meester schrynwerd^er, over 
daghhuereo en aerbeytsloon, mitsgaeders diversehe leTennghen en 
Yerschot door hem gedaen, ten behoeve Yan het werck Tanden grooteo 
aotaer binoen dese cathedraele, Tofgeos syo billiet van specifieatie 
ende quittantie, ter somme vao Aoftderl $even en tnegenlich ponden groo- 
ten courant geldt, comt in wisaelgeldt een hondert, adU en Ueuigk pen-- 
den, ievenihien $ckellinghen en twee groaten. — 1* LXVIll lib. XVII sch. 



Item, alsoo de Heeren kerckmeestere met aothorisatie ende aggreatie 
?ande Eerw. Heeren van het capitel hebben aengfaegaen seker accord 
met sieur Picavet, silversmedt tot Antwerpen, over het maecken ende 
vei^alden van alle de copere eiraeten ende deure, dienende tot het 
Tabemakel vanden hooghen autaer in dese cathedrale, voor de somme 
van vyf hondert ponden grooten wimlgeUU, weike somme naer het vol- 
trecken van het voorschreven werck voor de Eerw. Heeren van dit 
capitel, by resolotie capttolaire vanden febr. 4790, is gheordon- 
neert vermeerdert te worden met nocJi een bylegh van $e9en en vtfftigh 
ponden. Men uhellinghen en eenen grooten wi$$eigeld$, in consideratle 
dat bet eerste accord te goeden coop was aenghegaen, ende den aenemer 
in t*voltrecken van syn aenghenomen werck syn devoiren wel hadde 
gheqoeten, soo dat de somme totael nu comt wff hondert $e9en en vgf" 
tigh ponden, thien sehellinghen en eenen grooUn wke^Mi, met weleke 
somme den aennemer is voldaen, soo biyckt by syne qoitantie staende 
op den voet van het contract alhier ghevoogt, docfa alsoo den meer- 
gheseyden aennemer op den 3* aogusty 1718, corts naer het teekenen 
van syn accord door de Heeren kerckmeesters waeren gheadvanceert 
hondert ponden grooten wieulgeldt, en dat die gheseyde hondert ponden 
de Heeren kerckmeesters hebben ghebracht in nytgaf in het rensing 
vande voorgaende rekening, fol. 20 (art. , page ), en aldaer aen 
bun syn ghevalideert, soo wordt alhier maer ghebracht in uytgaf en 
nytgehetrocken de somme van Ilil* LVH lib. X sch. 1 gr. 

Hem, is by Heeren kerckmeesters nodi betaelt op den 28** mey i7l9 
ende 19 november vanden selven jaere, aen sienr Front Boitge, mees- 
ter steenhonder tot Namen, de somme van eeven hondert en eetenthien 
ponden, derthien eehellinghen en vier grooten courant geUt, in voldoenin* 
ghe van alien swarten marbel door hem ghelevert, soo aende conuehen 
vanden hooghen autaer, als hetghene achter den selven antaer met de 
twee arcaden ende dat daer van dependert, item, de bedeedinghe 
vande gheheele en halfve pilairen binnen den choer, benevens alle de 
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trappeo, soo yanden aulaer, als iode syde beucken vaade opper- 
kercke, eDZ.» alles volgheos syne specificatie alhier ghevooght, ea 
twee qaitaDtien, oomt hier over de gheseyde leverioghe in wisselgeldt» 
te$ hottdeH vyfthien ponden, twee sekeiUnghen en elf grooten. — VI* 
XV Ub. II sch. XI gr. 

Item, betaelt Philippe Martens, steenhauder^ over daghueren van alle 
steenbaaders knecbten, polysteraers, sagbers, mitsgaeders over ver- 
adieyde leveryngben ende verscbot door bem gbedaen ten beboeve van 
dese catbedrale, en in sonderheyt den boogben autaer en cboor der 
selve, gbeduerende den tydt van ontrent een gbebeel jaer, dat is 
Isedert den 20*" maerte 1719, tot eode met den 2*° maerte 1720, ter 
somme van vpf hondert seven en seventigh ponden, seventhien schellinghen 
en dry grooien courant geldt, volgbeos syne specificatie ende quitauiie, 
eompt in wisselgeldt vier hondert vyf en neghenligh ponden, ses schellyn^ 
gkenendry grooUn. — HIP XCV lib. VI scb. Ill gr. 

Iten, betaelt aendeo beldtbouder en ardiitect Verbrugghen, over 
syne dacbbneren in te hebben ghedirigeert bet werck vanden boogben 
autaer binnen dese catbedrale, a sesMen schellinghen courant daeghs, 
tsedert den 15*° maerte, tot ende met den 8*" november vanden jaere 
1719, synde bondert en ackt en vyftigb dagben en balf, ter somme 
van hondert ses en twintigh pondt, sesthien schellinghen courant geldt, 
volgbens de specificatie ende quitancie, comt in wisselgeldt hondert 
aebt ponden, derthien schellinghen en neghen grooten. — I* VIII lib. 
XIII scb. IX gr. 

Item, betaelt aen alle de beldbanders koechts, soo die van Ans- 
werpen als van dese stadt, aen dacbbueren en driackebier, over te 
bebben gbevroght aeoden boogben autaer tsedert den 13*° meert 1719, 
par specificatie ende quitantie, ter somme van hondert veertigh ponden, 
peerthien schellinghen en ses deniers amrant geldi, comt in wisselgeldt, 
hondert twintigh ponden, twelf schelUughen en ses deniers. — I* XX lib. 
VII scb. VI den. 

Item, betaelt aen Jacobus Coppens, meester beeltsnyder, de somme 
van vyf ponden, veerthien schellynghen grooUn, over bet snyden van eene 
deure van bet tabernakel, ilem, twee cieraeten in bet eoroaement, 
ende aebt en dertigb rooskeos, per twee billiettea, ordonnantie ende 
quitantie. — V Ub. XIV scb. gr. 

Item, beuelt aen Martinus Van ReyneveU ende Joannes Van Hersecke, 
de somme van tweeendertigh ponden, vier grooten, over bet wiiten van 
bet bovenwerck vanden autaer, leveryngbe van verwe, olie, lym, enz. 
Volgbens bet billiet van specificatie, ordonnantie ende quittantie. — 
XXXH lib. nil gr. 
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Item, beueh aeo Martinu$ Reyneveit, de somme van eenendertigh 
ponden, settkien uhellyngheti en adu grooten, over tVergulden vandea 
hooghen autaer, volghens syn billiet, ordonnantie eode qaitanlie. — > 
XXXI lib. XVI sch. VIII gr. 

item, betaelt aen Joanna Van Henuke, de somme vao tweeendertigh 
ponden grooten, over dachhaeren by bem verdinct in bet verguldeo 
Tandeo hoogben autaer, volgbens sya billiet, ordonnantte ende qaitan- 
tic. — XXXII Kb. gr. 

item, betaelt aen Maninus Reyneveit, de somme van neghenentteven^ 
Ugh ponden, achthien t^dlynghen en ackt grooten, over leveryngbe van 
vier bondert sessendertigh dobbel boecken gaudts, a tweeentwintigh 
ttuyven den boeck, dienende tot bet vergulden vanden hoogben autaer, 
per quitantie. — LXXIX lib. XVIII scb. VIII gr. 

Item, betaelt aen siear Verbrugghen, de somme van $e$ pistolen wis- 
ielgeldt, voor een gratuiteyt door de seer Eerw. Heeren van bet capitel 
aen bem ghejont, naer bet voltrecken vanden boogen autaer, comt in 
ponden grooten per quitantie. — X lib. X scb. gr. 

Item, betaelt aen Pieter De Smet, de somme van tweentseventigk pon- 
den en $e$ schellynghen grooten, over aerbeytsloon in bet leggben vanden 
vloer, slete ende verlies van bout, coorden, enz., dienende tot den 
hoogben autaer, par twee billieten, ordonnantie ende quitantie. — 
LXXII lib. VI scb. 

Item, betaelt aen Jacobus Coppens, meester beeldtsnyder, de somme 
van een pondt, vier $cheUynghen grooten, over eenighe ciraeten te snyden 
aende rolle van bet tabemakel, per ordonnantie ende quitantie. — 
1 lib. lill sch. gr. 

Item, by ordre vande Eerw. Heeren fabricqmeesters, betaelt over 
voiture, teyre, enz., ghedaen door sieur Picavet, commende van Ant- 
werpen met de capitelen, basimenten, campanen ende timpane die- 
nende tot bet tabernakel, de somme van twee ponden, seven sdiellynghen 
en ihien grooten. — II lib. VII sch. X gr. 

Item, by order vande voors. Heeren, betaelt aen alle de cnecbten 
die ghevrocbt bebben aenden hoogben autaer, soo steenhauders, 
schrynwerckers, timmerliens, metsers, als ook aenden cnedit van sieur 
Pieavet, synde t'samen in ghetal eenen dertigh, de somme van vyfen-- 
twintigk paUacons en half wisselgeldt, voor den mey, naer bet voltrecken 
vanden hoogben autaer, comt in ponden groot conrant. — XI lib. 
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Le Magistral de Gand fait executer h ses frais une partiede 
la cldtwre du chceur^ 

Soo hebben myn edele Heeren Schepenen Yaoder Keore geiont ende 
ghegeven aen ons kercke duy$ent guldent, eens eade tot bet maecken 
Yaa een balf schutsel yanden choor» iegbens over de sepulture van mya 
eerw*^ beere den bisscbop Masius, nus over Lieven capelle^ biyckende 
by dordoDDautie yan mya voorn. edele Heeren sebepenen, in daten yan 
den XXVIl*" aprilis 1624, overgbegbeven by den secretaris M' Van 
Marcke, ende ordonnerende den tresorier deser stede de selve somme 
te betaelen in twee termynen, te weten, deen beelft wesende vyf hon- 
dert gulden*, als tselve afscbutsel besteet is, ende de resteerende vyf 
kondert guldens int opnemen ende als tweerck volmaeckt ende staen 
sal, dus bier ontfaen van /o' Jan... Van Lake, tresorier deser stede, op 
rekenyngbe ende minderingbe desen aprilis 1625, vyf hondert gul- 
dens, maeckende LXXXUI lib. VI scb. VIIl gr. 

Nocb ontfaen vanden bovenscbreven tresorier, desen XUl*'^ febr. 
1626, dander vyf hondert guldens, over de voile betalingbe vande bo- 
venscbreven somme van duysent guldens, eens maeckende LXXXIII lib. 
VI scb. VIII gr. 

De post boven de duysent guldens biervoren inden text vermelt, 
bebben Heeren scbepenen gbeaccordeert ende gbejont nocb twee hondert 
guldens, om te common tot de voile betalingbe vande twee hondert pon* 
den grooten. 

Item, nocb voor alle overwerken, de somme van X lib. VI sclu 
VIII gr., waervan den ontfangber inde naeste rekeningbe zal verandt- 
voorden. 

Item, betaelt aen Robert De Nole, op rekenyngbe van bet maecken 
een afscbutsel vanden boogben cboor, jegbens over S^* Lievens capelle, 
dwelcke besteet es aenden zelven M' by men beeren den cantor van 
Esscbe ende men beere de kerckmeesters, voor de somme van twee 
hondert ponden grooten, tot welk werck ende afscbutsel myn edele bee- 
ren van tmagistrat gbeiont bebben duysent guldens, maeckende een 
hondert seuent%esttch pont derlhien schellinghen ende vier grooten, dus 
bier de somme van LXXXIII lib. VI scb. VIII gr. 

Nocb betaelt aenden zelven Robert De Nole, over tbovenscbreven af- 
scbutsel, de somme van vyf hondert guldens, over de voile betaelingbe 




510 



PIECES JUSTIFICATIVES. 



vaade duysent gulden$, die myn edele HeereD schepeneo vander Keore 
deser stede tot het boyensohreven ciraet ende abchutsel geiondt beb- 
ben; dus bier LXXXIII lib. VI sch. YllI gr. 

Noch verteert inde maelteyt, als wanaeer men beeren de kerckmees* 
ters tracteerden sommlghe heerea vant capittel, met men heere den 
Yoorschepen d'HeUebui, men heere den tresorier Van Laken, den bonck- 
hanwer Baert ende men heere den prelaet vsn Aodenbareh, ten hnyae 
vanden doender deser (i), sonder daer inne begrepen den royen wyn 
dier ghedroncken worden, midts dat men heere d'administratenrs van 
tcappittel op heurl. rekeninghe tselve heeft doen stellen. Compt hier 
nil lib. X sch. X gr. 

N- xin. 

Ce que co&terent les partes de cuivre dare da chceur. 

Hebbende nochtans geduerende deze rekeninghe van t^contrackt ende 
accoordt gemaeckt by de eerweerd. heeren van tcapittel met Mon*' 
De Vos, copergieter tot Antwerpen, oyer het maeken ende stellen van 
dry dobbele copere ofte brons deuren in dese kercke, betaelt over het 
eerste piayement de somme van twee duysent guldens wiuelgeldt, volgens 
vier quittantien, maekende in ponden grooten dry hondert dryendertick 
pondt »e$ tcheUingen acht grooten. — III* XXXIII lib. YI sch. Ylli gr. 

{Coa^jHes d$ la domtiom Triett, atmS§ 170S). 

Item, betaelt aen S' De Vos, copergieter tot Antwerpen, op minde- 
ringhe van het accoort met hem aengegaen, tot het makeo van dry 
copere deoren inde cathedrale kerke» ter sorome van hondert sessenses- 
tick ponden, derthien idullingen, vier grooten, volgens syne quittan. in 
date XXVni aug. 4706, dns hier l« LXVI lib. XIII sdi. IIII gr. 

Item, aenden selven over de solve redenen ter somme van twee hon- 
deH pondt, volgens syne qaitun. van date 16** december 1706; dns 
hier II* lib. gr. 

ildma, mmSt 1707). 

Item, betaelt aen MU. De Vos, de somme van veerlick ponden, vyfUen 
schellynghen, twee grooten, over verschot ende volgens syn billiet, ordon- 
nantie ende qnituntie. — XIIII sdi. II gr. 

Hebbende nochtans geduerende deze rekeninghe getelt aen S' Gnill. 
De Vos, copergieter tot Antwerpen, tot voile betaeUnghe van twee 

(I) Jacqdes Ryciacrt, chanoioe el recevcur de la fabrique de T^lise ealhMrale. 
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copere deuren, ate na door hem gestelt aditer den choor in deze cath. 
kercke, de somme van vier hondert vierenveertieh pondt, acht Bchellm" 
ghen, Yolgens syne qaitt. in date 15 marty 1708. — Dus alhier llll* 
XLIill lib. VIII seh. gr. 

{Idim, ami^e J 708). 

Item, betaelt aen M' GuilL De Vo*, eopergieter tot Antwerpeo» op 
aYancie yan het gene hy moet hebben over bet maken ende leveren 
vande derde copere deure in deae kercke, de somme van un hondert 
smenUeuich ponden, derihien sckellinghen, vier grooUn, volgens syne 
quittantie. ^ Dus alhier P LXVI lib. XIII sch. IllI gr. 

(Idem, annSe 1709). 

BeUelt aen H' GuilL De Vo$, eopergieter tot Antwerpen, op rekenin- 
ghe vande derde copere deure dienende achter den hooghen autaer, 
de somme van dry hondert dryendertich ponden, see uhellinghen, acht 
grooten, volgens syne quittantie vanden 14 meert 1709. — Dus IIP 
XXXIII lib. VI sch. VIII gr. 

Item, aenden selven, voor rest ende voUe betaelinghe vande solve 
copere deure, de somme van vyflich ponden^ ihien $chellinghen, per 
quittantie. — Dus L lib. X sch. gr. 

(Idem, atmie 1710). 

N' XIV. 
Orgues. 

Item, betaelt M' Julius Anthony, orgelmaecker, de somme van teten- 
twintigh pondt, $e$ $chellinghen, acht grooten, volghende het accordt met 
hem ghemaeckt den 9*" juny 1617, omme d'orghelen deser kercke te 
vermaecken ende stellcn, boven dien noch vier ponden grooten die 
d'Heeren van het capittel hem voor een gratuyteyt ende recompense 
toegheleyt hebben, bedraeghende t'samen XXX lib. VI sch. VIII gr. 

Item, betaelt H' Comelii Uorenbault, de somme van f^feii ponden 
grooten, over het schilderen vande deuren van d'orghelen, hem besteit 
by myn beer Chamberlain voor de voors. somme. — Dus bier X lib. gr. 

Item, betaelt Pieter Claus, scrainwercker, vier ponden, acht schellin- 
ghen grooten, over het vermaecken vanden stoel van d'orghelen ende 
het veranderen van alle de buysen ende secreten vande voors. or- 
ghelen, mitsgaders het leveren van diversche witten berdels, by quit, 
nil lib. VIII sch. gr. 

Item, betaelt M' Pieter Plumion, steenhauwer, over het vutdoen van 
tviree yseren corbeelen, ende het indoken van tviree anderen corbeelen, 
daerup dat de deuren van d*orghelen rusten. — IIll sch. gr. 
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Item, beuelt Jan Hollebeke, over het blazen van d'orgheleo in het 
repareren vaade zelve, by ordonnaDtie. — XXVI sch. VIII gr. 

Item, betaelt H' Philip$ Wellens, schilder, twintkh ponden groom, 
over het schiideren eode vergulden vaade casse van d*orghelen, mits- 
gaders het vergulden van alle de pypen der voors. orghelen. Al by 
ordonoaatie ende besteedinghe. — XX lib. gr. 

Item, aen Roelandt Reynien, over het maecken vande stellinghe tot 
het accorderen van d'orghelen en vergulden vanden stoel der voors. 
orghelen, enz. — VI lib. IX sch. II gr. 



Pour approprier F^glise de Jehan en la ville de Gand k la 
calibration du chapilre de TOrdre, que la du Roy a intention 
y teuir le X* jour de juillet 1 859, est besoing faire ce quil sensuit. 

Premier, au regard du cocur, il est nicessaire de accroistre le nom- 
bre des sieges latiraulx, qui sont XVII de chascun costi, jusques au 
nombre de 24, et de audesus de la vansure de chascun desdits sieges, 
faire emparcqs correspondants k lemparcqs et largeur desdits sieges, 
pour y mectre et poser les tables aux armes des chevaliers, bien en- 
tendu toutesfois que les emparcqs des tableaux des Roys chevaliers 
dudict ordre qui sopt k present en nombre de troys, doibvent estre 
plus grandz et eslevez plus hault que ceulx des Ducqs, contes et barons 
et aultres chevaliers, dont les deux seront k dextre en entrant de la 
nef audict coeur, et ce troisiesme au coste senestre. Et au regard des 
ceux des M^' de Lempereur defuinct et du Roy souverain dudict ordre, 
seront plus grands et haultz que ceulx desdicts Roys, lesquels seront 
pos^ et mis au font ou boult dudict coeur, centre le dosal au cost6 
dextre prochain k Ihuis dudict coeur du lez et costi de ladicte nef, 
lesquelz deulx tableaux toutesfois ne feront que ung k la separation 
d*un petit pillier k jour, seullement mis entre les armes de leurs dittes 
M^. Et quant k ceiluy de Lempereur moderne, sera de semblable 
haulteur et de telle largeur que lung desdictes H^, lequel se posera 
au mesme fond du costi senestre; le tout par deseure le rievers des 
sieges dudict fons. Pour ce que apr^ la celebration dudict chapitre, 
lintention de Sadicte est de faire remettre et poser les anciens 
tableaux de lordre y tenu parcy devant endesoubz de ladicte vausure 



{Cimpitt d$ Fann^ !6f 7). 
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desdicts sieges. Poar faire lequel ouvrage fault oster lentrefont qui 
est de asselles depnis le hault jusques embas. Item, fault faire 51 ta- 
bleaux pourmettre estdicts emparcqz. Item, sera decent et couYeuable 
de blaochir les pilliers et aocienne machonerie dudict coeur. Et sy 
seroit beau de faire (si povoit) que la Yousuere dudict coeur (lequel 
est de boys) fust aussy blaochie k la similitude de la blanchure de la 
nef. 

Item, est besoing et uecessaire de reparer les verri^res et en 
faire es lieux oil il nen y a, lesquelz on poulroit des veirs blancz 
tant en la nef que audict coeur, et ce h la conservation des riches 
tappiseries quiiz seront tendues en ladicte nef et croiss^e de ladicte 
dglise et auhres tentures audict coeur. Lesquelles, en cas de pluye, 
poulroient estre gat^es en faulte desdicts verri^res et reparations. Et 
pour suspendre et mettre lesdictes tapisseries se poulront mettre et 
plantre grands sapins en tant de endroitz que besoing sera pour por- 
ter lambourdes ou aultres petits sapins pour attacher ladicte tapisserie 
ou au lieu desdicts grands sapins se poulront mettre ferrailles et pil- 
liers de ladicte nef et croiss^e pour porter lesdicts petits sapins. 

Item, fault faire service de dosal {jubi)^ dnmoings du cost6 dudit 
coeur, ce qui se poulroit faire de ample et commune machonnerie avec 
les montees pour servire k ladvenir en faisant le trin, mais pour la 
decoration de lentr^e dudict coeur de lez et cost^ de ladicte nef, ledict 
trin se poulroit accomplir de blancq bois, recouvert ou revestn de 
chavanats on toille et y peintre aulcunes bistoires, duquel on se poul- 
roit servir et ayder en y faisant quelque plancbie legiere, soustenue 
par deux bons pilliers de chesne du cost^ de ladicte nef, lequel on 
poulroit aussy resvectir par dessus de Chavanats en forme de vaulsure 
jusques k ce que le commodity se addonneroit de parchever ledict 
trin de pierre ou aultres materiaulx. 

Item, fault faire ung chandellier on herce pour servir de chandela- 
bre au trav^es dudict coeur k lendroict au devant des premieres 
chaieres du cost6 de lautel oh seront mis 51 cierges. Les deux 
dictes M** de lEmpereur defunct et du Roy souverain dudict ordre de 
5 livres chascun, et les aultes chacun de 2 livres. 

Item, fauldra faire ung ouvraige es caroles dudict coeur k lendroict 
de Tentree laterale du cost^ dextre pour les chantres et organiste 
avec les orgues. 

Au regard des trompettes ils poulront estre es galleries du hault du- 
dict coeur, lesquelles k ces fins Ion pouira faire nettoyer. 

40 
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Taison dCOr. 



Up trapport eode vertooch by den ghedeputeerde van myn Heeren 
Schepenen vander Kenre der stede van Ghendt hedent ghedaen myn 
£. Heeren den Prelaet vande collegiale keercke van S^* Baefs binnen der 
zelver stede, aengaende tfurnieren vanden costen omme te ghereeden den 
^veercken ende chieragen binnen der voors. kercke, ter celebratie van 
der Oerdere vanden gulden Yliese, byder vanden coninc van Spaen- 
gnen onsen gheduchten Heere gheadvyseert, behoavende, myn voors. 
E. Heere in voorderinghe vande zelve wercken es te vreden van zyne 
zyde ende tzynen coste te doen maken de naervolghende percbelen. 

Ecrst, den doxael metten toebeboorten. 

Tverlingben vande gbestoelten. 

Witten vanden cboere metten zydebuecken ende capellen; bebou- 
dens dat myn voors. Heeren schepenen vander Keure tsnrplos vanden 
wercke binnen der voors. collegiale kercke vnldoen, als tvanteersel 
over de voom. gbestoelten; 

De tafereelen ende inne de wapenen van mynen Heeren vande Or- 
dere dienen gheschildert te zyne; 

De rade inden cboer metten luminaire, tortsen, wasse keerchen bin- 
nen der voors. kercke van noode wesende; 

Het afscutsel vanden buecke; tvuUen vanden venster en dier behoo • 
ren zuHen met glase; 

Tsolderen vanden choor; 

Ende generalic tghuent datter meer van noode ende gherequireerd 
wordt, ter decoratie vande voors. feeste als den Toyson der voom. 
adviseeren zal. 

Welteverstaende, dat zulcke veercken alsser naer de voorscreven 
solemniteyt dienen zullen ter verchieringhen vande zelve kercke al- 
daer blyven zullen, ghereserveert tglas inde neuwe vensters ghestelt, 
twelcke myne heeren vander stede vermoghen zullen te werene, zo 
Avanneer by den particulieren edelen ende poorters, andere vensters 
int ghezach van dien, ghestelt zullen wesen. Actum den XXVHI'^ van 
mey 1559, tot Loo xpi. Present : Le Thoison d'or, den onderbailly, 
metgaders als schepenen van Ghent, Philps. de Gruutere ende Pau- 
^els Van de Velde, insgbelycx H' Jan De Mey, dekin, M' Gornelis 
Ganis, canonic van Sente Baefz, M' Franchois Van Zevecote ende Jan 
Van Groelft. 
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Toison d'Or. 

Eerweerdighe Heere, met ootmoedighe revereDtie aen nwe E'. Dese 
68 om dezelve te veradverterea als dat hedent myn heere de Hooch- 
bailliu eode Schepeoeo Yaoder Keure tsameo yergadert hebben gheweest 
om te resolverene vande zake uwer ES kennelic daer toe zy in hem- 
lieden collegie ontboden hebben mynen heere den dekin, de Maye, ende 
Daer laoghe commaDicatie die zy onderlynghe hadden, zoo es de 
hendelynghe resolutle als dat zy dien aengaende met u^e E' als mor- 
ghen begheereo in commuoicatie te commen, daer toe zy deputeren 
zulleD twee Yan haerlieder medeghezelieo in wette, zullen hem ooc 
daer jechens vinden twee yandeo cappitele mede bringhende (up dat 
moghelyk es) den herault omme de zake te handelen ende daer af een 
hende te makene. Ic hebbe yerstaen dat de yoorn. De Maye hem yro^ 
melyck ghedefendeert heeft ende discretelyck gheandwoordt. Alzo myn 
YOorn. Heere morghen (by der gracie Gods) yerstaen zai. 

My hiermede tower beyelende, bidde Gode almachtich dezelye te 
yerleenene ghedurighe ghesontheyt ende prosperiteyt. In haesten. Vat 
myns heeren huus te Ghendt, XXVII yan meye 1559. 

Uwer E' onderdanich. 

Myn heere den prelaet yande collegiale keercke yan Ba^fz tot 
Loo xpi. 

N« XVIII. 
Toison (tOr. 

Mons' le M'*. Volghende u scryyen, zende ick u copie yan woorde 
te woorde accorderende metter originate letteren missiye yanden Go • 
ninck ghezonden an mynen Eer. Heere. Mynen Heere en wilt yander 
zelyer originate niet scheeden, zoo dat myne heeren Schepenen metter 
zelyer copie moeten te yreden zyn. Ghy zult eerst met die yan bet 
capittele adviseren, present Zevecote, wies nlieden te yerandwoorden 
werdt op zulcke objectien als de yoorn. yan Ghendt zouden willen 
excogiteren. De copie yande missiye aen die yan Ghendt es int on- 
ghereede. Ghy mueght an hemlieden eene andere yersoucken, als ghy 
hemlieden de copie yan myns Heeren leyert. Vale, XXIX* may LIX. 
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Wilt (le zaeke met alder diligeotie accelereren zoo myD Eer. Heere 
u belast, ick bidde u my te mWeu zenden uwe arresten PapoDis. 

U. Dienaer ende Vriendt, 
Corn. Bretdel. 

Voorsieaighen ende discreten M' Jan Van Groelft, hofmeester vaa 
myneQ Eer. Heere dea prelaet van Baefs tot Ghendt. 

N« XIX. 
Toison d'Or. 

Deo Dekeo vaoder coUegiale keercke van S^* Baefz, over mynen 
heere deo prelaet der zeWer keercke. Gheconsidereert, dat myn heeren 
Schepenen vander Keure der stede van Gheadt, Yandeo advyse niet en 
zyn taccepteroe tverclaers, offre ende presentatie by den voorn. pre- 
laet hemlieden by ghescrifte overghegheven, angaeode den weercken 
ende preparatie totten feeste vanden Toysoeoe binnen der Yoors. stede 
ende keercke, ende tzelfs ^reygheren scriftelic (alzo hemlieden ghedaen 
es gheveest) zeker andwoorde te ghevene, dies nochtans ten diver- 
schen stonden ende noch jeghenwordelic verzocht zynde, ende mids 
dat de zake haeste requireert, omme de zelve niet te retarderene van 
zynder ende der keercke weghe. Ende omme de eere, welvaert ende 
proffyt yander voors. stede, ende den insetenen yan dier te yoorderen, 
consenteert ende es te vreden, dat de costen int gheheele clevende 
aende Yoors. wercken ende preparatie, volghende den compte vanden 
Thoyson Dor, zo wel ghedaen als te doene, ghedeboarseert ende ghe- 
furniert zullen werden, by ghemeenen ende ghelycken laste, te wetene, 
deen heelft van weghen der voors. stede, ende dandere vande zyde 
vanden voorn. prelaet ende zyne keercke; ende dat zonder prejuditie 
van elc van partyen, meer ofte min daer inne te dooghene oft suppor- 
terene, ter ordonnantie vander Ma' onsen gheduchten heere. Versouc- 
kende aen u notaris hier af iosinuatie ghedaen te zyne den voorn. 
Schepenen, ende van hemlieden op als andwoorde ende resolatie als 
voorn. te hebbene. Aldus ghedaen den il* juny XV* LIV. Present als 
ghetuighe, Jacques Du CeJlier ende Jan Ghendries, 
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XX. 



Toison d'Or. 



Mods' M'*. Myo. E. Heere heeft hedent ontfaDghen briefveo vanden 
Thoison Dor, meDtionaeereDde van tverstellen vaDden hooghen aultaer 
indea choir, ten ^reicken fyne ghy u by hem vinden zult, den zelven 
te kenneu ghevende de groote excessive coosten die myn E. Heere 
dooghende es, alzoo hy daeghelyckx ziedt ende die bemercken mach 
ende inghevalle dat mueghelyck es, dat ment eenichsins laete passeren 
zonder breederen ende meerderen coost te doene, zullet aliesins ver- 
soucken, te meer ghemerck tperyckel datter namaels af zoude mue- 
ghen commen zoet apparent es, inde aude vaulsuren ende andersins. 
Indien ghy hoort ende bevindt by gheene redene ofte goede middele 
tzelve twerck te moghen achterhouden ende laeten passerene, zullet 
ten eersten ende minsten coste dies u mueghelick wezen zal, laeten 
maecken ende verstellen, zonder myn E. Heere hieraf meer te laeten 
importuneeren ende quellene. Hier mede zydt Godt bevolen. 

Den schaut bringh met hem twee brief ven, ghy zultse met hem 
communiquieren met Zevecote, ende vulcommen tinhauden van die, 
zonderlinghe van die vanden President. 

Angaende de tapytserie, joncvrauwe SchauU zal te Ghendt commen 
ende besien de plaetse ende ghecryghen, eyst mueghelic, eeneghe tapyt- 
serie convenabele om mede te ghedoene. 

By laste van mynen E. Heere U. dienaer, 
Pierre Maroox. 

Po$i scripta, Myn Heere heeft dozen naer noene ontfaen briefven van 
myn heere den President, zult de zelve overzien ende leezen met 
Zevecooten, ende den brief van Roy darmes, waer inne wy zeere ver- 
wondert zyn, zult de zelve terstont communiquerene met Zevecote, ende 
principalick den brief vanden President Vigliu$, ende zoo veele doen 
datter gheen meerder swaerheyt af en comme. 

Eersaemen ende beminden M' Jan Van GroeltU, hoofmeesler 
van myn heere den prelaet van Baefs, te Ghendt. 
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XXI. 



La chronique du sacristain Henri (fHooge. 

Een exstrect uten brevier Yan wylen £f. Heynderic Dkooge, ouden 
costere, gescreven vanden zelven. 



Recht up deo XXVin«« dach/ 

Die iDde wedemaeot ghelach/ 

Up Pieters avoodt/ 

Ten viere vaoden morgheostoodt/ 

Droochioe LieveD onghespaert/ 

Yan Baefs duer tSpejgaet tHautem waert/ 

Eode des anderdaeghs daer Daer/ 

Brachtine duer dander gadt int openbaer/ 

Ende met feesten waren zy blyde/ 

Twas prelaet te dien tyde/ 

Van Bossaat myu heere Willem/ 

hit was ghedaen ic zeker ben/ 

Teender goeder ghedinckenessen/ 

Als me screef, verstaet dese lessen/ 

Duust jaer ende vier hondert/ 

Ic bidde dat niement daer in en verwondert/ 

Ende noch screef me daer toe mede/ 

Twee ende twintich inden waerhede/ 

Ende tsependom zy ha bekendt/ 

Doen was ghemets den Spey te Gbendt/ 

Ts^"* Baefs by Jan Sersanders tyde/ 

Ende Zegher Meyeraets, God wil se Terblyden/ 

Ende Lie?in die martelare/ 

Ende alle haer vrienden yerre ende nare/ 



Item, int zelve jaer duust GGCG ende XXII, so was begraven tsente 
Baefs vrouwe Michiele, een wyf yan Philipi, hertoghe van Bourgoenge, 
dochter vanden coninc van Yranckeryke, ende int bringhen ter zelver 
kercke waert so werdt zu ghedreghen duer tselve Speygat den viii^ July, 
ende licht inden middel vanden choore in een tombe, ende haer inge- 
wandt licbt begraven inder religioesen kerckhof. 
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Dit naervolghende zyn de fierten van ante patroons ende patroneaen, 
beruslende in on$e keerke van S^' Baefs by Ghendt. 

Eerst quam Bave int clooster int jaer ods Heeren VP ende 
Xni, tot Amand. 

Item, den eerste dach van octobre, zoo overleet S** Bave van deser 
werelt, dat was int jaer \i* ende XXX; dus was S** Bave syn peniten- 
tie doende int clooster XVIII jare (i). 

Item, den eerste Tan ouste wert Bave gheheven hunt der eerde, 
ende was int jaer VP ende LXXX; dus lach S^* Bave inde eerde eer 
hy gheheven werdt XLIX jaer, ende Loey, bisscop van Noyhon, 
verhiessene metten prelaet Wilfriden ende meer andere, ende was in 
eene fiertere gheleyt, ende eerst den ghemeene volke ghctocht, ende 
S'* Bave lach in dezen fiertere III* jaere ende XXX* 

Item, als men screef M ende X, zo werdt eene schoondere fiertere 
ghemaect, ende daer werdt zyne heleghe ghebeente weder in gheleyt 
ende eerst den volcke ghetoocht by den abet Erembole; dus lach 
5^ Bavens ghebeente in desen fiertere XLVIII jare* 

Item, als me screef M. LVIII, den X*^ dach van meye, zo was eenen 
guldene fiertiere ghemaect ende daer werdt wed. S^* Bave in gheleyt, 
daer hy noch in licht, by den bisscop Boudin van Noyhon ende den 
abet Florbeert, ende daer devoot rycke man in deze translatie, ghe- 
heete Bruno, dewelke gaf totten fiertere IX maerc gondts ende een 
half, ende II kilcten, II cappe, II casole, II geemsels ende noch meer 
in gheldc. 



Eerst quam S^" Levin binne dese lande in ons clooster ts*' Baefs by 
Ghendt, den XVII*" dach van ougste int jaer ons Heeren VI* ende 
XXXIII, ende dede XXX messen achter een an thoofthende vanden 
grave van Baven, up welken auluer IIII verheven santen messe 
hebben ghedaen, te weten, S^* Lievin, S^* Macharis, S^* Loey ende 
iS^ Amandt, ende meer andere heleghe persoonen, ende was maer 
daer naer totten XII*" novembri int zelve jaer. 

Item, den XII*° dach van novembri waert Lieven onthooft te 

(I) Ces dales ne s'accordent point avec celles indiqu^ par Faatear de VBiiUriM 
de I'abbaye de Saint-Bavon, M. Van Loebrbr dit que saint Amand donna la tonsore 
an comte Bavon en 651 et quMl mounit an monastire de Gand en 654, aprto y ayoir 
s(^joorn^ pendant trois ans et quarante jours. 



Van Lieven, eerd$bi$$cop. 
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Ilessche, met S^^ Bricti eade Brictit moeder, gheheeten Crapkahildis, 
ende wert van synen discipelen te Haultem begraven, welc graf werdt 
yanden inghelen ghemaect ende Brictis met hem sancta Craphahildit, 

Den XXVII^ dach van wedemaent werdt Lievin verheve haut 
der eerden, by den bisscop van Gameryck, gheheeten Diederic, ende 
by de abdt Eynards, met vele meer andere persoone, geestelic ende 
weerllc, int jaer als me screef Vlir ende XLII, ende lach Lievin 
inde eerde II* jaere ende IX, eer hy verheve was. 

Item, den II*" dach van October werdt 5*' Lievins gebeente verleyt 
in eene andere fiertlere by de bisscop van Gameryke, gheheete Radbade, 
ende by den abdt van Baefs, gheheete Wildinans, int jaer ons Heere 
M. ende LXXXIIL Ende den volke werdt ghetoocht zyn helich ghe- 
beente ende zyn ghebenedyde hooft, daer vele gate in stonden, de welke 
hem waren ghesteken eer hy onthooft was. Ende lach hy inden eersten 
fiertere IV jare ende XVI. 

Item, den XXVll*" dach van wedemaent, als men screef duust hon- 
dert ende LXXI, zo wm wedere dezen helich ghebeente verleyt in 
eene andere fiertere, waer hy nu rustende es. Ende dese translatie was 
ghedaen int clooster by den bisscop van Dornyke, gheheeten Galterus, 
in presentien vanden abt, gheheeten Betto. Ende lach hy inde twees- 
ten fiertere XGI jaeren. Ende wert by den bisscop weder ghetoocht 
zyn ghebenedyde hooft ende al tghebeente ende wed. in desen fiertiere 
beslooten. Ende in dit zelve jaer quamen van Guelene int clooster 
van S** Baefs V hoofden vande XI"* maegden, waer af de II hoofden 
noch hebben gevlochte gheluhaer. 

Item, als me screef duust ende zevene, zoo quam den heleghen 
lichame van S^* Lievin ende van Briaius, marteleere, van Haultem 
inden clostere van S** Baefs, ende up dien tydt zo ware beede de 
gulden ghesticht, de guld. vanden abdt die daer teghenwordich was, 
gheheeten Eremboldus, metten geestelycke persoone. Ende dat hietme 
tgulde van buten, midts dat wy ons scryve bute der stede, in welc 
guide deden bystandichede de neeringhe vande scipmans, de neeringhe 
vande brauwers, de wuliewevers, de sceepmakers, de tycwevers, de 
cuupers, metsers, de pynders ende versche visschecoopers. Ende de 
wet vander stede die ordonneerden ooc een guide, dwelc men beet 
tgulde van binnen. 

Item, den eersten dach vande jars eyst commemoratie van Lie- 
vin, welke commemoratie es commen hunt de devocy van devoten 
persoonen, ende ter causen van dien zoo gaet me alle jare hove die 
relyquen staen. 
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Fun Landolf, eerdspriestere ende cardinael. 

Eersl, qaam S** Landolf van Roome als me screef VI' XXXVI, ende 
regierde het bisscopdom van Ludeke IX jaeren, tot Remaclui quam, 
ende was meestere van Lambreckt, 

Item, Landolf overleedt deser weerelt als me screef VI* ende 
XLVI, in Wintershove. Ende daer wert hy begraven in S** Pieters 
keerke, de welke keerke sy deden funderen ende hy wydest selve, 
ende int jaer van VI* ende XLIII, zo begrouf hy S** Vincrane, zyne 
zuster, in dese zelve keercke in Wintershove. 

Item, als me screef VII* ende XXXV, den XIU"^ in wedemaent, zo 
wert Landolf verheve, ende zyne zustere, S** Vincrane, Amantts, 
syn eerdsdyake, ende Adriaen, maertelare, Landrade, abdesse, 
den eersten dach van decemb. Ende lach Landolf in de eerde eer 
hy verheve was LXXXIX jaren ende zyn zuster XGII jaren. 

Item, als me screef IX* ende LXXX, zo worden alle deze heleghe 
lichamen brocht van Wintershove, int cloostere van Baefs, by den 
coninc van Vranckeric, Hildericm, met groote ende vele mirakelen. 

Item, als me screef IX* ende LXXXII, zo werdt Landolf ghetran- 
lateert met zynen gheselscepe, eerst den ghemeenen voike ghetoocht 
by den bisscop van Nyhoen, gheheete Lindolfui, in presentien den abdt 
Womaer ende meer geestelix volcx ende weerlic. 

Van Macharyi, eerdibisscop van Antioau, 

Item, als men screef duast ende XI, zo quam Macharys levende 
int cloostere ende wert vanden abdt Eremboldus minnelic ontfanghen. 

Item, als me screef duust ende XII, zo overleet Macharys voor 
tghemeen vole van dese stede vander pestelentie, ende quam mette 
quete ten reefte heten ende betoochde de plecke waer hy wilde begrave 
zyn. Ende ghinc eer hy sterf ofte ziec was inde kuekene, ende maecte 
een zoppe up tvissop, de weike by onghelucke ofte by der gracie Gods 
inde asschen viel, raepte weder up zyn broot uten asschen ende aet 
also, doen badt hy Gods dat daer nemmermeer meer asschen syn en 
mochte dan daer doe ware, ende zyn bede wardt van Gode verhoort 
ende zindert en quam daer noynt asschen, hoe vele viers dat mer maect. 

Item, als men screef duust XL VII, den IX*° dach van meye, zo 
werdt ^* Macharys uter eerde gheheve vanden bisscop van Nyhoen, 
gheheeten Boudin, ende de bisscop van Cameryke, gheheeten Lethber- 
ttu, ende van vele prelaten. Ende bier was ooc teghenwordich de 
coninc van Vranckeryke, Philips, ende de grave van Vlaenderen, Bou- 

41 
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din Tan Rysele, ende zyo zoone, Boudin, grave van Henegaawe, eode 
des anderdaechs daer naer, in presentien van alle deze heeren, zo 
werdt de keerke gewydt van deze twee bisscoppen. 

Item, als men screef duust hondert LXXVII, den XI*" dach van 
hoymaent, zo was Macharis ghetranslateert inden fiertere, daer zjn 
ghebeente nu in rusten es, by versoucke vanden abdt Betto, deweike 
int zelve jaer starf. 

Item, als me screef YIV LIIII, zo was abdt Vander Heecken, de bis- 
scop van Ludeke, gheheeten Egilfridus, de welke vercreecbt Vander 
Heecken den lichame van S** Veerele, den XVI" dacb van novemb. 

Item, als men screef IX'' LXXXV, den VI" january, zo quam van 
Roome den beleghen lichame van Pancracius ende een deel van 
Baerhelen by den versoucke van eene religious, gheheeten EreboU 
du$, die abdt wert naer de doot vanden abt gheheeten Odwinus, 

Item, translatio Pancracii ende Barbere, M. ende LXXX. 

Item, S^* Crmgon* quam int cloostere als me screef IX"" ende XXX, 
vanden stede van Roome, daer by ghemartelezeert was. 

Item, S^* Amandt starf int jaer VI% ende in den tydt van Fulco den 
abdt. 

XXII. 

Lettres des chanoinesses da chapitre de S^* Waudru, a Mans, 
a Cevique de Gand. 1612-1618. 

Monseigneur, 

Estants arriv^z en ceste ville les d^put^z de messieurs de Bavon, 
pour reconduire en vostre Eglise le corps du benoist Macaire, et 
le magistrat de ceste ville de Mons envoyant d^put^z de leur part 
pour servir h ceste acte religieuz, nostre debvoir nous commandoit 
d'y faire pareillement quelque office signal^, car nonobstant que la 
benediction receue de la toute-puissante main de Dieu en la memoire 
de ce Sainct, son grand serviteur, soit est6 gen^rale k tonte ceste ville 
de Mons, sy est il que particuli^rement en sommes est^ b^nefici^z, 
ayant ledict corps sainct repos^ en nostre Eglise sur lautel de tout 
temps dresse k Dieu, en Thonneur de Macaire et les Damoiselles 
avec leurs officiers est^ pr^serv^z de la contagion. Sy est il que nostre 
serment et facon de ne porter nostre habit Eccl^siasticq hors de ce 
ireu de madame S^* Waudrud, nous at command^ de nenvoyer aucunes 
de noz compaignes ^ faire pareil debvoir k celuy dn magistrat, nous 
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avons employe grand solog et travail, et sousteau de la despense pour 
nous acquitter k Thonneur de ce cognoissant qu'entre tant des 
ceuvres admirables que nous font cognoistre la bont^ et grandeur de 
Dieu, 11 ny at aucun quy se puisse esgaler k ceux qu'il opere part et 
en ses bieuheureux sainctz, qu'il at receu participans de sa divine 
gloire, et k ceste occasion tout ce que nous y avons travaill6 et fraye, 
nous at servuy de voye de consolation de devotion, et comme d'asseu- 
rance de la mis^ricorde de Dieu durant noz angoisses et afflictions, de 
sorte que sy les affaires se pouvoient passer k nostre desir, ce sainct 
gage ne ze bougeroit k iamais de nostre Eglise, ny nous arri^re diceluy. 
Laquelle nostre devotion et sainct d^sir nous faict supplier bien hum- 
blement que V. R""* Ill°>* S'** soit servie de faire part k ceste ^lise, 
de quelque pi^ce signal^e du corps dudict Sainct, pour conserver en 
nous et noz successeurs la m^moire de ce b^n^fice et la recognoissance 
qu'k ceste occasion debvons k Dieu, pour demeurer en perp6tuelle 
action de graces par la ressouvenance de ceste affliction, tant grande 
et ezorbitante que de toutes les contagions que par cidevant ont afflig^ 
diverses places et villes, iamais ne se trouva aucune tant abandonn^e 
de tout secours bumain, comme at est6 ceste pauvre d^sol^e ville de 
Mons, nonseulement abandonnee, mais comme proscripte et exil^e de 
toutes places voisines et longtaines, nayant trouv6 mis^ricorde plus 
grande que celle de Macaire par le moyen de V. S'^*, et Messieurs 
de V. Eglise cathedrale, ayant est^ le miracle de ceste assistence sy 
grand et Evident que de quinze cent maisons lors infect^ez k veue 
d'ceuil, Tamendement a est6 sy grand et signale, que Fbonneur en 
doibt demeurer k Dieu seul, la bonte et mis^ricorde duquel avons 
sentu en son bienheureuz Macaire, lequel prions pouvoir demeurer 
perp^tuel intercesseur de ceste ville et de nostre Eglise de S^Waudrud, 
et de vous, 

Monseigneur, 

Nous avons requis Monsieurs Main$ent, Doyen de Germain, Mon- 
sieur Mainsent, son nepveu, Conseilller Ecclesiasticq de la souveraine 
Gour de Haynaut, et Monsieur De Rauventeau, Baillif de nostre Eglise, 
k quilz eussent k presenter k V. S. 111°^ ceste nostre lettre, en faire 
instante requeste, affin que puissions estre b^n^fici^z de quelque por- 
tion dudict Macaire. 

De noste chapitre de Mons, ce 22 de juillet 1616. 



Vos tr^ humbles k vous faire service, les Damoiselles et 
persones du chapitre Waudrud k Mons. 
Par ordonnancc du chapitre ct estoit sign6, F. Gaillart. 
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Messieurs, 

Nous avoDS parl6 h Messieurs yoz d^putez, estans yeoeuz en ceste 
ville pour ramener le corps du bieuheureux Monsieur Macaire, et 
sy avons escript 4 Moosieur le R"* 111"* Vostre Evesque, que faiet que 
Dous scmble impertinent de vous faire Iterativement quelque long dis- 
cours sur les grandz b^n^fices quavons receu de Dieu par son bon- 
heureuz serviteur Macaire, et Fobligation quavons h Vostre Eglise 
pour la servir en revange, cependant nous n'avons peu obmectre que 
de vous supplier bien humblement k ce que voz soient servies de 
nous faire k tousiours participantes de ceste benediction celeste, 
quavons receu presentement en noz afflictions et ce par la participation 
de quelque portion signalee dudict sainct corps, laquelU serat honorde 
chez nous de tous moieus chrestiens et possibles que scaurons adviser 
et sy conserverez cbez nous et noz successeurs la memoire de Tobli- 
gation qu*avons k voz personnes et Vostre Eglise, vous suppliant bien 
instantement de nous accorder ceste requeste. Nous avons requis Mon- 
sieur Mainsent, Doyen de Germain, Monsieur Maiment, son nepveu» 
Gonseillier Ecclesiasticq de la souveraine Gour de Haynaut, et Mon^ 
sieur De Rumenieau, Baillif de nostre Eglise, k ce quilz dussent de 
nostre part vous faite pareille requeste. Sur quoy humblement nous 
recommandant, prions Dieu vous avoir. 

Messieurs, en sa continuelle saincte gr4ce. 

De nostre chapitre de S"* Waudrud k Mons, ce 32 de jnillet 16.16. 

Voz bien humbles, 
Les Damoiselles et persones du chapitre de S^* Waudrud k Mons. 
Par ordonnance dudict chapitre et estoit signe, F. Gmllart. 

xxin. 

La RepuMique frangaise fait enlever les tableaux de ta 

cathedrale. 

Actum in congregatione extraordinaria 12 augtuH 1794* 

Eodem, gelesen eenen brief gesonden door de fransche commissa- 
rissen op het addres au chanoine Looze ou celui pr^ident acluel le cha^ 
pHre; ende alsoe actueel presiderende heer was d'heer Archidiaken, 
soo heeft dien brief ontfangen ende seffens de andere heeren mede- 
gedeelt, den selven behelsde datden voorschreven heer hem seffens most 
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begeyen naer het soo te Yooren genoemt bisdom, iwaer op de aadere 
heeren geresolveert hebben sigh yergadert te houden tot het weder- 
keeren desselfs President; die naer eene goede ure t]fdts, is te rugh 
gekeert, ende mondelyockx te kennen gegeven dat hem een schrift is 
ter hand gestelt, iahoudende orders gedecreteert door het coniitt^ van 
publycke welvaert tot het weghnemen der teste stucken schilderien be- 
rusiende ende toebehoorende de cathedraU Sinte Baefs, ende dit al op 
responsabiliteyt van synen persoon, alle het welcke de vergaederde 
heeren gehoort hebbende, geresolveert hebben sigh daer tegen niet te 
stellen, als niet connende tegen openbaer gewelt. 



Eodem, heeft d*heer Archidiaken geraporte'ert dat by wederom is 
ontboden geweest heeft het quart voor twalf uren by de commissa- 
rissen der fransche Republique, die hem hebben afgevraegt ofte hy 
ende de voordere capitulairen bun wilde tegen stellen, ofte het voick 
opmaecken tot het beletten der oplightinge der sehilderyen van Sinte 
Baefs, conforme aen de vraege gedaen door de comitt6 van pnblique 
welvaert. Waer op den voorschreven beer Aersdiaken bun breviter et 
in propriis verbis heeft geantwoort : Messieurs, centre la force il n'y a 
point de risistance, et le chapitre cathedral n'a jamais 6t6 en itat d'exciter 
le peuple, 

Voorders heeft d'heer arehidiaken nogh gedeclareert dat ter gele- 
gentheyd van het geduerighe in ende uytgaen der werckluyden in de 
cathedraele, hy gesaementlyck met d'heer pastor sancti Bavonis ge- 
sorght heeft voor het tabernakle, vonte ende desselfs registers. 

Voorder geresolveert soo haest de werckluyden met het afdoen ende 
weghnemen der sehilderyen geendight hebben, seffens het goddelyck 
officie te ernemen. 

Oock is gheauttoriseert geweest den beer archidiaken tot het teecken 
garant over alle sehilderyen in Sinte Baefs rustende, die syn weghge- 
nomen, ende dit nomine congregationis dominorum. 

Eeodem geresolveert de commissarissen der fransche Republique te 
vraegen copien autentique van het proces-verbal nopende het wegh- 
nemen der sehilderyen, die meet dienen voor decharge aen de reside- 
rende heeren van het capicel. 

(Cette discharge a ^t^ dono6e). 

Actum in capilulo extraordinario, 20 februarii 1795* 

Syn gecompareert d*heeren canoniken Bellanges ende Vander Beken, 
meldende dat sy gecommitteert waeren geweest vande heeren confra- 



Actum 12^ augusti 1794, post meridum. 
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ters, die versameU waereo geweesi io de sud Hiddelborgh, in ZeeUnd, 
tot het coQYoieren het siWerwerck, ornamenten ende archiYen, immers 
alle effecten die in de Yoormelde stadt hadden gevlaght geweest; rap- 
porterende voorders dat het schip gearresteert lagh ia het ambaght 
Yao Hulst tot Gampen. 

Wiert geresoWeert dat die tY^ee heeren gesaementlyck met den heer 
Lammens («) souden consalteren over de maetregelen in deze netelach- 
tige saecke, te nemen. 



Argenterie de I'iglise cathedrals de Saint-Bavon, envayee a 
la mormaie imperiale. 1793. 

Aaum in capUulo extraordinariOy 50 decembm 1795, pott mi$tam. 

Geresumeert synde het object Yan het Yoorgaeode capittel nopende 
een groot deel Yan het sikerYYerck deser kercke te geYen in de 
munte aen den souYerain^ als hier Yooren is uytgedrackt, behulpsaem 
te syn in de netelachtige omstandigheden in Yrelke het landt als nu is, 
wiert geresoheert te committeren so sy mits desen gecommitteert Yvor- 
den de heeren cantor, tresorier, kerckmeesters ende secretaris, Yan 
het siWerYYcrck fezamineren ende ondersoeken welck men gCYoege- 
lyk sonde connen gCYen met last Yan rapport aen het capittel om als- 
dan finaelyck Ce resoheren. 

Actum in eapitvUo extraordinario, 7 januarii 1794, post missam, 

Eodem, rapporteerden de seer eerYY. heeren cantor, tres6rier, kerek* 
meesters en secreuris, dat sy ingCYolge de capitulaire resolutie Yan 
den 50 december lest, hadden geexamineert het silYcnnrerk deser 
kercke ende der dependerende capellen; dat sy van adYies Mraeren, 
geconsidereert de tydtsomstandigheden , besonderlyck den noodt in 
Yirelcken sigh bcYint Syne Majesteydt den Keyser, te geven, emmers te 
senden naer de munte eene notabel deel, bestaende besonderlyck in 
de Yolgende stucken : 

(I) Pierib-Pbilitpe-Comstart LamheiiSi 4 Gaud, le 8 octobre 1763, mort dans la 
m^me yille le 9 juio 1836, recot le 22 novembre 18(5 du goavemement des Pays- 
Baa, la mission dialler k Paris poor y reeneillir les mannscrits, Itrres, imprimte, 
objelf d'art enlev^ en Belgiqoe par le gouTemement fran^ais. 



N' XXIV. 
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Competerende den choor der cathedrale. 

Ses klyne cs^Ddelaers, wegende in ODcen 660 

Twee reliquiecassen van de HH. Gornelis en LiYinus . . 189 

SiWeren lessenaer der digniteyten i82 

De caDOoes voor de digniteyten 164 

Twee daegelyksche wieroockvaetten . 114 

Twee schelpen 26 

Yerscholde schotel, lampet en ampullen 165 

Twee bellcn ofte eingelen der digniteyten 62 

De groote sihere hostiedoose 17 

Twee silvere schotelkens voor de asche en paeschnagels . 58 

Een confoir met desselfs schotel 72 ' . 

Twee taefelcandelaers met den snuytter 58 10 

Kleynen kelck voor de eerste communicanten .... 10 10 

Eenen voet gebruykt geweest in t'abemaeel 62 . 10 

Eenen hoeker voor gewyt water 92 10 



T'samen oncen. . . . 1851 10 

Onse lieve Vrouwe capelle, 

Vyf lampen 149 

Vier klyne candelaers 212 1/10 

Een wieroockvaty gegeven door den graeve van Hasseli 92 



455 11 

Machariui capelle. 

Vier candelaers 258 1/4 

Bedragende alle t'samen 2542 oncen 16 eng. 



De seer eerwecrde heeren gelet op het expositif van hunne gecom- 
mitteerde, hebben geresolveert soo sy resolveren mits desen de bier 
vooren [gechaverde] objecten te bewegen inde munte ofte jointe, in- 
gevolge de souvereine dispositie aengestelt binnen dese stad, tot wel- 
kens uytwerkinge wierden versogt ende gedepateert de eerw. heeren 
Petit, tresorier, en kerckmeesters met last van de heeren geproposeerde 
directeurs te aensoeken van alles pernitente note te houden, te doen 
wegen ende over te leveren recepise gespecifieert naer behooren, om 
aen ons rapport te doen, met declaratie dat het de intentie van het 
capittel is het silvcrwerk hier vooren gechaveert, te geven aen den 
souverain, op den voet ingevolge de bespreken gedetailleert in de 
depeche op dit object, gegeven tot Brussel den 7 October 1795, met 
renuntiatie aen den intrest voor den tydt van twee jaeren naer date 
deser. 
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Actum m caphnlo extraordinario 9 janmarii. 

Eodem, rapporteerden den heeren tresorier en kerckmeesters, dat 
sy ingevolge hunne commissie verleent in het Yoorgaende capittel, ten 
stadthuyse deser stad in de jointe hadden overgelevert het silverwerck, 
ende dat het selve in hunne presentie gewegen, maer is beifonden te 
beloopen tot 2517 oncen (P 142 et suivants). 

Actum in capUulo ordinario, 30 januarii. 

Eodem, is overgebraght ter taefel capitalair den act van het afge- 
levert silverwerck deser kercke, ten ghewichte van 2547 oncen, ge- 
weerdeert op fl. 8285-14-0, die gelyt es by de rentebrieven donnatie 
Triest. 

No XXV. 

Copie vande vrye sepuUuren vtU f register vant capUtel van 

S'- Baefs. 

Vande sepulture onder den sank mette viercante metaelne plaeu, byden 
groeten pylaer int cruyce aende noortsyde. 

Copie vuyt een brief ofle vonnesse van schepenen winder Keure, in date 
den XV^ in novemb. XUII^ LXXIUI, sca^^* her Ogiers van Mauemme^ 
onderteekent Heyma. 

Wy Claeis van Zickele, Jaspaer Vander Hole, Justaes Coets ende Lieven 
De Eels, als kerckmeesters ende gouverneurs der fabrique van Jans- 
kercke, binnen der stede van Ghent in desen tyt, doen te wetene alle 
lieden dat wy bevindende de goede jonste ende begheerte die onse 
beminde vriende M' Gillis Pappal, (* Gillis, secretaris der voorn. stede 
van Ghendt, ende joncvrouwe Veerhelt Borluuts, zyne wettelyke ghesel- 
nede, hebben inde voorn. kercke waert [int ghndt], die zy der selver 
kercke ende fabrique goede vrienden zyn, ende xonderlinghe ten nieu- 
wen wercke vanden turre, dat nu onlancx leden beghoenen es, zeer be- 
hulpsamelyk haerlieder aelmoesenen ghetoont hebben, ende in goeder 
meeninge zyn, zoo vry verstaen hebben jaerlycx als men daer aen 
wercken zal noch geven zullen, ende in dancbaerhede van dien thaer- 
lieder neerendster bede ende versoeck omme haerlieder devotie te 
voorderene, hebben gheconsenteert en consenteeren by desen over ons 
ende over onse naercommers, die kercmeesters vande voorn. kercke 
wesen zullen, den voorn. m' GilUue ende der joncv' Veerhelt, zyne gbe- 
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selnede, eene plaelse omme eeneD saerek Tai lamelycker groote te 
legghene voor den antaer vanden heleghen cruyee aenden pglaer ende ondet 
beelde van onsen Heere daer kg op den kael xidt, inde lelve kercke van 
Jans, omme hemL die zelve plaetse thuerlieder sepulture, midu haer» 
lieder lioyr ende naercommeren te ghebrugcken teeuwegen daghen, met 
te ghevene ende over te leggene telcken begravingea, over dea orloff 
vande lichtinghe des laercs, in aelmoessenen ende oorbuere der 
Yooro. fabrique, de iomme van %e$ sehellyngken grooten, ende dit al 
boven den gbeheelea funeralen die Bien metten lycke bringhen zai, 
achtenrolghende den ghemeenen rechte daeraf van onden tyde inde 
zelve kercke gbeuseert; in bewarenesae van desen ende kennesse der 
waerbeden, zoo hebben wy kerckmeesters boven ghenoempt dese let* 
teren gbeseghelt metten zeghele vande voorn. kercke vnthanghende; 
op den VIl^ dach van maerte iiit jaer 0ns Heeren M. IIII" LXII. 



Contrat pas$6 par devant les Echevins de Gand, entre le 
Chapitre de la calhedrale et le fondeur Florent Delcaurt, 
pour la fonte de vingt-dnq cloches. — 49 novembre 1655. 

A tons cealx qai ees presentes lettres voirront ou lire oirront, 
Eschevins et Gonseil de la viUe de Gand seavoir faisons; que pardevant 
noDS comparurent en personne v^n^rables Seigneurs, Messires Mekhior 
de Loquenghien, Cbanoine et Tr^sorier, et Philippe Matthias, Cbanoine 
de r^glise catb^drale de ceste ville, authoris^z k ceste fin par acte 
capitulaire en date da XVIII de ce mois de novembre, sign6 L. Vis^ 
scherye; lesquels en vertu d*iceUuy, ont recognu et d6clair6 d'avoir 
faict avecq Florent del Court, qui k ce pr^nt confesse pareillement 
accepter le contract qui sensuit de mot k aultre : 

Aujoord'huy, date de cestes, v^n^rables Seigneurs, Hess" Pierre Van 
Esch, Cbanoine et Chantre, Melchior de Locquenghien, Cbanoine et 
Tr^rier, Guillaume Vranx, Cbanoine et Escolatre, Cornille Ooms, 
Cbanoine et Official, Philippe Matthias et Charles Adriaenuens, Cha* 
noines de T^lise cath^drale de S' Bavon en la ville de Gand, commis 
et deput^z de tr^-r^v^rend P^re en Dieu, Anthoine Triest, I^vesque de 
Gand, et de Mess'* les Doyen et Chapitre, la Pr^voste vacante, de 
ladicte catbedrale ^glise, par actes capitulaires du XXVIIP de septem- 
bre, V*, IX' et XVIP de novembre, cest an XVI' trente et cincq, sont 
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accord6z avecq Florent del Court, filz de Jean, marchand, et m" fondeur 
de cloches, demourant k Douay, pour foadre deux cloches plus grslndes 
que celle qui pead h present sur la tour de ladicte ^glise, dont Tune 
servira de ut, et Tautre de rS, accordante en doulceur, remplissante et 
fouroissante en ton avecq la susdicte pendante, laquelle servira de 
mi, desquelles ledict ut devra peser noeuf mille trois, quatre ou cincq 
cens livres, et I'autre de ri, six mille deux, trois ou quatre cens livres, 
y employant la meilleure estofife que se peult trouver, et ce au pris de 
douze pattars et demy la livre, au poix de la ville de Gand ou de la ville 
de Douay, au chois desdicts Seigneurs. Lesquelles cloches ledict Florent 
dehvra livrer en la ville de Gand et les faire peser et puis transporter 
en ladicte ^glise, tout k ses perils frais et despens, et les faire tirer en 
bault k son p6ril, aux despens neanmoins desdicts Seigneurs, avecq 
telles inscriptions et armoiries que luy seront donn^z par lesdicts 
Seigneurs, et ce k la demy-caresme pour sonner k Pasques prochaine- 
roent venant. Et au cas que lesdictes cloches pesoient davantage que 
diet est cy dessus, scavoir, ledict ut plus de noeuf mille cincq cens 
livres, et ledict r4 de six mille quatre cens livres, ne seront lesdicts 
Seigneurs oblig^z den payer aulcune chose. Et advenant que les- 
dictes cloches estant pendues, naccorderoient en doulceur et harmonie 
remplissante et furnissante avec<f ledict mi, le jugement de quoy leS' 
diets Seigneurs reservent k eulx seuls sans se vouloir soubmectre au 
jugement des aultres, ledict Florent sera tenu et oblige de reprendre 
lesdictes cloches k ses frais et despens. Sy ne seront lesdicts Seigneurs 
oblig6z de faire auicun payemeut que premierement lesdictes cloches 
seront pendues, auront sonnies et est^ re^eues pour bonnes par iceulx, 
ce questant faict ledict Florent recepvra promptement en deniers 
compuns la moyti^ de la valeur desdictes deux cloches. Sy emprend-il 
lesdicts Seigneurs de refondre en la ville de Gand aultres cloches 
pour fornir un accord entier de vintcinq cloches, y comprinses les 
trois susdictes et trois feintes, commen^ant de /a, au pris de trois 
gros la livre touttes les fauctes k sa charge, et livrer en cloches aul- 
tant de 'livres que luy seront livr^es en estoffe accordantes en too, 
doulceur et harmonie, remplissantes et furnissantes en quart, quincte 
et octave avecq les aultres trois plus grosses. Et sy aulcunes d'icelles 
estans pendues ne sont trouv6es telles comme diet est, il sera tenu de 
les refondre k ses frais et despens, et faire accorder comme dessus et * 
livrer lesdictes cloches pour la feste de S' Jean Baptiste, aussy pro- 
chainement venant, et ce que sera trouv6 porter le prix du refondis- 
sement desdictes cloches, sera la moicti6 dicelluy pris avecq la moicti6 
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de laulire moicti6 restaate, du prix des deux susdictes cloches payees 
k la Jean de Tan XVI'' trente et sept, et le surplus tant de Fun que 
de laultre k la Jean XVP trente et huict, saulf que sera valid^e que 
sur ce Talidera ausdicts Seigneurs lestofife, sy aulcune demeure apr^ 
le fondissement desdictes cloches, laquelle ledict Florent sera tenu 
reprendre en payement, au prix de dix soulz et demy la livre. Sy 
sera-il tenu de tenir bonnes tant lesdictes deux grosses cloches que 
les aultres par luy refondues le temps de trois ans, et polront lesdicts 
Messeigneurs, toutes lesdictes cloches faire sonner k leur volunt^, et 
en cas quaulcunes viendront k rompre ou debvroient auhrefois estre 
refondues, il sera tenu de faire et les tenir bonnes aultres trois ans. 
Et pour lasseurance desdicts Seigneurs prester et meclre caution 
souffisante en la ville de Gand. Promectans les ambedeux parties de 
recognoistre ce present contract pardevant les Eschevins de la Keure 
de cette ville de Gand, soubs condempnation voluntaire faict ce 
XVII* de novembre XVP trente et cincq. En faicte de quoy nous 
Eschevins susdits, avons les ambedeux partyes comparantes k leur 
respective requisition condamn^ et condempnons par ces pr^sentes en 
lentretiennement et accomplissement de tout ce que dessus et de cha- 
cun point en particulier. Tesmoing le seing manuel d'un, de noz 
secretaires et le seel aux causes de ladicte ville y appendant, ce 
XIX" de novembre XVP trente et cincq. Sur le plis estoit : A. Vamder 

LUTTSBN* 



Prise de Breda. — Peite a Gand. — Ulnfante liabelle visile 

la cathtdrale. 

Le 9 join 1625, les Pr^lats des abbayes de Gand, le Gonseil 
de Flandre et le Magistrat de la ville, se rendirent en grande 
pompe k r^glise calh^drale, ou ils assislirent au salut, pour 
remercier Dieu du triomphe que le marquis de Spinola venait 
de remporter en s*emparant de Breda (pmme Godt almachtich te 
dancken van syn victorie ende innemen van Breda). 

Les cloches sonnirent k grandes voltes, pendant que le clerge 
entonnait le Te Deum laudamus. L'^glise ^tait d^cor^e comme aux 
grands jours de f^le. Getle c^r^moDie k la fois nalionale et reli- 
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gieuse, eut lieu enlre nenf el dix beared du soir, k la clart^ de 
oombreux cierges de cire. 

En 1625, la peste s^vit k Gand. Poor implorer la mis^ricorde 
divine, les divers voisinages firent c^librer k Saint-Bavon des 
messes en Tbonneur de saint Macaire. Les archives fournissent 
k ce sujet les renseignements snivants : 

Une messe cbanlto fut c^l^brto le 39 aout 1635, par le voi- 
sinage de la Longue Monnaie. — Le 13 octobre, par le voisinage 
des Capucins, la rue Neave Saint-Jacques, le voisinage du sei- 
gneur de Locquenghien, le Calanderberg et la Cruystraete. — 
Le 25 septembre, par le voisinage du B^lier. — Le 3 octobre, 
par la Place d*armes. — Les 4 et 5 octobre, par la rue des Mar- 
jolaines — Le 8 octobre, par le quartier du Bas-Escaut. — Le 
7 octobre, par Tautre partie de la Place d'armes. — Le 21 octo- 
bre, par la Santpoorte. — Le • • octobre, par la partie de la 
Longue Monnaie conduisant vers le Marchi du Vendredi, etc. 

Accowhement de la Reine d'Espagne. 

' A cette occasion Tlnfante Isabelle assisla au Te Deum chants 
ii Saint-Bavon. 

Item, betaelt de spelieden deser stede, aU hebbende ghespelt onder 
de messe ende te Deum laudamu$, in dancksegginghe van het ghe- 
luckich gheligghe vande Coninginne van Spaingnen, ivesende inden 
selven dinst present onse doorluchtige princesse. XII sch. gr. 

Item, betaelt Jan Hollebeke, clockluyder, over bel loyen met de 
groote clocke, twee poosen, den eersten decembre XVI' XXV*"*, als 
wanneer de S*"* Infante in onse kercke den goddelycken dienst quam 
hooren, de somme van IIII sch, gr. 

Noch betaelt den selven over bet luyen met de groote clocke, vier 
poosen, den XI***" december XVI* XXV*^, te weten, tsavens een poose, 
smorghens eene in dincommen te kercke vande S"* Infante ende int 
vuytgaen. tsaemen VIII sch. gr. 
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iVH. Let noms d*aateon et d^arlistes tOBt imprlm^ en pelitM capitales. 



A. 

Aa (fander), 199. 

Abbeville, vUle de la Picardie, 135. 
Adornes, 55. 

Adrianssens (Cbarlet), ^Tdque de Enre- 

Boode, 169, SS5, 329. 
Adrien (S^), 521. 

Ageltrade, fille de saiot Baron, 68, 69, 70. 
Ailly (d*), 289. 
Aire, ville de France, li7. 
Aix-la-Chapelle, ville d'AUemagne, 95. 
Akkergbem (F^Use dO, k Gand, 164. 
Albada (d"), 254. 
AlbeOe doe d"), 25, lU, 270. 
Albert, doc de Bariire, 144. 
Albert (rarcfaidoc), 107, 112. 
AixiAT (Aaaatf), jarltconsnlte, 24. 
Alen^n, 141, 265. 
Alexandre III, pape, 180. 
Alezandre-le-Grand, roi de Mac4do{ne, 
275. 

ALLAnr, scnlptear, 102. 

Allamont (Engine-Albert d'), 6?^oe de 

Gand, 105, 106 et soit., 167, 214. 
Allegambe, 55. 
Jillemagne, 24, 278. 
Al08t,Ta]e, 227. 

Allowin (la comte), vayez S* Baron. 
Alphonse V, roi d'Arragon, 133, 188, 141. 
Allorf 10. 



Amand (St). 2, 69 et snir., 95, 153, 154, 

155, 319, 322. 
Amsterdam, capitale de la Hollande, 165, 

299, 309, 301. 
Anderlecht, 9. 
Andries, 3, 208. 
Angerelles, 206. 
Anselare (ran), 259. 

AmnoHT (Jules), facteor d'orgoes, 129, 

311. 
Antoing(d'), 141. 

Anrers, rille, 84, 155, 250, 254, 278, 279, 
281, 284, 296, 298, 300, 301, 303, 304, 
30S,310, 311. 

Appaert, 301. 

Aranda (de), 34. 

Arena, 110. 

Arents, 3, 223, 271, 282. 
Armentiires (lea briqneteries d^, 6. 
Amoold-l»-Vienx, comte de Flandre, 171. 
Arragon (don Carlos d"), 253. 
Arras, ville de France, 147. 
Arscbot (d*), 145, 254. 
Asscbe, 208,216. 
Asscbry Woterwylghe, 198. 
AssonleviUe (d*), 254. 
Aoberi(d*), 81. 

Anbermont (d*), 81 , 82, 83, 1 1 5, 223. 
Aodenaert, 77. 
Audenarde, rille, 227 271. 
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Aadenarde (tapisseries d'), 8i, 128. 
Aurys, 271. 272. 
Auwegbem, Tillage, 289. 
Auxy, 133, U2. 

AvignoD, Yille de France, 16, 24. 

AyluCd*), 2i. 26i, 278, 281. 

AytU (Bacbo d^, 25, U% 250, 253. 254. 

265, 270,280, 281,282. ' 
AytU de Zuicbem (Yiglias d'), H, 23, 24, 

57, 125, 128, <39, 221, 249 et saiv., 317. 



Backelle, 55. 
Backere, 3. 
Bacque (de la), 55. 
Bacquere, 199. 

Baelegbem (les carries de), 6, 123. 

Baenst (de), 34, 239, 248. 

Baert, 9, 126, 310. 

BAIe, ville de la Saisse, 24. 

Ballet, 65, 203. 

Baltresbande, Tillage, 171. 

Bambost (Jbar), sculpteur, 67, 176, 293. 

BAftARTB (de), bistorien, 131, 132, 146. 

Barbe (S»«), 322. 

Bardeloos, 223, 277. 

Barrabais, Tillage de la Frise, 24, 25. 

BasseTelde (de)r, 55. 

Bast (le cbaDoine Martir Db), antiqaaire, 

153, 181, 218. 
Bast (Li^tir Db), arcbtologae, 14, 52. 
Baadoain, ^T^ue de Noyon, 156, 160, 

319, 321. 
Baudouln lY, comte de Flandre, 171. 
Baadoain, comle de Hainaot, 160, 322 
Baadoain de Lille, comte de Flandre, 160, 

321. 

BaTegbem, Tillage, 188. 
BaTiire (Gaillaame, doc de), 24. 
BaTe, 77, 237. 

BaTon(St), 4, 68 et soiT., 152, 153, 154, 
155, 156, 159, 231, 278, 319. 

BaTon (St-) abbaye, 1 et soiT., 57, 147, 
148, 154, 155, 161, 163, 164, 166, 170, 
228, 235, 265, 267, 278, 518, 319, 321. 

BaTon (Saint-), les armoiries de celte sei- 
gnearie, 27. 

Beaofremei, 187. 

Beaufremont, 141. 

Beaamont (de), voyez Fallot. 

Beaorepaire (de), 254. 



BeaurcToir, 141. 

BECDBLiftTBB (Ic comU dc), biograpbc, 106. 
Becq Ge), 32. 

Beflh>i (le) de Gand, 91,151. 
Begyn, 117. 

Beken (Tander), 62, 325. 
Bellanges, 324. 
Bels (de), 328. 

Belsbeerscb (les carriires de), 6, 244. 

Benoit VII, pape, 179. 

Benoit XIII (Pierre de Lane), pape, 16. 

Benoit XIV, pape, 19. 

Ber, 142. 

Bercbem, 63, 201. 

Bercbman, 272. 

Bbrc^ (Jacqdbs), scalptear, 35. 

Bergbe (Tanden), 262. 

Bergbes (de), 144. 

Berlaimont (de), 144. 

Berlo, 64, 201. 

Bernard, 63, 201, 295. 

Berrabbt (Philippe), peintre, 33, 72. 

Bemaerts, 271, 272, 277. 

Bernstein (de), 144. 

Besanfon, Tille de France, 16. 

Bessarion (le cardinal), 24. 

Bescara, 145. 

Bertboir, 223. 

Bette, 9, 183, 205,206. 

Betto, abb^ de Tabbaye de S^-BaTon, 157, 

320, 322. 
BcTcren, Tillage, 41, 289. 
Bieban, 259. 

BiESBKoucE (Jbar-Baptistb tar), scalptear, 
20. 

Biestman, 263. 

Blandin (le mont), k Gand, 180. 
Bla8ere(de), 9,111, 126. 
Blasias, 272. 
Block (de), 203. 

Blomhaert (Philippe), bistorien et po^te 

flamand, 37, 68, 167. 
BlyleTen, 55, 223. 
Boccaert, 188. 
Boecaert, 248. 

BoEKSBRT (Jbar), statoaire, 68. 

Boele (^gide), abb^ de I'abbaye de SMIa- 

Ton, 172. 
Boele, 3, 88. 
Boellet, 14. 
Boecx, 207. 
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BoGABRT (tarder), scolpieur, 7. 
Bois-le-Duc, Tille, 255. 
Boisot, 201. 

BoUaert, 250, 251, 260, 261, 263. 
BoLSWBRT (ScBELTB a), graTCur, 56. V 
Boom, village, 195. 
Bonifazio (de), 132.^ 
Bonte, 261 . 

Boonen (Jacques), ^?6qoe de Gand, 112, 
i61, 167. 

Borluut, 19, 41, 50, 52, 54, 187, 188, 

220, 257, 262, 289, 328. 
Borman, 165. 

Borssele (Frans de), comte d'Ostrevant, 

133, Ul. 
Bosch (vanden), 188. 

Bosch (Charles vanden), dvdque de Gand, 

113 et sniv., 167, 169. 
Bosscbe (vanden), 293. 
Bossool, 318. 

Boucharsl (Fredericx — dit — vander), 50. 

Bouchaut, village, 279. 

BoQckey, 300, 301. 

Boncle S^Denis, village, 289. 

Bonhaing, lil. 

Boareel, 210. 

Boarges, ville, 24. 

Boorgogne (de), lU, 185, 208, 216. 
Boossen (Franfois-Ren^), dv^qae de Bru- 
ges, 93, 169. 
Boussu, lU, 223. 
Bonverie (de la), 279. 
Bracle (de), 55, 86, 188, 
Brandt (Isabelle), 71. 
Brant, 201. 
Breda, ville, 226, 531. 
Brederode (de), 133, U2, U3. 
Breinen, lil, 144. 
Bresius, 278. 

Bretagne (le due de), 133, 142. 
Breydel, 122, 223. 

Brbtdel (Corrbille), secretaire de Yiglius, 
27, 29, 53, 57, 58, 125, 128, 148, 155, 
166, 175, 224, 249 et suiv., 316. 

Briclis (S»«), 320. 

Broglie (Maurice-Jean de), ^vdque de Gand, 
168. 

Bruges, ville, 131, 148, 149, 161, 228, 

237, 267. 
Brugghe, 188. 



Brnne(de), 183, 199.. 

Bruno, 156, 319. 

Brunswyck, 145. 

Brunswyck-Lunebourg, 54. 

Bruxelles, ville, 25, 35, 136, 165, 238, 

257, 273, 279, 286, 327. 
Bucquoi (de), 254. 
Burchard, ^v^que de Gambrai, 171. 
Burcht (Francois vander), dv^que de Gaud, 

159, 160, 167. 
Bdrcurdis (^cide), jurisconsulte, 221. 
Buridan, 248. 
Busleyden, 63, 201. 
Bygaerde, 276, 281,282. 

€. 

Cabilian (de), 86, 206, 211. 
Caldembrouck (de), 254. 
Calmund (le fief de), 171. 
Cambrai, ville, 156, 157. 
Gampen, ville, 326. 
Canaples, 141. 
Ganis, 313. 

Gappers (Gaspard), sculpteur, 65. 
Gardon, 32, 1 1 8. 
Gasselbergbe, 99. 

Gaslagna (Jean-Baptisle), archev^ae de 

Rossano, 253. 
Gasteau, 141. 
Castel san Pietro, 119. 
Castille, 143, 149. 
Gaslillo, 55. 
Caslro (de), 173, 203. 
Caucbie (de la), 19. 
Cadwer (De)-Rohsb, peintre, 20. 
Gerr(de), 199. 
Chamberlain, 311. ' 

Chamberlain (Georges de), ^vdqae dTpres, 
169. 

Cbampagny (de), 250, 260, 262. 
Chapelle (la), 82. 
Charles I, rot d'Angleterre, 116. 
Charles- le-Chauve, roi de France, 171. 
Cbarles-le-T^mdraire, due de Bourgogne, 
89, 131. 

Charles-Quint. — II ordoonc la constmc- 
tion d'une ciladelle. Creation du chapitre 
de S^-Bavon, 2, 5. — Son portrait, 23. 
— II uomme Yiglius conseiller k la 
chambre impdriale 6 Spire, 24, 88, 90, 
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98, 137, U3, Ii9, 173, 231, 232, 235, 
237, 238, 263, 267, 278, 313. 
Cbarmy, Ul. 

Cbarolais, (le comte de), H2. 
Cbalel(de), Ul. 
Chimay (de), 13i, U5. 
Cboiseul (de), 1Q6. 

CbrifltierD II, roi de Danemarck, 138, 143. 
CaaisTTii, bistorieD, 27. 
Cicua (de la), U3. 
aaus, 311. 

Cleef (N.), pelntre, 233. 
a^ment VIII, pape, 19. 
Clement XII, pape, 6i. 
Clerc (de), 30, 293. 
CUYts (Pbilippe de), 90. 
Clippel (de), li9. 
Clockman, 206. 

Clyte (Jean de la), seigneur de Comninef, 
Ul. 

Cocx (Jacquis), sculptenr, 11, 66, 292, 

293, 29i. 
Coelaerto, 209. 
Coelenbergbe, 194. 
CoeU, 200, 328. 

Colelle (Sainte), sa biograpbie, U, 162. 

Colin, 297, 302, 305. 

Cologne, vUIe d'AUemagne, 95, 157, 250, 

253, 255. 
Comminges, li2. 
Coninck (de), 200, 295. 
Conroold (Pbilippe), abb^ de SMHem, 5, 

220. 

Coppers (Jacques), scolpleur, 105, 307, 
308. 

Corbie, ville de Franee, 15, 16. 
Corcellis (Yan), 13. 
Cordoue, Ui, li5. 
CornU {S% 327. 
Costenoble (de), 203. 
Cotereaa, 194. 
Cottrel, 82, 223, 295. 
Courova (de), 60. 
ConrlewUle, (de) 55. 
Coorriere, lii. 
CoYal, 266. 

Com (MiciBL), peiatre, 59, 55, 87, 197. 
Coye (van), 198. 

CrebeeU, ^vlqae, 169, 274, 281. 
Crane (de), 99. 



Ceater (Gasparo de), peintre, 12, 22, 31, 

33, 56, 92, 96, 286. 
Cn^qoy (de), 141. 
Croix (de), 10. 

Croix (de U), 63, 64, 201, 206. 
Crombrogghe (Alexandra de), Mqme de 

Bruges, 169. 
Cromwell, 116. 

Croy, 25, 90, 134, 141, 142, 145, 254. 
Cmst, 145. 

CauTT (DoMiHiQim), scnlplear, 1 17. 
Caeva, 107. 
Cugnon (de), 86. 
Costines, 106. 
Guyck (van), 65. 



Daele (ran), 276. 
Dalem, 211. 

Damant (Pierre), ^vdqne de Gand, 25, 76, 

77, 87,112, 167, 281. 
Damant, 25, 64, 189, 275, 276. 
Dambouder (de), 86. 
Damman, 5. 
Dammartin, 141. 
Damme (van), 73. 
Danekaerts, 212. 
Daopbin^ (le), 24. 

Dbceer (Pisrrb de), historien, 112, 113. 

Deckere (de), 75. 

Deens, 223. 

Defle, 210. 

Degroote, 294. 

Delabaye, 287, 288. 

Delcouet (Florert), fondeor de doebes, 

222, 225, 329, 330,331. 
Delcodrt (Jear), senlptenr, 106. 
Delebecqae (Loois-Josepb), ^v^e de Gtnd, 

93, 167, 168. 
Delsari, 303. 
Delval, 61. 
Delvael, 283. 

Delvacx (Laueert), sutnaire, 100, 101, 

102, 295. 296, 297, 298. 
Demoor, 123. 
Denti^res, 223. 
Denys, 209. 
Derinck, 28. 

DssGARPS, iconograpbe, 21. 
Desmaretz, 258, 260, '267, 
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Despars (Nicous), choniqueurt 156. 
Deste, 185. 

Destelberghe, village, 28i. 
Destoibes (rabb^), historien, 71. 
Deswae, 297. 

Deventer, ville des Pays-Bas^ 24. 

Deynaert, 361. 

DeyDze, ville, 180, 273, 288. 

Dherde, 288. 

Dickele (vaD), 126, 127. 

DiBticx (le chevalier Charles-Loois), his- 

torien, 16, 17, 113, 217. 
Diericx, 205. 

Dijon, ville de France, 135, 147. 
Dions, 168. 
Dimance, 82. 
Disures, 273. 
Dixmude (van), 3, 32. 
Ddle, ville de France, 24. 
Doormael, 65. 
Doria, 144. 

Doaai, ville de France, 222, 330. 
Draeck (de), 54, 55, 189. 
Driel (van), 199. 
Driessche, 99. 
Drieu, 141. 
Docellier, 316. 

Dankerque, ville de France, 183. 
DuQDBSROT (JMadHB), statuairc, 81, 109, 

110, 111, 113, 114, 215. 
Ddqubsrot (Frar^ois), slataaire, 109. 
Durynck, 99. 

DoTSB (Prvdbrt var), po^te flamand el ar- 

cbiviste de la ville de Gand, 268. 
Dyckele (van), 198, 199. 

E. 

Eecbaute, 206. 

Eccke (vanden), 3. 

Eede (vanden), 187, 211. 

Eersel (Govard-G^rard van), 6yique dc 

Gand, 83, 84, 117, 168, 202. 
Edinghen (de), 86, 211. 
^gilfride, abb^ de S^Bavon, ^v^ae de 

Li^ge, 322, 
^ginard, abb6 de S^-Bavon et secretaire de 

Charlemagne, 4, 156. 
Egroont (d^, 99, 143, 250, 265, 280, 281, 

282. 

I^lisabelh, reine d'Angleterre, 53, 250, 256. 
^lisabclh de France, 149. 



Eloi(SO, 153, 154, 155, 156, 319. 
tlsi (vander), 63, 201, 289, 296. 
Elteren, 81. 

Emmanoel-Philiberl, due de Savoic, 143. 

Engbien, 63, 64, 199, 201. 

^RASMB, philosophc, 24. 

Erembold, abbt^ de S^-Bavon, 95, 156, 

319, 320, 321, 322. 
Ernest de Bavidre, Mqut de Li^ge, 255. 
Erpelghem, 149. 
Escaut (r), fleuve, 227. 
Esch (van), 82, 122, 223, 329. 
EspiROY (Philippe DE l^, historien, 187. 
Espinoy (de V), 141, 186. 
Eslricx, 35, 88, 185, 223. 
Eugene III, pape, 180. 
Eugene IV, pape, 17. 
Everghem (le comt^ d")* 77, 106, 252, 

266, 284. 
Exaerde, village, 73, 284. 
EvcK (HcBERT van), peinlrc, 33, 41 etsuiv., 

110, 139, 163, 190, 250, 289. 
Etck (Jear var), peintre, 33, 41 el suiv., 

110, 139, 163, 250, 289. 
Etce (Marccerite var), peinlre, 191. 
Eynalten, 63, 64, 201. 
Eynde (vanden), 298. 
Eyse, 274. 

r. 

Faille (deUa), 14, 19, 79, 175, 199. 
Faing (du), 85, 86, 211. 
Fallot de Beaomont, ^v^que de Gand, 21, 
168, 234. 

Farndse (Alexandre), prince de Parme, 1 8, 
53, 58, 253, 256, 260, 261, 268. 

Farntoe (le cardinal), 236. 

Farndse, 145, 

Febure, Ti. 

F<lix V,*anti-pape, 17. 

Ferdinand, arcbiduc d'Aatriche, 144. 

Ferdinand, empereaf d^Allemagne, 138, 
144, 149, 278. 

Ferdinand V, roi d'Espagne, 149. 

Ficqoemont, 106. 

Fiefville (de la), 146, 147. 

Fiennes (de), 143. 

Fispe, 10. 

Flandre (le pays de), 16, 227, 228. 
Florbert, premier abb^ de Tabhaye de 
S^Btvon, 4, 70, 156. 

48 
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Flosis (FtAiis), peiolre, Si. 
Foix, 

Fonck, 254. 

FoiTAiR (Albeit), p«intre, 73. 

Foarment (Heline), 71. 

Foorneau (de), 63, 201. 

FouYens, 142. 

Franc (le), 18. 

Franche-Gomt^, 24. 

Franchots (Luc), peintre, 176. 

Frarck, dit : le Vieux, peintre, 187, 207. 

Frarci (Francois), peintre, 196, 197* 

Francis, ^v^qoe de Munster, 24. 

Fnideric, due de Bavi^re, 144. 

Frias, 144. 

Fribourg, ville de la Suisse, 24. 
Funcb, 254. 
Fnrstemberg, 145. 

Gacbard, archiviste-g^n^ral do royanme 

de Belgiqne, 235. 
Gaillart, 323, 324. 

Gand, 16, 19, 136, 137, 139, 147, 148, 
149, 150, 151, 160, 164, 180, 181, 
228, 229, 232, 233, 235, 250, 254, 
255, 256, 257, 258, 260, 261, 265, 
276, 279, 284, 285, 286, 287, 288, 
S03, 312, 313, 314, 316, 317, 318, 
322, 530, 331. 

Garique (de la), 81. 

Gaada (van), 5. 

Gantier, ^vdque de Cambrai, 520. 
Gavre, 63. 143, 201. 
G^rard-le-Diable, vo^ex Vilain. 
G6rard, ^v^qoe de Tournai, 180. 
Germain (le cbapitre de S^t ^ Hons, 158, 

159. 
GeTaert, 50. 
Gheldere (vau), 61, 294. 
Ghendries, 516. 

GBESooiias (I'abb^), historian, 181. 
Gheyle, 79. 
Gbillion (le), 199. 

Gbistelles(de),106, 192, 193,194, 195, 223. 
Gbysegbem, 188. 
Gillis, 281, 282. 
Gobert, 135. 
Goer (de), 254. 

GoBsiii (ob), imprimear et iconograpbe, 5, 
219, 221. 



GoBTCBEBUER, arcb^logoe, 99, 125, 166, 
217. 

Goelbals, 31,74, 179, 207. 
Goossens, 75. 
Gomer, 82. 
Gorges (de), 289. 
Gottignies, 201. 

Gracbt (zander), 3, 64, 106, 201. 
Grabmate, bistorien, 282. 
Grandpr^ (de), 141. 
Gran?e)le, voyet Perrenot. 
Grave (de), 82. 
Gravelines (la bataille de), 99. 
Gr^goire XIII, pape, 253, 255. 
Grendbergbe (le fief de)« 171. 
Griettens, 203. 
Grimerscbet, 211. 
Gritman, 254. 

Grobbendonck (de), voyejr Sehets. 
Groeirt (van), 313, 314, 316, 317. 
Groirchaert (J bar), fondeur de clocbes, 224. 
Groolven (van), 86. 
Gmotere (de), 13, 54, 64, 201, 313. 
Goddenghem, 171. 
Gaeldre (le doc de), 134. 
Gaericben (le cbapitre de), 255. 
Guerincx, 223. 

Guoart (le chanoine), caligraphe, 123, 223. 
Gugnon (de), 211. 
Goillaume, due de Bavi^re, 24. 
Guillaume I, roi des Pays-Bas, 72. 
GuiBARD, arcbitecte, 253. 



Habrocq, 32. 

Habgbbr (Pierre vardbr), Aeleur d'orgues, 
130. 

Haegben (vander), 192, 197. 
Haese (de), 73, 199. 
Hagben (vander), 128, 288. 
Halewyn, 16, 77, 183. 
Halle (van), 294. 
Halmale, 64, 201. 
Hals (Pierre), peintre, 72. 
Hals (Tbierri), peintre, 85. 
Hane (de), 55. 
Hania, 24. 

Haricq (Hubert), peintre, 60. 
Hans^atiqaes (les villes), 278. 
Hantes, 142. 
Hant (de), 185. 
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HappaeH, 39. 
Harancoart, 106. 
Harcbies, 106. 
Harel (£lib), biograpbe, 18. 
nasselt, yille, 85, 263. 
Hasselt (1e cointe de), 327. 
Hauboardin, 141. 

Haucbinas (Jean), arcbey^qae de Malines, 

250, 260. 
HaadioD (de), 223. 
Hautoy (do), 211. 
Hay(de la), 212, 293, 29i. 
Hayc(de la), 19, 79. 
Hedbeltrci, scolpteor, 105, 303. 
Hecke (vanden), 204. 

Heecken (vauder), abb^ de S^Bavon, 322. 
Heede (vanden), 28, 183, 259. 
Hbbrb (Jean db), scolpteur, 57, 66, 12i, 
li8. 

Heebb (Ldc db), peintre et poete, 37, 66, 

84, 166, 167. 
Heetvelde (vanden), 9, 272, 273, 281. 
Heidelberg, ville d'Allemagne, 17. 
Heinderix, 211. 

Helderbbrg (GMbt), stataaire, 63, 113. 
Hellebas, voyei de Blasere. 
Hellin, 199. 

Hbllir (le chanoine E.-A.), g^ndalogiste, 
13, 19, 20, 22, 75, 108, 113, 121, 122, 
197, 203. 

Hellinc, 32. 

Hembyze {Jonktr Jan van), 28, 58, 187, 

188, 250, 258, 262. 
Hembyze, 22. 
Hemsrode, 188. 
Henneron, 82. 
Hennin (de), 144. 

Hennin d'Alsace (Tbomas-Pbilippe de), 

archevAque de Malines, 169. 
Henri II, roi de France, 137. 
Henri VIII, roi d'Angleterre, 163. 
Herbenstein, 65. 
Herlo, 278, 279. 
Hersecke (van), 307, 308. 
Herselles, 141. 

Hertoghe (de), 5, 197, 199, 276, 277. 

Hertschap, 297. 

Hesbaie (la), 68. 

Hesdin (le monast^re d'), 17. 

HettcmanI, 254. 



Heuvblb (dor Artorio varder), peintre, 36, 

53, 206. 
Heyen, 208, 216, 289. 
Hetlbrocck, graveur, 63, 102. 
Heylwegen, 298. 
Heyma, 328. 

Heyrdbricix (P.-J.), cbrooiqueur, 232. 
Hille (van), 223. 268. 
Hinckaert, 63, 199, 201. 
Hocken, 296. 

Hodion (Nicolas de), 6v^ae de Brages, 

169. 
Hoebrecht, 199. 
Hole (vander), 328. 
Hollande (les briqaeieries de), 6, 279. 
Hollande, 254, 273. 
Hollebeke, 312 

HoRTHORST (Gerard), peintre, 14, 56, 191, 
290. 

Horebadt (les), peintres, 66. 

Horerbaut (Corrillb), peintre sar verre, 

128, 311. 
Horkrbadt (Gerard), peintre, 163, 164. 
Hoobrouck (van), 64, 65, 200, 298. 
HoocBB (Herri d*), cbroniquenr, 155, 160, 

162, 318. 
HooREBAUT (Frar^ois), pointro, 53. 
Hooredeke (var), paUographe, 13. 
Hopperus, 261, 278. 

Horebeke (Franfois van), ^v^ae de Gand, 

167. 
Horn (de), 145. 

Homes (Albert de), ^v^qne de Gand, 167* 
202, 216. 

Houthem S^Lidvin, village, 156, 170, 

320. 
Hove (van), 

Hoynck van Papendrecht, 27. 

Huele (van), 

Huerne, 32, 201. 

Hdppel (Pierre var), peintre, 97. 

Hugenois (Li^vin), abb^ de Tabbaye de 

S^Bavon, 163, 164. 
HoGBE (Guillaume), scolpteur, 7, 127,219, 

229, 230. 
Hugbe, 272. 

HcLLB (Arselrb var), pcitttrc, 62. 
Hnlle (van), 74. 
Halst, ville, 526. 
Humiires (de), 153, 141. 
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HuUebaot, 259. ^ 
Huusman, 274. 

I. 

Illoirs, 188. 

logolstat, Yille de la Bavidre, 24, 278. 
Uabelle de Portugal, 91, 151, 149. 
Uabelle (I'archidachesse), 107, 112, 150, 

226, 551. 
Isabelle, reine de Caslille, 149. 

S. 

Jacob, compositeur et maltre de cbapelle, 

150. 
Jaegber, 278. 
Jaghere (de), 187. 
Jamoigne (la baronnie de), 85. 
Jansenius, ^v^que de Gand, 56, 167, 265, 

269, 271, 272. 
Jacqaeline de Bavi^re, 155. 
Jarssers (Abraham), peintrc, 20, 21. 
Jarssers (F.-G.), statoaire, 85. 
Janssens, 299. 
Jean-Bapliste (S^), 161. 
Jean III, rot de Portugal, 158, 144. 
Jeanne-la-Folle, ducbesse de Bourgogne, 

75, 89. 

Jerusalem, ville de la Palestine, 29, 180, 

217, 280. 
Joncbeere, 185. 
Joncbiere (la), 199. 
Jonuelle, 141. 
Jules II, pape, 258. 
Juliers (le due de), 255. 
Juan (don) d^Autricbe, gouverneur-g^n^ral 

des Pays-Bas, 278. 
Justinien (les Institutes de), 24. 

Kaiserwertb (le cb4teau de), 255. 
Ralkene, 192, 195. 
Kegbele, 206. 
Kene (vander), 205. 
Kercbove, 221 . 
Kervyn, 91, 122. 

Kervtr oe Lbttbrbovb, bistorien, 70, 
Kessel (van), 120. 
Ketelboutere, 194. 

Ketchbbmar (Thomas), facteur d'orgues, 129. 
Keyser(de), 271. 
Kinscbot, 50. 



Knesselaere, 52. 
Knibbe, 99. 

Kuick (Pierre), Mqut de Tournai, 90. 

Laetbem, village, 289. 

Lake (van), 111, 509, 510. 

Lalaiog (de), 6, 152, 142, 145, 145, 199, 

259, 248. 
Lambert (St), 521. 
Lambrecbt, 285. 
Lanchals, 79, 294. 
Landas(de), 82,199. 
Landoald (SO, 97, 155, 157. 
Landoir, 6v^ue de Noyon, 157, 521. 
Landrude (S^), 521. 
Larot (Gaspabd), statuaire, 102. 
Lannoy (de), 55, 154, 141, 144, 206. 
Lappescure, 171. 
Larrebeke (van), 224. 
Lausanne, viUe de la Suisse, 17. 
Lausus, 180, 181, 182. 
Laute, 205, 
Lays, 272. 
Lecompte, 61. 
Ledc (carri^res de), 6, 244. 
Leefdael, 65, 64, 201. 
Leeuwarden, ville des Pays-Bas, 24. 
Lefebvre, 155. 
Lembeke, village, 188. 
LenouGOurt, 106. 
L6on, 145. 
Leoninus, 267, 278. 

Lbplat (Pierre), peintre, 62, 72, 155, 168. 
Lbplat (Gilles), peintre, 62. 
Lebot, peintre, 102. 
Lesbrodssabt (Philippe), po€te, 227. 
Letba (le flefde), 171. 
Letbbert, ^v^que de Cambrai, 160, 521. 
Leyden, ville des Pays-Bas, 24. 
Licbtervelde (Albert-Louis, comte de), <vd- 

que de Namur, 169. 
Liedekercke, 106. 
Li^ge (les ^v^ques de), 171, 255. 
Libhaceeb (Jacques oe), peintre sur verre, 

127. 

Libhaceeb (Nicolas), dit Roote, peintre, 9, 
60, 61. 62, 67, 72, 127. 197. 206. 234. 
295, 294. 

Lienaerl. 295. 
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Lierre, tiIIc, 125. 

Lieve (la), riviere, 228. 

LWvin (St). 4, 48, 153, 154, 155, 156, 

157, 163, 164, 170, 319, 320, 327. 
LigDC (de), 144. 
IJgney, 141. 

Liile, ville de France, 80, 147. 

Lindanus (Guillaume), ^v^que de Gand, 36, 
167, 251, 262, 263, 283. 

Linden (Jean vander), abbci de S'* Ger- 
trude, 254. 

Linden (vander), 212, 263. 

Lire, 194. 

Lobkowilz (le prince de), <^v^que de Gand, 
80, 168. 

Locqaenghien (de), 162, 209, 223, 329, 
331. 

Lokeren, ville, 35, 167, 189, 228. 
LoiEREN (AuGDSTE VAii), hislorieo, 2, 111, 

148, i54, 171, 319. 
Longueval (de), 254. 

Loochristy {Loo xpi)^ village, 284, 313, 
314. 

LooR (vAif), numismate, 27. 
Looze, 324. 

Lopez de Mendoca, 143. 
Lora (de), 143. ' 
LoREKT, peintre, 33. 
Lolhaire, roi de France, 179. 
Lotin, 266. 
Louis, voyez Luevis. 
Louis XV, roi de France, 18. 
Louise (la princesse), 18. 
Louise-Marie d'Orleans, reine des Beiges, 
150. 

Lonvain, ville, 24, 25, 35, 1 12, 250, 252, 
264, 275. 

Lovendeghem, village, 189, 206, 256, 
289. 

LcEvis (Daniel), pcinlre snr verre, 164. 
LoEvis (Liiviif), peintre sur verre, 128. 
Luromene, 22, 187, 188. 
Lammens, 302, 326. 

•Lune (Pierre de), pape, voyez Benoit XIII. 
Luucx, 198. 
Luxembourg (de), 141. 
Luytsen (vander), 331. 
Lys (la), riviere, 228. 



Macaire (S'), 4, 93 el suiv., 153, 154, 155, 



158, 159, 160. 161. 319, 321, 322, 323, 

324, 331. 
Macaire, archevdque d'Antioche, 93. 
Madrid, capitale de PEspagne, 215. 
Maes, 113. 

Maes-Cariiii, peintre, 8i. 
Maes (Charles), Mque de Gand, 114, 167, 
309. 

Maestricht, ville, 95. 
Mainsent, 323, 324. 
Maire (le), 52. 
Malassys, 283. 
Male (van), 3, 204, 248. 
Malembais, 141. 

Malines, ville, 95, 158, 271, 279, 280. 
Malsetle, 144. 
Mane, 142. 

Maroer (Cdarles VAif), iconographe, 52, 

164, 165, 166, 265, 279. 
Mansele, 145. 
Mansfeld (de)» 255. 
Marcilly, 77. 
Mareke (van), 188, 309. 
Mares (de), 9. 
Margais (des), 82. 

Marguerite d'Autriche, 90, 91, 149. 
Marguerite de Parroe, gouvernante des 

Pays-Bas, 278. 
Marguerite dTorck, 90, 91. 
Margy (de), 211. 

Marie-Louise, imp^ratrice des Francais, 18. 
Marie, reine d'Anglelerre, 22. 
Marie (la princesse), gouvernante des Pays- 
Bas, 25, 128. 
Marie, reine de Hongrie, 268, 278. 
Marne, 142. 
Maroux, 317. 

Martens (Pbilippe), sculpteur, 54, 62, 105, 

29*, 299, 300, 301, 304, 305, 307. 
Martens (de), 86, 211, 251. 
Martin V, Pape, 16. 
Marlines Sumero, 54. 
Masincourt, 141. 
Massenie, village, 327. 
Massene, 206. 
Masnuy, 63, 64, 201. 
Mathias (Parcbiduc), 254. 
Mathts, peintre, 66. 
Matthias, 60, 61, 223, 291, 339. 
Matthts, sculpteur, 81. 
Maubeuge, ville de France, 95. 
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Maximilien, roi de Bohdme, 143. 
Maximilien I, empereur d'Allemagne, ti9, 
278. 

Mayence, ville d'AIIemagoe, 95, 281. 

Mayo, 3, 239, 248. 

M^icis, 143. 

Medina, 144. 

Meer (van), 223. 

Meerelbeke, village, 208. 

Meeren (vander), 3, 86, 188, 223. 

Mbbrer (Gerard vander), peintre» 33, 50. 

Meerscm (Polidore varder), historien, 5. 

Meerscb (vander), 206. 

Meelkerke (de), 289. 

Meetkerke (van), 254. 

Megank, 3, 277, 279, 282. 

Melrode (le fiefde), 171. 

Melun (de), 141. 

Mekliiic, peintre, 139. 

Meodonck, 164. 

Menil, 211. 

Mereatel (Raphael), abb^ de Tabbaye de 

St-Bavon, 148, 250, 251, 265, 278. 
Merlo, 113, 

M^rode (de), 106, 107, 254. 

Mestere, 248. 

Melteney, 82. 

Meulenaere (de), 118. 

Meulestedc, village, 266, 284. 

Meure (de), 134, 141. 

Mey (de), 38, 203, 248, 313, 314, 315. 

Meyeraerts, 318. 

Meyere (de), 272, 282. 

Michaolt, 64, 201. 

Michel, 39. 

Micrel-Arce, slaluaire, 43, 109. 

Michelle de France, 146, 147, 148, 250, 

251, 318. 
Middelbourg. villo, 303, 326. 
Milct, 77. 
Millol, 82. 

Moerbeke, village, 284. 

Moere, 183. 

Moesgenbroucq, 282. 

Mongomery, 137. 

Monicr (le). 78, 87, 209, 284. 

Mons, ville, 158, 160, 522, 323, 324. 

Montfort, 141, 142. 

Montmorency, 144, 145. 

Morel de Tangry, 85, 86. 

Morillon, dvdqne de Tonrnay, 169, 267. 



Mote, 188. 

Motte (de la), 81, 141, 202. 

Moulinean, 186. 

Moy (de), 30. 

Moyo (de), 199. 

Moyon, 14. 

Manck (de), 198. 

Munich (Luc), dernier abb^ de Tabbaye de 
S»-Bavon, 2, 3, 25, 55, 57, 58, 212. 213, 
214, 249, 250, 251, 258, 259, 266, 272, 
278, 283, 284. 

Munich, capitate de la Baviire, 64. 

Munster, ville d'Allemagne. 24, 278. 

Munte, 206. 

Mussche, 293. 

Myleu (vander), 254. 

Ni^ara (de), 143. 

Namur, ville, 250, 282, 306. 

Napoldon I, empereur des Fran^if, 18. 

Nassau, 145. 

Nebra (de), 10. 

Neetensone, 22. 

NenchAtel, 141. 

Nicasius, 293, 294, 295. 

Nice, 16. 

Nicolas (I'^glise de SS, k Gand, 91. 

Nielene (van), 200. 

Nieulant, 55, 65. 

Nigri (de), 268. 

Nivelle, ville, 295, 296. 

NoiB (Robert db), sculptenr. 111, 1^5,309. 

Noot (Maximilien-Antoine vander), ^v^ne 

de Gand, 57, 64, 168, 200. 
Noot (Philippe-Erard vander), ^v^ue de 

Gand, 62, 63, 75, 167, 200, 201. 
NoRiAR (C), graveur, 14. 
Norman (de), 67, 187, 293. 
Noyelles (de), 141. 
Noyon, ville de France, 156, 157. 
Nuremberg, ville d'Allemagne, 175. 



Odwin, abb^ de S^Bavon. 322. 

Odilon (le comte), 69. 

Oignies (d'), 254. 

Ooms, 38, 223, 329. 

Oostacker, village, 14. 

Oosterlinck, 199. 

Oosterzecle (carri^rcs d'), 6, 244. 
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Olseoe, village, 79, 294. 
OogeTalle, 195. 

Onchera (Charles), graveur, 26, 83, 163, 
166. 

Oiitaneda (de), 34. 

Orange (le prince d'), sarnomm^ : U Tact- 

lume, 33, 296. 
Orleans (le due d'), 135, liO. 
Orleans (Louise-Marie d"), reine des Beiges, 

150. 
Orlys, 113. 

Osteode, ville, 150, 208, 216. 

Ostrevaut, 133, 1i1. 

Otgive (la comtesse), 171. 

Olbelbold, abbe de Tabbaye dc S^Bavon, 

171. 
Oltens, 296. 
Overacker, 189. 
Overbekc, 199. 
Overmeire, village, 13i. 
Overyssel, province des Pays-Bas, 282. 



Padooe, ville d'iUlie, 24. 
Pablirci (Joseph), peintre, 1i. 
Paers (des), 82. 
PaiUar, 82. 
Palestine (la), 94. 
Pamele, 209. 

Pamele (le seigneur de), voyez Josse Vydts. 

Pancrace (S*), 322. 

Panne, 297. 

Papal, 220, 328. 

Pape (de), 183. 

Paqdot, biographe, 38. 

Parcien(de), 141, 142. 

Paris, capitale de la France, 72, 147, 326. 

Parme, 145. 

Parme (le prince de), poyez Alexandre 
Farndse. 

PAtMEifTiER (les fr^res), sculpteurs, 31. 
Parys (van), 75. 
Paul iV, pape, 254. 
Paul V, pape, 19. 

Paclt (Rombact), sculpteur, 37, 78. 
Pauwels (Jean), fondeur de cloches, 223, 
225. 

Paq^els (Roidadt), statuaire, 114. 
Pavan, 106. 
Pays-Bas, 253. 
Pcrchc (de), 141. 



Perchlolt, 65. 
Perre (vander), 289. 

Perrenot (Antoine), cardinal de Granvelle, 

3, 169, 260, 261. 
PerrcnoUe, 77. 
Pelit, 327. 
Pbarallde (St«), 322. 
Philippe, roi de France, 160, 3i1. 
Philippe-le-Bel, comte de Flandre, 88, 89, 

90, 149, 233. 
Philippe-le-Bon, due de Boargogne, 17, 

41, 73, 123, 131, 132, 140, 142, 146, 

148, 151, 318. 
Philippe 11, roi d'Espagne, 22, 23, 25, 

36, 37, 53, 80, 123, 132, 135, 136, 

137, 140, 142, 143, 149, 224, 266. 
Philippe III, roi d'Espagne, 127, 149, 150, 

211, 313. 
Philippe IV, roi d'Espagne, 56, 290. 
Picardie (la), 135. 

Picavet, ciseleur, 104, 304, 306, 808. 
Pickere (de), 74, 206. 207. 
PicQvi (Cbarles), peintre, 76, 234. 
Pie IV, pape, 169. 
Pie VI, pape. 19. 
Pierin, 39, 40, 189. 

Pierre (Pabbaye de S^t & Gand, 270, 271, 
321. 

Pierreax (du), 195, 196. 
Piet (vander), 248. 

PiLSEw (Francois), peintre et graveur, 72. 
Plance, 268, 269. 
Plumion, 311. 
Pluvion, 268. 
Polaer, 61. 

Poligny, ville de la Franche-Comti^, 18. 
Pollyncbove, 98, 99. 
PoRTics (Paul), graveur, 56, 290. 
Poppon (S»), 180, 181, 182. 
PoRTOis (Adgustir-Bernard-Frar^ois), sculp- 
teur, 20, 21. 
Polerne (le palais de la), k Gand, 146. 
Potb^e, 3. 
Pottelsberghe, 261. 
Poucke (van), 3. 

PoDciB (Charles van), statuaire, 83, 103, 

110, 116. 
PouRBUS, dit U Vieuxt peintre, 192. 
PouRBDS (Francois), peinire, 22, 124, 169. 
Poyvre (le), 9. 
Prat (dc), 6, 259, 248. 
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pRAOEL (de), poete-improvisatcur, 178. 
Pressy (de), 86. 
Preys, 82. 
Psrwuus, 212. 

Puget (da), voyez de la Serre. 

9- 

Quatreclil, bameau du village de Melle, 
296. 

Queutin (baUille de SS* 99* 
Qucu (du), 206. 

Ms 

Radbode, Mque de Noyon, 156, 320. 

Raes, 271, 272. 

Raphael, peiotre, i3, i5, 205. 

Raveslcyn, 90. 

RaudniU (duch^ de), 81. 

Rauventeau (de), 323, 32i. 

Ray, 106. 

Reboo (de), 185 

Reifferberc (le baron dc), bislorica, 131, 
132. 

Reinier (Ic oomtc), 171. 
Remade (S>), 321. 
Renaix, ville, 227. 
Renssy (de), 223. 
Reoty, Ul, U2. 

Requesens (don Louis de), gouverneur- 

g^n^ral des Pays-Bas, 278. 
Revel (de), 291. 
Reyneere, 27i, 281. 
Reynevelt (van), 307, 308. 
Reynicrs, 312. 
Reysscboot (van), 302. 
Reysscuoot (PiERRE-NoRBSRT var), pciutre, 

60, 117, 120. 
Ricardt, 10. 

Richard, due de Simroeren, 280, 281. 
Riddcre (de), 298, 299. 
Riroeerscb, 19i. 
RInck (de), 28, 2Ji9. 
Robert, 171, 180. 

Robert de B^tbune, comte de Flandre, 268, 
269. 

Robyns, 278, 279. 
Rochels (van), 13. 

Rodoan (Charles-Philippe de), ^v^que de 

Broges, 112, 169,255. 
Rodolphe II, empereur d^Allemague, 253. 
Roeulx (de), 5, 98, 134, 239, 243. 



RoHBAirrs (Theodore), peintre, 92, 97. 

Rome, ville, 17, 19, 6i, 8i, 112, 321, 322. 

Romerswale, 201. 

Rooroan, 221. 

Roncbelles (van), 13. 

Rooae, 30, I8i, 199. 

RoosE,. peintre, voyez Liemacibr. 

Rosence, 148, 172. 

Rosyrabos, 32. 

Ronbaix, ville d& France, 141, 147. 
Roucourt (de), 204. 

Royeu (von), 112, 118, 194, 208, 216. 
Rubers (Pibrre-Paul), peintre, 56, 68, 70 

et suiv., 76, 80, 126, 230, 23i. 
Ruddersfaove, 18», 208, 236, 289. 
Ruelle, 127. 
Ruga, 171. 
Rumen, 234. 

Ruremonde, ville, 214, 263u 
Ranck (de), 203. 
Ruys, 30. 
Ryckart, 223,310. 
Rye, 143. 

Rym, 64, 201,206, 274. 
Ryngout, 30. 

Sairt-Gerois (le baror Jcles DB),hi8torien,. 

57, 148, 217, 268. 
Saint-liarcq, 143. 
Saint-Pol (le comte de), 133. 
Saint-Sauveur (I'^glise de), k Gand, 164. 
Saint-Severin, 143. 

Sairt-Sulpicb (L'ABBi de), biograpbe, 18^ 
Salenson, 271. 
Salve, 257. 

8AMELIR6 (Berjamir), peintre, 84. 

Sandelin, 34, 65. 

Sardbrus, bistorien, 113. 

Sandra, 303. 

Santa-fiore, 145. 

Santes (de), 134, 141. 

Savary, 82. 

Savoie (la), 16. 

Saxon, 77 

Schapper, 16. 

Schappers, 16. 

ScHAYES (arob^dlogue), 6, 8. 

Schauts, 317. 

Scepperus, 268. 

Schers, 295. 
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SebeU de Grobbendonck (Ignaee-Auguste), 

^v«qu« de Gand, i67, 25i. 
ScbeU, 25i. 
Scbeyoghem (van), 65. 
Scbiffer (de), 6i, 65. 
Scboorman, 256, 270. 
Schoonbergbe, voyez Borluut. 
Scboonhove, 63, 6i, 201. 
Scboore (van), 63, 6i, 19i, 201. 
Schoorisse, 183. 
Schaeren (vander), 262. 

ScBCEailAllS (JbAR), 00 SCHOORMAR, SCOlp- 

tear, 66, 124, 262. 
Schwatsemberg, 253. 
Scooarde (le flefde), 171. 
Scumere (de), 2id. 
Sedleca, 171. 

SEGHEas (Gerard), peintre, 79. 
Segura, 113. 

Sellier (le R. P.), biographe, li, 16. 

Senecbale, 210. 

Seraerls, 199. 

Serre (de la), 81. 

Sersanders, il, 187, 289. 

Serscamp, 192. 

Sfolders, 267, 281. 

Sforsa, U5. 

Sbietcre (de), 86. 

Sigers, 34. 

Silvester, seulptear, 66. 

Simmeren (ducb^ de), 280, 281. 

Simon (Pierre), <v6que dTpres, 169, 255. 

Simpol (van), 216, 217. 

Sinai, 28i. 

SiRET (Aoolpbe), po«te et iconographe, 

176, 233. 
Slolen, 171, 252. 
Sluuzeman, 287, 288. 
Smet, 302, 308. 

Sroel (Jean-BapUste de), Mque de Gaod, 

55, 167, 189. 
Smet (le chanoine oe), historien, 152, 153, 

181. 

Smetter6 (Arra), peintre, 38. 
Snibbele, 187. 
Snoeck, 55. 
Snouck, 303. 

Soenens, 301 | 
Soissons (le comle de), 17 1 . | 
Solu, 186. 

Somere, 220. | 



Somere (de), 295. 

Sommain (Jean), 134. 

Sonderndore, 6i(. 

Soyens, 290. 

Spaobeyn, 81. 

Spiere (van), 65. 

Spiere, ville d*Allemagne, 278. 

Spinola, 226, 331. 

Spira (de), 276. 

Spire, ville d'Allemagne, 24. 

Spruuls, 207. 

Sproyt, gravear, 12. 

Stalle, 206. 

Stalins, 149. 

Stassirs (J ear), architecte, 231. 
Steehers, 19. 

Sterostein (comtd de), 81. 

Steelandl (de), 85, 86, 175, 183, 211, 251, 

263, 274. 
Stichel (vander), 198. 
Slorobourg, 8 1 . 
Stovele, 145, 194. 
Straete (vander), 27 1 . 
Stroovere, peintre, 216, 217. 
Sutter (de), statuaire, 63. 
.Syburg, 81. 
Sylvius, 10. 
Synghem, village, 279. 

T. 

Tackoen, 187. 
Tassigny (de), 86, 211. 
Tassis, 113. 
Taye, 65. 

Temant, 134, 135, 141. 

Teroaane (catbedrale de), 254, 268^ 

Terra-nova (le due de), 253. 

Tessele (van), 260. 

ThiSopbile (les tnstitotes de), 24. 

Thiant, 106, 201. 

Tbieghem (van), 295. 

Thielroob (Jear de), cbroniqueur, 17^. 

Thierry, ^v^que de Garobrai, 156, 320. 

TiBBRCBiER, orfivre-ciselear, 116. 

Toevoel, 297. 

Toledo, 144. 

Tollenaere (de), 87, 2d6. 
Tongres, ville, 68, 70. 
Tuor, 142. 

Toor rouge (le pont de la), k Gand, 147. 
Toarnai, ville, 95, 227, 231, 283. 
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Transmare, *T*qae de Noyon, 179, 181, 
231. 

Tr^mouille (la)t 82, Ui. 

Treves, Tille d'Allemagne, 253. 

Triest, 33, 34, 53, 55, 112, 189, 206, 208, 

216, 256, 257, 289. 
Triest (Antoine), ^Y^ae de Gand, 55, 59, 

71, 108 et saiT., 114, 116, 120, 126, 

129, 157, 167, 169, 173, 192. 215, 222, 

223, 233, 329. 
Trieu, 294. 
Trisl, 188. 

Tronchiennes, voyez Willerval. 

Trucfas^s (Gehbard), arcbev^que de Colo- 

gDe, 255. 
Turck, 300. 

17. 

Ude (1> comtesse), 171. 
Uder (Luc van), peiDtre, 56, 85. 
Urbain 111, pape, 180. 
Urbain VII, pape, 253. 
Urbain VIII, pape, 19. 
Utenhove, 3, 34, 198. 
Uutkercke, 141. 

V. 

Vaernewyck, 3, 188, 199, 206. 
Vabrhewtce (Mabc van), hislorien et poete 

flamand, 190, 191, 220, 229. 
Valcib, peintre, 84. 
Vale (van), 263. 
Valence, ville d^Espagne, 24. 
Valenciennes, ville de France, 287. 
Valeran (de), 141. 
Valerius, 281. 
Valois, 140. 
Varent (vander), 276. 
Vareos (Adrien), pr^vdt da ehapitre de 

S<-Bavon, 29, 58, 251, 264, 265, 266, 

271, 272, 273, 276, 277, 279. 282. 283. 
Varick (dc), 64. 
Vaaght(de), 211.' 
Vaux (de), 254. 
Vekene (vander), 279. 
Velde (Jean-Francois vande), <ivdque de 

Gand, 168, 195*. 
Velde (vande), 313. 
Vellheni, 171. 
Venarry, 142. 
Vcnise, ville d'ltalic, 24. 



Vekius (Otho), peintre, 61, 76, 80, 169, 
234. 

VeRBBDccBif (P. H ), statuaire, 102, 104, 
105, 298, 299, 300, 301, 302, 303, 
504. 305, 307, 308. 

V^re (de la), 133. 141, 144. 

Vergas, 113. 

Vergy (de), 141, 142, 145. 
Vbrhaecen (Th^odorb), statuaire, 102. 
Verbeyken, 238, 281. 
Vernenburg, 142. 

Verscbatfelt (PiBRRE-AnTOinE), statuaire, 

63. 
Viane, 143. 
Viglius, voyez Aytta. 
ViciiE (Hugo ob la), ciseleur, 158. 
Vilain. 208,216,217, 218, 223. 
Villette (de la), 202. 
Viifci (Leonard da), peintre, 45. 
Vincrane (S*), 321. 
Vinderbonte, village, 149. 
Visch (de), 291. 
Vischerye, 329. 
Visignano, 143. 
Viron, 55. 

Vlamincpoorte (de), 86. 

Vlamynck, 198, 199. 

Vlierzeele (carriires de), 6, 244. 

Voerhaute (vanden), 16. 

Voism (Aucostb), historiographe, 113, 178. 

Volckaert, 55, 65. 

Voider (de), 202. 

Vos (de), 3, 9, 182, 183, 198, 207, 208, 
221, 239, 248, 249, 260, 272, 295. 

Vos (GciLLADHE ob), foudeur, 75, 115, 310, 
311. 

Vos (Martin de), peintre, 12, 286. 
VosTERMANS (Luc), gravcur, 56. 
Vrancx, 184, 223, 255, .282, 329. 
Vriend (de), voyez Frans Floris. 
Vulder (de), 183. 

Vydts (Josse), 41, 42, 50, 51, 52, 53, 54, 

190, 289. 
Vyiaeyns, 209. 



Waagbn (le docteur), iconographe, 43, 50. 
Wachtendonck, village, 113. 
Wackene, village, 216. 
Waes (pays dc), 227, 232, 289. 
Wacsniunster, village, 284. 
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Waerghem (van), 188. 
Wageraer, historicn, 27. 
Wal (de), 86. 2H. 
Walewyck (van), 5, 239, 248. 
Walle, 289. 

Waadru (le chapitre de S^Si ^ Mons, 158, 

J 60, 322, 323, 324. 
Warfos^e (de), 106. 
Wanninia (le fief de), 171. 
Waslela (le ficfde), 171. 
WaterloQS, village, 171. 
Watripont (de), 86, 205, 206. 
Waatier, Mc[ae deTournai, 180. 
Wellens, 312. 
Werchin(de), 145. 
Wergbien, 194. 

Wevbl (Gilles de), chponiqucnr, 68. 

Wichelen, village, 192, 193 

Wicbman ou Widinans, abb6 de Tabbayc 

de St-Bavon, 156. 
Wielant, 77. 
Wielandt, 3. 

Wildinans, abb6 de Tabbaye de S^-Bavon, 
320. 

Wilfrid, abb< de I'abbaye de S»-Bavon, 

156, 319. 
Willerval(de), 134, 141. 
Wintersboven, 157, 321. 
Wissocq (de), 106. 
Woestyne (vande), 32, 75, 184, 223. 
Wollers, 55. 



Womare, abb* de Tabbaye de S^-Bavon, 
157, 321. 

Wondelghem, village, 164, 220, 266, 284. 

Wouleps, 65. 

Wterzwane, 187. 

Wnlfsdonck, 264, 273, 274, 275. 

Wulpen, 199. 

Wurtsboargh (P^veque de), 253. 
Wychhuus, 98, 99, 183. 
Wyemersch, 99. 

Wynaertsbrugge (le ponl dit) : h Gand, 294. 
Wthbrdaelb (Arbrt vah), peinlre, 124, 217, 
218. 

Wynendaclc (la fopAl de), 225. 

W 

Ymeloot, 211. 

Ypres, ville, 84, 194, 255. 

Yve (d*), 3, 254. 

Z. 

Zeelander (de), 281. 

Z^lande (la), province de« Pays-Bas, 326. 
Zelebeke, 187. 
Zerstin, 80. 

Zevecote, 313, 315, 317. 
Zickele (van), 328. 
Zinierliog (de), 75, 207. 
Zoete, 183. 

Zuichem, seigneuriedela Fpi8e,24,249,276. 
Zype (vander), 199. 
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